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METEOROLOGIE
Nuageux avec périodes ensoleille*» 
auiourd’hui. Nuageux avec averses 
cette nuit et jeudi. Doux cette nuit 
mais p'us frais |eudi. Vents légers 
devenant du nord-ouest de 20 mil
les jeudi. Maximum aujourd'hui et 
minimum cette nuit à Québec : 50 
et 35.
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Deux personnes brûlées 

vives dans un incendie 

Saint-Dominiquerue
QUEBEC (MSP.» — Deux 

personnes ont péri brûlees vi
ves dans l'incendie de l'une 
des plus vieilles maisons du 
quartier Saint-Koch situee à 
l'angle des rues Saint-Domini
que et Sainte-Marguerite, aux 
petites heures ce matin.

Les deux victimes, dont les 
corps calcinés ont été retrouvés 
■ous les combles de la vétuste 
construction de trois étages, 
n’étaient toujours pas identi
fiées à huit heures ce matin.

Deux autres habitants de 
cette demeure comptant cinq 
appartements dans les deux 
étages supérieurs ont échappé 
de peu à la mort. L’un d’en
tre eux a pu sauter d'une fe
nêtre au tout début du sinis
tre qui a eu pour origine l’é
clatement d'une petite four
naise située dans un couloir 
du dernier étage. L'autre a été 
évacué en état d'ébriété avan
cé par le capitaine Jean-Paul 
Couture, aidé des sapeurs 
Claude Pichette et Michel Gin- 
gras. de la caserne numéro 
trois dont les effectifs ont été 
les tout premiers à arriver sur 
les lieux de cet encendie qui a 
nécessité deux alertes.

Aucune chance 
Les deux morts n’nnt eu au

cune chance d’échapper a l’é
lément destructeur. Us étaient 
tous deux dans deux apparte
ments différents dont les por
tes donnaient juste à côté de 
la fournaise qui a sauté.

I^s flammes se sont en outre 
développées avec la rapidité de 
l’éclair. Tout le dernier étage 
était déjà en feu à l’arrivée 
des sapeurs du Service des 
Incendies de Québec et les 
flammes atteignaient une hau
teur fantastique.

Une demi-douzaine de clients, 
attablés au restaurant CbM 
Denis, au rez-de-chaussée de la

maison, ont fui en hâte avec 
le gérant de l'endroit. M. Laval 
Gosselin, au moment où les 
pompiers sont arrivés. Le feu 
s'était propagé tellement rapi
dement qu’ils n’en avaient pas 
eu connaissance.

Travail rapide
Les pompiers, survenus sur 

les lieux en deux vagues suc
cessives. ont rapidement cir
conscrit l'incendie sous la di
rection du Chef du Service 
des Incendies. M. J.-B. Voi- 
selle, assisté du Chef des Opé
rations. M. Cyrille Mainguy.

Les équipements de six ca
sernes. outre les sapeurs du 
poste trois parvenus à l’incen
die a ses déhiiîs peu après 
une heure du matin, ont servi 
à combattre le feu dont la si
tuation augmentait les risques 
de conflagration. Une cinquan
taine d’hommes ont combattu 
le sinistre au total.

Leur rapide intervention a 
éliminé les risques de propaga
tion du feu aux autres habita
tions voisines après une heu
re d'effort.

La macabre besogne de dé
gager les corps des victimes est 
venue ensuite.

Les officiers supérieurs du 
Service des Incendies avaient 
espéré à prime abord qu’aucun 
des neuf chambreurs de la mai- 
•00 y soient au moment de 
l’incendie. Ce n’est qu’après 
avoir pénétré au troisième éta
ge que les deux corps, dont 
l’un était complètement calci
né, furent découverts, l’un dans 
une chambre à l’arrière de la 
maison et l’autre dans une 
chambre ayant vue sur la rue 
Saint-Dominique.

Enquêtes
Te commissaire Cyrille De- 

lage, de Québec, a assisté aux 
opérations en vue de l’enqué- 
te sur cet incendie.

ft ft

Chez les fonctionnaires du Québec

Les négociations
dans une impasse

1968: année internationale 
des droits de l'homme

par Renald KEROACK

Blocage des salaires, 
des revenus et des 
prix en Angleterre

LONDRES i AFP» — M Roy 
Jenkins a présenté mardi un 
budget de défense non seule
ment de l’économie britannique 
mais de tout le système moné
taire international.

Il a annoncé à la fois le blo
cage par voie législative des 
salaires, des revenus et des prix 
et une ponction fiscale de 923 
millions de livres par an. Cette 
diminution de la consommation

intérieure correspond à 7 pour 
cent environ des recettes bud
gétaires. Le blocage des salaires 
et des prix doit être institué 
pour 18 mois et c’est en fait, 
comme l’a souligné le Chance
lier de l’échiquier, pendant 
deux ans au moins que les An
glais devront se serrer la cein
ture comme ils ne l’ont pas fait 
depuis la guerre.

Rockefeller 
annoncera sa 
candidature

WASHINGTON. (A. F. P.) — 
M. Nelson Rockefeller a termi
né mardi matin un entretien 
avec 20 sénateurs républicains 
sans annoncer encore formelle
ment qu’il briguait la nomina
tion du parti républicain com
me candidat aux élections pré
sidentielles. mais en déclarant 
que le sentiment général était 
que “la compétition à l’inté
rieur du parti était souhaita
ble”. Le gouverneur de New 
York doit faire savoir d’ici ven
dredi s’il se porte candidat 
pour les élections primaires de 
l’Oregon en mai prochain. On 
pense généralement qu‘il an
noncera jeudi une décision en 
ce sens.

Au cours d’une conférence de 
presse au Sénat, tenue a l’issue 
d’un “petit déjeuner de tra
vail” avec des sénateurs répu
blicains, M. Rockefeller a dé
claré qu’il était encore au stade 
des "consultations’’. La plu
part des sénateurs presents, a 
t-il dit. lui ont conseillé de se 
lancer dans la course.

Ce qui est remarquable, c’est 
que cette ponction fiscale très 
lourde est opérée au moyen 
d’une augmentation générale 
des impôts indirects, alors que 
les impôts sur les salaires 
n’augmentent pas. Il est vrai 
que leur taux était déjà arrivé 
a un point à partir duquel on 
pouvait craindre une véritable 
paralysie, les gens ayant de 
moins en moins envie de tra
vailler.

Une autre remarque qui s’im- 
pOM* rai que Ira principales aug
mentations de la taxe à l’achat 
portent sur les produits de luxe 
et les produits importés.

Reunie a Paris le 10 décembre 1948. l’Assemblée 
générale des Nations unies adoptait à l’unanimité la 
Déclaration universelle des Droits de l’homme. Depuis 
cette date, bien des discours et des écrits furent con-a- 
crés à ce document révolutionnaire, qui fait figure 
d’accélérateur dans l’histoire de la marche de l’humanité 
vers une existence meilleure et juste pour tous.

Répudiant un passé trop nationaliste, une vue de 
l’homme trop égoïste sur les biens terrestres, la Décla
ration universelle a eu un retentissement profond partout. 
Il faut dire qu’à cette époque de nombreux peuples se 
relevaient d’une guerre atroce ou une fois de plus 
l’homme avait tenté de justifier l’existence d une race 
de *;eigneure et une d'esclavages: ce que Cicéron appelait 
de l’impérialisme. Bon nombre de constitutions nationales 
promulguées depuis 1948 s’inspirèrent de la Déclaration 
universelle.

MAIS...
Il reste pourtant beaucoup à faire. Tant que des 

millions et des millions de gens auront à lutter quoti
diennement contre la pauvreté, la faim et la discrimina
tion. et qu’ils mourront dans la misère et l'ignorance, la 
Déclaration ne sera rien d'autre qu'un lointain idéal.

Il est donc possible de voir dans la Déclaration 
universelle une mise en accusation véhémente des injus
tices et des maux qui tourmentent encore la vie de 
millions d’hommes et de femmes, nos semblables. La 
Déclaration universelle affirme : "Tous les êtres humains 
naissent libres et égaux en dignité et en droits". Que 
signifie cette affirmation quand Salisbury pend “ses 
Noirs”, quand le Vietnam est horriblement labouré de
puis 25 ans, quand Harlem, Watts et Newark brûlent, 
quand Londres claque la porte au nez d'Asiatiques. La 
Déclaration universelle n’a malheureusement pas force 
de loi. Elle est simplement “l’idéal commun à atteindre”. 
Un souffle de revendications universelles se lève, l'évo
lution explosive des idées de justice, d’égalité et de 
partage ne |>eut être enrayée par la force. 1988 est 
l'année des Droits de l’homme, celle pour la dignité de 
tous.

Pour mieux souligner cet anniversaire. L'ACTION 
présente aujourd’hui la première tranche d'une série de 
3 reportages sur la Déclaration universelle des Droits de 
l’homme, en pages 8 et 9

Le Cardinal Roy est reçu 
par le président du Chili

SANTIAGO DU CHILI (AFPi 
Le président Eduardo Frei a 
reçu hier le cardinal archevê
que de Québec. Mgr Maurice 
Roy, au palais présidentiel a 
Santiago durant C0 minutes.

L’entrevue entre le premier 
président démocrate-chrétien 
du Chili et le cardinal primat 
du Canada, arrivé hier à San
tiago en sa qualité de prési

dent de la commission ponti
ficale de justice et de paix, a 
ete extrêmement cordiale. Elle 
s’est déroulée en présence du 
cardinal-archevêque de San
tiago .Mgr Haul Silva Henri- 
quez, considéré comme un des 
plus ardents défenseur de la 
dernière encyclique papale “Po- 
pularum Progresio’’.

Le cardinal Roy a été ensuite

Le crédit de $38.6 millions en euro-dollars

l'hôte à de.ieuner du club mili
taire chilien, en sa qualité 
d'aumônier général de l’armée 
canadienne. Il doit partir ce 
soir même pour Lima par avion 
à 18h. et doit arriver cette nuit 
dans la capitale péruvienne.

Au cours de son séjour de 
38 heures à Santiago, le cardi
nal s’est enquis auprès des iu- 
torités ecclésiastiques et civi
les tics progrès effectues au 
Chili dans le domaine social 
et du développement économi
que.

“Une modeste trouée sur un 
nouveau marché” (Bourassa)

Education-logement

(Par Jacques Dallaire)

I*e député liberal de Mercier 
A î’Assemblce législative du 
Québec, et critique financier de 
l'oposition. M Robert Bourassa. 
a commenté hier, que le crédit 
de $38.6 millions obtenu |>ar le 
Québec en euro-dollars consti
tue “une modeste trouce sur un 
nouveau marché".

M. Bourassa. qui a maintes 
fois favorisé la formule de 
ï’emprunt pour pallier aux dif
ficultés financières du Quebec, 
s’est réjoui que la province, 
malgré la période de récession 
économique que nous traver
sons. ait pu bénéficier d'un tel 
crédit à un taux aussi raison
nable que 7*iir/-.

Interrogé à savoir si le Qué
bec pourrait repeter un tel geste 
bientôt. M Bourassa croit que 
tout dépendra de l'Issue de la 
guerre au Vietnam. “Sans doute 
pas avant un an a-t-il fait re
marquer. "peut-être deux, car il 
s'agit d ’un marche important, 
sur lequel les Etats lyns ont la

main haute”. Il faudra egale
ment savoir a ce moment-là. si 
le Québec pourra profiter d'un 
autre crédit aussi avantageux, à 
un taux répondant au marche, 
car le taux d’intérêt pourrait 
bien s'élever à 10^.

Considérant les besoins d'em
prunt considérables du Québec. 
M. Bourassa pense donc qu’il 
est necessaire que la province 
trouve des sources d'emprunt 
additionnelles.

"Ceci apparaît d'autant plus 
évident”, ajoute le député de 
Mercier, "que le marché anglo- 
canadien est devenu très réti
cent aux obligations du Quebec 
et que le marché new-yorkais 
risque de se resserrer à cause 
de la conjoncture internationa
le **.

M. Bourassa a fait remarquer 
que plusieurs autres pays ont 
eu recours au marché euro-

19f>3, le gouvernement du Que
bec avait profité d'un prêt de 
$1U0 millions à moyen terme de 
la Colombie-Britannique a un 
faux d'intérét d'environ 5fr. 
Bien que les taux d'intérêt aient 
inévitablement augmenté depuis 
M. Bourassa estime que 73r% 
semble répondre aux exigences 
du marché actuel.

Le députe de Mercier a sou
tenu par ailleurs que le marché 
européen ne pourra jamais se 
substituer au marché new-yor
kais. notant a cet effet que le 
gouvernement provincial, l'Hy- 
dro-Québcc et la ville de Mont
réal ont emprunte à eux trois 
la somme de $300 millions au 
cours de l’année 1966 aux Etats- 
Unis.

Malgré tout, le crédit de $38.6 
millions consenti au Québec, 
"reste”, au yeux de M. Bou- 
rassa, "une nouvelle source de

dollar, marché qui est constitué financement qui. si modeste soit-

-LU is

de dollars américains deposes 
dans des institutions financières 
européenms.

Il a rappelé d autre part qu en

elle, pourra alléger quelque 
peu les problèmes financiers 
considérables que connaît le 
Quebec”.

Selon tous les observateurs 
il a été agréablement impres
sionné par l'oeuvre sociale ac
complie par le gouvernement 
du président Frei. notamment 
dans les domaines de l’éduca
tion et du logement. Interroge 
sur l'application de la réfor
me agraire actuellement en 
cours au Chili, le cardinal a 
souligne que “le plus important 
était de la mener à bien avec 
prudence pour quelle puisse 
donner les effets escomptés”.

Interrogé d'autre part sur la 
violence en Amérique latine et 
les guerrillas, le cardinal a dé
clare “L’Eglise a conscience 
des cas d'injustice et de malaise 
social dans le monde et s'effor
ce de collaborer a la tâche 
imprescriptible de les résouore. 
Cependant, les changements qui 
doivent s'opérer doivent être 
constructifs et non destructeurs. 
Il est nécessaire d'examiner en 
détail chaque cas en particulier 
pour savoir jusqu'à quel point 
pourrait se Justifier à un mo
ment donné une réaction de 
violence face à une injustice 
trop flagrante. Dicr. des fois, 
des hommes bien intentionnés 
adoptent des attitudes ou choi
sissent des armes erronées, ce 
qui provoque plus de dommages 
que ceux auxquels ils voulaient 
remédier”.

par Jacques DALLAIRE
Les négociations entre le Syndicat des fonction

naires provinciaux du Québec et le gouvernement 
sont ou plus mal. A un point tel que le comité des 
négociations du S.F.P.Q., qui vient de prendre con
naissance des propositions gouvernementales, outre 
celles touchant les questions monétaires, a décidé de 
faire parvenir au ministre du Travail une demande de 
conciliation.
Interrogé à ce sujet hier soir, 

M. Maurice Bellemare, a dé
claré qu'il n'avait encore re
çu aucune requête en ce sens 
de la part du syndicat. Le mi
nistre du Travail a fait remar
quer qu’une telle demande, 
pour être valable, c’est-à-dire 
en respectant le Code du Tra
vail. doit être présentée dans 
les huit jours suivant l’échéan
ce de la convention collective

Or. la première convention 
collective des 18.000 fonction
naires et employés manuels de 
l’Etat, d’une durée de deux 
ans. vient à terme le 28 mars 
prochain, soit dans huit jours.

La mésentente, qui prélude 
à la tentative de renouvelle
ment du second contrat de 
travail des membres du S.F.- 
P.Q.. semble, à ce jour, très 
profonde. On pourrait même 
affirmer que les parties sont 
aux deux pôles

Gaspillage
D’un côté, le ministre d'Etat 

délégué a la Fonction publi
que. M. Marcel Masse, a dé
noncé à pleins poumons, lors 
d’une causerie prononcée lun
di à Montréal, le fonctionnaris
me, précisant notamment que 
le système actuel “institution
nalise un gaspillage de temps, 
d’énergie et de compétence 
sans pareil".

Par exemple, cinq organis
mes différents doivent se pro
noncer quant à l’embauchage 
d’un employé, demande qui su
bit 33 étapes avant d’être ac
ceptée ou refusée. H est mon- 

.ie coll ante égt. cment que 
tout nouvel employé, qui aura 
dû patienter durant 108 jours 
avant de devenir fonctionnaire, 
doive encore se soumettre bon 
gré mal gré au bon vouloir des 
technocrates, car son premier 
chèque de paye ne lui parvien
dra que 42 jours après sa date 
d’entrée en fonction.

Recul
Par opposition à ces affirma

tions de M. Masse, le S.F.P.Q. 
reproche au gouvernement de 
faire si peu de cas des récla
mations qu’il lui a soumises le 
16 janvier dernier, que les pro
positions de l’Etat lui apparais
sent comme un “recul mani
feste” sur la première conven
tion.

D'autre part. les négociations 
s'étaient engagées sur un ter
rain peu propice à l’harmonie, 
quand le S.F.P.Q. dénonça ver
tement l’attitude du gouverne
ment de l’Union nationale, l’ac
cusant même de provocation, 
quant au renvoi de 29 employés 
de la Voirie, en février dernier.

Malgré le triste sort auquel 
semblent vouer les employés 
de l'Etat, au dire du S.F.P.Q., 
le gouvernement réplique qu'u
ne réforme administrative est 
devenue urgente sinon néces
saire. Incluant un recyclage et 
un perfectionnement de tous 
les fonctionnaires.

Là-dessus, les deux parties 
sont d'accord, dans le but ul
time de revaloriser le statut 
même du fonctionnaire, qui 
trop souvent et pendant trop 
longtemps a payé de sa répu
tation l’inefficacité des cadres 
auxquels il est contraint.

Grève inévitable?
Mais, aujourd'hui, il semble 

bien que cette amorce ait été 
reléguée au second plan et que 
l’affrontement soit inévitable, 
si chacun n’accepte pas de 
mettre de l’eau dans son vin.

Si une grève générale devait 
avoir lieu, elle ne pourrait tou
tefois pas se produire avant la 
mi-juillet, c’est-à-dire dans 106 
jours, sinon elle serait illégale, 
au sens du Code du Travail. Le 
président du S.F.P.Q., M. Jean- 
Paul Breuleux, a déjà émis l’o
pinion que tous les moyens ont 
été envisagés par l'organisme 
qu’il dirige, ce qui signifie im
plicitement qu’un débrayage 
massif est toujours possible, si 
aucun accord n’intervient d’ici 
ce temps.

Légalement, la demande d’un 
conciliateur doit être faite au 
ministère du Travail dans les 
huit jours qui suivent l’échéan
ce de toute convention collec
tive. L’arbitre désigné par le 
ministre doit, dans les 30 jours 
suivant, ramener les parties à 
la table de négociations. S’il 
y a net désaccord, la grève de
vient légale 60 jours plus tard.

Le gouvernement rajuste
ra-t-il son tir? M. Masse a don
né à entendre cette semaine 
que la seule faç.m de remédier 
à la situation est de créer dans 
les plus brefs délais un minis
tère de la Fonction publique.

Après l'Ontario

Augmentations de taxes au 
Nouv.-Brunswick et dans 
rile-du-Prince-Edouard

FREDERICTON. — (PC.).— 
Le ministre des Finances. M. 
L. G. Desbrisay, a plongé plus 
profondément dans les gous
sets des contribuables du 
Nouveau-Brunswick, mardi, en 
annonçant une somme addition
nelle de $4,000,000 de taxe sur 
la gazoline, les hôtels et les 
motels, ainsi que les appels 
interurbains et les tarifs de 
télégraphe.

M. DesBrisay a déclaré que 
le gouvernement libéral du 
premier ministre Louis Robi- 
chaud prévoit des dépenses- 
record de $322.000.000 et des 
revenus de $309,000,000 au 
cours de la prochaine année 
fiscale.

Les dépenses de l’année fis
cale 1967-68 se terminant le 
31 mars ont été évaluées à 
$314,000.000. et les revenus à 
$294.000.000.

L’augmentation de un cent 
le gallon de taxe sur la gazo
line, ce qui en porte le prix 
à 19 cents, comme en Nouvel
le-Ecosse. sera mise en appli
cation dès que la législation 
nécessaire sera adoptée.

La taxe de vente de six 
pour cent s’étendra désormais 
aux hôtels et motels, ainsi 
qu’aux appels interurbains et 
aux tarifs de télécommunica
tions.

L'éducation prendra la plus 
grosse part des dépenses de 
1968-69, avec la somme de 
$84.000,000 pour frais de ca
pital et d’exploitation, soit 
$5,500,000 de plus qu’en 1967- 
68.

Ile du Prince-Edouard
CHARLOTTETOWN <PC) — 

L'augmentation de taxes sur le 
tabac, la gazoline et le carbu
rant diesel, ainsi que l’agrandis
sement de la base des taxes de 
vente forment les points sail
lants du budget 1968-69 annon
cé à la législature de l’Ilc du 
Prince-Edouard, mardi.

Le trésorier provincial, M. T. 
Earie Hickey, a déclaré que les 
mesures fiscales assureront une 
somme additionnelle approxima
tive de $1,600,000 au trésor pro
vincial.

Le budget a été fixé à un 
revenu évalué à $54.043,845 de

Trudeau reçoit l'appui le 
plus fort chez les députés

libéraux fédéraux du Québec
OTTAWA (PC.) — Une com

munication officielle émanant 
d’un groupe de députés a éta
bli hier soir, que la candidatu
re de M. Pierre Elliott-Trudeau 
au leadership du parti libéral 
fédéral jouit au Québec de l’ap
pui le plug forL 1°'n- PHr*
mi tous les candidats à la suc
cession du premier ministre, M. 
Lester B. Pearson.

Réunis dans le bureau du 
whip liberal, M. Bernard Pilon, 
député de Chambly-Rouville, 
ces députés libéraux fédéraux 
du Québec ont publié une liste 
de 23 députés libéraux du Qué
bec qui sont engagés active
ment dans la campagne en fa
veur de M. Trudeau.

De la liste sont exclus les mi
nistres. Le parti libéral fédéral 
comprend 56 députés du Qué
bec. parmi lesquels 10 minis
tres. Les 23 député libéraux en
gagés dans l’organisation de la 
campagne de M. Trudeau repré
sentent donc exactement 50 
pour cent. 23 de 46, de la dé
putation libérale fédérale du 
Quebec, à l’exclusion des mem
bres du cabinet.

Par voie de comparaison, par
mi les principaux candidats au 
leadership. M. Robert Winters, 
ministre du Commerce, vient 
deuxième, mais loin derrière M. 
Trudeau, quant à ses appuis 
dans la députation liberale du 
Québec. Il peut compter sur une 
dizaine de députés. F.n troisiè
me place. M. Paul Martin, mi
nistre des Affaires extérieures 
qui compte sur 7 ou 8 députes, 
M. Paul Hellyer. ministre des 
Transports, a obtenu l’engage
ment de 6 députés.

M. Gérard Laniel, partisan 
actif de la candidature de M. 
Trudeau, député de Bcauhar- 
nois-Salaberry. a déclaré hier 
au cours d’une conférence de 
presse qu’outre les 23 députés 
du Québec engagés envers M. 
Trudeau, quelque 7 députés ne 
sont encore engagés envers qui
conque et que ceux-ci lui pa

raissent enthousiastes quant à 
la candidature de M. Trudeau.

En outrât «'‘-i-'1 dit, 5 ou fi 
autres députés du Québec, qui 
appuient un autre candidat, ap
puieraient M. Trudeau dans un 
deuxième choix.

Par ailleurs, M. Trudeau 
jouit également d’un appui im
portant dans la députation li
bérale fédérale d'Ontario. Quant 
aux provinces maritimes, il 
peut compter sur l’influence et 
sur l’appui du premier ministre 
de Terre-Neuve, M. Joey bmail- 
wood.

Dans l’ouest du pays, il a été 
ces jours ci fait mention d’une 
vague de fond en faveur de la 
candidature de M. Trudeau.

La communication des 23 dé
putés libéraux fédéraux du Qué
bec qui sont engagés dans la 
campagne de M. Trudeau mo
tive leur choix en disant no
tamment : Deux traits marquent 
de façon particulière la stature 
politique de M. Trudeau. “Il s’a
git de son grand respect pour 
la démocratie et son honnêteté 
intellectuelle inébranlable”.

"Ce respect, ajoutent les dé
putés. est directement lié à 
l’importance qu’il attache et 
qu'il a toujours attachée à la 
liberté de l'individu. Celte hon
nêteté et cette logique ont en
thousiasmé la population cana
dienne"

Au sein du cabinet fédéral. 
M. Trudeâu jouit des appuis dé
clarés et actifs de M. Jean 
Marchand, ministre de la Main- 
d'œuvre. ex-leader des libéraux 
fédéraux du Québec, de M. E J. 
Benson, président du Conseil du 
Trésor et de M. Bryce MacKa- 
sey. ministre d’Etat au Travail.

Des sondages établissent 
d'autre part par exemple que si 
M. Mitchell Sharp, ministre des 
Finances, lui-même candidat, de
vait se désister de la course. U 
accorderait son appui à M. Tru
deau. et avec lui M Jean Chré
tien. ministre du Revenu

Voici la liste des 23 députés

liberaux fédéraux du Quebec 
engagés dans la campagne de 
M. Trudeau :

Warren Allmand, Notre-Dame 
de Grâce; Albert Béchard. Bo- 
naventurc; Prosper Boulanger. 
Mercier; Pierre Caron, Hull; 
Florient Côté. Nicolct-Yamas- 
ka: Gérard Duquel. Québec- 
Est; Rosaire Gendron, Rivlère- 
du-Loup - Témiscouata; Jean 
Pierre Goyer, Dollard: Raynald 
Guay, Lévis; Dr Gaston Isabel
le. Gatineau; Paul Langlois, 
Chicoutimi; Gérard Laniel, 
Beauharnois - Salaberry; Torn 
Lefebvre, Pontiac-Témiseamin- 
gue; Gérard Loiselle, Montréal- 
Ste-Anne; Jean-Paul Matte. 
Champlain; Louis-Paul Neveu. 
Shefford: André Ouellette. Pa
pineau: Gérard Pelletier, Mont- 
réal-Hochelaga; Bernard Pilon. 
Chambly - Kouville ; Raymond 
Rock, Montréal-Jacques-Cartier- 
LaSalle; Jean L. Rochon, Mont
réal-Laval: Ian Watson, Chà- 
tcauguay-Huntingdon - I^aprai- 
rie; Antonio Yanakis. Berthfer- 
Maskinongé-Delannudicre.
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revenus et $55.058.786 de dépen
sés pour l’année fiscale devant 
se terminer le 31 mars 1969. ce 
qui laisse un déficit de $1,014,- 
943.

La taxe sur le tabac sera 
doublée a deux-cinquièmes de 
un cent par cigarette, ce qui 
portera le prix d’un paquet de 
20 cigarettes de 48 à 52 cents.

La taxe sur la gazoline et le 
carburant diesel a été augmen
tée de trois cents le gallon, ce 
qui porte les taxes totales fédé
rale et provinciale à 21 cents 
le gallon.

Les taxes sur le carburant et 
le tabac ont été mises en vi
gueur à minuit, mardi.

M. Hickey a par ailleurs dé
claré que la taxe de vente de
meurera inchangée à cinq pour 
cent, mais la base à partir du 
1er avril, sera élargie de façon 
à rapporter des revenus équiva
lant a une hausse de sept pour 
cent.

"En choisissant les domaines 
ou les taxes seront augmentées 
nous avons essayé de ne pas 
placer un fardeau trop lourd 
sur des individus ou des grou
pes particuliers”, de déclarer 
M. Hickey.

QUEBEC <P.C.) — Le 
premier ministre Johnson 
révèle que son gouverne
ment déposera les prévi
sions budgétaires des dé
penses pour la prochaine 
année fiscale dans le8 der
niers jours de mars.

x x
Le député de Fabre, M. 

Gilles Houde, réclame l'a
doption de certaines mesu
res législatives pour proté
ger les enfant,, qui fréquen
tent les camps de vacances.

A moins d'imprévu, l'As
semblée législative du Qué
bec sera appelée, au cours 
de la présente session, à se 
prononcer sur un projet de 
loi concernant I’uniformisa- 
lion des heures d'ouverture 
et de fermeture des com
merces en détail.

XXX
Aujourd’hui. l’Assemblee 

législative poursuit le dé
bat sur l’adresse en répon
se au discours du Trône. Ht 
le 20 février derniers lors 
de l’ouverture de la pré
sente session.

A
OTTAWA

Par la Presse Canadienne
Le gouvernement a don

ne l’avertissement officiel 
concernant l'ajourne ment 
des Communes jusqu'au 
mardi. 23 avril.

xxx
Il a également abandon

né sa tentative — du moins 
temporairement — pour ex
pulser M. Ralph B. Coursn-
L. -York llumber — de cinq 
comité des Communes.

XXX

ministre du Commer
ce. M. Robert Winters, a 
déclaré que les paiements 
finals sur le blé pour la ré
colte de 1966-67 seront pro
bablement faits la semaine 
prochaine.

xxx
Le ministre des Finanres.

M. Mitchell Sharp, a decla
re qu’il est prêt à apporter 
immédiatement des amen
dements à la Loi de» prêts 
pour l’amélioration des fer
mes si ces amendements 
peuvent etre adoptés rapi
dement.

XXX
l.e» Communes ont con

tinue le débat sur les éva
luations additionnelles do 
dépenses.

J
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• EN L’HONNEUR DE SAINT JOSEPH — A l’Oratoire St-Joseph de Québec était 
célébré*, hier soir, une messe en l'honneur de la fête de saint Joseph. Mgr Laurent 
Noël, auxiliaire à l'Archevêché de Québec, officiait ce traditionnel événement à cet 
institut. Les commentaires d'usage avaient été confiés à un membre-étudiant de la 
Société des Missions Etrangères. Sur la photo, vous reconnaissez dans l’ordre habituel 
Mgr Laurent Noël, assisté par M. Laurent Desrochers, ptre. aumônier de la Maison; 
M. Lucien Noreau. ptre. aumônier au Mont-Saint-Aubert d'Orsainville et M. l lric 
Turcotte, ptre. ex-curé de la paroisse de Courville.

Le projet de fusion est écarté

St-Nicolas-Sud n’est pas intéressé 
à payer les comptes de sa voisine

Bijoutiers • Horlogers

<ü
V:

AVANT . INVENTAIRE 
ECONOMISEZ

del0%à50%
SUR MONTRES. 
VERRE TAILLE. 

BIJOUTERIE, ETC.

MaCqnet rCpuUV*# ; ■
L0N6IMES, BULOVA, 

ACCUTRON. 0MER0US0, etc
Montre 17 pierres q95 
Rég. $18 - Spécial *

OMER
ROUSSEAU

IMPORTATÉUR 
802 est, St-Joseph 

Tel. : 524-Î372 ’

STATIONNEMENT 
GRATUIT

par Eddie LABRIE

Pour le moment, H n'est 
pas question que lo munici- 
palité de Saint-Nicolas-Sud 
se fusionne à Ville de Saint- 
Nicolas.

C'est du moins ce que 
l'on peut conclure du débat 
qui eut lieu hier soir sur la 
question lors d'une assem

JÏ!

Il* 1^20-33-37-SO-, 3-0-I0-4 10? C.L

TACTION” pour 
LEVIS l RIVE SUD
■otre correspondant

EDDY LABRIE
522-4771

ahonnement*-«erv1c« :

ROBERT BRETON
t45. rue Wolf*

LEVIS, P.Q.
Tél. : 837-1928

blee spéciale tenue en la 
salle paroissiale de Ville de 
Saint-Nicolas.

Selon le maire Roger 
Landry, de Saint-Nicolas- 
Sud, qui s'est prononcé hier 
soir contre le projet, "la 
dette de Ville de Saint-Ni
colas est actuellement trop 
élevée pour qu'il y ait ma
riage entre les deux muni
cipalités concernées.

A ce propos, M. Landry 
a révélé devant près de 300 
contribuables qui prenaient 
part à la discussion, "qu'à 
la fin de 1969f, la dette de 
Ville de Saint-Nicolas at
teindrait le chiffre de $2 
millions de dollars, alors 
que celle de Saint-Nicolas- 
Sud n'est que de $200,- 
000."

En un mot, Saint-Nico
las-Sud n'est pas intéressée 
a payer les "factures" de 
sa voisine.

LA SOURIS MIQUETTE
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par Guy Baillargeon

Accusé de vol à main armée en Ontario 
et de vol par effraction au Québec

Serge Turcotte, journalier de 24 ans uU 1474 Champfleury 
recherché par la police ontarienne depuis quelque temps 
recevra sa sentence du juge Yvon Sirois le 19 avril prochain.

Il a enregistré un plaidoyer de culpabilité hier matin 
face à l’accusation rie s’étre introduit par effraction dans 
l’entrepôt de la firme Inter-Cité, le 22 octobre dernier, et 
d’y avoir volé des appareils de télévision couleur pour un

montant de $6.000. Il a aussi été accusé du recel de ces 
appareils.

Dans un second dossier, le Ministère public reprochait à 
Turcotte de s’être introduit par effraction dans les bureaux 
de Ste-Foy Electronique et d’y avoir volé des radios et 
stereos pour un montant de $3.184.98. la propriété de M. 
Jean-Pierre Cadoret.

Ce vol avait eu lieu dans la nuit du 5 au 6 novembre 
et il était trouvé en possession d’une partie de cette marchan
dise le lendemain matin.
C’est l’agent Guy La rose des Enquêtes Générales de la PP 
qui a fait enquête dans cette affaire. A la suite d’informations, 
il s’est rendu en Ontario afin de mettre la main au collet de 
Turcotte.

Ce dernier a un lourd dossier judiciaire. Récemment, il 
a été accusé d’un hold-up de $32.000. à Kitchener. Ontario.

Il a été jugé à Kingston et doit recevoir sa sentence 
sous peu. Il reviendra le 19 avril prochain alors que le juge 
Sirois rendra sa sentence pour les vols par effraction commis 
à Québec.

C’est Me Francois Tremblay qui représentait le ministère 
public dans cette affaire. a

—x—X—X—X—X—

Comparutions en rapport avec 
l'effraction à l'édifice Shoiry

Deux individus qui selon Me Francois Tremblay. Procu
reur de la Couronne, ont commencé à voler “dès qu’ils 
s aperçurent qu’ils étaient au monde” ont réclamé la tenue 
d’une enquête préliminaire en Cour des Sessions de la Paix 
hier.

Jean-Paul Tremblay, couvreur de 39 ans, du 787 du Roi, 
et Paul-André Lambert, concierge de 41 ans du 172 avenue 

Lamontagne, à Québec, demeureront en prison au moins 
jusqq’au 27 mais, date à laquelle on a fixé cette enquête.

Tremblay et Lambert font face à l’accusation de s’être 
introduit par effraction dans les bureaux de l’Edifice Shoiry, 
dans la nuit du 18 au 19 mars dans l’intention d’y voler.

Après que le juge Yvon Sirois leur eut lu la formule 
d’option, les prévenus n’ont formulé aucun choix quant à la 
façon d’être jugé préférant attendre la présence de leur 
avocat.

Tous deux ont pris le chemin des Plaines sans faire 
demande de caution.

—X—X—X—X—X—

75 jours de prison 
pour un vol avec violence

Un mécanicien de 33 ans a été condamné à 15 jours de 
prison hier avant-midi par le juge Paul Roy de la Cour des 
Sessions de la Paix, pour avoir été l’auteur d’un vol avec 
violence qui lui aurait rapporté la somme de $226.

Selon le plaignant dans cette affaire, le prévenu aurait 
bel et bien empoché le magot et se serait enfui en courant.

L’accusé ne chantait toutefois pas la même chanson. Il 
avouait avoir frappé la victime mais a juré qu’il n’avait 
jamais volé la somme mentionnée.

La police avait aussi son mot à dire. Elle a prétendu 
quelle n’avait trouvé qu’une somme de $67. sur l’accusé 
quelques minutes après le vol.

Ce dernier a soutenu que cette dernière somme lui 
appartenait et a demandé au juge si on lui remettrait ses 
deniers à sa sortie de prison...

Le juge Roy n’a évidemment pas pu trancher la ques
tion .. Personne ne semblait savoir où était passé l’argent...

Toute cette histoire tournait autour d’une nertHne 
bouteille de boisson qu’avait vendu le plaignant à l’accusé. 
Fait curieux, la bouteille aussi avait disparue. ..

“Ce ne serait toujours pas les policiers qui l’auraient bu. 
la satané bouteille...” devait s’exclamer humoristiquement 
le juge Roy.

Quoiqu’il en soit, l’argent et la bouteille ont disparus 
et le prévenu a prit le chemin des cellules...

Jean Bernand vainqueur 
du concours d’art 

oratoire Rotary
A l’issue d un débat oratoi

re auquel participaient quatre 
étudiants de la région métro
politaine de Québec, le Club 
Rotary de Québec a décerné 
trois prix aux vainqueurs, le 
quatrième ayant été éliminé 
parce qu’il avait dépassé la 
période de temps qu’on lui 
avait accordée pour son expo
sé.

' Les vainqueurs sont, dans 
d’ordre, MM. Jean Bernard, du 
Collège de Lévis: Frank Sa- 
Mllc. du St. Patrick High 
School, et Pierre Gingras. de 
l’Académie de Québec.

M. Bernard représentera 
donc le Rotary de Québec à 
Trois-Rivières iors d’une au
tre Joute oratoire dont la se
mi-finale se déroulera à cet 
endroit, vers la mi-avril. La 
finale de ce tournoi doit avoir 
lieu à Montréal, à la mi-mai.

Quant à M. Saville, il fera 
un séjour de trois Jours dans 
la capitale canadienne, du 13 
au 16 mai. A cette occasion, 
des rencontres avec les parle
mentaires fédéraux sont pré
vues.

Pour sa part. M. Gingras se 
rendra a Welmington où il 
pourra prononcer une confé
rence sur un sujet de son 
choix devant le Club Rotary 
local. Le but de cette cause
rie est de faire comprendre, 
là-bas, ce qui se passe ici. à 
Québec.

Les membres du Jury qui 
ont fait le choix des gagnants 
était composé de MM. Jacques 
Flynn, sénateur; Jean Lesage, 
leader de l’opposition libérale 
québécoise, et Louis Marceau, 
doyen de la faculté de Droit 
de (’université Laval.

par Walt Disney

par Lee Folk et Roy Moore

par Ernie Bushmiller

CROIX-
ROUGE

(. vous aide à chaque 
pas dans la vhL
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Quatre spectacles à Lévis prochainement...

LEVIS. — Charles Aznavour, Monique Leyrac. les Mes
sagers de la Chanson et les Nomadins se feront entendre 
prochainement à l’Auditorium du Collège de Lévis. Les Mes
sagers de la Chanson seront en vedette le 24 mars, les Noma
dins le seront le 30 du même mois, tandis que Aznavour et 
Leyrac donneront respectivement leur récital le 17 avril et 
le 21 avril.

Augmentation de la taxe d'eau .. .

CHARNY. — La ville de Charny vient d'augmenter la 
taxe d eau de $15 par famille. En effet, elle a été portée de 
$50 à $65. Le conseil en a décidé ainsi afin d'équilibrer les 
revenus et dépenses de cette section.

Un budget de l'ordre de $491,294...

Le budget d’opération de la ville de Charny se chiffre, 
cette année, à $491.294. En 1967, il était de l’ordre de S353.- 
449. Dans la section générale, les dépenses prévues se tota
lisent à $243.557 tandis que du côté aqueduc, on prévoit îles 
déboursés de $247,736. D’autre part, les revenus proviennent 
de la taxe foncière : $86.130; taxe de vente : $99.336; taxe de 
vidanges : $15 par famille, soit $16,800 et une subvention de 
$15.000 du ministère de la Voirie. Enfin, les dépenses sont 
les suivantes: rôle d’évaluation: $11.000; salaires de l'admi
nistration : $16.000; éclairage des rues : $16.000; salaires pour 
travaux publics: $25.000; dépenses pour véhicules: $10,000 
et, enlèvement des ordures ménagères: $15,200.

. Excédent des revenus sur les dépenses . ..

SAINT-HENRI. — La paroisse de Saint-Henri de Levis 
vient de terminer son année fiscale 1967 avec un léger sur
plus de $2,069. On mentionne des revenus de Si29,395 contre 
des dépenses de $27.326. Les principaux revenus : taxe fon
cière générale : $4,216: taxes spéciales : $7,44(1; tax** pour 
service des lumières de rues : $399: taxe pour plaques et 
égouts : $283; taxe de commerce : $620; taxe des locataires : 
$250: taxe d'amusements : $613; taxe de vente : S5.279- con
trat de déneigement: $3,120; cotisation pour le coure d'eau: 
$591; service de déneigement : $468; subventions gouverne
mentales : $5,913 et, divers autres revenus pour une somme 
de $203. Les principales dépenses sont les suivantes : admi

nistration générale: $4,026; travaux publics: $14.477: O.T.J. 
et Garde Paroissiale: $1,420; service de la dette: $7,355 et 
autres : $2,046.

Un actif de $78,662...
t

Cette petite municipalité de la Rive-Sud a un actif de 
$78,662. Les placements en capital immobilisé sont de $21,* 
662 et l’évaluation imposable est de l'ordre de $510,560.

L’Association des 
Archivistes veut 

une loi des archives
'Par C. C.> — “Afin d'eviter 

la perte des documents. l’Asso
ciation des Archivistes du Que
bec entend faire des pressions 
auprès du gouvernement pour 
qu’il adopte une loi des archi
ves”.

Voilà en effet un des voeux 
exprimés par une centaine d’ar
chivistes à l'occasion de la der
nière reunion de l'Association 
qui avait lieu à l’Archevêché de 
Slontreal samedi, le 16 mars 
dernier.

Différents comités d’études 
formes de divers représentants 
de types d’archives se sont 
préoccupés au cours de cette 
rencontre de déterminer les 
besoins prioritaires de leur 
groupe.

La plenière. de cette jour
née permit à l’Assemblée de 
connaître les objectifs com
muns souhaites par les mem
bres et qui devraient être pour
suivis par l'Association.

Pour revaloriser la fonction 
de l’archiviste, autre voeu for
mulé par les participants de 
cette journée, on souhaite que 
la publicité soit utilisée. L’a
melioration des rendements 
des services d’archives, favo
risée par les contacts entre les 
membres et les journées d’étu
des proprement dites sont éga
lement ries moyens suscejUibles 
de valoriser cette ' profession.

Faire connaître davantage les 
techniques nouvelles applica
bles a l'archiviste est aussi une 
recommandation que l'associa
tion entend appliquer pour re
valoriser cette profession de 
l’archiviste.
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Catégorie 11 A"
CANADA

Tendre, entièrement nettoy 
Prêt à cuire

Poids 
moyen
2 à 3 Ibs
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(3 a 4 Ibi lb .37»
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Groupe de publicité 

^ administré par la Société 
Provinciale des Epiciers Inc.
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4b 2 dnv.
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100% huile végétale 

Bte 1 lb
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Rég.
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OEUFS de PAQUES ’Louoey’ 
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LAI1 INSTANTANE $4 35
“Carnation’’ Bte 3 Ibs *

JAVEL CONCENTREE 
"Mlx-O”
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pr ___
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LIQUEURS "COTT"
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10 omoluppe» le* ' * pr
tiBA'lls : I bru«*e h dont» d'une 
»alour do .4(1 n«or l'nohnl d'un
Itilte «omit de dentl- 2 .69
frlcr < rr*! le*

BLE D'INDE en crème 
“Del Monte”

8 10 oz 

erén

8 btes $ 4 00 
10 oz J.

(■H ATIS i | Mo K nz «nupe p«d» ou loKiimo» HABITANT n*er l'nohnl
................,..10 ,.,1.00

I.BATIs : I bnfto do •> heUno» nu miel *IM\UD mro l'nohnl d'unr Imite do nAlonu» y ÇQ
sl»l ABU * le» ^ pz

(■Il ATI* : I mulette Turk relluhme tnp,. n»er l'nihnl de I ^
nuire roulotte lo»
«erl Miuinroli n»orn ...
(•H ATI*» : I huile do 10 oz l'nrtnll 
Oi «erl AlO.NAHt'H, »\rr in.imi
do T mitre» boito», 3 nr .98
Irnhlo ou eltron le»

OFFRE EXCEPTIONNELLE

PLAT POUR LE FOUR
(à l'épreuve de la chaleur)

Celte semaine
ROTISSOIRE 4 39
11 z pinte .......  ™

DETERGENT "MIR '
pour la vaisselle 

O canette» 66
JUS de 
“Hein*’’

24 oz
TOM \ n s

7 btes 
19 oz

$1 00

JUS de TOMATES 
“Heinz" Bte 48 oz
MOI I \KI)t 
“Heinz'' Boeal 16 oz
PÂTE de TOMATES 
‘ Heinz’’ f) bte*

4m 51 z oz
MÊLAIS! ’ Gauvin”

Carton 40 oz
HUILE VEGETALE 
"Crlaco” Bout 38 oz
MACEDOINE La lerlandlère’

3 .n 55
Jl35

.35
,27
.33
.35
$109

CHIEZ WHlz 
de Kraft

.....- I
2 Ibs

SS ES
A

de lo Californie
juteux, frais, 

pleins de vitamines. 
Grosseur 56

CAROTTES
de la C alifornit frau Itr» et C 
fermes l rllo 3

ORANGES JAFFA
Se pèlent farilrment. Arrivage frais. 
Juteuses. Grosseur 144 LA DOI /

CHOU-FLEUR
Qualité fantaisie, blanr-nelge. 
t, rnsseur 12 CHACUN

~ ' ' 3=
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Le trou du Carré d’Youville sera
comblé par un édifice de 23 étages

Le Comité Exécutif de Québec décide 
l'homologation de certains terrains
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par François DEMERS

Le Comité Exécutif de lo Vieille Capitale a decide hier 
l'homologation de certains terrains situés entre la rue St-Eustache 
et le fameux "trou" du Carré d'Youville. Cette décision a été 
prise à la suite d'une rencontre entre le directeur municipal des 
Travaux publics et l'ingénieur Henri Perron, directeur de la 
planification au ministère de la Voirie. A l'issue de cette 
rencontre, on avait remis lo partie des plans du réseau routier 
métropolitain relative à l'avenue Dufferin et au Carré d'Youville.

Ces nouveaux développe
ments a commenté le maire 
Gilles sont consécutifs aux 
pressions exercées sur le mi
nistère de la Voirie par le 
Premier ministre Daniel John
son lui même à la suite des 
nombreuses demandes expres
ses de l’administration munici
pale et de divers corps intermé
diaires afin que soient connus 
les plans du réseau routier 
dont la “lente” préparation re
tarde depuis plusieurs mois le 
réaménagement de plusieurs 
secteurs de la ville.

C’est ainsi que M. Paul Ra
cine. promoteur de la cons
truction d’une édifice à bu
reaux de quelque 23 étages 
sur remplacement du •Trou”, 
pourra entreprendre très bien
tôt la construction de ce buil
ding de près de $6 millions. 
M. Racine avait révélé la se
maine dernière qu’il atten
dait depuis deux mois les plans 
précis du ministère de la Voi

rie concernant la rue Duffe
rin pour entreprendre la réa
lisation de son projet qui met
tra fin à une situation qui dé
figure le Vieux Québec de
puis bientôt 5 ans. M. La
montagne a. pour sa part, ré
vélé hier que plusieurs espa
ces (quelque 5 étages) du nou
vel édifice sont déjà réserves.

L’avenue Dufferin.

La rencontre avec l’inge- 
nieur Perron a permis d’éta
blir que le Premier ministre 
a approuvé le principe de l’é
largissement et du prolonge
ment de l’avenue Dufferin 
(devant le Parlement) jusqu’à 
la Côte d’Abraham (par la rue 
St-Eustache >, ainsi que son 
raccordement éventuel à une 
voie élevée à St-Roch. Ce qui 
revient à dire que cinq autres 
terrains et bâtisses devront 
disparaître à l’angle des rues 
St-Jean et St-Eustache pour 
faire place a l’élargissement de

-J* Y

• Ce plan montre l’emplacement du "Trou" du Carré 
d’Vouvilic (indique par le X); la ligne (en pointillé) des 
terrains homologués en I9«4 pour rélargissement de la rue 
St-Joachim; et l’emplacement des terrains dont le comité 
exécutif a décidé l’homologation hier (entouré dune ligne 
noire), lesquels serviront a l’élargissement du futur prolon
gement de la rue Dufferin qui doit devenir eventuellement 
la voie rapide de communication entre le centre-ville (St- 
Roch) et la Colline Parlementaire.

la rue St-Eustache qui devien
dra le prolongement de l’ave
nue Dufferin dont la largeur 
à cet endroit est fixée à 110 
pieds.

Stationnement souterrain.

Maintenant assure que la 
construction de l’édifice sera 
réalisée 'peut-être pour l’été 
prochain», le maire Lamonta
gne a révélé l’intention de la -------------------------------—— -------------------------------
Ville de construire dans le. , , ir . . # % • ■
Carré d Youville un stationne COnCIUSlOI! A Ull 03061 OrgaOISe 3 L3Y3I
ment souterrain pouvant ae- r g _
commoder plus de 1.000 véhi
cules.

Ces nouveaux espaces de 
stationnement permettraient de 
décongestionner la circulation 
dans ce secteur en même 
temps que l’élargissement de 
l’avenue Dufferin favorisera 
l’écoulement de cette circula
tion. On peut sans crainte af
firmer ici que les marchands 
de la rue St-Jean seront ravis 
de cette initiative...

La guerre des religions 
n aura pas lieu à Québec

• Cette maquette illustre l’apparence que revêtira l’édifice de 23 étages (pre^ de 
« millions) que projette de construire >1. Paul Racine sur remplacement du "Trou’’ 
du Carré d’Youville, tel que vu de la rue St-Joachim (prolongement de la rue St- 
Gabriel). Une autre facade du building donnera sur le Carré d’Youville (rue 
d'Youville». Et. la facade principale (en arrière sur la maquette) sera situee sur la 
rue St-Jean. C’est à la droite de I édifice, à l’intérieur meme du Carré d’Youville, 
«••e H V:Ue entend construire un stationnement souterrain pouvant accommoder 
plus de 1.0UÜ véhicules.

Les beaux côtés
de la vie

Les écoles demeureront ouvertes

La C. S. de Val St-Michel ne 
peut payer ses enseignants

Wi -a a
Le bien devrait 
faire .du bruit
De la belle et sympathique 

région de Montmagny nous vient 
le beau geste suivant:

k Une personne âgée de quatre- 
vingt-trois ans cherchait à s’as
surer un taxi pour retourner 
chei elle après la messe domi
nicale. La demoiselle organiste 
vint à passer à ce moment-là et 
prenant connaissance de l'em 
barras dans lequel se trouvait la 
vieille dame, elle s'offrit à aider 
la brave octogénaire à traverser 

’ la rue et à la reconduire chei 
elle, malgré le détour que sa 
courtoisie lui imposait.

Le fait de s'étre derangee et 
d'avoir consenti à rallonger son 

•' chemin pour aider une vieille 
*■; personne dénote un bon coeur 

qui mérité mention honorable à 
la chronique du bien.

8 B.. Québec.
-......

VAL ST-MICHEL. (PC». — 
Toutes les écoles de la Com
mission scolaire de Val St Mi
chel. en banlieue de Québec, 
demeureront ouvertes.

C'est ce qu’a laissé entendre 
hier le président de la commis
sion scolaire concernée, M. 
Thomas-Louis Tremblay, à la 
suite d'une réunion spéciale 
des membres de la commis
sion

M. Tremblay a également 
déclaré que les maigres som
mes d’argent accordées par le 
gouvernement ne suffisent nul
lement à administrer une com

mission scolaire comme la leur 
et afin de forcer le ministère

de l’Education à penser à eux, 
les administrateurs scolaires 
envisagent de cesser de payer 
leur 12 enseignants.

Demain, les autorités mena
çaient également de fermer les 
institutions mais il n'en sera 
rien, puisque les commissaires 
ont décidé hier de tenter une 
dernière démarche auprès de 
la Commission municipale afin 
d'obtenir la permission d’em
prunter une somme de $80,000.

Doutant fort qu’un tel em
prunt soit possible, M. Trem
blay a déclaré que “la seule 
façon d'obtenir du ministère 
de l’Education les subventions 
auxquelles nous avons droit, 
c’est de lui forcer la main".

,*

• UNE SITUATION QUI DATE — L’annonce faite par le ministère de la Voirie a 
l’effet que le premier ministre a approuvé le principe du prolongement et de l'élar
gissement de l’avenue Dufferin jusqu’à la Côte d’Abraham par la rue St-Eustache, 
ainsi que son raccordement éventuel à une voie élevée à St-Roch. permet d'entrevoir 
que les bâtisses que l’on distingue sur cette photo (édifices situés entre la rue 
St-Eustache et le "Trou” du Carré d’Youville) devront disparaître pour faire plate 
à l’élargissement de la rue St-Eustache. Cette nouvelle laisse aussi supposer que M. 
Paul Racine promoteur du projet de construction d’un édifice de 23 étages sur 
l’emplacement du “Trou”, mettra bientôt fin à une situation qui défigure le Vieux 
Québec depuis bientôt 5 ans. (Photo l’Action, par Marcel Laforce)

•par U. P.» — La guerre de 
religion n'aura pas lieu au 
Quebec et. malgré l’homogé
néité envahissante qui a pré
valu au pays en matière de 
catholicisme, le sectarisme ou 
l’intransigence se fait peu sen
tir, contrairement aux pays 
européens: de sorte qu’un dia
logue — ou du moins une 
tolérance, sinon une accepta
tion — devient de plus en plus 
possible entre croyants et in
croyants.

C’est la conclusion que nous 
pouvons retirer d'un panel or
ganisé hier à l’Université La- 
Val à l’occasion de la Semaine 
universitaire de réflexion chré
tienne, panel où M. Fernand 
Dumont, sociologue a Laval 
(croyant» et Marcel Rioux (in
croyant). sociologue à l’Uni- 
versitc de Montréal devaient 
dialoguer sur la possibilité et 
les avantages du dialogue entre 
incroyants et croyants dans 
le contexte québécois.

Bien que l’ambiguité ait etc 
manifeste concernant le genre 
de dialogue possible entre ceux 
qui croient en Dieu et ceux qui 
l'ignorent, on a pu moins dé
gager la certitude que la “li; 
berté d’association" à une vérité 
de vie intérieure devenait de 
plus en plus possible au Qué
bec. De sorte que les barrières 
de l’intransigence étant enle
vées, il devenait plus facile, 
à la fois de vivre avec plus 
de conviction sa religion et 
dialoguer à ai'ine.s égales.

M. Rioux croit à ce sujet 
que l'ancienne homogénéité, le 
caractère sociologue de la 
"communauté eanadienne-fi’an- 
çuise essentiellement catholi
que”. subsiste toujours; ce qui 
retarde ou emprisonne en quel
que sorte le dialogue.

Cependant, s'est-il empressé 
d’ajouter, le pluralisme se dé
veloppe en ce sens que les 
Québécois reconnaissent la né
cessité de bâtir un pays en 
résorbant les querelles dans des

tâches communes que croyants 
et incroyants ont à accomplir 
ensemble. Autrement dit, la 
vie religieuse devient intérieure 
et non essentiellement sociolo
gique ou publique.

11 en résulte une tolérance 
des uns envers les autres. Ex
emple à remarquer chez les 
jeunes: “elle est beaucoup plus 
intériorisés et personnelle, vé
cue et non sociologique comme 
avant."

Enfin, tout en reconnaissant 
que le dialogue avait beaucoup 
plus d’avantages à l’endroit 
des croyants. M. Rioux a af
firmé. do concert avec M. Du
mont. que le dialogue — pour 
être intéressant — doit élimi
ner tout prosélytisme, tout 
désir d'intégration ou de con
quête de la part du croyant.

Une école de 2,000 places-élèves

la Régionale Chauveau adopte les plans 
de la future polyvalente de Neu/thâtel

»

Pétition pour fusionner 
la C S. de Val St-Michel 

avec celle de Bélair

Nous aimons les vieilles ca 
thédrales. les vieux meubles, la 
vieille argenterie, mais nous 
avons oublié entièrement la 
beauté des vieillards. J'estime 
qu une juste appreciatiog de ce 
genre de beauté est essentielle 
S notre »ie, car la beauté, me 
semble-t-il, est ce qui est vieux, 
mûr, patine'*.

Quel heureux dementi appor- 
lei-vous. Sympathique organiste 
de Montmagny. à cette affirma
tion du philosophe chinois, Lin 
Yutang ... "que nous avons ou
blié entièrement la beaute des 
vieillards'* ! Admettons que noun m 

^ l'avons oubliée partiellement.
Tout comme <# consent è met

tre le prix sur un objet d antf 
quite dont la seule valeur est la 
plupart du temps d'être très 
vieux, ne devrions-nous pas sa! 
sir toute occasion qui soffre 
d'approcher une vieille person
ne 7 Quel enrichissement pourvu 
qu on y prête attention !

Pur Claude MARSOLA1S

LORETTEVILLE — Les 
commissaires de la Régionale 
Chauveau ont accepté défini
tivement les plans et devis de 
la future école polyvalente de 
Neufchàtel qui leur a été pré
senté par l’architecte Gilles 
Côté hier soir. Cette école de 
2.000 places-élèves sera situee 
en bordure "Nord" du boule

vard Chauveau à Neufchàtel à 
l’ouest de la rivière St-Char- 
les.

I^a Commission scolaire s’at
tend à obtenir du ministère de 
l’Education dès le début d’avril 
les autorisations nécessaires 
pour la publication de l’appel 
d’offres.

L’édifice projeté, d’une su
perficie de 225.000 pieds car
rés de plancher, est divisé en

trois blocs distincts qui s’éten
dent sur des longueurs maxi
mum de 524 pieds par 352 
pieds. Le bloc ‘‘A’’ occupera 
les locaux pédagogiques tandis 
que le bloc "B" sera occupé par 
les cuisines, la cafétéria, le 
grand vestiaire, le gymnase et 
la palestre. Enfin, le bloc "C” 
sera occupé par les ateliers 
masculins se rapportant à la 
soudure, à l’électricité, l’ajus

tage mécanique, l’automobile, 
la plomberie. I» menuiserie, 
etc.

La charpente de l’edifice se
ra en acier et les revêtements 
extérieurs alterneront de la 
brique brune au bloc de béton 
blanc. Le système do chauffa
ge prévoit une climatisation 
éventuelle
Tours Hr roulure industrielle

R. GAILLARD
à - ïinMr - $ '..-MNiittv'

• Nous apercevons ici l’esquisse de la future école polyvalente de Neufchàtel vue 
de l’arrière. Cette école doit aerueillli 2 00« éleves et es' divisée en trois sections, 
l e premier bloc sera occupe par le» ateliers masculins, le deuxième par les cuisines, 
la cafétéria et 1rs ivmnase* et le troisi me par les locaux pédagogique». I** plan» 
et dr\is ont été préparés par l’architecte Gilles Côte. On évalué le roût de construc
tion de l’école à $3 millions.

A

par Claude MARSOI.AJS
VAL ST-MICHEL — Depuis 

la dernière fin de semaine, un 
communiqué demandant aux pa
rents de signer une requête 
pour la fusion de la Commis
sions scolaire locale avec celle 
de Belair. circule de foyer en 
foyer.

Le message .signé par M. et 
.Mme Maurice Bernier, signale 
que la commission scolaire de 
Val St-Michel. pour des raisons 
multiples, a failli à sa tâche 
quant à l’enseignement pédago
gique à donner aux enfants. 
"Demandons, disent-ils, à la 
Commission scolaire de Belair 
dont l’organisation de l’ensei
gnement. le programme, le dy
namisme sont à point dans l’é
volution actuelle de l’éducation 
de préparer notre annexion".

Plus loin, les protagonistes 
de l’annexion déclarent que 
l’équipe actuelle qui dirige l’ad
ministration des écoles de Val 
St-Michel a presque complète
ment été nommée par le Gou
vernement comme pis aller et 
que la seule ambition des mem
bres est de remettre les desti
nées de la Commission scolai
re en des mains étrangères au
tres que les parents, les élec
teurs. les payeurs d“ taxe. En 
effet, a l’exception du président. 
M Thomas-l/ouis Tremblay, 
tous les autres commissaires ont 
été nommés par le ministère de 
l’Education.

Enfin, on avertit la popula
tion. “Nous vous avisons en 
connaissance des faits, que no
tre commission scolaire, dû son 
manque d’importance, dans tout 
le sens du mot. est sur la liste 
de disparition pour les pro

différentes nsiîhl- ch»,n« mois Les commissaires 
le savent mais ne vous le diront

pas. Puisqu'il en est ainsi, fai
sons nous-mêmes les change
ments qui s’imposent selon no
tre goût notre intérêt car les 
parents doivent demeurer les 
vrais représentants des en
fants”.

Une entente doit être con
clue sous peu avec la Direction 
de l’Education permanente du 
ministère quant à rutilisation 
d’un local à l’Ecole des Me
tiers de St-Kmile pour les 
cours de couture Industrielle 
dans la chaussure

Le directeur général des étu
des. M. Robert Premont, a ex
pliqué que la première session 
des cours devrait débuter vers 
le 27 mars prochain et la deu
xième à la fin de juin L’orga
nisation et la conduite des cours 
demanderont des déboursés de 
l’ordre de $12.600 pour les 
deux sessions en supposant que 
15 élèves suivent ces cours.

Les commissaires ont autori
sé le secrétaire-!resorier à ac
quérir la machinerie necessai
re soit 19 appareils au coût de 
$18.000 Celui-ci fera les de
marches nécessaires auprès de 
la banque de Montréal pour 
obtenir un prêt sur billet 

Enfin, la Commission scolai
re devra procéder à ses frais 
a l’installation électrique du 
local pour pouvoir faire fonc
tionner les 
nés

Pour appuver l'annexion à 
Belair. les petition niâtes sou
tiennent que les besoins parti
culiers des enfants de Belair 
sont les mêmes que ceux des en
fants de Val St-Michel.

M. et Mme Maurice Boivin 
demandent donc aux parents 
de procéder sans peur et sans 
reproche en signant la requête 
que circulera bientôt dans les 
maisons de la municipalité

■

Des voies modernes 
pour éliminer les 
accidents, réclame 
le Club Automobile

QUEBEC. — (PC.). — L» 
Club automobile Québec de
mande avec instance aux auto
rités provinciales de hâter le 
parachèvement des grands bou
levard.'- d»- ceintures projetés 
ou déjà commencés, dans la 
région métropolitaine de Qué
bec. soit le réseau routier du 
Québec métropolitain et les 
communications entre Québec 
et Lévis.

Dans un communiqué remis 
à la presse hier, le Club auto
mobile demande aussi dans le 
meme ordre d'idées, que ne 
soit pas mis de côté le projet 
d'autoroute Montréal - Québec 
par la rive nord du fleuve St- 
Laurent. Il y voit une priorité 
sur le plan économique tant 
pour les habitants de la Mau- 
ricie que pour ceux de la ré
gion du Lac St-Jean et la ré
gion de Québec.

Insistant sur l'urgencp qu’il 
y a d’accoler le plus rapide
ment possible les rentres dé
favorisés à la métropole, le 
Club automobile rappelle, en 
plus, les avantages inestima
bles que la population du 
Quél>ec peut en retirer sur le 
plan de la sécurité routière.

“La baisse du nombre d’ar- 
cidents de circulation enregis
trée en 1967 est sans doute at
tribuable pour une large part, 
"opine le Club", au parachève
ment de la transcanadienne et 
d’un roseau routier moderne 
dans la région montréalaise”.

Suivant les chiffres publiés 
récemment par la Sûreté pro
vinciale. la route 2. entre 
Montréal. Québec et le Bas-du- 
Fleuve. se révèle la plus meur
trière Selon le Club, (•elfe 
constatation souligne encore 
davantage l’urgence de pour
suivre les travaux de l'auto
route nord déjà amorcés et 
aussi de bâter le prolonge
ment de la transcanadienna 
sur la rive sud

FAITS DIVERS
-%

ADOLESCENTE TUEE DANS UN ACCIDENT
CH A R L ESBOU RG-OU EST (M.C.PJ — Une adolescente 

a été tuée et sa soeur gravement blessée par um automobile 
sur la rue Saint-Bonaventure, a Charlesbourg-Ouest. aux en
virons de 22 heure* 30, hier.

I^a victime est Françoise Bédard. âgée de 17 ans. domi
ciliée au 116 de la rue Saint-Bonaventure. dont la mort a été 
constatée a son arrivée à l’hôpital. Sa soeur. Lucie, âgée de 
19 ans. repose dans un état considéré comme grave à l'hô
pital de l’Enfant-Jésus

l-es deux jeunes filles marchaient en bordure de ta rue 
au moment de l'accident, approximativement en face de la 
demeure de leur» parent».

L'automobiliste implique dan» cette aflaire est Kénald 
Boutet, du Carré Mauger. à Neufchàtel.

ECRASE PAR SON... REFRIGERATEUR
QUEBEC. (M SP.) — Un homme a été retrouvé écrasé 

sou* aon réfrigérateur, a son domicile, vers sept ! cures
L’homme, qui a été conduit a l’hôpital, est dimlcdié ad 

1040. de la rue Salaberry. a Québec.
La police travaillait a établir les circonstance» de cet 

accident peu commun.
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Pas d'appui à M. Trudeau
Ni comme Québécois, ni comme Cana

dien, je ne vois d’intérêt à confier à M. 
Trudeau la direction du pays. Je veux 
bien admettre sans effort que le ministre 
fédéral de la Justice soit présentement le 
seul candidat roloré et presque le seul 
capable d’intére-ser de nouveau aux 
affaires fédérales une population qui n’y 
croit guère. Que l’homme soit capable de 
retrousser un débat, qu’il discute avec une 
franchise reposante, qu’il ait le sens de 
la formule-choc, personne ne songe à le 
contester. I)e là à affirmer que ce soit le 
candidat capable de diriger le pays, ainsi 
que l’ont affirmé différents journaux an
glophones, il y a une marge énorme que 
je ne suis pas prêt à supprimer.

Le Canada a des problèmes constitu
tionnels, économique^, internationaux. 
Dans chacun de ces trois secteurs. M. 
Trudeau n’a fourni aucune preuve de sa 
compétence. Bien plus, quand il a daigné 
intervenir, il l’a fait avec un arrogant sim
plisme. Des problèmes constitutionnels ? 
Lui n’en voit pas. Il suffit, à ses yeux, 
que les francophones lui fassent confiance 
pour que disparaissent subitement les 
inégalités et les iniquités. Le Québec 
revendique les droits que lui accordait la 
constitution? M. Trudeau s’érige en 
arbitre paternaliste et exige que le Québec 
assume mieux ses présentes responsabili
tés avant d’en recevoir d’autres. M. Tru
deau interprète, remplace, bafoue la cons
titution. Il répond, par exemple : “Le 
Québec avait à se charger de l’éducation, 
mais le Québec a mis 96 ans à se doter 
d’un ministère de l’éducation”. La pi
rouette est censée tout expliquer, même 
si le fédéral a mis. quant à lui, cent 
an> bien comptés à s’occuper des consom
mateurs.

On le sait, nos problèmes économiques 
se rattachent aux deux autres catégories 
de problèmes. D’une part, nous subis
sons une dépendance évidente par rapport 
aux Etats-Unis; d’autre part, nos ressour
ces fiscales doivent se partager entre les

différents gouvernements. Les principes 
de M. Trudeau en matière constitution
nelle et en matière de politique interna
tionale vont donc régir en bonne partie 
ses décisions et ses attitudes dans le sec
teur économique. On sait à quoi s’en tenir 
sur les vues de M. Trudeau quant à la 
constitution; on sait aussi, depuis une 
couple de semaines, que M. Trudeau est 
un dangereux improvisateur, un prime- 
saut ier de grande classe quand vient le 
moment de suspendre ou de couper les 
relations diplomatiques avec un pays ou 
l’autre. M. Martin n’en a pas toujours dit 
assez; M. Trudeau en dit trop et du trop 
de très mauvaise qualité. Il s’est montré 
rapidement capable d’indisposer tout le 
monde francophone en l’espace d’une 
tempête de neige d'avril.

Brouillon à l’intérieur du pays, impré- | 
visible sur la scène internationale, M. 1 
Trudeau ne saurait développer une politi
que économique cohérente. Nul ne sait 
s’il ne s’avisera pas demain matin de ! 
nommer lui-même le recteur de l’univer
sité Laval, en arguant du fait que le 
Québec ne se montre pas apte à choisir 
les bons hommes. Nul ne sait s’il ne sus
pendra pas après-demain les relations 1 
diplomatiques avec Washington sous pré
texte que Mme Jacqueline Kennedy est 
allée faire du ski au Mont-Tremblant i 
>ans en parler à notre gouvernement fédé
ral. Ce qu’on sait, c’est que le choix de 
M. Trudeau comme chef du pays nous 
expose à toutes les aventures et que le 
genre d’aventures constitutionnelles et 
diplomatiques qu’affectionne M. Trudeau 
>e solde tôt ou tard par des déconvenues 
économiques. On a trop souvent affirmé 
que les investisseurs demandaient la sta
bilité politique pour risquer aujourd’hui 
tout notre avenir sur un homme qui peut 
nous asseoir par distraction sur une bom
be atomique. J’aime bien la couleur et le 
relief, mais je n’aime pas les feux d’arti
fice qu’on alimente à la dynamite.

Laurent Laplante

Le président de la Chambre
Il n’est pas rare que le président de 

l’Assemblée législative soit attaqué par les 
députés de l'opposition, mais il est certai
nement moins fréquent que ces attaques 
viennent du premier ministre ou d’un 
ministre. Le président étant un personna
ge généralement choisi parmi les députés 
ministériels, il est évident qu’en le propo
sant à la Chambre, le premier ministre 
lui fait implicitement pleine confiance. Ce 
choix, par ailleurs, peut provoquer de la 
méfiance chez les membres de l'opposition 
qui craignent toujours de ne pas être trai
tés aussi équitablement qu’ils estiment 
devoir l’être lors des débats.

M. Rémi Paul se trouvait dans une 
situation particulièrement embarrassante, 
la semaine dernière lorsque l’une de ses 
décisions fut interprétée par le premier 
ministre comme un‘‘banion” imposé à 
l’un des députés de l’Union Nationale. Ce 
n’est pas un événement ci/mmun comme 
celui où l’on en appelle d’une décision du 
président sans faire de commentaires. 
Heureusement toutefois, l’incident s’est 
terminé lundi par une manifestation de 
confiance de la part de la Chambre envers 
M. Paul. Le premier ministre a voulu fai
re disparaître toute équivoque en rappe
lant que l’appel de la décision du prési
dent, par un côté ou l’autre de la Cham
bre. ne doit pas être considéré comme un 
manque de confiance ou de délicatesse 
envers le président lui même.

La tâche de ce dernier n'est pas tou
jours des plus confortables comme on 
peut le constater par l’incident auquel 
nous référons. Tantôt médiateur, modéra
teur, arbitre, juge, il risque continuelle
ment, lorsqu’il doit trancher un débat ou 
une question, de déplaire à quelqu’un, 
voire même à tout un groupe de députés. 
Il ne^t pas toujours facile, pour ceux qui 
sont victimes de ‘■es décisions, d’oublier 
le personnage pour ne considérer que .le 
respect de sa fonction.

Aprè,- 1 attaque du premier ministre. 
M. Paul avait raison d'être inquiet et de 
se demander si on ne tentait pas de l’assi
miler à une sorte de dictateur. Il présenta 
de remarquables arguments pour défendre 
sa décision et son attitude. On lui repro
chait de bâillonner un député ? Mais, de
manda-t-il. est-ce l’orateur qui bâillonne 
les députés en voulant appliquer le règle
ment ou si ce sont les députés qui ont 
accepte eux-mêmes qu’on les bâillonne à 
l’occasion, puisque ce sont eux qui ont 
adopté les règlements de la Chambre ?

rôle du président n’est pas d’in
venter de nouvelles règles de droit parle
mentaire, mais d interpréter celles qui

existent déjà en se basant sur la coutume, 
la jurisprudence et sur la raison. Lors
qu’un député croit que la décision rendue 
n’est pas juste, il peut en appeler devant 
la Chambre. Et c’est encore une règle que 
le président est tenu de faire observer que 
celle du respect de sa personne.

Il est heureux, répétons-le, que l’inci
dent se soit terminé de la façon que l’on 
sait, car M. Rémi Paul a, jusqu’à ce jour, 
rempli son rôle avec compétence et méri
tait sûrement la confiance de la Chambre 
en cet instant précis.

Depuis qu’il est devenu premier mi
nistre, M. Daniel Johnson a suggéré 
maintes fois de créer le poste de président i 
permanent de la Chambre. Si on a vu 
dans le projet de M. Johnson un premier 
pas vers l’établissement d’un nouveau 
régime parlementaire à caractère prési
dentiel, on a tout de même assez bien 
accueilli cette proposition.

Dans le contexte actuel qui veut que le 
président soit d’abord un député élu par 
le peuple, on ne peut s’empêcher de son
ger que ce personnage, quel qu’il soit, 
devra un jour ou l’autre, s’il veut conti
nuer à faire de la politique, redescendre 
dans l’arène et faire la lutte dans les rangs 
d’un parti politique; on ne peut s’empê
cher de songer qu’il doit défendre, en 
dehors des intérêts de l’Assemblée législa
tive, des intérêts personnels.

Si le président était nommé en perma
nence, il serait libéré d’autant de préoc
cupations qui apparaissent parfois peu 
compatibles avec ses fonctions. Cela ferait 
disparaître également, beaucoup de préju- | 
gés qu’on entretient dans divers milieux 
sur la liberté du président d’agir 
suivant les bonnes règles du droit 
parlementaire. Dès lors, l’opposition, pas 
plus que le groupe ministériel, n’aurait 
de raison de mettre en doute l’impartialité 
du président. Pour autant que le rôle soit 
tenu par un homme compétent, tout notre 
régime parlementaire y gagnerait en pres
tige.

Mais puisque ce projet n’est sans 
doute pas près d’être réalisé, et puique 
certains députés ne sont pas d’accord avec 
les règlements de la Chambre, l’on pourra 
toujours apj»rter des amendements à ces 
règlements. Nous sommes d’avis, toute
fois, qu’il ne faut pas élargir davantage 
le droit des députés de soulever des débats 
et de revenir sur des questions déjà dis
cutées. car les sessions s’éterniseront et 
l’administration en souffrira.

Roger Bruneau

LA PAROLE
est aux lecteurs

L'école neutre,
Depuis quelque!» années LA 

BELLE PROVINCE subit les 
assauts de gens obsédés. Le 
viol et ce qui plus est le viol 
avec violence est si fréquent 
de nos jours ! Le sadique ne 
peut trouver son contentement 
dans sa boue; il lui faut détrui
re ce qui a visage d'honnêteté, 
de pureté, de probité intellec
tuelle. Le Malin utilise toutes 
les armes, il monte à l'assaut 
de toutes les positions. La vie 
de l'esprit doit céder le pas a 
la vie des sens. L’homme n'est 
plus un être intelligent mais 
un être “sexé’’. L’érotisme rem
place ia mystique. L.e yé-ye 
tend à remplacer la liturgie. 
L’autorité est détrônée par la 
liberté et la "maturité”. Les 
loisirs remplacent la religion 
(ils remplaceront bientôt le 
troisième Commandement du 
Seigneur, l’observance de son 
JOUR). La solidarité humaine 
se traduit par des démonstra
tions pacifiques... à. coup de 
slogans haineux et révolution
naires. Les droits du travail
leur et l’ordre économico-social 
sont revendiqués “à coup” de 
démonstrations faisant fi de 
toute justice et de toute chari
té. Mammon est le Dieu du 
jour et il n’y a de dévouement 
que si "ça paie". L’éducation 
est pervertie. L’école est dé- 
confessionnalisée au nom d’on 
ne sait quel principe sacro- 
saint.

Il n’a fallu qu’un mot au 
Diable pour amorcer tout ce 
travail, et ce mot est : PRO
GRES. Une seule amie a ■ été 
nécessaire: PINFORMATÎON. 
Avec un contrôle aussi absolu 
on a conquis l’admiration de 
tous les évolués... et jeté le 
sarcasme sur les arriérés, les 
pas "matures".

l'ennemi No 1
Pourtant on n'a pas encore 

fait la preuve d'avoir la ma
jorité avec soi, loin de la. Les 
enquêtes sociologiques ressem
blent parfois au vote libre dans 
les pays communistes. Non, on 
n’a pas la majorité car le peu
ple est inquiet et II se plaint 
amèrement. SI on l'a condam
né à l’école obligatoire <à une 
doctrine imposée d’autorité), 
on n'a pas pour autant obtenu 
son acquiessement intérieur à 
ce barnum. Et lorsque la dé
ception des emballés (car plu
sieurs finiront par compren
dre) viendra se joindre à l'a
mertume des colonisés et des 
bousculés, la réaction sera ter
rible.

Mais qu’attend au juste le 
bon peuple pour agir ? Ne 
pourrait-il pas faire plus que 
s'interroger et gémir ? Au cha
pitre de l’éducation, par ex
emple. il est encore capable 
d'initiatives heureuses. Pour
quoi nos familles n'adhèrent- 
clles pas à l’Association Catho
lique des Parents du Québec 
(B. P. 237, Station Youville, 
Montréal (lie)? Pourquoi né-

i

paule-t-on pas les membres du 
FRONT COMMUN POUR L’E
COLE CONFESSIONNELLE 
(C. P. 2412, QUEBEC)? Il n’est 
pas raisonnable d'attendre 
que les pompiers viennent 
nous solliciter de sortir de
hors lorsque la maison est en 
flamme. Nous savons que ces 
mouvements libérateurs exis
tent. Allons offrir notre col
laboration à ceux qui luttent 
pour la bonne cause. C’est 
tout de suite qu'il faut ajouter 
son nom à ceux des vaillants 
apôtres de l’école confession
nelle.

J. IIUDON

D'une aliénation à une autre
Les révolutions .tranquilles 

ou turbulentes, pour différen
tes que se révèlent leurs ambi
tions. convergent inmanquable- 
ment vers un denominaeur 
commun: l’inaptitude de leurs 
chefs à remplacer ce qu'ils dé
molissent. Quelqu’un a dit : "Ce 
sont les penseurs qui fomen
tent les révolutions, et les dé
magogues qui les réalisent”.

Notre révolution québécoise 
doit laisser preplexe ses insti
gateurs, qu'ils soient reconnus 
comme esprits forts, ou simple
ment revêtus de la peau de 
l'agneau, afin de mieux pallier 
l’astuce du loup. Les réalisa
teurs de leurs rêves, à peine 
initiés à l'anthropologie, s’im
provisent philosophes, voire 
théologiens d’un dogme huma
nisé et d’une morale subjective. 
Et tout ce branle-bas s’effectue 
avec une ardeur frénétique, 
dans un but apparemment loua
ble de défoulement populaire. 
"Too much at a time.” dirait 
l’autre. L’on ne fait pas pous
ser le grain en tirant sur la 
tige. Il lui faut un sol propice, 
un climat favorable et une lon
gue maturation. Lorsque le 
nouveau riche s’entend encore 
mal dans le maniement des dol
lars. il y a danger qu’il perde 
la tète dans la danse des mil
lions. Ainsi, certains intellec
tuels, plus cérébraux que réa
listes .étonnés devant la décou
verte de la puissance formida
ble de l’homme, ont soudain 
quitté leur certitude de foi pour 
la fascination du mirage. La 
science anthropologique mal 
assimilée a dégénéré chez, un 
certain nombre en un anthro
pocentrisme inquiétant. Il y a 
bien l’Eglise qui freine de temps 
à autre, mais son autorité est 
souvent récusée au nom de la 
liberté.

Il est relativement facile de 
saboter les traditions religieu
ses d un peuple, sous le pré
texte qu elles sont envahies par 
des mythes et autres parasites 
étouffants; il est plus difficile 
de promouvoir une renaissance 
vitale, un resourcement pro
fond. brel un changement en 
mieux. Hélas! en de multiples 
cas d'initiation hâtive à l’éman
cipation. de poussée artifi— 
cl*lle vers l’évolution, les rui
nes vont s'accumulant. Et dans 
v** ruines, il ne reste point 
d'espace pour de nouvelles se
mailles. que l’on souhaiterait y 
enfouir, telles des bulbes fé
condes dans une rocaille, en 
vue d’une floraison abondante.

Quiconque, sous un pretext" 
d'épuration de la fol. d'épa
nouissement de la personne 
humaine et d’engagement tem
porel. remplace une alienation 
par une autre, ferme la porte 
au progrès. Or c'est là l'aberra
tion des instigateurs trop zélés 
de l'ordre nouveau. "Je n'ai pas 
trouvé le divin parce que J’ai 
détruit l'humain,” disait un

grand converti. Une spiritualité 
de renoncement, et par sur
croît désincarnée, caractérisait 
sans doute naguère notre chris
tianisme au Québec; la nouvelle 
vague, en poussant les revendi
cations de l'homme jusqu'à un 
anthropocentrisme exclusif, fa
vorise l’ascension d'une com
munauté humaine déspirituali
sée. Tel semble s’annoncer le 
résultat éventuel d'une science 
anthropologique mal assimilée.

Existentielle par nature, en 
richie d’expériences multipliées 
en psychologie et en nsychia- 
trie des profondeurs, l'anthro
pologie a certes muni l'huma
nité d'un instrument d’une in
déniable utilité. Cette science 
de rhomme a rappelé à qui de 
droit que l’étge humain n'est 
pas uniquement une forme 
substantielle, si noble soit-elle, 
mais comporte aussi un corps 
aux complexités variées, qui 
conditionnent maintes réactions 
dites psychosomatiques : elle a 
donné au chef-d'oeuvre de la 
création une confiance accrue 
en ses dispositions natives, et 
I incite à dérouler fièrement le 
long ruban des qualités acqui
ses, au lieu de quémander cons
tamment les interventions d'un 
Dieu tutélaire. Purifié d'une 
accidentaiité surperflue. décou
vrant les lignes de forces, les 
traits essentiels de son Credo, 
le chrétien devenu adulte dans 
la foi peut rejoindre Dieu dans 
l'amour désintéressé, au-delà 
des alourdissements d’une piété 
primitive . . . Dorénavant, le 
message évangélique ne pourra 
rejoindre l’homme évolué qu’à 
travers cette sobriété qui déga
ge l'essentiel.

La science anthropologique 
se spécialise dans les constata
tions du concret, que ce der
nier soit social nu individuel; 
la philosophie recherche les 
principes premiers et univer
sels; la théologie explicite les 
vérités de foi à l'aide de la 
raison. Chacune son metier et 
la saine doctrine sera bien gar
dée. Ce n’est pas être croulant 
que d'user de circonspection 
envers certaines hardiesses de 
notre temps secoué par un vent 
de témérité. C’est dire que la 
science anthropologique, pour 
bien servir l'humanité, doit se 
borner à son domaine précis, 
lequel ne dépasse point les cau
ses immédiates . . . Lorsque la 
*re touille s'avisa de dilater ses 
dimensions, mal lui en prit... 
Maniée avec rigidité par les 
sciences positives, la sagesse se 
subtilise, telle la substance d'un 
fruit sous la pression brutale 
d'un pressoir.

science anthropologique, 
bonne en soi. prend |a forme 
de son récipient: quidquid re- 
cipitur. Lorsque d'aventure elle 
tombe dans certaines tètes dont 
I* voile dépasse la compétence 
du pilote, alors les droits de 
l'homme hypertrophiés font

Face à l'athéisme
A-t-on lu, relu et médité ce document 

majeur de notre époque qui a nom la 
Constitution pastorale “GAUDIUM ET 
SPES” (L'Eglise dans le monde de ce 
temps) émanant du concile oecuméni
que ? Comme son titre même l’indique, 
les Pères conciliaires y traitent tour à tour 
de plusieurs grands problèmes contempo
rains. la dignité de la personne humaine; 
la communauté humaine; l’activité hu
maine dans runivers; le rôle de l'Eglise 
dans le monde actuel; la dignité du ma
riage et de la famille; l’essor de la culture; 
la vie économico-sociale; la vie de la com
munauté politique; la sauvegarde de la 
paix et la construction de la communauté 
des nations.

En son chapirre premier, le document 
considère le ca* de l’athéisme qui. dit-il, 
'’compte parmi les faits les plus graves de 
ce temps et doit être soumis à un examen 
très attentif". Effectivement, les Pères 
du saint concile exposent, entre autres 
points, quelle est l’attitude de l’Eglise en 
face de l’athéisme.

* * *

En une livraison as>ez récente, "La 
Documentation catholique” livre le texte 
d’une lettre pastorale de l’épiscopat polo
nais qui, en juin 1967, reprenait à son 
compte, à l’occasion de l’Année de la foi, 
l’enseignement même du concile. Après 
avoir parlé des différentes formes de 
l'athéisme moderne, des causes de l’athéis
me et des remèdes propres à guérir ce 
grand mal, les signataires de la lettre 
insistent sur ce que l’Eglise professe et 
recommande, face à l’athéisme.

Un point, par exemple : Quand elle 
invite au dialogue avec les incroyants, 
l’Eglise vient-elle modifier son enseigne
ment sur l’athéisme ? Absolument pas ! 
Fidèle à Dieu et à elle-même, "l'Eglise 
rejette catégoriquement toute idéologie 
qui nie l'existence de Dieu". Cependant, 
‘‘l’Eglise fait une distinction entre 
l’athéisme et les athées. Tout en réprou
vant l’athéisme, elle nous ordonne d'appli
quer à tous, sans exception, le précepte de 
la charité".

Dans l’athéisme en tant que doctrine, 
l’Eglise voit une attitude "qui est un défi 
non seulement à la religion, mais à la rai
son tout court". L’athéisme, rappelle- 
t-elle, "s'inscrit en faux contre l’expérien
ce millénaire de t o ut e l humanité". 
L’athéisme, dit le concile "fait déchoir 
l'homme de sa noblesse native". En d’au
tres termes, "la négation de l’existence de 
Dit u foupe l'homme de la source des plus 
profondes valeurs humaines. Bref 
l athéisme est contre l'homme”. Dans son 
encyclique “MATER ET MAGISTRA”, 
Jean XXIII écrivait : "L'homme séparé 
de Dieu devient terrible pour lui-même et 
pour ses frères".

* it it

Que faire alors, face aux athées ? Les 
considérer comme des pelés, des galeux; 
ne plus jamais vouloir les voir ? Serait-ce 
là comportement chrétien ? Non ! L’Egli
se. aimante, nous engage plutôt à "un 
approfondissement de la charité à fégard 
des athées et nous invite au dialogue avec 
eux ’. Dialogue "loyal et prudent” qui 
doit avoir "pour fin immédiate le travail 
pour le bien commun, ce qui suppose 
respect et bienveillance mutuels. — Per
sonne n’est exclu du droit au dialogue.
pas même ceux qui nous persécutent"_
"Puisque, dit GAUDIUM ET SPES”, 
Dieu le Père est le principe et la fin de 
tous les hommes, nous sommes tous appe
lés à être frères. Et, puisque nous sommes 
destinés à une seule et même vocation 
divine, nous pouvons aussi et nous devons 
coopérer, sans violence et sans arrière- 
pensée, à la construction du monde dans 
une paix véritable".

Dialoguer en toute prudence et en 
toute charité n'est pas renoncer au droit 
que nous avons "d’exposer et de défendre 
notre foi et notre dignité humaine". Dia
loguer fraternellement, c’est mieux aimer. 
L’homme, le croyant doit répondre au 
voeu maternel de l’Eglise. Malgré les dif
ficultés et les obstacles, il ne doit pas 
ménager ses efforts; il doit solliciter du 
Ciel la grâce d’"engager avec les athées 
un dialogue vraiment humain, selon les 
directives du concile”.

Odilon ARTEAU

eu l'abbé Yvon Garant
“Mes pensées ne sont pas 

vos pensées : nies voies ne sont 
pas vo* voles”, dit le Seigneur.
t’est ee texte sacré qui vient 

à l’esprit devant ee cercueil 
qui s’ouvre pour recevoir la 
dépouille d'un tout jeune prê
tre, Monsieur l’abbé Yvon 
Garant décédé le 15 du courant 
âgé de 34 ans. Dix années de 
ministère paroissial «u cours 
desquelles ont alterné le travail 
pastoral et la maladie. Tous 
deux ont souvent fait bon me
nace cràee à l'énergie humaine 
la plus surprenante tout eotn 
me à la vertu la plus dissimu 
lée.

Ordonné pretre en 1958, c’est 
tout en occupant la fonction de 
vicaire à St-Thomas d'Aquin, 
Ste-Foy, que l’abbé Garant fit 
son année d’études pastorales 
au Grand Séminaire. C'est en 
suite comme vicaire à Kramp- 
ton, puis à Loretteville, a St 
Colomban de Sillery et à Ste- 
Odile, Québec que le jeune

homme se révéla, en autant 
que la maladie lui laissait quel
que répit, un prêtre dévoué, 
toujours prêt et généreux a 
l'égard des gens mal pris ou 
des pauvres. Malgré les péni
bles malaises physiques des 
dernières années, l’abbe Garant 
n'en restait pas moins de bon
ne humeur, intéressé, en dépit 
de la souffrance à peu près 
continuelle, à tout ce qui fai
sait l'intérét de la vie com
mune en presbytère.

C’est par la douleur corpo
relle souvent insupportable 
qu'accompagnait sûrement par 
fois la véritable agonie morale 
de se sentir mourir à petit feu 
que le jeune prêtre aura fait le 
plus pour le salut des âmes 
auquel il avait voué sa vie. Le 
remous psychologique et spi
rituel que nous connaissons 
depuis l'après-concile lui don 
liait une certaine inquiétude, 
normale chez les âmes aposto
liques; s'il en causait avec nous

à l'occasion, c'est qu'il ne pou
vait certes pas manquer d'en 
causer avec le Seigneur jusqu'à 
lui offrir quelque chose de son 
dur Calvaire dans une inten
tion rédemptrice.

L’impressionnant souve n 1 r 
des deux dernières longues 
années de maladie de l’abbe 
Garant ne fait-il pas penser 
qu'il faudrait organiser des 
visites d'amitié aux pretres 
malades ou isolés par la retrai
te imposée par l'âge ? S’il est 
quelqu'un qui a donné de ses 
visites réconfortantes aux ma
lades, n'est-ce pas le pretre 
pour qui pareille manifestation 
de miséricorde évangélique est 
facilement négligée quand arri
ve pour lui la croix de s’en
nuyer, et parfois longtemps ... 
avant de mourir.

Quelle suggestion ferions-nous 
pour qu'une telle initiative da 
foi prenne corps et ae main
tienne ?

Maurice Fortier, ptre.

oublier les droits de Dieu, (lue 
dis-je ? L'on se permet alors 
de réduire Dieu aux dimensions 
de l'univers. Une pareille auda
ce nous donne l'impression de 
nous trouver en présence d'une 
religion nouvelle, centrée sur 
l'homme et le cosmos. L'hom
me dit évolué semble avoir 
tracé un cercle fermé autour 
d'un univers qui se suffit à lui- 
méme. L'absence de l'objet di 
vin de la foi ainsi que l'omis
sion de la transcendance de 
Dieu en sont dse Indices inquié
tants. Comme quoi, lorsqu'on 
s'improvise théologien, les ma
ladresses sont irritables, dont 
la saine doctrine est l’impuis
sante victime. A une telle en
seigne. les plus beaux rêves de 
survie des hommes, leurs es
poirs soutenus par la foi. sont 
à la merci de la transposition, 
de la rationalisation et de l'ex
pression verbale d’une thèse 
humaniste sans Issue dans l’Au- 
delà.

La science de l’homme, que 
les pontifes de la religion cos- 
miqur ont tran.-oui ni»-^ en phi
losophie, puis en théologie sans 
objet révélé, enfin en une sorte

de mystique sans dimension 
verticale, suit la ligne de l’ho
rizon, sans trouée libératrice 
vers plus haut que soi. Devc: 
nue autonome comme les au
tres sciences positives d'ail
leurs, !'.-nthropnlogie ne se rat
tache point à la reine jadis 
incontestée, la philosophie tra
ditionnelle. Quitte à faire rager 
l'auteur des DEGRES DU SA
VOIR. elle n'accepte pas celte 
allégeance qui lui permettrait 
d’évoluer dans le monde maté
riel sous l'éclairage des uni
versaux. Remédiant tant bien 
que mal à son isolement, elle 
s'improvise philosophie de 
l'homme et de son engagement 
terrestre. Fuis, de fil en aiguil
le. elle se mue en théologie 
despiritualisée. et évolue avec 
une assurance déconcertante en 
un univers ni plus ni moins 
que déifié. Dans une Illusion 
persistante, cette promotrice 
de la religion cosmique feint de 
voir partout de» parcelles de la 
divinité, comme si notre univers 
panthaiste s'était détaché d'une 
quelconque monade perdue 
dans l'espace.

Dans cette optique de l'ordre

purement naturel, sans référen
ce au Dieu révélé que l'oeil n'a 
point vu ni l'oreille entendu, 
la religion cosmique effectue 
une rupture déplorable avec le 
'iommet de l’échelle des valeurs; 
l’Absolu divin. Four ne pas en 
dire davantage, c’est là une 
piètre façon d'interpréter l’é
quilibre suggéré par saint 
Faut : "Tout est à vous, vous 
êtes au Christ et le Christ est 
à Dieu."

En guise de conclusion, qu'on 
nous permette de citer Jean 
Onimua, qui exprime admira
blement une vérité souveraine: 
"Nous héritons d'une lourde 
histoire, et il y a beaucoup de 
pharisaisme et de mensonge 
dan» la manière, somme toute 
confortable, dont nous vivons 
ces valeurs aujourd’hui. Mais 
ces valeurs existent : à nous de 
le» mieux Incarner. Nous refu
ser parce que les gens qui nous 
précèdent ont parfois pu les 
trahir, c'est se condamner à la 
stérilité.”

8. Vian 

Sackvllle, N.-B.

DIEU
nous parle 

dans la BIBLE

Textes choisis par la Société 
catholique de la Bible

S'espérez rien de l’injustice, ne vous 
enflez pas de vos rapines.

Quand votre richesse s’accroît, gardez- 
vous d'y mettre votre coeur.

(P$., LXll, 11)
* y *

Mieux vaut un homme simple qui st 
suffit, qui celui qui fait le grand et man
que de pain.

tProv., 12, 9)
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est aux lecteurs Parole à méditer

Que penser de l'Astrologie ?
Les lecteurs de l’Action n'au

ront pas été peu surpris de 
lire, en éditorial s'il vous plait, 
un article dans lequel M. Roger 
Bruneau s'eléve contre l’Astro
logie. Surpris, c'est peu dire si 
l’on considère que dans son 
édition de la veille le même 
journal publiait un article favo
rable à l'Astrologie et qui. plus 
est, annonçait une autre suite 
d’interviews sur mes activités 
astrologiques.

Dans cet éditorial paru le 14 
mars et intitulé : “Faut-il croi
re à l'Astrologie ' ML Bru
neau se dit bouleversé de 
voir qu’en plein 20eme siècle, 
dans un monde hautement évo
lué, dans une civilisation de 
technique, de connaissance et 
de prngr s scientifiques incom
parables .l'esprit humain peut 
encore manifester autant de 
crédulité et se laisser entraîner à de telles aberrations.

Ce qu'il l'est, aberrant, c’est 
de lire de tels propos dans l’é
ditorial d'un journal dont la 
chronique HOROSCOPE figu
re au sommaire et en premiere 
page, rappelant aux lecteurs 
jour après jour et à l'année 
longue qu’il trouvera sa dose 
quotidienne de ^prétendues) 
prévisions astrologiques.

Si cette forme-là d’Astrolo- 
gie. cet “harMcope" que l’on 
peut lire chaque jour dans 
l'Action est aberrante ?."* yeux 
de Roger Bruneau. alors oui : 
bravo ! Mais alors pourquoi 
s'élever dans un éditorial con
tre une matière dont on entre
tient quotidiennement les lec
teurs ?

En l’occurrence, le fond du 
problème ne réside pas telle
ment dans cette politique jour
nalistique pour le moins para
doxale de Roger Bruneau que 
dans l’optique toute personnel
le à travers laquelle il présen
te l'astrologie a ses lecteurs, la 
vraie et non celle de l’horosco
pe que publie quotidiennement 
la presse. Notre adversaire, 
par ailleurs probablement dis
tingué éditorialiste quand il 
sait de quoi il parle, s’est aven
turé cette fois dans un sujet 
qui dépasse, et de beaucoup, 
son entendement : on ne démo
li pas une discipline millénaire 
avec des arguments à l’empor
te-pièce. D'autres avant lui — 
et non de moindres esprits ! — 
se sont risqués à ce petit jeu : 
l .i trologie en est toujours sor
tie grandie. Quand Calvin par 
exemple s’est essayé à porter 
le coup de grâce une fois pour 
toute à l'astrologie. Hélas ! 
pour le réformateur, voilà que 
l’un des plus brillants cerveaux 
de cette meme époque. Jean 
Kepler, un do |>lo grands as
tronomes de tous les temps 
n’hésita pas à se prononcer : 
vingt années d’études prati
ques — affirma-t-il — ont con
vaincu mon esprit rebelle de 
la réalité de l’astrologie. Kl 
voila qui porte un coup sérieux 
a l’argumentation de Roger 
Bruneau quand il déclare sans 
sourciller : ... il n’existe pas 
de nos jours, sur toute la terre.

un seul astronome, grand ou 
petit, qui croit à l’astrologie.
Notons en passant que cette 
appréciation n'est pas du crû de 
M. Bruneau : il l’a puisee, sans 
en citer la source, dans un tex
te de Paul Couderc. Hélas ! cet
te fois pour les affirmations 
gratuites de M. Bruneau dont 
la prose n'OSt visiblement in
fluencée que par la seule litté
rature de l’Ecelesia et par celle 
de l'abbé ObanUttor: il est 
pour le moins imprudent de 
s’aventurer avec un bagage 
aussi restreint dans un domai- 
ne aussi vaste que celui qui 
nous occupe ici. Il n’existerait 
donc pas, de nos jours, un seul 
aMionome sur toute la terre, 
grand ou petit, qui croirait à 
l'astrologie ? En vuici toujours 
quelques-uns laissés pour reste 
par l’éditorialiste de l'Action... 
et d'excellents astronomes con- 
temporais je vous prie de le 
croire : d'abord, un éminent 
vulgarisateur de l’Astronomie, 
alors directeur de l’Observatoi
re de Juvisy, en France, Ca
mille Flammarion : pour faire 
de l'Astrologie a notre époque, 
il faut avoir beaucoup d'esprit, 
un sentiment très délicat des
vagues aspirations humaines, un 
jugement éprouvé sur les vis- 
sicitudes des choses, une apti
tude spéciale pour nouer les 
rapports et les combinaisons, 
un coup d'eil rapide pour saisir 
les coïncidences, une mémoire 
excellente pour les retenir (1). 
Quant à l’opinion de M. L. Fi- 
lippoff, astronome à l’Observa
toire d'Alger, elle suffirait à 
elle seule à porter un cinglant 
démenti aux allégation de M. 
Bruneau : nous avons pu cons
tater nous-mêmes, dans cer
tains horoscopes dresses selon 
les règles de l'astrologie cou
rante. une corrélation assez 
troublante entre l'interprétation 
des thèmes et la réalité pour 
rendre admissible l'hypothèso 
de l'influence astrale dans le 
sens le plus large du mot. 
L'homme, ce “microcosme” des 
Anciens, dont les cellules sont 
composées de tous les élé
ments qui brillent dans le So
leil et les étoiles est. par sa 
nature même, en affinité avec 
l'univers et il est susceptible 
comme tel, de recevoir toutes 
les émanations cosmiques et d’y 
répondre. (2).

vant plus vivace que jamais 
sont idée maîtresse des influen
ces astrales, va renaître et se 
rénover sur des bases solides et 
positives. Et avec elle, nous 
allons rechercher et retrouver 
dans les constellations et les 
étoiles inaccessibles les fils 
mystérieux qui régentent notre 
destin.

Mais ce n’est pas tout. Recou
rant encore à la même et seule 
source de référence — celle 
de l'abbé Oberstatter — notre 
contradicteur voudrait nous 
faire croire que la croyance en 
l’astrologie s’opposerait à la foi, 
en la Providence d’un Dieu bon. 
Que M. Bruneau n'a-t-il lu 
Saint-Thomas d’Aquin ! Prédi
re des évènements futurs qui 
sont déterminés par les confi
gurations astrales n’est point 
chose défendue, mais permise, 
précise l’auteur de la Somme 
Théologique.

D’ailleurs, citation pour cita
tion, j’opposerais à mon détrac
teur celle d’une autorité indis- 
cutée puisqu'elle émané d'un 
spécialiste en la matière, Th. 
Moreux, abbé et astronome, 
alors directeur de l’Observatoi- 

: de Bourges (France) : aucun 
dogme catholique, sachez-le une 
fois pour toute, ne défend de 
croire à l’influence des astres 
(3). Et Moreux précise : reli

sons Saint-Thomas d'Aquin, 
nous verrons que ce grand doc
teur admet la possibilité des 
influences astrales. H s’en ex
plique dans maints passages de 
ses écrits.

Douterions-nous de la fâ
cheuse position dans laquelle 
s'est placé M. Bruneau que 
l'appréciation suivante, éma
nant cette fois d’une autre au
torité en matière religieuse, 
devrait tranquiliser le chrétien: 
Monseigneur Elie Meric, doc
teur en Philosophie ès-Lettres, 
docteur en Théologie, profes
seur à la Sorbonne : il ne me 
viendra jamais à l’esprit de 
condamner l'homme sérieux qui 
essaye d’expliquer le processus 
de cette influence des astres, 
du milieu, du tempérament sur 
notre corps et sur nos facultés 
sensibles.

Je cite, je cite, et il s’en fau- 
drait beaucoup encore pour 
compléter le livre d’or que per
mettraient de rédiger toutes 
les opinions d’éminents pen
seurs contemporains sur la 
question. Elles se résumeraient 
assez bien dans la pensée du 
philosophe chrétien Gabriel 
Marcel : j’ai été impressionné 
par un nombre de faits qui me 
font presque hausser les épau
les devant les gens qui écartent 
complètement l’Astrologie.

L’Osservatore Romano pu
bliait, le 24 février 1950, un 
remarquable discours prononcé 
par S.E. le cardinal Ottaviani. 
au Congrès de* ecclésiastiques 
chargés de la critique des li
vres. Ses paroles sont à médi
ter en ces heures de grande 
confusion que vit l'Eglise.

“Revenons donc et faisons

revenir aux études sévéres c’est 
ainsi que nous sauverons, pour 
le moins, les hommes de de
main. Si notre Théologie et les 
autres disciplines des etudes 
sacrées avaient été à l'honneur 
nous nous trouverions certaine
ment, nous aussi, aujourd'hui, 
dans une meilleure situation. 
Nous serions beaucoup plus

respectes, et on ne verrait pas 
si fréquemment, dans le cercle 
des sots, même des prêtres fas
cinés par des nouveautés in
cohérentes. enjôles par une sub
tile propagande, pris au jeu 
d’une renommee facile, à la 
poursuite d'une gloire épheme- 
re et, hélas, d'aises et de lu
cres.

Quels sont les esprits aux
quels M. Bruneau prête avec 
beaucoup de légèreté crédulité* 
et aberration pour avoir cru ou 
pour croire encore à l’astrolo
gie : Romain Rolland ? Abbé 
Moreux ? Kipling ? Dr Alexis 
Carrel ? Maurice Meterlinck ? 
Dr Cliarles Nordmann? Monsei
gneur Elie Meric ? Gabriel 
Marcel ? Jean Cocteau ?... et 
auxquels encore parmi tous 
ceux qui n’hésitent pas à hono
rer de leur patronage le postu
lat astrologique ? Si de tels es
prits sont crédules et aberrants, 
alors tant pis ! Je me range 
délibérément de leur côté, 
convaincu que les rieurs ne 
seront pas précisément de celui 
de M. Bruneau.

Mesure pour mesure, que 
vaut l’éditorial de M. Roger 
Bruneau en regard des oeuvres 
du professeur Cari Jung, l’un 
des maîtres INCONTESTES

DE LA PSYCHOLOGIE MO
DERNE ? Pour ma part, je 
crois avec Jung que ... si des
gens d'une instruction médio
cre ont cru pouvoir se moquer 
de l'Astrologie comme étant 
liquidée depuis longtemps, cet
te Astrologie, remontant de 
l’âme populaire, se présente 
aujourd’hui de nouveau aux 
portes de nos Université qu’elle 
a quittée il y a trois cents ans.
(1) Préface in Mystère de 

l’Horoscope par le Dr Ely 
Star.

(2) Astrosophie, la science de
demain.

(3) Les influences astrales.
(4) In Etats d'âme actuels.

Werner HIRSIG 
Directeur de l'Institut 
Astro-Psychologique de 
Québec — Correspon
dant du Centre Interna
tional d'Astrologie de 
Paris.

Malheureusement, pour cer
tains. la Théologie même n’est 
plus celle des Pères, ni des 
Docteurs, ni des Encycliques, 
ni des Conciles; ce n’est plus 
celle d'autrefois, si noble, celle 
de ces maitres vénérables que, 
dans notre jeunesse, nous avons 
eu à peine le temps de con
naître: “gigantes erant super 
terrain’’.

Aujourd'hui, certains préten
dent bâtir une théologie com
me on résoud des mots croisés, 
et ils inventent la “théologie 
nouvelle”, la “théologie du tra
vail”, la “théologie du sport”, 
etc... On multiplie les théolo
giens et les maitres “purientes 
aurihus", et on méprise les en
seignements autorisés des or
ganes compétents.

Jamais on a etc aussi indul
gent que maintenant a l'égard 
de l'erreur, et jamais on a éti 
aussi sévère, .aussi désobéis
sant. aussi insolent qu’aujour- 
d'hui à l’égard de l'Eglise”, 
(fin de la citation)

Ce regard triste que jetait 
sur l’Eglise, en 19.10 S.E. le 
cardinal Ottaviani. s'attriste 
bien davantage aujourd’hui. Un 
profond malaise s'est empare 
de l'Eglise et du monde. Jamais 
les hommes et les peuples n'ont 
paru plus éloignés les uns des 
autres que maintenant; à une 
époque pourtant où une nou
velle théologie s’inquiète beau
coup du comportement social 
de l’homme en face des autres 
hommes. Le malaise viendrait- 
il du fait qu’on s'inquiète de 
moins en moins du comporte
ment de l’homme en face de 
Dieu et de la Révélation ? Le 
malaise viendrait-il du fait que 
la théologie est devenue “la 
Sociologie ? "

Arthur Sideleau. ptre-curé 
Stanhope. Comté Stanstead. 
P.Q.

D'autres astronomes contem
porains ont parfaitement pres
senti la renaissance de l’astro
logie, tel que nous en conce
vons le postulat de nos jours 
et qui n’a encore une fois, rien 
de commun avec les balivernes 
de l'horoscope publié dans les 
journaux. Pour le Dr Charles 
Nordmann, astronome, il ne 
t.nt aucun doute que . . . dès 
aujourd'hui nous pouvons con
sidérer comme certain .comme 
établi qu’à certains égards, les 
lointaines étoiles ont sur notre 
vie une action incomparable
ment plus active que le Soleil. 
L'astrologie dégagée des prati
ques puériles, baroques et ab
surdes du passé, mais retrou-

Mes cousins les Français
Ces jours-ci, j’avais l’avan

tage de voir un très intéressant 
reportage à la T.V. concernant 
nos immigrés français au Cana
da, ce qui confirmait que trop 
souvent ils sont induits en er
reur sur le sort qui les attend 
au Canada. Cependant, tous 
ces français interviewés à ce 
sujet étaient très sympathi
ques et magnifiquement dispo
sés envers leur pays d'adoption 
et nos Canadiens. Certains 
doués même d’une psychologie 
vraiment admirable dans les 
circonstances, laissant enten
dre qu’avec du tact, de la bon
ne volonté et de la logique, les 
Français et les Canadiens pou
vaient vivre ensemble très har
monieusement. si évidemment 
de part et d’autre ils savent 
s’entra’aider au lieu de se dépré
cier; chacun apportant quelque 
chose d’enrichissement à l’au
tre, psychologiquement et in
tellectuellement ...

Mais ce qui a dû m’impres
sionner encore plus, c’est que 
peu importe le milieu social 
du français immigré, qu'il soit 
bourgeois ou ouvrier, il con
naît et maîtrise parfaitement 
sa langue; son vocabulaire est 
étendu, ses connaissances gé
nérales vraiment remarquables 
et sa diction impeccable ...

Par consequent, si on fait 
une comparaison d'une façon 
Impartiale avec un nombre 
considérable de nos compatrio
tes de langue française, nous 
réalisons que sous ce rapport 
Us ont énormément d’avanta
ges sur les nôtres, qui, il faut 
bien l’admettre, pour la majo
rité n'ont aucune fierté pour 
respecter leur langue, non seu
lement leur français est très 
négligé, mais aussi très sou
vent salé de jurons... En gé
néral. nos gens du peuple non 
feulement ne la respectent pas. 
mais leur vocabulaire est d’uhe 
pauvreté déconcertante, s'ex
primant pour la plupart d'une 
façon lamentable ...

Afin de mieux vous en ren
dre compte de ces graves lacu
nes. si vous porter une atten
tion particulière au langage 
dans les endroits publics en gé
néral. vous en arriverez sûre
ment à cette conclusion. Et 
comme II est vraiment domma
ge d'entendre tant des nôtres 
si mal parler, plus précisément 
s'exprimer ... même nos étu
diants. nos finissants des colle
ges réputés et un nombre in
calculable d employes de bu

reau abîment constamment la 
langue française en profanant 
sa clarté .sa richesse et son 
harmonie ... nous donnant 
trop souvent l’impression de 
sortir plutôt des bois ... sans 
omettre tant d’expressions vul
gaires respirant les camps de 
bûcherons, que sais-je ? Hélas ! 
hélas ! trop de nos Canadiens 
français ont un langage nous 
faisant rougir devant les étran
gers ...

Le ministre fédéral de la 
Justice, l’hon. Trudeau a peut- 
être manqué d'une certaine dé
licatesse dans ses expressions 
pour le souligner, mais c'était 
tout de même une vérité... 
car il est bien entendu que si 
la majorité de nos Canadiens 
de langue française possé
daient autant de fierté pour 
leur langue qu'ils en possèdent 
pour leur automobile et d’au
tres objets luxueux, nous au
rions dans ce sens un prestige 
bien supérieur... Cela doit 
crever les yeux que nos cousins 
de France sont supérieurs de 
beaucoup à la plupart des nô
tres dans ce domaine ...

Les Français eux. préfèrent 
maîtriser parfaitement leur 
langue avant de s’occuper de 
ce qui fait de l’effet matérielle
ment ... et c’est une fierté 
bien legitime surpassant en lo
gique celle des noires...

Evidemment, il y a bien les 
LESAGE, les JOHNSON, les 
TRUDEAU, les TREMBLAY, 
etc., ces personnalités de mar
que et toute l'equipe de ceux 
qui maîtrisent avec fierté la 
langue française, mais il y a 
aussi tous les autres par mil
liers qui s’en fichent royale
ment ... Et en ce comportant 
ainsi, ce n’est guère à leur 
honneur de leur pays ...

Le ministère de l'éducation 
devrait se soucier avec autant 
de sévérité Hç la langue parlée 
que de la langue écrite ...

Certes, il n’y a pas lieu ce 
pendant de laisser de côté nos 
expressions savoureuses qu’on 
dit canadiennes, mais il faut 
tout de même avoir un certain 
scrupule en ne profanant pas 
sans cesse les plus belles qua
lités de la langue française

Comme on le répète si sou
vent à la radio et à la t.v.

“Bien parler ... c'est se res
pecter ..

a ANNVERSJklIEH
CHEZ NOS MARCHANDS, DU 21 AU 30 MARS

PLRCe 
FLeUR 
D© LVS

S. Francoeur. j.i..

Quebec.
Quebec, ce 8 mars 1968.
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• PLUIE OU SORTIE ? — Impars à tissu crépé qui permet à sa propriétaire de 
le porter aussi bien au théâtre que sous la pluie. Fabriqués par Irvin* Posluns de 
Toronto, i-es manteaux sont faits d'un mélange de coton et de nylon Du Pont et ont 
été tiaité» au “ZepeP* pour résister à la pluie et aux taches. A (gauche, tailles 8 à 18. 
eoupe droite, élégante, boutons recouverts de tissu: à droite^ manteau légèrement 
évasé, tailles 5 à 15. Teintes-printemps: jaune, vert, ivoire.' rose vif. turquoise, 
marine et noir. I.es chapeaux sont de Jerry Yates de Montréal.

La collection printemps-été offre 
des modèles ravissants pour la mariée

Avec le retour du printemps 
les conseillères de la mariée 
sont fort occupées à répondre 
aux demandes sur le plan vesti
mentaire et c oncernant les pré
paratifs du grand jour.

Les collections printemps-été 
1968 offrent certains modèles 
ravissants pour la mariée et sa 
suite.

Chaque couturier présente 
aussi, comme d'habitude, au 
moins une création très fantai
siste.

On note également que les 
jeunes fiancees attachent plus
au moins d'importance au style 
traditionnel de la robe de ma
riée.

Malgré la popularité du genre 
“Mod" ou “Mini" on trouve un 
vaste choix de modèles illus
trant l’image d’une mariée vê
tue d'une manière plus conven
tionnelle.

De même que le satin est de 
mise en toute saison, un ma
riage de type traditionnel n'a 
pas d’àge malgré la mode chan
geante qui lance périodique- 
inent des styles en vogue.

La robe de mariée à la sil
houette princesse, aussi bien 
que l’organza et les appliqués 
de dentelle se retrouvent dans 
la plupart des boutiques.

La mousseline est le plus sou
vent choisie pour les mariages 
en saison estivale, mais la den
telle de coton et la toile con
viennent très bien pour l’été.

On ne saurait définir à l'a
vance le choix de la future ma
riée Au dire des vendeuses du 
prêt-à-porter, une jeune cliente 
à l'apparence “Mod” est par
fois celle qui désire une robe de 
satin blanc à longue traîne, 
avec garniture de dentelle et 
broderies, et un flot de tulle 
pour le voile traditionnel.

Un conseil 
par

Nous. Canadiennes françaises, 
savons que les gants se portent 
dans la rue de toute grande 
ville, pour aller aux offices re
ligieux. à un goûter, un diner 
ou une réception: à une danse, 
un mariage ou un événement 
officiel. Il se portent également 
au restaurant et au cinéma

Une femm'* chic porte tou
jours des gants dans le train 
ou l'avion, ou dans tout autre 
moyen de transport public. A 
tout événement mondain, les 
gants sont de rigueur pour les 
Invités et l’hôtesse, pendant 
qu'elie reçoit.

l/e« gants s'enlèvent avant de 
manger, de boire, de fumer, 
pour jouer aux cartes ou lors- 
oue celle qui les porte veut 
«e maquiller. Une femme bien 
eduquée n’enlève pas ses gants 
pour donner la main 
(Paris Glove Company Limited)i

CKCV MICRO-QUEBEC Invite* demain nus- 
tin de Oh IS à *hre*

M. Pierre Délisle TrJr/rL"..!,"
SUJET:“AGEL"

DES EMISSIONS 
POUR MADAME

JELPI — RADIO
r BV :

“l-e matin d'aujourd hui de 
8 h. 30 à 10 h. 30 a.m.

“Femma . 10 h. 30 a 10 h. 
45 a.m. Am mat rice : Mme So
lange Chapul-Holland.

“Un homme vous écoute”, 10 
h. 45 a 11 h. a.m. Le docteur 
Francois Cloutier enseigne l'ail 
d'être heureux avec soi-même 
et avec les autres

“D'une certaine maniéré”, de 
12 h. 02 à 1 h. 15 p.m. “Le 
Trottoir Stellita”, a\ec Robert 
Gadouas et Claude Préfontaine

“I.e Père I.egault”, I h. 30 
à 2 h p.m., répond aux ques
tions des auditeurs en ce qui a 
trait à la religion et à la mo
rale.

“Place au\ femmes". 2 h. 32 
à 3 h 30 p.m. Invité Jœl De
nis. Enquête "Que faire quand 
un homme nous tombe dans 
1 œil

"Deux villes une musique". 
3 h 32 a 4 h 30 Du centre cul
turel. à Lévis Invites Claude 
Corbeil. basse: Maria Lea, An
drée Lemieux, folkloriste; Be
noit Côté, chansonnier, et les 
Nomadins Orch dir. Marc Bé
langer. Animateur Claude Sep
tembre .

“Faiiv sa vie”. 7 h. 30. 7 h. 
45 p.m : “Vancouver”.

Un* ou deux 

ROIOl c* »oir • 

•Me» demon* motif*

mimrm

CIIRC :
"Point de vue", 6 h. 35 a 8 

h 55 a.m., avec Michel Mont- 
petit. Une émission où les au
diteurs sont invités a faire con
naître leur avis sur un sujet 
donné par l’intermediaire du 
telephone.

“Bloc-notes”, 9 h. 30. 10 h. 
15. 10 h. 45, 11 h. 15 et 11 h. 
45 a.m. Animatrice ; Mme Lu- 
clle Despré, du lundi nu ven
dredi. cinq courts bulletins 
d'environ 3 minutes sur des su
jets féminins

“A coeur ouvert”, de 2 h. a 
2 h. 55 p.m. Animatrice : Mme 
François Larochelle-Roy. assis
tée de Roc Prou. Un service 
d’entraide où les auditrices sont 
invitées à soumettre leurs pro
blèmes, et où les personnes à 
l’écoute peuvent suggérer des 
solutions provenant de leur pro
pie expérience.
CJ1-R :

“10 minute* avec vous ma
dame", 10 h. 30 et 10 h. 45 a.m. 
Sachez conserver vos aliment* 
pour ne rien perdre et ne pas 
être obligees de «ourir à l'é
picerie à tout moment

“Un homme et une femme *. 
1 h. 30 à 1 h. 56 p.m. Une émis
sion aux dames et demoiselles, 
animée par un homme et une 
femme On y parlera de ciné
ma. des modes de la femme, 
d»» l'homme et de l’actualité 
CKCV :

“Micro-Quebec , 6 h. 15 à 9 
h. a.m. Mission ’’ligne ouver- 
te".

“Le* vainqueurs", de 8 h à 
midi Palmarès oour la femme 
adulte, avec différent» prix

"Tour d’Horizon”. 12 h. a 1 
»• ?n p ni Balade à travers le 
monde avec textes, musique et 
chanson*

“Elalrer-moi S.V.P Mgr 
Rsvmond La vote, curé de St- 
Roch. donne de nombreux con
seils sur la religon. la morale 
e* la vie familiale

“Etoiles 1280”. 2 h 30 a 4 
h p.m. Un magazine féminin 
qui donne des conseils de beau
té. de mode, de bon parler et 
de bonnes manières.

Pause café

Trouver la mère dans la femme
par THERESE DALLAIRE

“Le monde a besoin de trouver la mère dan* la femme”, 
a ecril Gertrude Von Lefort, reprenant l’idée de Pie Ali : 
“Donnez à l'Eglise de vraies mère». .. le monde est sauvé."

Rappeler le principe fondamental “la femme est essen
tiellement faite pour être mère” semble être le but que se 
propose le R. P. Gaston Fournier, s.j., de France, en publiant 
le texte d’une conférence donnée pour la première fols à 
Rome à l'occasion du rassemblement mondial de* anciennes 
élève* du Sacré-Cœur.

Le Père Fournier, qui prêche présentement le Carême 
à la paroisse des Saints-Martyrs, insiste au premier chapitre 
sur l’importance de la formation au stage de la toute petite 
enfance. “Tout est dans l’enfance.” Il apporte le témoignage 
de Saint-Exupéry : “D’où es-tu, ô Toi que je rencontre aux 
champs, au bureau, à l’atelier ?” — “Je suis de mon
enfance !.. de mon enfance, comme d'un pays !. •” Et celui 
de Kipling : “Donnez-moi les dix premières années d’un 
enfant, je vous fais grâce du reste. Et dans ce* dix années- 
là, les trois premières comptent pour six.”

Dans la deuxième partie de son texte, l’éminent prédica
teur français jette un coup d’oell sur les exigences de la 
vocation maternelle. Un mot les résume toutes : RENON
CEMENT. “Etre mère, c'est consentir à tou» tes renonce
ments exigés par la nutrition de cette âme d'enfant. Pour 
transmettre à l’enfant, par exemple, de sa propre vie, le 
message de Jésus-Christ, — nourrir une âme. c’est en somme 
transmettre ce message —. il faut n’avoir rien en soi-meme 
qui lui fasse obstacle: Ignorance, paresse, déloyauté, orgueil, 
égoïsme, sensualité, colère. Il faut être “parfait’ ...’

Parmi les récompenses que connaîtra la mere, la meilleure, 
parce qu elle inclut toutes les autres, conclut le Pere Fournier, 
c’est cette certitude : “aux heures de ses angoisses d homme, 
c’est vers moi, sa mère, que mon enfant tend ses bra», comme 
il me tendait se* bras de tout-petit. ... Et *on dernier mot 
comme son premier sera : maman.”

Joséphine Baker
Citoyenne du monde

Par THERESE REHMER

MONTREAL (PC) — “Ci
toyenne du monde" telle est. 
de son propre aveu. Joséphine 
Baker, une femme dynamique 
qui a *Tâge de l’avoir oublié” 
explication qui convient à sa 
jeunesse de coeur, et aussi à 
son apparence.

Cette artiste de music-hall 
qui avait fait courir le Tout- 
Pari* des années 1930, et fut 
applaudie sur les scènes des 
principales capitales européen
nes de même qu’en Amérique, 
a révélé hier son dévouement 
de mère de famille au cours 
d’une conférence de presse 
qu’elle accordait au lendemain 
de son arrivée dans 1* métro
pole, venant de France.

Elle n’aime pas qu’on em
ploie le terme “adoption" dans 
le cas des 12 enfants qui sont 
devenus les siens, et pour les
quels elle éprouve une si gran
de affection maternelle.

Ces enfants, de différentes 
races et nationalités, consti
tuent un groupement miniatu
re des Nations-Unies vivant 
dans l'ambiance paisible et fa
miliale au château des Milan- 
des, endroit qui se situe non 
loin de Bergerac, en Dordogne.

Comme il arrive souvent “à 
une mère de nombreux en
fants” Mme Baker se trouve

Mme Samuel Bronfman se voit 
accorder le prix Eleanor Roosevelt

MONTREAL PC — Le prix ses humanitaires, a été accordé 
Eleanor Roosevelt, qui récom- à Mme Samuel Bronfman, de 
pense le dévouement à des eau- Montréal, ce qui crée un precé-

Etude d’un projet pour 
un congé-maternité

OTTAWA (PC> — Un projet 
je loi, qui accorderait un con- 
Sé de maternité aux femmes 
assumant des emplois sous la 
luridiction fédérale, a été sou
ri is aux Communes par Mme 
[îrace Maclnnis, député néo-dé- 
nocrate pour la circonscription 
ie Vancouver-Kingsway.

Selon les tenues du projet de 
oi, une femme pourrait obtenir 
un congé de sept semaines 
avant de donner naissance à 
ion enfant, ou même prolonger 
la période d'absence au tra
vail, sur recommandation d’un 
médecin.

Mme Maclnnis a rappelé que

le congé de maternité est auto
risé d’après les accords de 
l'Organisation internationale 
du travail, et plusieurs pays 
l'ont mis en pratique.

La représentante parlemen
taire a exprimé l’espoir que 
l’adoption de son projet de loi 
inciterait les gouvernements 
de* provinces à suivre cet ex
emple.

Toutefois, les bills privés, 
comme celui de Mme Maclnis, 
obtiennent rarement l'approba
tion de la Chambre, car la plu
part des lois mise en vigueur 
sont présentées par le gouver
nement.

Nouvelle crème qui lave

dent car aucune femme n'avait 
jusqu’à présent obtenu cc prix.

Mme Bronfman a patronné et 
donné de son temps à toutes 
les oeuvres mises sur pied par 
la communauté juive, qui sont 
nombreuses et actives. Pendant 
la deuxième guerre mondiale, 
elle a fondé une filiale juive 
de la Croix-Rouge, donnant 
l’exemple des oeuvres de guer
re. et portant l’uniforme durant 
la journée. En 1943, on lui dé
cernait la médaille de l’Ordre 
de l’Empire Britannique.

Outre plusieurs organisations, 
le Musée des Beaux-Arts et la 
société des Concerts Symphoni
ques ont bénéficié de son appui.

Avec son mari. Mme Bronf
man a encouragé les arts, la 
jeunesse, et on dit qu’elle fut 
une inspiration pour toute la 
communauté.

En cette année 1968 qui mar
que le 20e anniversaire de l’E
tat d'Israël, un dîner de gala 
organisé pour appuyer la publi
cité des Obligations d'Israël, 
réunira quelque 1,500 person
nes le 24 mars, dans un hôtel 
de la métropole.

A cette occasion, on rendra 
hommage à Mme Bronfman, qui 
recevra son prix probablement 
de l’un des trois fils Roosevelt.

M. et Mme Samuel Bronfman 
ont quatre enfants, et huit, pe
tits-enfants.

C'est un fait: les Canadiennes 
vivent dans un climat rigoureux. 
Hivers secs et froids. Etés 
chauds et humides. De plus, 
toutes sortes de saletés s’atta
quent chaque jour à leur peau. 
Poussière et fumée, cosméti
ques, saletés de toutes sorte* 
contenues dans l’air se collent 
à la peau. Tout cela doit être 
enlevé afin de rendre le teint 
clair et radieux.

Bien que la plupart des fem
mes acceptent le savon et l’eau 
comme nettoyants les plus effi
caces, elles s’inquiètent de la 
peau sèche et réche qui résulte 
de l’usage fréquent du savon
nage. Par contre, elles en ont 
aussi contre l’application des 
crèmes nettoyantes, grasses et 
qui leur font perdre du temps.

Un nouveau produit aux pro
priétés uniques, a été développé 
afin rie combiner les avantages 
de la crème et du savon tout 
en n'étant ni un cold cream

ni un savon. C’est une creme 
soluble dans l’eau qui nettoie 
comme un savon mais n’assèche 
pas comme celui-ci. Elle adou
cit comme une crème mais s’en
lève avec de l’eau et ne laisse 
aucune trace de gras sur la 
peau.

C’est la nouvelle façon de se 
laver le visage : une crème et 
de l’eau. Il suffit de plonger 
vos doigts dans le vase, d’appli
quer la crème rose pâle et 
d'ajouter un peu d’eau. Puis 
on fait mousser du bout des 
doigts. On rince avec de l’eau 
et on assèche. Et c’est tout ! 
Aussi simple que 1-2-3. Et voyez 
l’Image que vous renvoie le 
miroir. Votre peau est plus pro
pre que jamais. Grâce aux 
émulsionneurs et aux adoucis
sants que contient cette nou
velle crème qui lave, votre peau 
devient lisse et douce comme 
du satin.

Flatteuse à regarder

j

Vous aurez sur votre chemin 
des compliments de tous !...

Un superbe arrangement de 
lignes a produit cette robe char
mante. Choisissez un lainage 

Demandez le patron 9312.
Envoyez .65 en bon de poste. 

Les instructions sont en anglais. 
Les timbres ne sont pas accep
tés.

Ecrivez lisiblement vos nom 
et adresse ainsi que le numéro 
exact du patron. Adressez le 
tout au Service des Patrons. 
"L’Action”. 3. Place Jean-Talon. 
Québec 2, P.Q.

Ces patrons ne sont pas 
échangeables. On doit compter 
environ 3 semaines entre la 
date de commande et la récep
tion du patron

Ci-inrlu* .65
(Les timbres ne sont pa* I 

acceptes» J
No du patron .............   |

i
Mesure désirée ...............   J
Nom..............   !

en face de difficultés financiè
res

Si elle ne trouve pas l’argent 
nécessaire pour payer les créan
ciers. soit une somme d’envi
ron $400,000. le château sera 
vendu à l’enchère 

Appel
La chanteuse d'origine amé

ricaine lance un appel pour re
cueillir des fonds qui lui per
mettront de continuer son oeu
vre humanitaire, appel qui a 
été entendu des téléspectateurs 
au cours d’une émission du ré
seau national.

Joséphine Baker a rappelé 
aux journalistes qu'elle avait 
investi de forts montants pour 
rénover le domaine des Mi- 
landes, comprenant le château 
du 14e siècle, le village et quel
ques fermes, en faisant cons
truire des routes, installant l'é
lectricité et autres commodités 
dans cet endroit considéré com
me site historique.

Son but était d’en faire un 
Centre touristique et intellec
tuel. et même d’y fonder une 
ecole à l’intention des étudiant* 
du monde entier.

Déjà, avant le début des en
nuis financiers. des groupe» 
d’étudiants s'étalent réunis 
l’été au village, dans de petites 
hôtelleries où ils logeaient pour 
une somme infime.

Pour conserver les Milandes. 
Joséphine Baker est revenue 
plusieurs fois sur scène, chan
tant les mélodies qui l’ont ren
due célèbre, et d’autres encore 
qu’on écrit pour elle.

Elle a effectué des tournées 
à travers le monde pour trou
ver des subsides, estimant qu’il 
serait possible de sauver le» 
Milandes "si tous les pays du 
monde voulaient se donner la 
main’’.

Liens d'affection
Nee à Saint-Louis en 1906, 

de parents martiniquais. José
phine Baker quitta les Etats- 
Unis à l’âge de 17 ans.

Au cours de son existence, 
elle connut des triomphes à la 
scène, des joies mais aussi des 
épreuves.

Aujourd'hui, ses enfants sont 
devenus sa raison de vivre, et 
elle parle avec une infinie ten
dresse de ses 10 garçons et 
deux filles

Elle prodigue egalement ses 
soins à trois autres enfants 
dont elle a momentanément la 
charge.

Son aine, d’origine coréenne.

songe a devenir un Jour diplo
mate. Un autre voudrait être 
chirurgien pour aider éventu
ellement les Indiens du Vene
zuela. son pays natal.

Au château des Milandes on 
parle le français, l'anglais, l’es
pagnol. et Mme Baker pensait 
y ajouter l'italien et l'allemand

Dans cette atmosphère de 
fraternité, Joséphine s'occupe 
de tous les détails de la rie fa
miliale, une tâche à laquelle 
elle se consacre avec bonheur.

"Donner plutôt que de rece 
vori", tel est le leitmotiv de ' 
celle qui fut une héroïne de 
guerre, vedette de music-halr 
dont la chanson à succès . “J’ai 
deux amours" pourrait mainte
nant changer de titre à cause 
de l’affection qu’elle porte à 
ses 12 enfants

Raquel Welch n’est 
pas intéressée à 

symboliser la 
fascination

HOLLYWOOD (P A.) — La 
ravissante image de Raquel 
Welch, une reine de beauté de 
Californie, a été reproduite en 
page couverture de quelque 400 
revues.

La publicité faite autour de 
cette jeune femme fut l’une de» 
plus considérables depuis Man 
lyn Monroe et Jayne Mansfield

Et pourtant Raquel Welch 
n’est plus intéressée à symboli
ser la fascination. Elle a l’im
pression que "glamor girl" est 
synoynme de “tête vide , ce qui 
n’est pas son cas.

Sa carrière a été méthodique
ment lancée, avec l’appui de 
son gérant et second mari Pat 
Curtis.

En l’espace de trois ans, elle 
a joué dans neuf films, et tour
nera bientôt aux côtés de Frank 
Sinatra dans "Lady In Cernent". 
Précédemment, elle a travaillé 
auprès de comédiens aussi con
nus que Marcello Mastroianni, 
James Stewart et Dean Martin.

Cependant Raquel Welch vou
drait apporter une certaine pro
fondeur à son travail. "Jusqu’à 
présent”, dit-elle, “mes film» 
traitaient de sujets légers, et 
ma participation se basait sur 
l’apparence physique et le ton 
de la comédie.

Horoscope
JEUDI. 21 MARS

21 mars au 20 avril (Relier)
— il est important d’analyser 
le poids des petits item dans 
les grands programmes Une 
journée qui fera sa marque 
dans le mois.

21 avril au 21 mai (Taureau)
— "Vous aurez la foi qui sou
lève les montagnes" et vous 
vous moquerez des obstacles, 
de quelque nature qu’ils soient.

22 mai au 21 juin (Gémeaux)
— L’imagination sera un élé
ment de conquête et de réussite, 
aujourd’hui. Vous romprez avec 
une tradition.

22 Juin au 23 Juillet (Cancer)
— Une pèriotie remarquable 
sous le signe du progrès. Vous 
aurez une phrase convaincante. 
Bonne journée pour les étu
diants.

24 juillet au 23 août (Lion)
— Acceptez les commentaires 
constructifs. La sagesse vous 
imposera des restrictions. "Ne 
vendez pas la peau de l’ours 
avant de l’avoir tué”.

24 août au 23 septembre 
(Vierge) — Une journée dont 
la trame ne ressemblera pas 
beaucoup à celle de ses voisi
nes. Prenez des notes, elles 
pourront vous servir, à l’occa
sion.

24 septembre au 23 octobre 
(Balance) — Demeurez impar
tial en face de la critique mal
veillante. Vous vous mesurerez 
avec des forces bien dirigée*

24 octobre au 22 novembre 
(Scorpion) — Des fluctuations 
et des changements en pers
pective, dans votre milieu pro
fessionnel.

23 novembre au 21 décembre 
(Sagittaire) — Vous devrez 
accepter des restrictions impré
vues autant que gênantes. Ne 
vous prenez pas trop au sérieux,

l’humour ne doit pa» vg»us faire 
défaut.

22 décembre au 20 Janvier 
(Capricorne) — Vous devrez 
lutter pour obtenir des gains, 
demeurez enthousiaste, mais ne 
soyez pas trop zélé.

21 janvier au 19 février 
(Verseau) — Certains dévelop
pements dépasseront vos pre
visions, d’autres seront en 
deçà de ce que vous anticipez.

20 février au 20 mars (Pois
sons) — Une journée qui s’an
nonce belle et prometteuse. 
Allez de l’avant avec confian
ce et détermination.

SI VOUS ETES NE 
UN 21 MARS

Vous écoutez trop le langa
ge des pessimistes. Vous n ai- 
mes pas qu’on défigure votre 
pensée, mais vous vous y expo
sez en manquant de précision. 
Faites servir votre sensibilité a 
votre profit. Des artistes émi
nents ont vu le jour à pareille 
date.
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Lequel vous convicr.t? 
Laissez-nous vous conseiller
Grenier. Ruel N Cie Inc
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i Confortables
Que peut-être vous 
oublierez de les enlever!

Chaussures
du

D-Schôlls

Ho $125

Model* >*niationn*l pflr
ki nevvelle forme et ton 

confort mOgalable. Vet pitdt 
veront détendus toute la jour- 
née... tout les jauni Veau noir • 

talon medium. Pointures 4’/j à 10. 
largeur* A o Ef $20.95

Adresne ............ ......................... i

Service complet dp 
traitement du pied

Magasin pour le contort du pied
495, (il Boul. (harest Tel.: 525-7949 Québec 2
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Quatre sortes de biscuits, 
issus d'une même recette

Vou* pouvez re.iliü?r de* dou- 
raines de biscuitc différents en 
quelques minutes grâce a une 
recette de base, un simple bis
cuit au beurre. C'est un biscuit 
tendre, croustillant qui fond 
dans la bouche et rappelle le 
fameux ‘‘short-bread’’. On en 
mêle les ingredients en un 
tournemain et Ton depose la 
pâte dans une douille à bis
cuits En utilisant une variété 
de disques et quelques colo
rants alimentaires, on produit 
un assortiment sensationnel de 
friandises

Lorsqu'on utilise une douille 
à biscuits, on se rend compte 
que la température de la pâte 
est très importante Celle-ci doit 
être ferme mais plastique Si 
votre cuisine est chaude vous 
devrez peut-être faire raffermir 
la pâte au réfrigérateur avant 
rie la mouler. Déposer les bis
cuits sur des tôles froides non 
graissées Une tôle chaude fera 
etaler la pâte et effacera le re
lief de la forme Si vous n etes 
pas familières avec la douille, 
faites cuire un biscuit-echantil 
Ion. Vous saurez mieux a la sui
te évaluer la quantité de pâte 
requise pour chaque motif Si 
l’on met trop de pâte, on perd 
le relief pendant la cuisson 
Pour rendre ces biscuits enco
re plus attrayants, snupoudrez- 
les de sucre coloré ou de noix 
hachées avant la cuisson

Une bonne pâte comme cel
le-là ne devrait pas être limitée 
a un type de biscuit En lui 
ajoutant Va tasse de farine, on

lui donne plus de corps et de 
nouvelles possibilités A la moi
tié de la p rie, ajoutez des ceri
ses hachées et de l’essence d’a
mande. Refroidir et former en 
petlts doigts ou “bûchettes aux 
cerises’’. A l'autre moitié, in
corporez des pacanes hachées et 
de l'essence de rhum. Roulez en 
boulettes et tremnez-Ies dans du 
sucre coloré ou des râpures de 
chocolat. Vous aurez des hou
lettes aux pacanes

La pâte épaisse se rouie aus
si, lorsqu’elle est bien refroi
die On peut alors h deco’irv*r 
selon sa fantaisie Pour la St- 
Valentin on suggère de la noix 
de coco teintée rose dans la pâ
te avant de découper celle-ci en 
coeurs

biscuits ••Spritz” au beurre
b riouz. >

î1 i tasses de farine tout usage 
tamisée

1 j c. à thé de poudre a pâte 
1 < c. à thé de sel 

1 tasse de beurre amolli 
*4 tasse de sucre 

1 oeuf
l'i c. a the d'essence de eitron 

ou
1 c. a the d'essence de vanille.
Préchauffer le four a 375' F. 

Tamiser ensemble farine, pou
dre à pâte et sel Défaire le 
beurre en crème, ajouter gra
duellement le sucre et l’oeuf. 
Incorporer essence de citron et 
ingredients secs. Remplir la 
douille à biscuits. Façonner les
biscuiti sut une tôle à biscuits 
non graissée. Cuire 8 a 10 mi

nutes Retirer des tôles immé
diatement et faire refroidir sur
treillis.

Pour varier — Augmenter la 
quantité de farine à 2H tasses, 
utilisant le parfum à la vanille
et procéder comme suit :

Bûchettes aux cerises : —
Aiouter a la moitié de la pâte 
*2 tasse de cerises confites ha
chées et J* c. à thé de parfum 
à l’amande. Refroidir la pâte, 
la façonner en doigts et cuire 
tel que orécédemment.

Boulettes aux pacanes et au 
beurre : — Ajouter à la moitié 
de la pâte tasse de pacanes 
hachées et 3 » c. à thé d'essence 
de rhum ou de brandy. Refroi
dir la pâte: façonner en petites 
boulettes et rouler dans des 
miettes de chocolat ou de su
cre coloré. Cuire comme dans 
le premier cas

Coeur* de coco : — Ajouter 
a la moitié de la pâte X/a tasse 
cl» noix de coco râpée avant 
d’ajouter les ingredients secs. 
Refroidir. Rouler la pâte a 
d'épaissettr. Tailler à l’emporte- 
P'ece en forme de coeurs de 
2”. Cuire comme les biscuits
Sprite

Avec le joli moule à 
gâteau “tête de turc”

Ce joli moule a gâteau "tête 
du turc” permet à la ménagè
re moderne de créer un gâteau 
élégant, différent, rempli de la 
traditionnelle saveur des gâ
teaux d'autrefois. Cependant, 
l’aide le plus appréciable est 
certainement la boite de me
lange à gâteau de la Série Ear
ly American de Duncan Hines.

qu'à ce que le tout soit homo
gène

SAUCE AU CIDRE

Tous les ingrédients, y compris 
les noix fraîches, sont inclus 
dans le mélange. Pour réussir 
cette garniture suivez tout sim
plement le mode de prépara
tion suivant: laisser refroidir 
le gâteau de 10 à 15 minutes 
avant de démouler. Laisser en
suite couler un peu dé • laç* l 
au sucre le long des côtés du 
gâteau, parsemer le dessus de 
celui-ci avec des amandes 
blanchies. Vous pouve* aussi 
servir ce mélange à gâteau 
avec Tone des sauces suivan
tes :

2 c. a table de beurre 
ou de margarine 

2 c. table de farine 
lt4 t. de cidre 
2 c. à table de sucre 
Un peu de cannelle

Faire fonde le beurre et ajou
ter la farine. Ajouter le cidre 
graduellement et faire cuire 
en brassant jusqu'à ce que le 
tout soit légèrement épaissi. 
Ajouter le sucre et la cannelle 
et laisser mijoter pendant 2 mi
nutes.

En parlant du pain

SAUUK AUX FRAMBOISES

\a de t. de confiture aux 
framboises 

*2 t. d'eau
>2 c. à table essence amande
Mélanger tous les ingrédients 

et faire mijoter à feu doux jus-

Le pain est l'un des rare» 
aliments inventés par l'hom
me qui soit une image de la 
vie. La pâte du pain doit ‘•fer
menter", elle doit •‘lever'’, "re
poser" et "satisfaire a l’épreu
ve". Ces propriétés étaient 
celles du pain confectionne par 
les boulangers, a l'époque des 
Pharaons, et se retrouvent en
core dans le produit des bou
langeries modernes, hautement 
mécanisées.

EN VIGUEUR

Le* À Lo*\ *y4X.(JLuk\ ... Qo.ci'

STEAK
DE RONDE

• Von* pouvez mouler ces petits biscuits délectables en 
quelques minute». Il» sont fait» au beurre et la pâte se 
manipule facilement. Ils sont aussi tendres et croustillants 
que beaux à regarder. La pâte se prete d'ailleurs à de mul
tiple» traitements à la main, au rouleau a pale tout comme 
à la douille.

DE BOEUF 
Canada Choix 
Une économie 
CO-OP 
La livre

Une recette 
le

ire de poulet: 
ra au miel

ORANGE
JAFFA

d'Israël,
sans pépin 
Gr: 123

la douz.

Parce que le poulet est une 
des viandes les plus populai
re» et parce qu'il est disponible 
sur le marché à l'annee longue 
à des prix abordables, toute 
bonne ménagère »e doit do sa
voir l’apprêter de plusieurs 
façons. Voici une recette des 
pays des Mille et Une Nuits: 
le poulet Sahbra au miel. Très 
facile de preparation, ce poulet 
au goût à la fois sucré et pi
quant. est tout simplement dé
licieux. Servez-le avec du riz. 
Votre famille et vo» invités en 
raffoleront.

1 poulet a frire de 3-4 1b. cou
pe en morceaux
•v citron
2 c. à thé de gingembre moulu 
sel au goût
*2 de tasse d'huile d arachi
des
>4 tasse de miel

STEAK DE BOEUF HACHE
90 Ib .89 BOEUF ROTI DE HAUT

D( COTIS data»». *1 r*ul* Ib .89 CRETONS
MYGUNIC forma* familial d* 17 M .67

STEAK OU ROTI
Di SOiUF DINTRiCOTt Ib .89 BOEUF ROTI .55

TETE FROMAGEE
HYGliNIC Raima! g*anl d* T 7 .43

STEAK T BONE $109
01 PAlITTI qrnr# P0I ou >0w lb

MORUE SALEE .29OU rOITIIHOUSi Ib CHARCUTfRlf RAR MYC.HNIC Ib

BOEUF ROTI
Df CROUPf pi»!.-** ow l0t0 <0vp# Ib .89 SAUCISSE FRAICHE

HVGIf NIC R»t 1 Ib .55 STEAK DE FLETAN
C0H0 2 tronche» Ib .79

BOEUF ROTI DE COTES
couetf» o« *nl*.*» Ib .65 SAUCISSE FUME!

HYGliNIC rpt 1 ib .59 EPERLAN ETETE
PRTT POUR LA CUISSON Ib .29

CAROTTES
.59Californie

EU
Cello 5 Ib»

ECHALOTES
3/.29Californie

CELERI
.19Californie 

Gr 24

Cette recette a ete mise au 
point par l'Institut des Huiles 
d'Arachides sou» la direction 
de Mme Claire Friefeld P 
Dt.. diplômée en économie do
mestique.

Poulet Sahbra au miel

Assaisonner le poulet avec 1 c. 
à thé de gingembre et le sel. 
Ajouter le jus du demi citron. 
Bien mélanger.
Mélanger l’huile d'arachides, 
le miel et l'autre c. a thé de 
gingembre. Badigeonner le pou
let de ce mélange.
Cuire dans un four modère 
1350° » pendant environ 1*2 
heure ou Jusqu'à ee qu'il soit 
tendre, en le badigeonnant de 
temps en temps du mélange 
au miel.
Servir avec du riz. 
ô - 6 portions.

M
%

Poulets rock cornish farcis 

au riz et au fromage blanc
POULETS ROCK CORNISH 

FARCIS AU RIZ ET Al 
FROMAGE BLANC

• wmilet» Rock Cornish 
sel et poivre

1 oignon haché
2 e. à table de beurre 
2 tasses de riz
4 tasse» de bouillon de poulet
1 e. à thé de safran en poudre
2 t«»*e* (1 lb> de fromage 

blanc
1 belle tomate coupee en 

morceaux
tfc tasse d'olives noires en

morceaux
tasse de parmesan rape

• tranches de bacon 
persil
quartier* d'orange

Faire degeler les poulets les 
saupoudrer intérieurement et
extérieurement de sel et de 
poivre Faire re enu l'oignon 
dans le beurre, ajouter le riz

et faire brunir légèrement. Ver
ser le bouillon de poulet et le 
safran, couvrir et laisser mi
joter jusqu'à ce que le riz soit 
cuit et le bouillon absorbé. In
corporer tous le» autres ingré
dients sauf le bacon, le persil 
et les quartiers d'orange. Far- 

ii les poulet' avte ce melan
ge et fermer l'ouverture. Ver
ser le reste de la farce dans 
un poêlon. Garnir chaque pou
let d'une tranche de bacon 
IMacer les deux autres tranches 
sur la farce dans le poêlon. 
Faire rôtii les poulets dans 
un four préchauffé à 350* pen
dant une heure ou jusqu'à ce 
que la viande soit tendre et 
doree. Mettre le poêlon au four 
une trentaine de minutes avant 
de servir. Disposer les poulets 
mr un plat et placer In farce 
nu centre Garnir avec le per
sil et les quartiers d'orange 
Pour 6 personnes.

EAU
DE JAVEL

CO-OP
Gallon 13S oi

CO Cl»

POUDRE
A LESSIVE

BREEZE
de bain groh») 

Formai familial

J JUS DE TOMATES
1 CO-OP

- -/ri- •
..■■X ■'

Bte 48 oz

>. ’

1 ■„
# Tv.

le - 1

L.

"e • Ri
RADIO AM
WESTINGHOUSE

$1 95

a mini pria peut un* man-quolit*. conicél» outomariQu* 4* »*lum*. 
Soul parlaui 4* qualitf Pria ri* cUlail r«guli»r f 37 »na ipoo»1

AUTRES SPECIAUX COMPAREZ

SOUPES
POULET & NOUILLES

CATELLI

CATtLL

CHIPS AHOY
<H*C*I*4 4* Ownft* 14 M *v 
CHOC O NOIX G LACK 4* 
Cfcnali* I 4 ai au dma -1* «•<

.49
GATEAUX VACHON
PriruMM Miniature

12 rm»
.45

BREUVAGES ALLEN 3
orttnçe reitm ou pvfxH fl00

GELEE
MlIrrIM

Pqi J •>
7.65

MELANGE
* GATIAUX Rabin Hood

• t. I
3f100

GLAÇAGE
* GATIAUX Rabin Mao* 
.■mil* ou chocolat il. 4 ai

.29
BISCUITS
••n

PAPIER 
DE TOILETTE

BALLET
Blanc ou couleur» 

4 rouleau*

V bate* 't

CATSUP VERT
HobitoM

SAUCE B B Q
Cor4on tlou 07 «N

14 ai
.27

ACHETEZ • ECONOMISEZ 
chez CO-OP

T - . ' v n

VIANDES SANDWICH
Cordon Sl*u, vMu iambon 
longu*. *oow port poul.l ou 
..ou boepn lomoiot 
Au ch*i« 7 oi

SERVIETTES
OK TASK lunchoan 
4# Klo*n*.

.29
KOTEX
roguli*r. »up*> pu
tl.n4*rTin* Su 171

CIRE EN PATE
SUCCIS Sup*r blanch*
OR .M I Ib

.59
PATE DENTIFRICE
llr,p*
»orm*r réguh*'

ysjoo

qu*t1*

riayr»
national* 

compétition

lotquolt

Cette semaine:

5e fascicule
4 DICTIONNAIRES

de vpfre

tdtfi** 0 •"
.j[ lé 33 000

•rttet#« 32 pl«*«K0a
•n ctfclevn. •rii*'#*

DICTIONNAIRE
BELISIE

iwijTr

mv .99
• *t#Vr«l0, épO'9*0«
120 00 #•» •• '0i*00f

SPECIAUX de la SEMAINE'

BLE D'INDE ,2)
12 piCO-OP

CKEEZ 
(WHIZl
DE KRAfJ

r

$■29

NOURRITURE ,V:, AI 4Q
POU» CHUNS CO-OP / ■"TW

MELA3!E
CO-OP >2 #t

CREME GLACEE RO
CO-OP 3 chopme*3 chopi

@ MARGARINE
BEURRE
O'ARACMIOfS CO OP 24 PI .65

(s^

CO-OP I Ib

ALLUMETTES
CO-OP Pqt 50 livret» de 01

DONNONS DONC 
GENEREUSEMENT

è la Cratp-Rpugp canadienne

THE
SALADA
PRIOR PARK

100 «achet»

Ü
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1968, année internationaSe
jjHHKJnüBt -sP&Êm

;/Le choix de 1968 comme Année internationaîe des droits de l'homme montre bien îa 
préoccupation des Nations unies de promouvoir les droits humains et la protection de 
la dignité humaine oour tous, et manifeste leur conviction que le respect des droits 
humains et des libertés fondamentales est l'un des principaux fondements cie la liberté, 
de la justice et de la paix dans le monde" ( U ïhant)
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les droits de l'homme et la race
En novembre 1963. l’ONU 

adopta une Déclaration sur l'é
limination de toutes les formes 
de discrimination raciale. Cette 
declaration fut reprise en 1965 
sous la forme d'une Conven
tion internationale qui est main
tenant ouverte à la ratification

des Etats membres de l’ONU. 
Déjà d'eminents savants, de ra
ces et pays différents, ont dé
claré unanimement qu'on ne 
possède absolument aucune 
preuve scientifique qu'il existe 
des différences d'aptitudes, d'or
dre intellectuel ou affectif, en

tre les différentes races.
En pratique, cependant, la 

discrimination est encore ré
pandue dans bien des aspects 
de la vie Hoir notre reportage 
demain sur l'Apartheid'. Elle 
sévit dans l'enseignement, dans 
l'emploi et la vie professionnel-

les droits de l'homme et la femme
La Déclaration universelle 

souligne que chacun peut se 
prévaloir de tous les droits
qu'elle proclame, sans distinc
tion de sexe, et le mot “chacun” 
qui apparait si fréquemment 
dans ses articles, représente

aussi bien les femmes que les 
hommes.

Cependant, le monde, lui, 
continue toujours a faire des 
distinctions entre l’homme et 
la femme et à propos de leur 
place respective dans la société.

I! n'est guère de pays où l'on 
puisse se targuer d’avoir rem
porté la victoire finale dans la 
lutte pour les droits de la fem
me. Bien qu'il y ait des fem
mes dans presque toutes les 
professions, l’accès a certaines 
professions leur est encore fer-

les droits de l'homme et l'éducation
L'article 26 de la Declaration 

universelle est formel. “Toute 
personne a droit a l’éducation’'. 
La moitié des enfants du mon
de ignorent ce qu'est l’éduca
tion scolaire. Les pays en voie 
de développement, où se trou
vent ces enfants, n’ont, pour 
faire face a des besoins consi
derables. que des ressources pi
toyablement limitées.

Tout l'oeuvre de l’Unesco en 
faveur de l'éducation tend a ai
der les Etats membres à satis
faire aux normes énoncées à 
l’article 26. En Afrique, en Asie 
et en Amérique latine, l’Unesco 
conjugant son action avec celle 
qui s'exerce au titre du Pro
gramme des Nations unies pour 
le développement, participe a

de vastes entreprises visant a 
former des professeurs de l'en
seignement secondaire. Pour 
ces enfants, c’est comme si le 
patrimoine de sagesse, de vérité 
et de beauté amassé par le mon
de et qui appartient de droit à 
tous les hommes et à toutes les 
femmes de la terre n'avait ja
mais existé.

les droits de l'homme et le développement
L’Organisation des Nations 

unies a toujours placé le déve
loppement au premier plan de 
son action en faveur de la paix 
et du bien-être de l’humanité. 
Ses efforts se sont troduits par 
la mise sur pied d’un Program
me élargi d'assistance techni
que puis par la création du 
Fonds spécial. Ce Fonds aide les

pays à faibles revenus de dif
férentes manières, mais tou
jours en vue d’accroître la pro
duction et d’élever ainsi le ni
veau de vie de leurs habitants.

Il intervient dans tous les do
maines des affaires du pays qui 
ont une incidence sur les gra
ves problèmes que posent la mi-

les droits de l'homme et la vie
L'article 3 de la Déclaration 

universelle est rédigé en ter
mes simples et le droit qu’il 
énonce est à la base de tous les 
autres : “Tout individu a droit 
à la vie..

Depuis 1947. par exemple. 
l’Inde a doublé sa production 
alimentaire; mais cela ne suffit 
pas pour suivre le rythme d’un

accroissement démographique 
d'un million d'habitants par 
mois. Cette "explosion démo
graphique” est un problème ob
sédant pour tous ceux qui se 
préoccupent de la paix, et de 
la prospérité de notre mond^ 
.. La science offre à l’humanité 
le choix entre la destruction

sère, la faim, la maladie et l’i
gnorance. Le développement ne 
consiste pas seulement à élever 
le niveau de vie : ce n'est là 
que le moyen de réaliser une 
fin. cette fin qui est en fait 
celle de la Déclaration univer
selle des droits de l’homme 
toute entière : la dignité hu
maine.

universelle d’une part, l’abon
dance et le bonheur dans la 
paix d’autre part. Dans le mon
de entier, l’Unesco aide l’hom
me à se servir des merveilleu
ses découvertes de la science 
pour défendre la cause de la 
paix et garantir à tous le droit 
à la vie.

les droits de l'homme et la culture
La Déclaration universelle 

des droits de l’homme pénètre 
dans le monde des exigences 
spirituelles et affectives de 
l’homme. L’article 27 traite du 
droit de prendre part à la vie 
culturelle de la communauté.

Grâce aux moyens de com
munication, il nous est possi
ble de mieux connaître qu’autre- 
fois les richesses des autres cul
tures. Mais le revers de la mé
daille. c'est que la volonté de 
jouir des bienfaits de la tech

nologie moderne risque fort de 
provoquer la disparition de cul
tures traditionnelles. L'une des 
tâches de l’Unesco est de pro
téger. de sauvegarder ce qu’ont 
produit les diverses cultures, 
parce que c’est là un patrimoi
ne commun.

les droits de l'homme et l'information
L’article 19 de la Déclaration 

universelle concerne le droit à 
la liberté d’opinion et d'expres
sion, lequel repose sur la liber
té d’information.

Une étude approfondie a per
mis de déterminer le minimum 
absolu dont doivent disposer

les peuples pour jouir de la “li
berté d'information" : il faut 
au moins 10 exemplaires d’un 
quotidien, 5 postes de radio, 
deux places de cinéma et deux 
récepteurs de télévision pour 
100 personnes. De plus l’enquê

te a révélé que quelque 2 mil
liards de personnes, soit près 
des deux tiers de la population 
mondiale, ne disposent pas du 
minimum requis pour jouir de 
ce droit fondamental à l’infor
mation.

• En apprenant a lire et a écrire, cet enfant a conquis une nouvelle forme d'inde- 
pendanre. car il peut désormais découvrir les choses par lui-uieme.

le. Il est inacceptable que la 
couleur de la peau ou l’aspect 
de* cheveux déterminent par
fois dans quelle mesure on 
peut jouir ou non des droits 
énoncés dans la Déclaration 
universelle.

mé ou leur est parfois difficile. 
Maintenir la discrimination à 
l’égard des femmes c’est faire 
obstacle au développement har
monieux de la société. La Dé
claration universelle vaut pour 
“chacun”, c’est-à-dire pour tous.
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• La Déclaration du 10 décembre 1948 est plus qu’un bilan historique, elle est un programme. Chacun de ses paragraphes 
est un appel à l’effort, chacune de ses lignes condamne la résignation, chacune de ses phrases répudie un fragment prive 
ou national de notre passé...

à
VENEZ 

CHEZ STEINBERG 
POUR

VENEZ
CHEZ STEINBERG 

POUR
VENEZ CHEZ STEINBERG 

POUR

SOUPE
AUX TOMATES

Prête à servir, Campbell

.00

JUS 
DE TOMATES

100% pur, de Steinberg 
Bien corsé ! Savoureux et rafraîchissant ! 

De marque Orchard King

48 ox

FRUITS ET LEGUMES REGALS POUR TOUSVENEZ CHEZ STEINBERG POUR

POULETS FRAIS
ENTIEREMENT NETTOYES, PRETS A CUIRE 

Jeunes, tendres, dodus, CATEGORIE CANADA "A"

en écale, 
du Mexique

Ib par 
paquet

PETITES BANANES
Sac Poly 

la Ib

CROUSTILLES General Mills
Bugles. 7Vi oz -

2 89
Whistles, 5 oz 
Daisys, 41 i oz

IV

*:

Poids moyen 
de 2 à 3 Ib ASSURES 

DE VOUS 

PLAIRE!

rM

BISCUITS "LIDO'
Cadet.

CELERI PASCAL
de Californie, Grosseur 24 
Catégorie Le
Canada No 1 pied

.00

29*
4pqts'

81 j oz X
ou biscuits Jumbo Jacket, pqt 13 
oz, 3 pour $1.00

ECHALOTES DOUCES
et jeunes, ^ gros 
de Californie O paquets» 9

BONBONS
Menthes écos 
saises. Ju-jubes

McCORMICK"

4pqts $ <| .00 
pour X

POMMES "CORTLAND
De Fantaisie du Québec 
Atmosphère C tia,,s 
contrôlée 9 sac poly 555

TOMATES
du Mexique, mûries sur pied 

Fraîches, juteuses,
Cat. Canada No 1 
Grosseur Moyenne

3 LIVRES
PAR PAQUET

TABLETTES DE CHOCOLAT

3pqts $* .00 
3 tab. A

géantes.
“Hershey

VIANDES ASSUREES DE VOUS PLAIRE

Biscuits au Chocolat
WHIPPET DE "VIAU"

Epargnez 10<
Paquet de 24

PIZZA STEINBERG
Toute garnie Pizza

1 Ib 8 oz

SAUCISSES FUMEES
Tendres, 
Maple Leaf

Pqt 
2 Ib 99

POULET dans le panier

39

SAUMON ROSE
Du Pacifique, Au morceau 
nourrissant LA LB 69

Canada 
Catégorie A la Ib

FOIE DE BOEUF
Tranché, déveiné. LA 
sans membrane LB

BACON TRANCHE
STEINBERG OU SWIFT

39
k* • • *

vie*' ^
® •! , o'“' .

b
<11 ARTICLES MENAGERS

45
Sons couenne 

Pqt 1 Ib 

Première nudité !
59

lî> 41 POUR VOTRE GARDE-MANGER

Fpargnez 16e !
CIKAGK FSQUIRK 
Noir ou brun. ^ btes
pour les bottes 1 ,-/H oz *1 .00

PAIN DE VIANDE 
Royal Dane, 
de Swift

lt>

RONDELLE CHANCEUSE •

PLUS
DE 68,000

gagnants de la "Rondelle 
chanceuse" jusqu'ici !

Voici quelques-uns des récents 
gagnants de $100 :

Mm* Ci. IjiiiriBuit. Monlrral.
Mm* Roh*n Talbot, 4H*-Fo).
M. H*nrt Mlllrr, qnPb*r.
M. J.A. Handrr*. \ III* IjmsII*.
Mm* Ant. R. «,111*11. ( hlroutlml Nord. 
Mm* E. InrfMt. MontrMI.
Mm* C. Ptanrd* Point*-! lair*.
Mm* L. K***tt*, M*.(Hlllr 
Mm* Wilfrid Ronl*t. fil nôwvmir.
M. John Todd. Ottawa.
Mm* J.-P. t.rand, Montréal Nord.
Mm* Jean «..wwiin, lA>n(ii*tftl.
Mm* Kranrnl** Abbott, Tn»l«-KUI*r*«. 
M. E. Nol*t. ( ap-de-la Mad*l*tn*
Mm* I.«rl*n R*r1rand. t harl*«t>niirc. 
M. Mlch*l Rranrhpmin. Pont Vlau. 
Mm* I. \ alllanrniirt. Montre*).
M. ( .-H. (ir*nl*r, Hd-MIrhH.
M. t-aurrn** R«b*rl«on. t audr*iill.
MU* R. (.lltMtn. Montreal.

...en plus de milliers de ga
gnants de $5.00 chaque semaine.

-..4

ARTICLES DIVERS

VERRES
SONNET “LIBBY”
Vernp à Ju». 12 or 
on à HVfe or.

4 pour 
seul.

d* couleur or ou otite

ID

PAPIERS-MOUCHOIRS 
Scottirs pqlb $ 4 .00
couleurs variées O de 400 X 
1 le de rabais '
FECILLE D’ALUMINIUM 
de Steinberg O roui. $1.00 

Ol2’’x25’ X
DETERSIF EN POUDRE 
de Steinberg Sac poly 

5 Ib

LEGUMES MELANGES 
de marque 
Raymond

3 btes $ 4 .00 
12 oz X

t N G ES

8 btes $ 4 .00 
14 oz X

HARICOTS VERTS OU JAUNES 
de Choix, >8 bit s $4 Q0
tranchés. Ideal E 14oz X

99<
99

MACARONI VARIE 
< ateUi, pqts
5e de rabais î 1 Ib 89

EPARGNEZ 19e!

RAPE
et dellbrear en ptaotlqu*

Chacune 79*
pria habituel d* ftMe

BAS DE NYLON
SANS COUTURE 
Première Qualité

P1."* 29*
mii-ro-maiile*. 400 aicutliea

EPARGNEZ 29<

SHORTENING 
VEGETAL

Pur, de marque CRISCO

PRIX

marque PICNIC

Paquet 
1 Ib

PRIX HABITUE! 
DE $1.26 KO VI
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des droits de l'homme
La justice, l'éducation, la 

faim et l'information forment 
à eux seuls les quatre piliers 
sur lesquels reposent notre 
monde. Hélas, est-il besoin 
de dire que de profondes 
lézardes menacent ce que 
les civilisations antérieures 
ont bâti. Quand les % de 
l'humanité exige,* et ne de
mande plus, les* droits à la 
richesse que la minorité se 
partage, il y va de l'avenir 
de la planète d'accorder à 
tous, ce que nous-mêmes 
nous possédons: les droits 
de vivre, de s'éduquer, de 
manger et de s'informer.

KgH

• Lrs deux tiers des habitants de notre planète sont mal informés parce qu'ils manquent de journaux, de services de 
radiodiffusion ou de télévision. Et pourtant, la liberté d’information est la pierre de touche de toutes les libertés.

VENEZ CHEZ STEINBERG 
POUR

varie, savoureux.
marque STEINBERG

Paquet 
2 Ib

■ *7 ■

N ENEZ 
CHEZ STEINBERU 

POUR

JUS DE 
POMMES

vitaminé, de choix, 
marque ORCHARD KING

Boite 
48 ox

4mzEsxma.’

CHEEZ WHIZ
Délicieux de Kraft

%
™ $ 1 29 
2 lb X

CONFITURES AYLMER
variétéi JÊ
diverses

P«IS $ ^ 00 
12 oz X

PATISSERIES FRAÎCHES

PAINS HAMBURGER
Steinberg Pqt
Epargnez 4e de 12 35
BRIOCHES DANOISES
individuelles Pqt
aux framboises de 6
Steinberg — Epargnez 4é

45
RICE KRISPIES
de Kellogg Pqt
Epargnez 2e 13 oz 45

BRIOCHES DU CAREME
épicées Pqt
Steinberg de 8 39

CRISTAUX DE SAVEURS
Suing pqts3-493* 2 oz
à l'orange ou à l'orange-ananas

/ CAFE MOULU \
FRAIS DE STEINBERG •.

* Mouture fine ou à tout usage •
EPARGNEZ 10 :

: Soc 1 Ib

BEIGNES A LA GELEE
do framboises Pqt
Steinberg de 6 39

VENEZ CHEZ STEINBERG
POl It

TARTE
AUX POMMES

traiche du four STEINBERG 
avec ou sans cannelle

8 pouces, 24 onces 
CHACUNE

33

/ •V

V yy
<ii AUTRES SPÉCIAUX 0 ÉPICERIE t> ^1 ALIMENTS CONGELES

JUS UE LEGUMES V-8 
Rafraîchissant 4^ btes
Campbell *■ li* oz

GELEI i ^ POl !>Kt 
Variée. Royal ^ ^ pqts $ <£ 00
Epargnez 20e 3 oz

79‘
ide 
Hou

1
SOUPES HEINZ
Prêtes à «ervir 4 ^ bte# $ 4P 00 
Epargnez 10c Aw s o/ A

ALIMENTS POUR BEBES 
Variés. ^ pot*
Heinz ■ 434 oz^^

S

JUS D'ORANGE concentré, 
rotlRi'Ir ^ t»tcs
Orchard King "■ 6' i oz
l,e véritable jus de la Floride
(iA l E AUX congelés, ‘Farm House' 
à l'orange. ^ pots $ ^ 00
15 oz dfi pour
ou aux bananes, IS1? oz
l“i)ls fl ( \lto II I ^
congelés Q pqt» $ < 00
Libby O ji oz A

POMMES DE TERRE FRITES 
de choix O sac* $ ^ 00
Frozo 2 Ib

/
EPARGNEZ lô»*

, KETCHUP 
DE TOMATES
riche de STEINBERG

4
if*

—-

Bout.
15 ox

Df M< IM ^1 
SAVEUR CORSEE

W 'â

Nènezchez
Steinberg
où Ton tient
à vous

Notre but primordial a été et est toujours de rendre 
vos emplettes chez Steinberg les plus profitables et 
ce, en tout temps. Cependant si vous croyez que nous 
pouvons nous améliorer de quelque façon que ce soit, 
nous vous prions d'écrire au : Vice-président et 
directeur général, Steinberg Limitée, Division de 
l'Alimentation, 5400, rue Hochelaga, Montréal 5, 
Québec.
Chez Steinberg, nous prenons toujours le temps de 
prêter une oreille attentive.

ny^ ’isj
st£2yi>i4c*fL' ,

Chez Steinberg, nous prenons toujours le temps 
de prêter une oreille attentive.

EPARGNEZ

farcies. CORONATION

OU OIGNONS MARINES

TARTELETTES
(IE MAKql'E KELLOGG

mi 55 f Saveurs 
variées

OLIVES "QUEEN"
Non farcie» CORONATION 

SAVOIRK1 SES
pot ogc

20 cw

CRISTAUX DE SAVEUR
TANO A L’ORANGE

3 69*

J........—npr

SOUPE aux TOMATES
M |

8
as lécamr» Aylmer 

boites $1 00 
10 oz A

MELANGE A SOUPE
Poulet et noallle* 

l»E M XKUt E 
ST-MI BERT

4' 8 oz * ■

PAPIER DE TOILETTE
Blanc ou ro»e Pl’REX
g* roui. QC*

EN SPECIAL

TOMATES ENTIERES
jj de marque OAK LEAF

\ 5

■Rf
î T
« w

LI I Wm

.EAF

.00 J

en 3 pqts

I.e» pris annoncé» Ban» ce» Jeux pâ
te» lent en vigueur juequ'à l’heure 
de fermeture le eaniedl A3 mara IWti.

Le» prit de» fruit» 
et léfumet frala tant 
«■Jet» ans fluctua
tion» du marché.

Vfenezchez
V QUAL1TF DE CHOIX Steinberg

Reportage 
de Reiiaid 
Kéroack

La misère:

Une injustice qui menace 
le bien-être de tous

lalgré la somme de connais
sances acquises depuis vingt 
ans et des efforts accrus pour 
partager équitablement le pro
fit. l’écart entre la minorité 
bien nantie et la majorité be
sogneuse s'est élargi et conti
nue de s’élargir. Tandis que 
près des deux tiers de la popu- 
iation mondiale parvient tout 
juste, à subsister, les pays avan
cés continuent à accentuer leur 
avance sur ceux dont la vie 
économique en est encore au 
stade expérimental, à la merci 
des fluctuations des marchés 
mondiaux. Si l'on compare, 
par exemple, le revenu annuel 
moyen par habitant en Inde et 
aux Etats-Unia. on constate que 
le rapport qui était de 1 à 5

en 1938. est devenu 1 à 35 en 
1965.

UNE INJURE A LA
DIGNITE HUMAINE

Le droit à l'éducation e» les 
autres droits énoncés en 1948 
dans la Déclaration universelle 
des droits de l’homme sont évi
demment loin de se traduire 
partout dans les faits. Un tel 
état de chose constitue une in
jure à la dignité humaine. Il 
met obstacle au progrès écono
mique et social des pays qui 
en ont le plus grand besoin. Le 
contraste entre la richesse des 
uns et la misère des autres 
saute aux yeux des uns et des 
autres; il y a là une injustice 
qui ne peuvent supporter ceux 
qui en sont les victimes et une

menace pour le bien-être d* 
tous.

"L'aspiration des peuples a 
l'éducation, déclarait M. René 
Maheu. directeur générai de 
l’UNESCO, devant le Conseil 
économique et social des Na
tions-Unies en juillet 1965, ap
paraît comme une houle im
mense qui gonfle et menace de 
déferler et de tout balayer sur 
son passage si on ne parvient 
pas à temp:; à la canaliser pour 
irriguer rationnellement les 
vastes terres qu’elle doit fécon
der . . . Cette exigence s’affir
me comme une revendication 
universelle, car elle est direc
tement liée au triple appel de 
la nation et de la dignité de 
l’individu”.

Un droit universel à 
conquérir: l'éducation

L’un des faits les plus signi
ficatifs de ces vingt dernières 
années est assurément que. 
pour la première fois dans l'his
toire de l’humanité, le droit de 
chaque être à l’éducation a été 
proclamé. Affirmer qu’il y a 
eu une explosion de l’éducation 
au cours des vingt dernières 
années n’est pas une image : 
c'est un fait.

En 1961, en Afrique, on re
connaissait que le pourcentage 
d'analphabètes était de 80 à 
35% presque le double de la 
moyenne mondiale. Depuis 6 
ans, la situation s’est quelque 
peu améliorée. Plus de 15 mil
lions d'enfants sur 30 millions 
vont maintenant à l’école pri

maire. plus de 8% sont *léjà 
dans les écoles secondaires et 
le nombre des étudiants dans 
les 35 universités de 31 Etats 
d’Afrique approche de 25.000. 
Mais les difficultés sont terri
bles. Pour atteindre les objec
tifs prévus pour 1980. il faudrait 
que les Etats africains portent 
en vingt ans leurs dépenses d’é
ducation de 450 millions à 2.200 
millions de dollars. Plus grave 
encore le manque d’instituteurs.

Comment s’expliquent ces be
soins accrus ? Essentiellement 
par deux faits ; le premier c’est 
que chacun a droit à l’éduca
tion, et le second c'est que l’é
ducation généralisée est indis

pensable à la modernisation d* 
la vie économique et sociale à 
laquelle chacut. aspire. En ce 
qui concerne le droit à l’éduca
tion. il a été inclus dans la Dé
claration universelle des droits 
de l'homme. Selon l’article 26. 
toute personne a droit à l'édu
cation. l'éducation doit être 
gratuite au moins en ce qui con
cerne l’enseignement élémen
taire et fondametiLii. L'accès 
aux études supérieures doit être 
ouvert en pleine égalité à tous 
en fonction de leur mérite. Il 
a été universellement admis 
que sans éducation un être hu
main ne peut s’épanouir et se 
réaliser entièrement ni mener 
une vie vraiment pleine.

Quelques chiffres révélateurs
al analphabétisme: 44% de la population mondiale de plus de 15 ans était

illettrée en 1950. Aujourd’hui, ce pourcentage n'est tombé 
qu'à 39,3%

Si nous comparons les pourcentages respectifs de certains pays actuellement, 
nous constatons ceci :

Amérique du Nord: 2,9% Europe (0) : 1,7%
Afrique : 81 % Asie du sud : 61,8%

Là encore l'écart entre les pays riches et les pays pauvres est fantastique, 
b) cinéma : taux annuel de fréquentation par habitant dans les cinemas :

URSS: 18 Japon: 15 Amérique: 10 Europe: 9 
Asie : 5 Afrique : 1

cl radio : nombre de récepteurs de radio par 100 habitants :
Amérique du Nord : 72/100 

Afrique : 3/100
d) télévision : nombre de récepteurs de télévision par 

Amérique du Nord : 25/100 
Afrique : 1/100

fl journaux : nombre de quotidiens dans les différents pays 
Amérique du Nord : 2,200 

Afrique : 250

Europe : 21/100 
Asie : 2/100 

100 habitants : 
Europe : 7/100 
Asie : 1/100

Europe : 3,000 
Asie : 1,750

Ces chiffres laissent appa- pays en voie he développement portation du papier-journal, dt 
raitre une insuffisance des est surtout gènee par l'insuffi- matériel de radiodiffusion, d* 
moyens d’information dans le sauce et le coût élevé des servi- films et autres fournitures; en- 
monde. Des millions d’hommes, ces de télécommunication indis- fin et surtout par le manque d» 
dans de vastes régions du glo- pensables aux agences d’Infor- personnel qualifié.. 
he. n’ont que de très peu de mat ion, aux journaux et aux Le principe de l’égalité d'ao- 
moyens d'information. Les en- réseaux de radiodiffusion; par ccs a l'information est certas
quêtes effectuées sur les be- le manque de capitaux pour la encore loin d avoir reçu un* 

. , , .. , , , application universelle. C est làsoins en moyens d information creation ou le développement u,n'e sjtua(jwn ^ laquelle aucun
ont révélé que l’expansion des d'entreprises d’information; par homme de bonne volonté ne 
moyens d'information dans les la pénurie de devises pour l’im- peut rester indifférent.

• Si la faim depuis quelques années devient un p ohlemr explosif r'i si paire que les 
hommes qui la considèrent comme une humiliation sont aussi de plus en pius 
nombreux.
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Pour l'obtention dun CEGEP

Lutte intense entre Ste-Anne-de 
la-Pocatière et Rivière-du-Loup

Par Claude Marsolai»

RIVIEKE-üü-LOLP — Une 
lutte intense et vive est enga
gée depuis quelques mois dans 
la region du Bas du Fleuve en
tre deux villes, soit Ste-Anne de 
La Pocatière et Hivicre-du- 
Loup. pour l’obtention d'un 
CEGEP Dans cette dernière 
ville. 1.200 étudiants ont mani
feste tuer devant l’Ecole des 
Arts et Metiers afin d'appuyer 
le Comité du CEGEP du Grand- 
Portage. Ils ont même mani
festé l’intention de se rendre a 
Québec aujourd'hui en vue de 
soutirer une réponse affirmati
ve du ministère de l'Education.

Il semble que la lutte ait re
pris rie plus belle depuis que 
le ministre rie l'Education. M 
Jean-Guy Cardinal, décidait le 
7 mars dernier de remettre à 
plus tard l’annonce du nombre 
et du site des nouveaux Collè
ges d’Enseirrnemenî général et 
professionnel pour l’année 
1968-1969.

Le Comité provisoire du 
CEGEP du Grand-Portn"e a 
fait ressortir les nombreux 
avantages à implanter un 
CEGEP a Rivière-du-Loup. Il 
soutient d’abord que la Com
mission Scolaire Régionale du 
Grand-Portage est la plus po
puleuse des 22 commissions 
scolaires régionales de l'Est qué
bécois avec 108.000 âmes

Le mémoire declare que de
puis plusieurs années, des ins
titutions dispensent dans ce ter
ritoire des cours de niveau post
secondaire tels la mécanique 
Industrielle, l'électro-technique. 
l'application thermique, la tech
nique des loisirs, l’enseigne
ment para-médical, la forma
tion des maîtres, etc L’ensei

gnement est dispense par 250 
professeurs du niveau collegial. 
Enfin, les projections démogra
phiques prévoient une popula
tion de 2.500 etudiants au ni
veau collegial.

%
Les institutions

Le president de la Chambre 
rie Commerce de Rivière-du- 
Loup. M. Jean-G. Rioux. re
connaissait. il y a deux semai
nes. qu'un CEGEP doit consti
tuer une entité et non un enar- 
pillement. Selon lui. Rivière- 
du-Loup possède d.^ns un rayon 
de 3.000 pieds le*- institutions 
nécessaires.

Les institutions qu’ils men
tionnent sont : une ecole techni
que. un Foyer-Patro, une école 
para-médicale à l'intérieur d’un 
héoital ultra-moderne et un 
centre de formation des maî
tres. De plus, il mentionne "n 
terrain de dix mill'ons de pieds 
carrés dlsoonible pour de futu
re'; constructions.

Il fait de olus ap^el a d»s 
n<otifs économiques. M cannel
le la vocation de "nô'e priori
taire d'industrialisation. de 
commerce et de services" de sa 
ville.

Enfin, le comité provisoire 
mentionne qu'en avril 1966. le 
comité provincial de planifica
tion de l’enseignement pré
universitaire et professionnel 
recommandait l'implanta t i o n 
d'un CEGEP a Rivière-du-Loup.

Et a La Pocatière ...

M. Jean-Guy Rioux n'a pas 
été tendre envers les dirigeants 
du comité du CEGEP M la 
Côte Sud, soit a La Pocatière. 
"Il n’est pas question de cons

truire un CEGEP a partir d’e- 
quipements et d'un personnel 
dissémines dans un rayon de 
40 milles comme a La Pocatière 
où l’on entend ' regrouper'' l’é
cole des infirmières de Mont- 
magny et l'Ecole Technique, de 
meme que l’Ecole Monnaie de 
St-Pascal icette dernière étant 
située sur le territoire de la 
Régionale du Grand-Portage'’’.

Il met egalement en garde 
les technocrates du ministère 
de l'Education de ne pas se 
laisser toucher par une poesie 
larmoyante et sentimentale. 
Faisant allusion au collège clas
sique de La Pocatière. U dit : 
"Ce ne sont plus les mosaïques 
dorée* et le* trophées d'insti
tutions aussi vénérables que

Par WAYNE ANDERSON
HALIFAX 'P.C.' — Cinq lan

gues ont cté employees lundi a 
la législature de la Nouvelle- 
Ecosse, pour la première fois 
depuis 1879. dans le débat sur 
la motion du premier ministre 
G. L Smith, visant à donner aux 
députes le droit de s’adresser 
à la Chambre en anglais ou en 
français.

M. Smith a décrit celte mo
tion comme étant un geste 
démontrant très clairement la 
nécessité de prouver aux Qué
bécois. qui désirent continuer à 
faire du Canada, "que noua 
voulons faire quelque chose 
pour tenir compte de leurs 
sentiments”.

centenaires qui doivent dicter 
la ligne de conduite de la gé
nération actuelle".

Il est appuyé par le secrétai
re du Comité du CEGEP du 
Grand-Portage, le major Louis- 
A. Lévesque, qui soutient au 
nom des membres que les pos
sibilités d’expansion humaine, 
économique, pédagogique du 
milieu ne doivent pas s’appu
yer sur des traditions séculai
res.

Il est assez facile de prévoir 
l'embarras du ministère dans 
tout ce brassage d’idées. Il faut 
tenir compte que Lévis réclame 
egalement son CEGEP et qu’il 
est peu possible que trois 
CEGEP soient créés de Levis a 
Rivière-du-Loup.

De toute façon, cette motion 
ne changera pas grand-chose a 
la Chambre, a ajouté M. Smith, 
étant donné que le droit au 
bilinguisme était déjà établi par 
la coutume et la tradition.

Les membres de l’opposition 
libérale et M. N. Layton Fer- 
gusson — PC-Cap Breton — ont 
soulevé l'objection selon laquel
le le droit aux deux langues se 
trouve être la negation des 
autres, et que le fait de rendre 
le français et l’anglais officiels 
pourrait un jour forcer un pré
sident de la Chambre à inter
dire l’usage du gaélique, de 
l’allemand ou de toute autre 
langue.

La "cuüure" ne fait pas défaut à 
!a Chambre de ta Nouvelle-Ecosse

e Québec comptera neuf nouveaux
CEGEP pour septembre 1968

----------------------- ----_

pur Uriel Poitras

La province de Quebec comp
tera neuf nouveaux collèges pu
blics d’enseignement général et 
professionnel (CEGEP» en sep
tembre 1968, en plus des 12 
collèges déjà existants. Cette 
somme de 21 CEGEP constitue 
plus des deux tiers du réseau 
que le ministère de l'Education 
a l’intention d’implanter au 
Quebec, soit 30 en tout.

Bien qu’il faille attendre à la 
semaine prochaine pour savoir 
ce que sera le coût d'une telle 
organisation d’enseignement 
collégial gratuit, nous pouvons 
dire que ces neuf nouveaux 
CEGEP regrouperont quarante- 
six institutions et dispenseront 
l’enseignement à près de 16.- 
1U0 élèves, ainsi que nous 
l’expliquait M. Jean-Guy Cardi
nal, ministre de l'Education, 
lors d’une conférence de pres
se.

M Cardinal a par ailleurs 
déclaré que les 12 CEGEP 
avaient coûté au gouvernement 
pour cette année environ $15 
millions de dollars et. si l’on se 
fie aux normes de dépense de 
S1.I5U par étudiant pour l’orga
nisation des CEGEP, on pour
rait avancer que neuf nouveaux 
collèges comptant 16.100 étu
diants occasionneraient des dé
boursés de l’ordre de $18,515,- 
000 environ.

Ces nouveaux collèges sont 
ceux : de Rosemont; Saint-Lau
rent: Bois-de-Boulogne; Vieux- 
Montreal: pour la région métro
politaine de Montréal, et ceux 
de Joliette: Sherbrooke: Trois- 
Rivières; Shawinigan et Gaspé- 
sie. M. Cardinal s’est dit 
pessimiste quant à l'ouverture 
de nouveaux collèges d’ici sep
tembre. le ministère voulant

etudier a fond et avec le plus 
de temps possible la possibilité 
d ouvrir de nouveaux collèges 
publics.

De toute façon c’était dans 
l'intention du ministère de 
n ouvrir qye six collèges par 
année, mais les demandes et 
les dossiers venant avec em
pressement, le ministère se 
trouve, selon le ministre, en 
avance avec son programme

M. Cardinal a vu là une in
dication manifeste concernant 
la priorité accordée à l’éduca
tion dans la province : “Je le 
dis et je le répète, l’operation 
efficacité que j’ai lancée il y a 
quelque temps n’a pour but que 
de rendre plus productif le 
budget de l'Education. Il est 
urgent et nécessaire que les ar
gents utilisés pour l’Education, 
à tous les niveaux, le soient à 
leur maximum et que ces ar
gents soient considérés comme 
déjà en avance et que l’on ac
cordait vraiment une priorité à 
un investissement... L’éduca
tion constitue encore la premiè
re des priorités.’’

Lévis et Québec

Plusieurs s'attendaient que 
Québec reçoivent un autre 
CEGEP en septembre de cette 
année, de meme que Lévis, où 
la création d’un collège public 
était considérée comme immi
nente.

M. Jean Lesage a d’ailleurs 
prôné ccttc création pour Qué
bec. lors de l'annonce des nou
veaux CEGEP, en Chambre. 
UCT après-midi Je pen-e 
qu’il s’agit d’une partie impor
tante de la population de Qué
bec <parlant de Sillery. voisi
nant le collège des Jésuites» et

que le gouvernement devrait 
immédiatement porter son at
tention vers ce problème et 
nous dire ce qui en est. dans 
un délai rapproché.■’

Le premier ministre, M. Da
niel Johnson, justement le por
te-parole du ministre de l'Edu
cation en Chambre, a répondu 
à ce sujet que de nombreux 
cas étaient à l’étude, dont 
Quebec. Lévis, La Pocatière et 
Rivière-du-Loup: mais que le 
programme d’implantation était 
l’éducation.

Concernant Levis, M Cardi
nal a déclaré que l’implanta
tion d’un CEGEP est à l’étude 
présentement, que c’est un en
droit prevu pour un collège 
public et que la région sera 
bientôt prête à accueillir ce 
collège.

35.000 etudiants

Ces nouvelles additions au 
réseau de collèges publics mis. 
sur pied l’an dernier permet
tront d’accueillir une clientèle 
deux fois plus nombreuse, selon 
le ministère, alors que plus de 
35.000 élèves seront inscrits à 
ces établissements qui dispen
sent un enseignement gratuit 
et polyvalent conduisant soit à 
l’université, soit sur le marché 
du travail.

Nés du regroupement de col
lèges classiques, d'ecoies nor
males. d’écoles d’infirmières, 
d'instituts de technologie et 
d'instituts familiaux, les collè
ges d’enseignement général et 
professionnel sont des insti
tuts régis par un corps public 
constitué en vertu du Bill 21.

Selon les estimés du minis
tère de l’Education, le nombre 
total des inscriptions dans les

collèges publics en 1971 dépas
sera le chiffre de 80.000.

Riv.-du-Loup; ecole des metiers
Enfin. M. Johnson a annoncé 

hier en Chambre, que la trois.c- 
nie année sera donnée l’an pn>- 
cliain, à l'ecole des metiers de 
Rivière-du-Loup et que toute» 
les mesures ont ete prises en ce 
sens.

Le premier ministre répon
dait à une intervention de M 
Jean Lesage qui notait que des 
difficultés étaient encourues 
par suite de l'absence d’une 
troisième année à l’école des 
métiers de Rivière-du-Loup : 
'les élèves de troisième année 

se demandent ou il devront se 
diriger .. il» sont complète
ment dans l’ignorance de la 
réponse à donner à la question 
en autant que les élèves sont 
concernés, de même que les 
autorités.’'

Les reins paresseux 
peuvent causer des 
nuits blanches
Si vou* été* en prute à l'inaomnt*. et 
que vous vou» tour n in et retourniez 
toute 1» nuit, sans savoir vraiment 
pourquoi — voici quelque chose qui 
vou» aidera peut-êtreI Cette agitation 
e»t peut-vire due à de* rein* paresseux, 
ce qui peut entraîner une irritation 
de* voie* urinaire* et des malaUes de 
la vessie, d'où peu i-être un mal de dos 
et un sommeil agité. C'e*t alors que le* 
Pilule* Dodd's pour le* Rein* peuvent 
■ ider à procurer du aoulaKcment. I.e» 
Dodd’s stimulent les reins et aident à 
mm Inner l’état d’irritation qui oau*e le 
mal de dos. Prenez des Dodd’s — vous 
vous sentirez mieux et vous dormirez, 
mieux. Depuis 70 ans, de* millions d* 
Kens en prennent avec suceê». Nou
veau Bros format économique.

»
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LE CRAÏCLI ROOGE 
S’AIIAQUE ET COOPE LES

Formidables, explosives, les aubaines 
abondent chez Pollack. Le CRAYON 
ROUGE devient dévastateur et mar
que les étiquettes de son large trait. 
Du haut en bas le CRAYON 
ROUGE laisse sa marque dans tous 
les rayons : articles de toutes sortes, 
vêtements pour dames, hommes et 
enfants, accessoires de maison, meu
bles ... Le CRAYON ROUGE s'atta
que à la marchandise régulière ! Le 
CRAYON ROUGE assaille les nou
veautés printanières ! Son mouve
ment ensorcelant vous entraîne d'é
conomie en économie. Suivez-le du 
haut en bas et repérez les victimes 
du CRAYON ROUGE chez Pollack à 
Québeç et à Sainte-Foy.

Premiers arrivés' - premiers servis -- 
certains spéciaux ne sont offerts 
qu'en quantités limitées.
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Les Américains connaissent un certain 
succès dans leurs efforts pour enrayer 

les tentatives vietcong, à Saigon
Plusieurs Canadiens 

voudraient aller 
combattre au Vietnam
BELLINGHAM. Wash. <PA‘ 

Le sergent Antoine George, 
officier de recrutement à Bel- 
Ungham pour l’armée améri
caine, déclare qu’il a dirigé 600 
enquêtes sur des Canadiens 
depuis le 1er juillet dernier 
et qu’il a enrôlé 38 Canadiens. 
“Si ce n’était des forma I n • - 
à remplir, le taux des conscrits 
canadiens enregistrés à Bel
lingham pourrait atteindre 
jusqu’à 25 par mois", dit le 

eat George.
“Certains d’entre eux veulent 

vraiment se battre et ça me 
fait de la peine de les perdre 
Il y a beaucoup de bons hom
mes. Beaucoup d'entre OtUt 
ont combattu dans l’armée ca 
nadienne".

Le sergent George a ajoute 
qu’environ 70 pour cent des 
Canadiens qu’il a interviewés 
lui ont demandé d'être affettés 
à des unités de combat.

Aucun appel canadien 
contre le refus 

d’extrader Hal Banks
WASHINGTON <AFP» — Le 

departement d'Etat n'a pas eu 
connaissance, a souligné mardi 
son porte-parole, d'un appel 
canadien à la cour de justice 
internationale contre le refus 
américain de procéder à l’ex
tradition de M Harold Cham
berlain Banks. Ce leader syndi
caliste américain est accusé par 
les autorités canadiennes de 
taux témoignage au sujet de sa 
participation à une rixe.

La semaine dernière, le dé
partement d’Etat, en informant 
du refus de Washington d’extra
dition de M. Banks, a fait va
loir que le faux témoignage ne 
constitue pas un délit couvert 
par le traite d’extradition entre 
les deux pays.

Le porte-parole a d'autre part 
fait savoir que l'ambassadeur 
du Canada aux Etats-Unis, M. 
A. Edgar Ritchie, a soumis 
vendredi dernier un appel au 
secrétaire d’Etat. Dean Rusk, 
pour que ce dernier revienne 
sur la décision en question.

Le représentant du départe
ment d’Etat a dit ignorer quel
le suite sera donnée à la dé
marche de l'ambassade du Ca
nada.

SAIGON <P.A.) — L'effort 
important entrepris par les 
Etats-Unis , et le Sud-Vietnam 
pour enrayer les tentatives 
vietcong dans la capitale du 
Sud-Vietnam a connu quelque 
succès : on a découvert une ca
che d'armes mardi et selon les 
autorités ces armes auraient pu 
être utilisées pour une attaque 
contre l'aérodrome de Tan Son 
Nhut.

Les Sud-Vietnamiens ont dé
couvert la cache sur la rive de 
la rivière Saigon à cinq milles 
au nord de l’aérodrome

Ils ont découvert notamment 
80 roquettes de 122 milimètres; 
1.200 obus de mortier; 138 obus 
de barooka et une demi-tonne 
de TNT.

Tan Son Nhut avait été l'ob
jet de fréquentes attaques de
puis que les Communistes ont 
lancé leur offensive du Jour de 
l'An lunaire, le 30 janvier.

Les effectifs vietcong et nord- 
vietnamiens qui ont menacé la 
capitale ont encore échappé aux 
50,000 soldats américains et 
gouvernementaux qui ont passé 
au peigne fin les cinq provin
ces du voisinage de Saigon.

Depuis l’amorce de l’opera
tion de nettoyage, on rapporte 
que 821 communistes ont été 
tués.

Les Américains précisent 
qu’ils ont perdu 32 hommes.

Le commandement vietna
mien a révélé pour sa part que 
ses pertes étaient légères.

La base de Khe Sanh a de 
nouveau été pilonnée par les 
forces ennemies. Un porte-pa
role militaire américain a révé
lé que les pertes ont été légè
res du côté des 7,000 Marines.

Dans la guerre aérienne, l’Air 
Force a effectué 71 missions de 
bombardement contre le Nord-

Vietnam. Ces attaques ont été 
concentrées dans le secteur de 
l’aérodrome de Kien An. à six 
milles au sud-ouest du port de 
Haiphong. On n’a pas donné de 
rapport sur l’étendue des dom
mages.

Le quartier-général américain 
a révélé qu’un Super Sabre 
américain avait été abattu au 
Nord-Vietnam, à une trentaine 
de milles au sud-ouest de Dong 
Hoi. Un membre de l’équipage 
a pu être rescapé et un autre 
manque toujours à l’appel.

C’était le 811e avion améri
cain à être abattu par les Nord- 
Vietnamiens.

Six déserteurs Nord-Vietna
miens ont par ailleurs révélé 
au cours d’une conférence de 
presse qu’ils étaient averti au 
moins 24 heures à l’avance des 
bombardements par B-52. Un 
porte-parole de l’aviation a nié 
cette possibilité en déclarant 
que certaines des missions n’é
taient décidées que quelques mi
nutes avant le décollage des ap
pareils.

f'ission technique 
française à N.-Y.

NEW YORK (AFP) — M. 
Valery Giscard D’Estaing, an
cien ministre des Finances de 
France, est arrivé lundi à New 
York à la tête d’une mission 
technique de la Commission 
des finances de l’Assemblée 
nationale afin d’étudier la 
structure et les méthodes du 
marché financier américain.

La mission se rendra le 25 
mars à Montréal et sera de re
tour à Paris le 28.

Stabilité fiscale des Etats-Unis

Johnson veut mettre un frein 
aux investissements des 
Américains à l'étranger

WASHINGTON <PC> — Il paraissait certain, après 
l'appel lancé par le président Johnson, lundi, et récla
mant un programme d’austérité et "d'effort national 
total” pour gagner la guerre du Vietnam, qu’il s’ensui
vrait une augmentation des taxes et un ralentissement 
des efforts en vue d’une “grande société’’, telle qu’envi
sagée par Johnson.

Cependant, ies observateurs étaient d'avis que les 
mesures prévues par le president des Etats-Unis n’inclue- 
raient tout probablement pas la mobilisation d’une grande 
quantité de réservistes, le contrôle des salaires et des 
prix et autres mesures d’urgence rappelant celles de la 
deuxième guerre mondiale.

On croyait plutôt que ses exhortations à l’austérité, 
énoncées dans un discours prononcé devant le congrès 
national des fermiers, à Minneapolis, aiguiseraient da
vantage le» divisions au sujet du Vietnam et des sommes 
nécessaires pour fournir du travail aux Noirs et éliminer 
les taudis.

Le genre d'austérité proposé par le président pour
rait. semble-t-il, causer des ennuis et irriter beaucoup 
d’Américains, mais il est peu probable qu’il crée un 
climat de reelles privations

Des observateurs ont déclaré que le président serait 
le premier a être malheureux du fait que les taxes plus 
élevées et les réductions dans les dépenses gouvernemen
tales seraient ressenties plus spécialement dans les 
ghettos des grandes villes, où les programmes de réhabi
litation devraient de ce fait être ralentis ou remis à 
plus tard.

Les réductions proposées dans le budget, qui devront 
être appliquées à tous les domaines à l’exception du 
Vietnam et de la défense, affecteront vraisemblablement 
la construction des écoles, la lutte à la pauvreté, les 
projets d'hygiène et d’élimination des taudis, et beaucoup 
d’autres du même genre.

Dans le discours qu’il a prononcé à Minneapolis, le 
président n’a pas précisé les details qu’il avait dans 
l’esprit, mais il a proposé de réduire les frais de plusieurs 
programmes nécessaires, dans le but de remporter 
l'adhésion du Congrès sur sa proposition concernant une 
surtaxe de 10 pour cent sur le revenu.

Il a également annoncé son intention d'intensifier le 
mouvement actuel visant à mettre un frein aux investis- 
sements à l’étranger par les hommes d’affaires américains, 
et à convaincre les Américains de remettre à plus tard 
leurs voyages en Europe et en Asie.

"Je vous demande de vous unir dans un programme 
d'austérité nationale afin d'assurer la prospérité de notre 
économie et la stabilité de notre position fiscale ”, a-t-il 
dit.

L enlevement de l'archevêque du Guatemala

Le gouvernement a suspendu ses 
garanties constitutionnelles

GUATEMALA (PA) — Le 
gouvernement guatémaltèque a 
suspendu hier soir ses garan
tis constitutionnels à la suite 
de l’enlèvement de l’archevê
que catholique du Guatémala, 
perpétré samedi.

En vertu de l’état de siège 
décrété hier soir, la police tom
be sous la gouverne de l’Ar
mée. Aussi, le président se 
voit investi du pouvoir d'appe
ler sous les drapeaux d’autres 
senices publics.

Le gouvernement a déploré 
l’enlèvement de l’archevêque 
Mario Casariego comme “une 
offense envers le peuple et un 
défi au gouvernement”. Le gou
vernement a accusé des "élé-

Lo port de New York 
restera paralysé

NEW YORK (A.F.P.) _ Le 
port de New York reste paraly
sé aujourd’hui par la grève dès 
dockers qui s’est déclarée la 
veille et qui a empêché lundi 
le chargement ou le décharge
ment de 47 navires, tant sur les 
quais du New Jersey que sur 
ceux de New York.

Les débardeurs protestent 
contre l’intention de la Com
mission du port de New York 
d’augmenter de 750 le nombre 
des travailleurs actuellement 
admis sur les quais du port et 
qui est fixé a 12,800.

ments subversifs" d’avoir per
pétré ce crime, les déclarant 
coupables “d'attaques persis
tantes contre les institutions 
sociaux. Il laisse entendre que 
ces “éléments" sont les guéril
leros pro-castristes.

Un journal de la capitale gua
témaltèque a publié ce qu’il 
qualifiait de lettres écrites par 
l’archevêque Casariego et 
adressées au nonce papal, Mgr 
Bruno Fortigliani et à Mgr Ra
miro Pellecer, mais les autori
tés ecclésiastiques n’ont accusé 
réception d'aucune lettre du 
prélat, âgé de 58 ans.

L'archevêque aurait fait sa
voir, dans ces lettres, qu'il se 
portait bien, mais qu’en rai
son de sa haute pression san
guine, il attendait la visite d'un 
médecin, et qu’il avait besoin 
de médicaments. 11 aurait éga
lement demandé des vêtements.

Ces mêmes lettres ne don
naient aucune raison de l’enlè
vement. ni les conditions de li
bération du prélat.

L'archevêque avait quitté la

résidence du nonce pour ren
trer chez lui lorsque lui-même 
et son chauffeur ont été sai
sis par des inconnus. Il est le 
premier important membre du 
clergé à devenir un otage, 
bien que plusieurs riches Gua
témaliens aient stubi le mê
me sort au cours des dernières 
années. Les guérilleros ont 
toujours exigé une rançon pour 
leur libération.

Augmente! Jusqu'à 35% 
l'efficacité de

VOTRE DENTIER
De« Msai* cUniquM viennent de 

prouver que vous pouvea main te
nant mieux mastiquer—augmenter 
en fait l'rftlcaclté de votre dentier 
Jusqu'à 35'c—en saupoudrant sim
ple nent un peu de FASTEETH sur 
vos appareils. FASTEETH est. en ef
fet. une poudre alcaline (non-acide) 
qui maintient les dentiers en pis» 
et les rend ainsi plus confortables. 
Sans aucun goût, elle n'empàte paa 
la bouche, ne rancit pas et purl rifle 
riialelne. Demandez vite la poudre 
FASTEETH à tous les comptoirs de 
produits pharmaceutiques.

Le Pape a célébré la 
messe en l'honneur de 
la fête de saint Joseph

Pompidou a menacé de 
dissoudre le parlement’

La conférence du "pool de l'orM!

PARIS (Reuter) — Le pre
mier ministre de France. M. 
Georges Pompidou, a menacé 
de dissoudre le Parlement et 
de décréter de nouvelles élec
tions si le gouvernement est dé
fait dans sa tentative en vue 
d’introduire des réclames com
merciales à ia télévision d’Etat

En effet, le gouvernement a 
l’intention d’insérer des an
nonces publicitaires — d'abord 
pendant six minutes par jour 
sur un canal — par simple ar
rêté ministériel.

Mais l’opposition de gauche a 
introduit un bill qui doit être 
débattu après la prochaine ré
union de l'Assemblée nationale, 
le 2 avril; ce bill recommande*

une législation parlementaire 
d'une certaine catégorie d’ins
titutions publiques”. Ceci com
prend la radio et la télévision 
nationales.

M. Pompidou a déclare, au 
cours d’un discours prononcé 
samedi en Corse, que si la fé
dération de gauche introduit 
cette motion, il traiterait cette 
affaire comme une question de 
confiance envers le gouverne
ment, forçant ainsi l’assemblée 
à choisir entre la continuation 
du régime actuel ou l’annonce 
de nouvelles élections.

Les supporteurs de la motion 
de l'aile gauche ont qualifié la 
décision de M. Pompidou de 
"chantage de dissolution".

Le gouvernement français serait la 
cause de fuites systématiques

NEW YORK (AFP» — La 
France a été exclue de la con
férence du Pool de l’or au cours 
de la fin de semaine parce que 
le gouvernement américain est 
convaincu que le gouvernement 
français est responsable de fui
tes systématiques au profit du 
journal Le Monde.

Telle est la thèse soutenue 
dans le New York Times par 
Erich Heinemann dans un ar
ticle citant des sources "proches 
de la négociation". Cette exclu
sion, affirme le journaliste, a 
été motivée par "la pratique

constante au cours des derniers 
mois de “fuites" du ministère 
français des Finances au quoti
dien parisien Le Monde". Régu
lièrement. affirme-t-on, “les in
terprétations les plus perverses 
et les plus dommageables pos
sibles" de conversations privées 
et confidentielles entre les gou
vernements ont rapidement fait 
l’objet de comptes rendus dans 
Le Monde. Erich Heinemann 
ajoute qu’il était impossible de 
s’assurer que les Fiançais res
pectent le caractère confiden
tiel des entretiens.

CITE DU VATICAN (A.F.P.) 
— En la fête de saint Joseph 
artisan, le Pape a célébré une 
messe en latin à St-Pierre pour 
un grand pèlerinage piemon- 
tais, conduit par le cardinal 
Michele Pellegrino, archevêque 
de Turin, ainsi que pour des 
milliers de jeunes Italiens d’Ac- 
tion catholique et de fidèles de 
toutes provenances.

Dans l’homélie qu’il a pro
noncée à l’Evangile, Paul VI a 
rendu hommage aux vertus de 
saint Joseph, en soulignant tout 
particulièrement son humilité, 
la sérénité avec laquelle il sut 
s’adapter à sa condition et la 
fidélité patiente, a-t-il dit, avec 
laquelle il rechercha la volon
té du Seigneur, pour s’y con
former.

Peilagre
C'est Joseph Goldberg qui a 

découvert au cours du premier 
quart du XXe siècle, que la 
pellagre était due à des défi- ■
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Je l’ai confié à BLOCH! 
On s’en occupe ... c’est 
précis, sans soucis et
? garanti et il m’en a 
allu moins de 10 mi

nutes! Et j’ai économi
sé de l’argent sur mes 
déductions! Pourquoi 
ne pas vous occuper 
de vos taxes de la mê
me façon que j’ai em
ployéeCONFIEZ-LES 
A ÈLOCK DES AUJOUR
D'HUI!

Declarations
complètes

LIFE

GARANTIE
Nous uaiar.tissons |e rapport précis de toute déclaration 
d'impôt. Si nous commettons toute erreur qui vous occasion
ne une amende ou de l’interèt, nous acquitterons ceux-ci.
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Les plus grands spécialistes de l’impôt ou Canada 
avec plus de 100 succursales au pays

764 ST JOSEPH l

Pres Pollack

161 STJEAH

Pres Turnbull

En semaine 9 a.m. à 9 p.m. - Samedi 9 a.m. i 5 p.
TEL.; 522-5144
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vous l'adopterez définitivement

Quand M. Bona 
Arsenault est 
en grande forme

(Par Lucien Bouchard)

Le député liberal de Mata- 
pedia, M. Bona Arsenault, ne 
parle pas souvent en Chambre, 
mais lorsqu’il le fait, c’est la dé
tente, l’heure de récréation, une 
heure de gaieté. Comme le de
pute a la répartie facile, chacun 
se fait un sport de le taquiner.

Voici quelques-uns des meil
leurs moments recueillis pour 
faire bénéficier les lecteurs de 
cet humour parlementaire.

M. ARSENAULT: — Vous 
vous souvenez, c’était en 1966 
que l’Union nationale a pris 
’’temporairement” le pouvoir ...

MEMOIRE DE GASPESIEN

Rappelant la tournée électora
le de M. Johnson en Gaspesie : 
“... il avait parlé partout de 
la détresse de la population. 
Alors, étant donné le fait que la 
situation de la Gaspesie était 
fraîche à la mémoire du chef 
du gouvernement et que la mé
moire des Gaspésiens était fraî
che des promesses électorales 
du premier ministre, nous avons 
dit : Enfin !”

QUEL SAUT

L'ancien ministre liberal esti
me que les Iles-de-la-Madeiei- 
ne ont eu la part du lion dans 
le partage du budget ARDA. M. 
LACROIX * libéral) député des 
‘‘Iles’’ : — Elles avaient un bon 
député.

VI. ARSENAULT: — Un ex
cellent député. J’en suis heu
reux parce que pour une fois, 
un gouvernement aura songé 
aux Iles-de-la-Madeleine plutôt 
qu’à l’ile Ste-Hélène ...

M. BERTRAND: — Quel saut!

ENNUYE

M. GRENIER (UN), Fronte 
nac : — On va passer une belle 
veillée !

AU-DELA DU REEL

M. ARSENAULT parlant du 
plan du BAEQ : “ .., On peut 
y déceler également du concret 
et beaucoup d’abstrait, du réa
lisme et de l'irréalisme évidem
ment, puis du possible et de 
l'impossible ...

M. J.-J. BERTRAND : Ce soir, 
on a tout cela en meme temps.

ANTOCENSURE

Après avoir tait le procès se
vere du BAEQ. créé par le gou
vernement libéral de M. Lesage 
auquel appartenait M. Arse
nault, le député de Matapédia 
énuméra une liste de realisa
tions possibles :

M. JOHNSON : — C’est ce 
que le BAEQ recommande, tout 
ce que vient de dire le député.

M. ARSENAULT: — Oui. 
mais c’est précisément ce qu'il 
n’a pas fait.

M. BELLEMARE — Vous al
lez terminer par une motion 
contre le BAEQ ?

M. GOSSELIN (Compton) : — 
Non, non, contre l’opposition !

EFFICACITE

Exposant la situation pénible 
du réseau routier gaspésien. M. 
Arsenault dit : "Cinquante-six 
passages a niveau paralysent la 
circulation et constituent un 
danger constant pour les auto
mobilistes ...

M. JOHNSON : — I* député 
me permettrait-il une question ?

M. ARSENAULT: — Oui.
M. JOHNSON: — Combien de 

passages à niveau avez-vous e- 
limines entre 1960 et 1966 ?

M. ARSENAULT: — Entre 
I960 et 1966. .Monsieur le Pre
sident. nous avons éliminé tous 
les passages à niveau du comte 
de Matapédia. Il y en avait un. 
I^es 56 sont situés dans les 
comtés de Bonaventure et de 
Gaspé-Sud.

M. GERARD-D. LEVESQUE 
(L.-Bonaventure» : — Si le pre
mier ministre me le permet...

M. BERTRAND : — Vous in
terrompez vôtre collègue ?

M. GRENIER : — Gerry, lais
se la question à Bona.

président s’en mêle, rap
pelant la Chambre à l'ordre :
— De toute façon, c'était “bona 
fide” que l'honorable député de 
Bonaventure voulait répondre”.

Réponse au discours du Trône

La litanie des doléances se poursuit
Par Lucien Bouchard

Les litanies de doléances qui 
accompagnent chaque année le 
débat sur l’adresse en réponse 
au discours du Trône s'est pour
suivi à l'assemblée législative, 
hier.

Ainsi, le député de Matapédia. 
M. Bona Arsenault, a versé un 
pleur sur l’éternelle délaissée,

la Gaspesie. dont les attraits 
plaisent aux étrangers mais 
semblent ignorés malheureuse
ment par les dirigeants.

Le plan du BAEQ. a-t-il iro
nisé. est un précieux souvenir 
que les Gaspésiens liront et 
conserveront, car le gouverne
ment ne semble pas disposé à 
le mettre en application. Du

cation a été trop lente jus
qu'ici, le gouvernement faisant 
la portion congrue de l’entente 
fédérale-provinciale ARDA à la 
péninsule.

En dépit du concert et de 
l’abstrait, du réaliste et de l’ir- 
realiste, du possible et de l’im
possible que M. Arsenault y a 
décelé, il n’en trouve pas moins

moins, il considère que l'appli-r que le plan est un document

de travail qui peut être utile 
dans la mesure où les autori
tés provinciales s*en servi
ront avec discernement, sagesse 
et précaution, après l'avoir fait 
“analyser par des hommes d’ac
tion. des administrateurs dont 
la compétence, l’expérience vé
cue et surtout la connaissance 
pratique du territoire ne lais
sent aucun doute."

Le souhait du consulat général de France à Québec:

Intéresser les Français à l'industrie 
à l'économie de la province de Québecet

QUEBEC (FC.) — Le consu
lat général de France a Que
bec est conscient de l’ignoran
ce de la plupart des Français 
au sujet de l’économie et de 
l’industrie du Québec et sou
haite que les échanges franco- 
québécois soient institutionna
lisés entre les responsables de 
ces domaines.

C’est ce qu’a déclaré hier, à 
Quebec, le vice-consul. M. Jean- 
Fierre Chauvet, durant une con
férence de presse de la Jeune 
Chambre de Québec sur le voya
ge en France d une durée de 21 
jours qu’entreprendront, jeudi 
prochain, cinq de ses membres 
et un représentant de la Fédé
ration des Jeunes Chambres du 
Canada français.

M. Chauvet a précisé que 
cette ignorance des Français 
n’était pas due à un manque 
d’intérêt, puisque le Québec est 
le sujet à la mode du jour en 
France, mais à l’absence d’é
changes périodiques et cohé
rents d’information entre les 
responsables des domaines éco
nomique et industriel.

“En France, on ne semble pas 
croire que le Québec a un haut 
niveau de vie. On croit que le 
Québec est encore celui de 
grand-papa". On pense qu’il est 
encore au stade du commerce 
des fourrures et de l’économie 
rurale traditionnelle", a décla
ré M. Chauvet.

De son côté, le président de 
la Jeune Chambre de la capi
tale, M. Roger Saint-Hilaire a 
affirmé "qu’en entreprenant no
tre périple en France, nous 
avons comme mission principa
le d’informer la population 
française sur le Québec, en 
plus de viser à créer un climat 
favorable aux échanges futurs 
entre les Jeunes Chambres éco
nomiques françaises et les Jeu
nes Chambres du Québec”.

Conférences
M. St-HHaire a de plus pré

cise que pour faire connaître le 
Quebec, les voyageurs donne
ront une série de conférences 
sur la situation économique, so
ciale et politique de la province,

en plus de projeter un film 
"Québec, produit par l’Office 
provincial du film .et de distri
buer des milliers de documents 
principalement sur l’industrie 
touristique du Québec.

"Nos correspondants français

ont une grande soif de rensei
gnements sur le Québec et ce 
sont eux qui nous ont demandé 
ces documents”, a souligné M. 
St-Hilairc.

Ouire les entretiens avec les 
membres des Jeunes Chambres

economiques françaises, les 
Québécois en auront aussi avec 
les autorités des 10 villes qu’ils 
visiteront, soit Paris, Chartres, 
Lille, Strasbourg, Lyon, Nice, 
Marseille. Sète, Tours et 
Auxerre.

Ce ne sont pas les vieux partis qui 
réaliseront la souveraineté du Québec

— M. René Lévesque
Far Lucien Bouchard

Ce ne sont pas les vieux par
tis, "ces structures politiques 
désuètes financées en coulisse 
par des intérêts particuliers 
qui nous mènent insensiblement 
vers le cul-de-sac du statut par
ticulier" qui pourront réaliser 
la véritable souveraineté du 
Québec, a déclaré hier M. Lé
vesque qui remplaçait à pied 
levé le chef du RI N, M. Pierre 
Bourgault devant les membres 
du Club Fleur de Lys du Qué
bec.

Le leader du mouvement Sou
veraineté-Association a défini 
les qualités que devra avoir le 
parti présentement en gesta
tion qui entreprendra la libéra
tion nationale du Québec par 
les voies démocratiques. Il de
vra être un parti de participa
tion démocratique "ouvert non 
Mulemant à des gens de bien, 
version moderne des anciens 
notables, mais également aux 
travailleurs, aux populations 
rurales, aux collets blancs, aux 
enseignants."

Il devra être le parti de la 
majorité "et non la patente de 
cinq ou six amis". Il ne devra 
étrt m trop a droite ni trop 
à gauche, mais un parti progres

siste. intensément préoccupé 
des inégalités sociales, et un 
parti civilisé qui saura respec
ter les droits fondamentaux des 
minorités.

Rouge à Québec et à Ottawa

Le député de Laurier a dé
noncé les vieilles structures po
litiques hypocrites qui laissent 
croire à une séparation des par
tis politiques provinciaux et 
fédéraux, ce qui pour le parti 
libéral, a été à son avis une 
profonde hypocrisie Le dic
ton : rouge à Ottawa, rouge à 
Québec est toujours autant d’ac
tualité. Pour l’Union Nationale, 
la division apparente avec le 
parti conservateur est encore 
plus hypocrite à son avis et il 
a donné comme exemple la pré
sence de M. Marcel Faribault, 
conseiller extraordinaire auprès 
du gouvernement du Québec 
comme délégué éminent au con
grès conservateur où M. 
Standfield fut élu chef du par
ti.

"Dans la présente course a la 
chefferie libérale, les mêmes 
personnes qui sont venues nous 
crucifier en octobrê. dit-il en 
parlant du congrès de la Fé
dération libérale du Québec

parti, viennent essayer de nous 
vendre Pierre ou Paur.

Parlant à bâtons rompus dans 
le style imagé qui lui est carac
téristique, il enchaîna en disant 
que le Québec manquera le ba
teau s’il ne profite pas de la 
période de sursaut présente 
pour atteindre à la souveraine
té et que dans quelques an
nées. l’immigration et l’environ
nement jouant contre les qué
bécois, Montréal sera perdue et 
avec elle le reste du Québec 
tellement le temps joue contre 
nous.

Puis il a dénoncé une fois de 
plus l’inconscience des diri
geants actuels qui s’amusent à 
donner au Québec des outils de 
broche à foin, des instruments 
de quéteux, comme Radio-Qué
bec que l’on fait naître d’une 
loi sortie des boules à mite 
alors que la province n’a pas 
le budget pour le faire fonc
tionner, et cela, à l’époque où 
les satellites seront devenus 
dans peu de temps les moyens 
de communication modernes.

Du Gabon a Madagascar les 
tugues du Québec ne conduiront 
nulle part ailleurs qu’au cul-du- 
sac du statut particulier si la 
population n’y prend garde. Il

"Nous ne savons pas ce que 
le gouvernement réserve dans 
son prochain budget pour les 
comtés de la Gaspésie. Nous 
espérons cependant que pour 
une fois, cette région recevra 
une part équitable des projets 
qui seront mis en oeuvre dans 
le Québec en vertu de la loi 
ARDA et que cessera cette dé
primante discrimination dont 
les comtés gaspésiens ont été 
les victimes depuis l’avènement 
des hommes de science du 
BAEQ sur son territoire".

L’ancien ministre gaspésien 
dans le cabinet Lesage a signalé 
qu’en dépit de l’inexcusable re
tard de cinq années, de nom
breuses tâches peuvent encore 
être réalisées, insistant sur les 
moyens de communication a 
réaliser pour sortir ce territoi
re de son isolement qui retient 
hors de la Gaspésie les promo
teurs industriels.

Après avoir fait le compte de 
la part des projets ARDA con
sacrée à la Gaspésie en 1966- 
1967, au montant d’environ $3 
millions, M. Arsenault s’est de
mandé s’il avait valu la peine 
de débourser $4 millions pour 
l’élaboration du plan d’aména
gement pour en arriver après 
cinq années d’angoissante at
tente à un résultat aussi dé
sespérant ?

Ils travaillaient en paix

Le député s’est plaint que les 
spécialistes du BAEQ pendant 
la préparation du plan, sous le 
régime libéral, avaient refusé 
de réaliser des projets concrets 
avant la fin des études. "11 ne 
faut pas les distraire, ces gens- 
là. Demandait-on l’introduc
tion de bovins de boucherie ou 
boucherie ou l’aménagement de 
bleuetières ou la construction 
d’entrepôts de fruits et légu
mes ? On nous répondait inva
riablement : il faut attendre la 
fin des enquêtes. Il ne pouvait 
pas y avoir d’intervention po
litique dans un organisme com
me celui-là."

Au Parlement
(J.D.) — Maigre l’absence du ministre des Finances du 

Québec. M. Paul Dozois, hospitalisé en fin de semaine à 
la suite d’une crise cardiaque, la préparation du budget 
de la province semble aller bon train

Le premier ministre Daniel Johnson a révélé en Chain, 
bre hier que les estimations budgétaires des dépense> 
devraient être déposées le 27 ou 28 mars. Quant au discours 
du budget, il aurait quand même lieu avant l’ajournement 
pascal.

PROJET DE LOI

Comme l’a déjà annoncé en dehors de la Chambre le 
premier ministre du Québec, le gouvernement songe à sou
mettre sous peu à l’Assemblée législative un projet de loi 
relatif aux heures de fermeture et d’ouverture des établisse
ments commerciaux.

Interrogé en Chambre hier par M. Gérard Cadieux 
<Lib-Beauharnois>, le ministre de l’Industrie et Commerce, 
M. Jean-Paul Beaudry, n’a fait que répéter ce que M. John
son avait déjà dit il y a plusieurs mois. M. Beaudry n’a 
pas voulu, comme il se doit, entrer trop dans les détails, 
lorsque M. Cadieux lui demanda si ce projet de loi tiendrait 
compte des recommandations du Rapport Rameau, qui a 
statué sur la question l’an dernier.

OPTIMISME

L’issue des négociations entre le ministère de la Santé 
du Québec et les fédérations des omnipraticiens et des 
médecins spécialistes, portant sur le renouvellement des 
ententes ayant trait à l’assistance médicale, est encore 
incertaine.

Toutefois, le ministre de la Santé. M. Jean-Paul Clou
tier. reste très optimiste, depuis que les deux fédérations 
ont décidé de retourner à la table de négociations, vendredi 
dernier, à la suite de son intervention.

Outre cette rencontre de vendredi dernier, deux autres 
ont eu lieu, soit à Montreal lundi et hier. La journée 
d’aujourd’hui, selon l’expression propre de M. Cloutier, 
constitue une période de réflexion.

LE PLUS TOT POSSIBLE

Le gouvernement fédéral et celui du Quebec u’en sont 
pas encore venus à un accord concernant la mise en appli
cation du plan du Bureau d’aménagement de l’Est du 
Québec, via TARDA.

Interrogé en Chambre par le député liberal d’Abitibi 
Ouest, M. Alcide Courcy. le ministre de l’Agriculture, M. 
Clément Vincent, a simplement déclaré : “Nous espérons 
que l’entente sera signée le plus tôt possible".

COMMENTAIRE

Commentant hier en Chambre Tattitude du premier 
ministre du Canada, M. Lester B. Pearson, qui a dépose 
lundi aux Communes une copie de la lettre qu’il a adressé 
au premier ministre du Québec, expliquant la position du 
fédéral quant à la radiodiffusion éducative, le secrétaire de 
la province. M. Yves Gabias, a lancé tout à coup : “Il sem
ble que, dans toute cette affaire, Ottawa n'a pas "LaMarsh 
des événements".

La radiodiffusion éducative

Bien que secrète, la réponse de 
Johnson à Pearson est déjà prête
(J. D.) — Bien quelle n’ait 

pas été rendue publique, la ré
plique du Quebec à la lettre du 
premier ministre du Canada, M. 
Lester-B. Pearson, concernant 
la radiodiffusion éducative, est 
toute prête.

C’est l’affirmation faite en
uciaiiun iiueraie au i^ucnec a caricaturé ^ • Chambre hier pai le piemier
oui a marqué son riéuart Hu f ca7catu1^t J ^“lude du Que- ministre Daniel Johnson, ajou-qu. a marque son départ du bec dans l’affaire du Gabon en tant qu’il "faudra faire vérifier

disant qu au retour du ministre la lettre par quelqu'un de Hadio- 
de l’Education, le

Les réalités actuelles relèguent 
Dieu à un nouveau niveau ?

BON SIRE

Après la longue diatribe sur 
les études du BAEQ qui ont re
tarde l'application de travaux 
pratiques dans le territoire- 
pilote et tout le tra-la-la, le dé
puté de Matapédia de conclure : 
“Je n'ai pas voulu, comme vous 
l'avez remarqué, accabler le 
gouvernement de reproches inu
tilement.

M BELLEMARE : — L’Oppo- 
sltion a l'air tout accablé.

Est-on en tram de reléguer 
la notion et surtout la réalité 
d'un Dieu personnel et trans
cendant par cette sorte de re
ligion nouvelle, plus ou moins 
tributaire de certains courants 
de théologie protestante ? Com
ment ces courants viennent-ils 
affecter, jusque dans certains 
milieux catholiques. l’intelli
gence naturelle et surnaturelle 
de la Foi ? Voilà, sommaire
ment. à quelles questions ré
pondait. lundi soir, M. Marcel 
Clément. D. Sc. Soc., devant un 
auditoire très attentif, attiré 
par la qualité de l’écrivain et 
du journaliste ainsi que par le 
titre de sa conférence “L* 
“mort de Dieu" et l’avenir de 
TlntellUence".

M. Clémen- a pointé dans 
trois directions son investiga
tion sociologique préliminaire 
sur les conditions nouvelles 
auxquelles la Fol doit faire fa
ce. Première constatation: le 
phénomène du cadre de vie 
Autrefois largement rurale, ce 
cadre favorisait une pédago
gie naturelle de la Fol. Par là. 
Dieu se trouvait comme ratta
ché spontanément au déroule
ment des phénomènes de la Na
ture. Les conditions de la vie 
à la campagne permettaient da 
vantage une référence à Dieu.

Aujourd'hui, la population est 
surtout urbaine. L’homme se 
trouva plongé dans une nouvel
le ambiance, qui trop souvent 
vient masquer la divine pré
sence. Deuxième constatation: 
sciences et techniques, bonnes 
en soi, retiennent l’homme à 
ses propres réussites, alimen
tent son orgueil, l’amènent fa
cilement à une sorte d indiffé
rence à l’égard de Dieu, dont il 
lui semble pouvoir se passer 
de plus en plus. Enfin, troisiè
me constatation, l’irruption gi
gantesque d’un monde supervi
sible. qui entraîne tant de 
gens, les jeunes surtout, à se

L'Association de réhabilitation de 
la province déplore le manque de 

formation du personne) des prisons
MONTREAL 'PC.) — Dans 

•on mémoire a la Commission 
Prévost. l'Association provincia
le de réhabilitation sociale, qui 
groupe quatre agences spéciali
sées de service social aux délin
quants et quatorze agences so
ciale* polyvalentes diocésaines, 
deplore le manque de forma
tion du personnel des prisons 
locales. L'Association demande 
que ce personnel soit recrute se
lon des normes plus eclairees et 
qu'il reçoive un salaire corres
pondant aux exigences de ce 
metier.

1

I,e mémoire deplore l’absence 
des notions élémentaires qu’on 
devrait retrouver chez des per- 
sionnes susceptibles de partici
per à un programme de réhabi
litation.

"Au contraire, ajoute le mé- 
moire, ces personnes sont bien 
souvent incapables d'apporter 
quelque élément positif aux dé
tenus. Il y a plus : dans certains 
cas. des détenus sont en butte 
aux vexations des gardes, et 
cela sans raison valable ",

• M. Marcel Clément

laisser envahir, à se projeter 
eux-mèmes dans un univers de 
fiction, de rêve. d”aventures 
imaginaires, d’illusions dorées. 
Tout ce qu’il faut pour les 
a'iéner à la réalité profonde 
des personnes, des événements, 
des problèmes de Tau-delà. 
Toute la vie se voit menacée 
de repliement, sans ouverture 
au monde de l'invisible, aux 
réalités de la foi. à Dieu lui- 
même tellement éloigné et com
me perdu de vue.

Par toutes ces mutations pro
fondes qui caractérisent l'exis
tence d'aujourd'hui, la menta
lité se trouve gravement affec
tée Bien plus, certains esprits 
cherchent a donner au chris- 
tianNme de nouvelles dimen
sions idéologiques qui seraient

plus en accord avec le monde 
actuel travaille par certains 
courants philosophiques en vo
gue, mais —c'est le danger si
gnalé par le Pape — dimen
sions par trop "différentes de 
ces dimensions théologiques 
que la Tradition authentique a 
dessinées avec un total respect 
de la parole de Dieu” (Paul VI). 
Ce fut la tentation de quelques 
théologiens protestants qui, re
fusant Tradition et Magistère, 
tiennent maintenant à ne con
server de Dieu que l’aspect de 
la conscience, aspect purement 
subjectif. La Foi n'a plus alors 
de réalité objective. Examiné 
selon la méthode de la philo
sophie idéaliste, le problème de 
Dieu se limitera à envisager 
celui-ci exclusivement à travers 
ce oiu’il représente DANS «t 
POUR ia conscience humaine 
Dieu n’est plus alors, EN LUI- 
MEME. objet de l'intelligence. 
C’est ainsi qu’on peut parier 
d'une certaine manière de la 
"mort de Dieu", celui-ci n’étant 
plus envisagé D’ABORD comme 
tel. en soi, contrairement à la 
méthode du réalisme modéré 
(Aristote et S. Thomas) qui 
prône a juste titre l’objectivité 
de l’Etre divin

M. Clément donna un aperçu 
sommaire de quelques positions 
ou "attitudes subjectives" pri
ses par ceux qu'on appelle 
"théologiens de la mort de 
Dieu", comme aussi de certai
nes tendances inquiétantes ap
parues chez quelques théolo
giens catholiques en quête 
d'une nouvelle problématique 
de ia Foi, notamment en Hol
lande.

Présenté par M. Albert Bou
let. président de La Solidarité, 
le conférencier lut remercié 
par Mgr Ernest Lemieux, qui 
profita de l’occasion pour re
commander un effort d'appro
fondissement de notre fol re
ligieuse et une entière fidélité 
au magistère de l'Eglise qui 
en garantie la valeur objective, 
surtout en cette année destinée 
à marquer chez tous une réno
vation de cette vertu chré
tienne et de la vie ratnolique 
elle-même.

I

,. , gouverne
ment s était conduit comme un 
ecolier pris en faute d'escapa
de.

Et pendant ce temps, sur 
les points essentiels, comme 
I immigration, on tourne en 
rond. Alors qu’on nous avait 
promis un ministère de l’Immi
gration, nous n’aurons que des 
hôtesses entraînées par Gabias."

H a dénoncé également les 
engueulades Johnson-Trudeau 
qui donnent le spectacle d’indi
gènes qui s’entredéchirent pen
dant que les autres rient.

Ayant expliqué par ces ima
ges qu’il qualifie de réalité tra
gique. que les vieux partis ne 
peuvent réaliser la souveraineté 
du Québec, le chef du MSA a 
annoncé qu’au congrès du mou
vement. les 20 et 21 avril, les 
délégués auront la fonction de 
mettre en place les articulations 
essentiels d’un parti véritable
ment démocratique comme ins
trument efficace d’action poli
tique.

Neuf interventions 
fructueuses du 

ministère du Travail
Le Service de conciliation et 

d'arbitrage du ministère du 
Travail a complété 9 interven
tions conciliatrices fructueuses, 
durant la semaine du 11 au 15 
mars. Ces interventions ont 
abouti à la signature de con
ventions collectives entre 31 
établissements et leurs 432 em
ployés.

Par ailleurs, il y eut. dans 6 
cas. expiration des délais sans 
que les conciliateurs soient par
venus à rapprocher les parties. 
16 entreprises et 640 salariés 
dans ces cas.

Le rapport hebdomadaire du 
Service indique que 141 cas 
de conciliation étaient en cours 
à la fin de la semaine. Ils 
Impliquaient 657 établisse
ments et leurs 40.763 employés. 
Les recours a la conciliation 
survenus pendant la semaine 
représentent un nombre égal a 
celui des intersentions conci
liatrices terminées, soit 15. Le 
nombre d’établissements et 
d’employés en cause est cepen
dant beaucoup plus fort : 318 
d’une part. 14,555 de l’autre. 
Le plus Important. des nou
veaux cas met en présence la 
construction de Terrebonne et 
de La belle concernant 9,946 
salariés.

Québec !
Le chef du gouvernement 

québécois répondait alors à une 
question du député libéral de 
Vaudreuil-Soulanges, M. Paul 
Gérin-Lajoie, qui demandait, le 
dépôt de la correspondance, en 
Chambre.

Comme il est facile de pré
voir la réaction du Québec, 
puisque l’ingérence d’Ottawa 
dans ce domaine a été maintes 
fois dénoncée car le Québec 
considère que la radiodiffusion 
éducative touche par ricochet 
à la Culture, domaine qui est 
de stricte juridiction provincia
le.

D’ailleurs, ses observateurs de 
la scène politique et même des 
hommes politiques tels que M. 
René Lévesque, chef du mouve
ment souveraineté - association, 
comprennent fort mal ou trop 
bien cette nouvelle saute d’hu
meur du fédéral.

Pourquoi, par exemple, le 
gouvernement fédéral n'a-t-il 
pas réagi avec autant de vigueur 
qu'il Ta fait à l’endroit du Qué
bec, quand le gouvernement 
d'Ontario a annoncé au début 
de la semaine la création de 
son propre système de télévi
sion éducative ?

Pourquoi. Ottawa a-t-il bondi, 
quand le Québec, a décidé de 
posséder une "Maison du Qué
bec” à Paris, quand TOntario a 
déjà, depuis plus de 20 ans, une 
"Maison de TOntario” à Lon
dres ?

Pourquoi, le gouvernement 
central a-t-il sursauté à nou

veau, en 1962. quand le gouver
nement provincial a créé THy- 
dro-Qucbec. en nationalisant 
l’électricité, alors que THydro- 
Ontario, qui au lait vient d'aug
menter ses taux de 7rc, existe 
depuis 50 ans ?

"Si, aux yeux d'Ottawa, le 
gouvernement du Quebec s'in
terpose dans des domaines qui 
relèvent de juridiction nationa
le, pourquoi TOntario, qui au 
fond en fait autant, tout en res
pectant le pacte confédératif de 
1867, mériterait-elle aucun re
proche ? Deux poids, deux me
sures", nous a confié un député.

Un atelier pédagogique 
est formé à 

Ste-Anne de la Pérade
(Par C. C.) — En présence 

de quelque trois cent cinquan
te éducateurs, parents et pro
fesseurs, un Atelier Pédagogi
que était officiellement formé 
à Ste-Anne de la Pérade au 
cours de la soirée du 28 février 
dernier.

A Tissue dr c^tte même soi
rée, un comité, composé de on
ze membres, élus au cours de 
cette rencontre, assumera la 
direction du dit atelier.

Le Frère Gabriel Blouin, 
principal à l’école Sacre-Coeur 
de Ste-Anne siégera d’office 
sur ce comité. Cinq professeurs 
et cinq parents font également 
parti de cet organisme qui tra
vaillera à la formation de cet 
atelier pédagogique.

Cette soirée qui avait lieu 
au couvent Madeleine-de-Ver- 
chères de Ste-Anne souhaitait 
atteindre un double but soit : 
renseigner sur le renouveau 
scolaire au Québec et réaliser 
l’importance de faire front 
commun en travaillant sur un 
atelier pédagogique.

Prochains Voyages
12 au 15 avril: $>1Q 
Pâques à New York ^
2 Jours & .New Surit. Au retour, 
visite du Fort Carillon.

17 au 21 mai;
Washington w i
Visite de la vlll* et ••Lieu* 
Sainte",
IM et I» mal : '‘Terre des Hum- 
mr»" — 2 jour» et les CIO 
autres fins de semaine. ^ ^ 

RESERVATIONS A ;

AGENCES FRANCISCAINES
SOO. Me Avenue, qutbec 3 

TEL.: a&MMKII

NE RESTEZ 
PAS SOURDS !

Découpez ceci !
En vous dépêchant vous pourrez 
recevoir GRATIS un livre très 
intéressant, démontrant comment 
claire des deux oreilles, vov" 
saurez qui vous parla et d'où 
vient le son. Vous trouverez, dé
crite en termes simples et en 
images, une extraordinaire nou
veauté de Beltone destinée aux 
personnes qui ne veulent pas 
porter d'appareils acoustique 
Voulez-vous retrouver une 2e 
r hance de bonheur en famille.
• !v succès en affaires et en so
ciété ? Ecrivez et vous recevrez 
ce livre précieux dans un embal
lage ordinaire.

CENTRE BELTONE 
J.-R. PEYROT, dept 50 
487 ext, boul. Chores» 

Québec

cours de conversation 
anglais • espagnol
Bénéficie/ de nos 90 années d expérience et de recherches 

Leçons particulières — Cours collectifs Jour Soir 

Prenez rendez-vous pour une leçon d essai gratuite

Berlitz
Langues vivantes

500 Grande Allée — Québec 
tel. 529-6161
282 Ste Anne — Chicoutimi 
tel. 549-7474
166 St. Germain — Rimouski 
tel. 723-1944 J
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Pourquoi les cinéastes , '' is nout pas 
le goût de tourner des comédies musicales?

Par JEAN ROYER
A cause d’une situation socio-économique absurde et injuste, le cinéma québécois ne peut pas 

se développer normalement et les cinéastes n’ont certes pas le goût de faire des comédies musicales !
C’est la conclusion de M. Raymond Marie Léger, président de la Fédération des Cinéastes 

canadiens, qui inaugurait lundi soir, à l’Ecole Normale Laval, une semaine en hommage au cinéma 
canadien. M. Léger a parlé de l’avenir du cinéma québécois en rapport avec la situation actuelle. 
Cette causerie précédait la projection en avant-première du film ^Patricia et Jean-Baptiste”, de 
Jean Pierre Lefebvre.

La nouvelle version de "Casse-noisette"
de

L'avenir du cinéma québé
cois ne sera assuré, a dit M. 
Léger, qu'à certaines • condi
tions. Pour qu'il existe un vé
ritable cinéma national, il fau
dra d'abord que soient surmon
tes les confusions et les con
flits de juridiction inhérentes 
à la structure politique du 
pays. Ensuite, il faudra que les 
autorités concernées pratiquent 
une activité dynamique d'inves
tissement pour les film de tous 
genres, du court métrage docu
mentaire ou éducatif au long 
métrage et au commercial. En 
troisième lieu, il faudra que 
soient prises les mesures néces
saires pour une distribution 
normale, d'abord localement, 
puis en territoire étranger. En
fin. a dit M. Léger, il faudra 
qu'une partie des bénéfices sur 
les films etrangers soient réin
vestis au Québec par les gran
des compagnies qui ont un

marche de six millions au Que
bec. afin que soit assuré le 
développement de l’industrie 
cinématographique.

“ENTRE DEUX CHAISES”

Les cinéastes sont entre deux 
chaises, a précisé M. Léger. 
Nous cherchons encore une au
torité qui se dérobe. Il a dé
montre son affirmation en ci
tant let bills fédéraux C-204 
et C-lti3. La première loi. pour 
une société canadienne d'en
couragement au cinéma, définit 
bien l'activité cinématographi
que par la production, la dis
tribution et la projection de 
films. Mais tout cela relève de 
l'autorité provinciale. Comment 
alors une telle société pourra 
agir, si l'autorité est celle d'un 
autre gouvernement? a deman
dé M. Léger. D’autre part, la 
même loi fédérale admet une

Echos du cinéma

• François Leterrier (“Un 
roi sans divertissement”. "Les 
mauvais coups''» va réaliser 
'‘L’indésirable" dont Gérard 
Blain sera le principal inter
prète. après en avoir écrit le 
scénario. L'histoire esl celle 
d'un homme qui a passé huit 
ans en prison et qui. décou
vrant à sa libération que per
sonne n’a jamais parlé de lui 
à son fils, enlève le garçon. 
Autre projet de François Le
terrier: Une adaptation de 
"La Chasse Royale" de Pierre 
Moineau.
• Jean Delannoy. Jean 

Anouilh et Jean Aurenche vien
nent de terminer le scénario 
de la superproduction (budget: 
deux milliards d'an c I e n s 
francs) qui sera tournée au prin
temps prochain en France, en 
Espagne, et en Italie, et qui 
aura pour titre le nom de son 
héros : "Charlemagne”. C’est un 
portrait truculent et haut en 
couleurs du célèbre empereur 
que Jean Delannoy a l'intention 
de nous présenter. Roland, sym
bole de la jeunesse, de la pure
té et du eourage. jouera un rô
le important dans le film. Au
cun acteur n'a encore été en
gagé.

(l’rod. Compagnie
Européenne

Cinématographique)

• Après son rôle très désha
billé dans "Trans-Europ-Ex- 
press". d'Alain Robbe-Grillet, 
Marie-France Pisier sera une 
étudiante sage dans “Cette se-

Les 23 et 24 mars à 8h.30 p.m.

l'incomparable

In prrml^ro |»ir1le
•te—,,, ' '

ft let < ii»N**t»n«

BILLE i j EN *».4TE 
de 10 h. 30 o.m. 

o 6 h. 30 p.m.
< Billets: $2.50 ô $3.50

maine. Mme Leroux ", que Fran
cis Giraud va réaliser. Macha 
Méril, productrice du film, 
jouera elle-même le rôle d’u
ne styliste de grand magasin.

• Jacques Deray réalisera, 
l'été prochain, un film policier- 
psychologique, intitulé "La Pis
cine”. L'action se déroulera 
dans une luxueuse villa de 
Saint-Tropez. Héros: un play- 
boy arrivé et père de famille 
sévère. C'est la fille du play- 
boy qui provoquera le drame.

----------0---------
uj Claude Bernard-Aubert va 

tourner "Champagne 17" une 
évocation de la vie des soldats 
dans les tranchées durant la 
première guerre mondiale. Pre
mier tour de manivelle : Avril 
prochain.

• Yves Boisset a l’intention 
de réaliser un film qui portera 
un titre déjà célèbre : "Les 
Fleurs du mal". Le réalisateur 
précise que s'il ne s'agit pas 
pour lui de porter à l’écran 
les poèmes de Baudelaire, Il 
pense que son film, à la fois 
fantastique, érotique et oniri
que. se déroulera dans un vé
ritable climat baudelalrien. Ac
teurs pressentis : Jack Polan- 
ce. Hans Meyer.

• Deux projets pour Dany 
Carrell qui achève de tourner 
"Le Pacha” aux côtés de Jean 
Gabin : Un rôle de journalis
te qui dévore la vie à pleine 
dents dans “L’Affamée”, pre
mier film d'un réalisateur de 
télévision. Eric le Hung: et un 
rôle de danseuse de cabaret 
qui se transforme en femme 
d'affaires dans "Pepsie”, une 
adaptation cinématographique 
de la pièce de Pierrette Bru
no qui triomphe depuis trois 
ans à Paris.

O BERTRAND BLIER 
("Breakdown”) dirigera Bruno 
Cremer dans un film d'espion
nage : "A fleur de peau". Il a 
également l’intention de porter 
à l’écran une comédie de 
moeurs moderne dont l’héroïne 
serait une femme mariée qu’en
tourent de nombreux admira
teurs. Mireille Darc a été pres
sentie pour incarner la femme 
mariée. Bertrand Blier a d'au
tre part pris contact avec Lau
rent Terzieff. Delphine Seyrig 
et Anthony Perkins pour trois 
rôles importants.

• "BENJAMIN” de Michel De- 
ville a remporté le prix Louis 
Delluc 1968 (Voir revue de 
presse dans ce bulletin»,

'Prod Parc Film — Mag
Bodard — Marianne
Production)

• "LA GUERRE EST FINIE”, 
d'Alain Resnais, avec Yves Mon
tand. a été désigné comme le 
meilleur film étranger de l’an
née par les critiques de ciné
ma new-yorkais.

(Prod. Sofracima)

• LOUIS MALLE rentre d'un 
voyafce en Inde où II s'est pro
mené caméra en main. Il en a 
rapporté un film "Inde 68" 
qui ne sera pas un reportage, 
dit-il. mais un film de hasard”.

juridiction égale au gouverne
ment provincial. Quant à la loi 
sur la radiodiffusion et Radio- 
Canada. les protestations des 
cinéastes ont vite reçu une 
réponse, par la création de Ra- 
dio-Quebec, a dit M. Léger.

LE GOUVERNEMENT * 
PROVINCIAL

Le conférencier a ensuite 
rappelé les voeux de la com
mission politique du dernier 
congrès des cinéastes québé
cois en janvier. Ceux-ci deman
daient au gouvernement québé
cois. qui doit être le premier 
responsable du cinéma québé
cois. de s’occuper dans les meil
leurs délais de régler les con
flits de juridiction afin de ga
rantir le développement écono
mique de notre cinéma. Les 
cinéastes reclament aussi du 
Ministère des Affaires cultu
relles des argents pour la pro
duction nationale et internatio
nale de films québécois.

"Sans un mécanisme d’auto
rité. il sera impossible de créer 
un cinéma québécois qui soit à 
la fois une industrie et un art”, 
a dit M. Léger. Il faut que le 
gouvernement crée une loi-ca
dre du cinéma et les organis
mes qui en découlent. Comme 
un Centre de cinéma. Afin que 
s'organise enfin la production 
du cinéma québécois, tant au 
Quebec, qu'au Canada et a 
l'étranger, comme les co-pro- 
ductions avec la France.

Il faut une politique ordon
née d’investissement. Que la 
politique de Radio-Canada avec 
l’industrie du cinéma québé
cois soit a"ssi avantageuse 
qu'avec l’ONF, par exemple.

510 MILLIONS A RAPATRIER

"Nous avons le droit, a pour
suivi le président de la Fédé
ration des cinéastes, de rapa
trier et de créer notre cinéma 
québécois par la part qui nous 
revient, de $10 millions, du fé
déral. Il nous faut pouvoir uti
liser ce fonds afin qu il soit 
utilisable et pour que notre 
cinéma soit considéré comme 
une industrie et comma UO véhi
culé de la culture. Un fonds

d'au moins $3 millions pour
rait être partagé pour les prêts 
aux producteurs et cinéastes 
'30'é), pour la promotion et la 
mise en marche du cinema. . 
(I5rc). etc... Il faut rendre lu
crative la production des films 
a valeur artlatique, a résumé 
M. Léger.

DISCRIMINATION
ECONOMIQUES

M Loger a enfin dénoncé les 
discriminations économiques 
dont sont victimes les cinéastes 
québécois, et qui sont "abso
lument intolérables”. Le confé
rencier a dénoncé particulière- I 
ment “l'ignorance systématique 
et le mépris où ont été tenus 1 
l^s cinéastes québécois à l'Expo 
67".

M. Léger a aussi apporté | 
l'exemple de la production du | 
film commercial. On a exploité 
trois mille (3.000) films publi
citaires au Québec, cette annee. 
De ce total, trois (Tnts (300) 
seulement ont été produits au 
Québec. Et de ces 300 films 
publicitaires. 250 sont des ver
sions de films étrangers..

“’foute cette situation socio- i 
economique explique . que les 
cinéastes québécois n’ont pas i 
le goût de faire des comedies I 
musicales ! ". a lancé le canfé- | 
rencier.

PIERRE PATRY

Notons ici que l’Hommage ' 
au cinéma canadien proposé au . 
grand public par l'Ecole Nor
male Laval se poursuivra ce 
soir avec "Trouble-fête”, de ! 
Pierre Patry. L'auteur présen-1 

tera lui-même son film. La i 
semaine avait débuté hier avec 
"Patricia et Jean-Baptiste", de | 
Jean-Pierre Lefebvre: un film | 
réussi, dont nous reparlerons 
ces jours-ci. L’Hommage au i 
Cinéma canadien se continue 
tous les soirs, à l’Ecole Nor- * 
male Laval, où seront présen-1 
tés dimanche "Le règne du 
Jour", de Pierre Perrault, et 
"Le chat dans le sac”, de Gilles 
Groulx La journée de samedi 
sera consacrée d'autre part au || 
cinéma amateur. L’entrée est 
libre, à tous les soirs.

TT ..................»........................ ».........................
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APPRECIATION DES FILMS
"Appréciation des films" est un service de l’Office des 

Communications sociales (organisme de l’Episcopat canadien).
Les appréciations portent essentiellement sur la valeur 

humaine et chrétienne des films.
D’autres renseignements sont donnes, complémentaire

ment, sous forme abrégée:

EXPLICATIONS
CONVENANCE POUR LES JEUNES : E—enfants: 

A—adolescents. VALEUR ARTISTIQUE: 1—chef d’oeuvre; 
2—remarquable; 3—très bon; 4—bon; 5—moyen; 6—pauvre; 
7—minable: (—) pas coté

CA?:ADIKN — Sous la loi de Djan
go 'A-S) à 1.15. 4.32, 7 44. Filma 
i venir à 2.56 6.02. 9.19. Car
toons S 2.57. 6.09. 9.26. L« ca
nard en fer-blanc >5i à 3.04, 
6.16. 9.33. Fin à H 00 hrea.

CANAKDIERE. — Oscar à 1.15, 4.00, 
6.45 et 9.35 hres. Le Gang des
cend sur la Ville à 2.40. 5.25 et 
6 10 hres. Continu de 1-15 à 
11.00 hres. )6e semaine).

CAPITOL Bepréseritaticn conti
nue de 12.55 à 11.00. Filles der
rière! es barreaux i6i À 12.55. 
3.40, 6 30. 9.23. Filles sexy de
nuit i7> a 2.20, 5 10 et «05 hres.

CARTIER. — Sur semaine : Cns.se- 
tète Chinois (—) à 6.00. 9 35.
Nouvelles à 7.44. La vengeance 
de Rmgo 6' à 7.52. Films à 
venir à 9 25 Fin à 11 19 SAME
DI et DIMANCHE : U ven
geance de Rlngo à 1.00. 4.25, 
:.50. Films à venir à 2 33. 9 23. 
Casse-tète Chinois A 2.43, 6.00. 
9.33. Nouvelles a 7.44. Fin a 
Il 19 hr?s

EMPIRE. - oarllng '2' a 100. 3.00
3.03. 7.05 et 9 10. Fin a 11.10
hres, •2e semaine).

IMPERIAL. - Nouvelles A 1.00,
4.31. 8 42. Le triomphe de Ml-
chel Stogoff 'E-5i à 1.08. 4.59.
9 00. Film# à venir A 308. 6 39
8.50 077 intrigue A Lisbonne
•6' A 3.18. 7 09. Fin A 11.00 hres.

LAIRET, — Sur semaine : Le cn-
nard en ler-blanc «5) A 6.30.

EN FRANÇAIS
Un programme choc!

^'siauraiceTOeDKXBOGsrDe
Gagnante d’un Oscar ' ^

JULIE CHRISTIE

Barliwi"
CINEMA EMPIRE

SEMAINE

IPIACI nom M VH II - !14 Iltoa

, | h., 3 a.
3 h. SS. t k. n.\ et 
• a. la (v rater*
r -• • ev
■■■■■■■■•

9 52 Sous la lot. de Django 
1 A-fli à 8.09. Fut à 112.1 SA
MEDI et DIMANCHE : (tous la 
loi de Django à 1.20. 4 45 . 8.05. 
Le canard en fer-blanc A 3.05, 
6.28 . 9 50. Fin à 11.21 hrea.

LE B1.IOI'. Karate A Tanger '8' 
i 6 16. 4 30. Rtflfl 8 Amsterdam 
)S> A 8.03. Fin A 1116 hres.

J/Vix. — Six femmes pour l'assas- 
m '6i A 7.30 L« dixiéme Vic
tim* *5' A 9.00 hres

• TE-KOT 'Salle Alouettei Vallev 
of the Dolls 'S' a 6.30 . 9.00 Su
jets courts A 8 35. Flu A 11.03.
Matinée. mercredi, samedi et 
dimanche : Valley of the Dolls 
A I 25. 3.55 . 6 30. 9 00. Sujets
courte A I 00, 3.30, 6 05 , 8 33. Fin 
A 11 05 hres.

LIDO. —Chasseur d'espions 'Si à 
7.40. l^t vie secrète des fem
mes '61 A 9.14 hres.

ODEON 'Salle Dauphin1 Upèia- 
tlon Crossbow <A-4i r. 12 20. 
4.05. 7 30 La strlp-tea*ru*c ef
farouchée t4> A 2 23. 9 10. 9 55.
Fin a 11.30 (Deux films en cou
leurs*.

ODEON 'Salle Frontenac'. - Dr 
Jhago <2' (version française) A 
1 30. 8 23 Fin A 1143 lires. Deux 
reprèaentations par jour seule
ment <En couleurs). <4e se
maine'.

P 4 HIx. Soleil noir 'S* A 12.05,
3 23 6 30. 9 35. Le Jardinier
d Aigenteull i5> A 1 35. 4 56 et 
8 25 hres

Plü 41.1.9 Hells Angels On Wheel
• S) A 12 30. SM. 6 37. 10 03 Wild 
Angela IS' A 2 05 . 3 30 8 4S iEn 
couleurs et en anglais». «2e se
maine).

PRINCE*!**. Per»e<- l'invincible
• A-6i a too. 4 20. ?40 Films A 
venir A 2 29. 3 49. 9 09. L'homme 
A tout faire «• A 2 39. 5.it. 9.19 
Fui a II 00 hres.

BII I ER T — Un monsieur de com
pagnie '5i A 7.30. Zorba le Grec;
(3) A 9 00. Fin â 11 30 tues. I

STE-FOV «Salle Champlain) — Fil
les derrière les barreaux <6i a 
6.45. 9.35. Filles »exv de nuit
«7i A 8.15. Fin A 11.10. Matinée, 
mercredi, samedi et dimanche : I 
Filles derrière les barreaux à 
1.00. 3.50, 6 43. 9 35 Filles sexy! 
de nuit A 2.30. 3.25. 8.15. Fin j 
à 11. 10 hres. i2s semaine).

ST-ROMCALI), — La reine du Co
lorado <A-4' à 9.20, Le motel 
du crime '5' à 7.30 hres.

8Tt DIO f* Sang réservé '4' a
7.30. 9.45 hres. Fin A 1130.

GINETTE RAVEL 
nous visite 

les 23 et 24 mars
Avant et après l<* spectacle 

qu'elle présentera au Théâtre 
Maisonneuve de la Place des 
Arts, du 26 au 31 mars. Ginette 
RA VIL fera une tournée de 
quelques villes de province en 
compagnie des artistes qui 
chanteront avec elle à Montréal.

Ginette. Jacques Michel et les 
Cabestans se rendront d’abord à 
Chicoutimi les 19 ot 20 mars. 
Le 21, ils seront a Rimouski. 
A Québec, les 23 et 24. Et puis,) 
durant une sema ire, les ama
teurs de music • «AU Il t pourront) 
applaudir notre internVète à la 
Place des Arts. La tournée se 
poursuivra ensuite à Sorel le 
1er avril, a Drummondville le 4, 
à Victoriaviile le 5. et à Valley- 
field le 6. On prévoit ajouter 
d'autres villes a cette liste.

Les succès de Ginette Ravel 
s'expliquent par son talent, bien 
entendu, mais aussi par son tra-| 
vail. Elle se prépare donc fé
brilement pour son récital. Il m 
faut rien laisser au hasard et 
ainsi risquer de décevoir le pu^ 
blic. Elle répèt" plusieurs heu
res par jour, se prête aux séan-1 
ce.^ de photographie et accorde 
des entrevues.

Ginette Ravel participera «le 
plus à des emissions de télévi
sion a la mi-mars. On la verra 
entre autres à "Secrets bien 
gardés". "Chansons à vendre ". 
"Les Couche-Tard”, et au ré
seau anglais, à "Let’s Go”, ani
mée par Robert Demontigny.

Rappelons en terminant que 
le nouveau 4Mours enreeisiré 
nar Ginette, en eompaenie de 
Mare Gélmas. est maintenant 
sur le marché et qu'il sera un 
gros succès, selon l'avis des ex
perts. |

LONDRES (P.C.) — Une nou- siaste au Covent Garden 
velle version de "Casse-noiset- Londres, 
t*”, de Tchaikovski, d'après une K, ^ etait *a Première fois que 
choréeranhi. -t- r*- * ’r Vu u rey?.v assurait la choregra-

K p w -w ph,e j uue œuvre entière de
reyev. a reçu un accueil enthou- ballet pour la compagnie Roval

Ballet de Grande-Bretagne.
Antoinette Slbley et Anthony 

Dowell, qui dansaient en vedet
te. furent longuement applaudis, 
et l'auditoire a réservé une 
ovation à Nureyev lorsqu’il est

apparu sur ta scène à la fin de 
la représentation.

La version nouvelle de c» 
ballet, qui date de 76 ans. évo
que un conte de fée illustré par 
un spectacle somptueux.

I-: '
■4 . ' i
M!' . • : >
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Soyez
radieuse 

sous les 
averses 

d'avril...
Un grand favori, ce manteau 
qui se porte à toutes les 
heures du jour, quelle que 
soit la température. Pratique, 
vous le trouverez en trois 
motifs différents: mini, midi 
ou maxi.

L'imper illustré est confec
tionné de Nylon imperméa
bilisé. Jeu de piqûres imitant 
le carreau. Lignes près du 
corps, bas légèrement évasé. 
Poches appliquées à rabats. 
Double boutonnage et col 
tailleur. Tons de noir, brun, 
marine, blanc, bleu, menthe. 
7 à 15 ans.

24.98
Le vêtement idéal peur 
toutes températures...

à doublure 
amovible 
en Orion
En tout temps il demeure 
impeccable, grâce à un fini 
imperméabilisé. Poches cou
pées sur le biais, bouton
nage sous patte et doublure 
de simili-fourrure. En beige, 
marine, charbon, bleu et 
bronze. Grandeurs: 36 à 44.

VALEUR 29.95

19.99
Loliberté, rex-de-choussce

2 HEURES DE STATIONNEMENT GRATUIT 
AVEC ACHAT DE S2. ET PLUS CHEZ IAUBERTE

7

ï

3984
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L’EGLISE
et sa fonction pastorale

qui tout u commencéCelle pur
En parcourant la Bible, cet

te extraordinaire histoire d'a
mour que Dieu a commencée 
avec les hommes, j’y trouve en 
filigrane, d'un bout à l'autre, 
l'exquise figure de Marie, la 
bien-aimee entre toutes les 
créatures.

Dès les premières pages du 
Livre sacré, a peine Adam et 
Eve ont-ils refusé de suivre le 
plan de Dieu, le Seigneur an
nonce LA FEMME qui vaincra 
le Serpent et sauvera l’huma
nité.

..."Je mettrai une hostilité 
entre toi et la Femme, entre 
ton lignage et le sien. Elle t’e- 
erasera la tète et tu la mordras 
au talon .. ” 'Gen 3. 15)

L'Histoire continue.
A travers tout l'Ancien Tes

tament. Marie apparait. figu
rée par des choses et des fem
mes qui accomplissent des mis
sions symbolisant la sienne.

Nombreux sont les textes de 
l’Ecclésiastique, du Livre de la 
Sagesse et des Proverbes qui 
lui sont attribués et nous sont 
présentés par l’Eglise, tout au 
long de l’année liturgique, aux 
Messes mariales.

Et voici la fête de l'annon- 
ciation.

Marie est là. trait-d'union 
entre l’Ancien et le Nouveau 
Testament. Elle clôt le pre
mier et ouvre le second, par 
le Fiat qui fait descendre en 
son Sein le Dieu-Sauveur qui 
s’incarne.

La rencontre des deux temps 
de l’Histoire a lieu en Elle. 
C’est Marie qui donne au mon
de Celui qui est l’Alpha et l’O- 
mega ; Celui vers qui tout 
l’Ancien Testament convergeait 
et de qui le Nouveau découle.

Le temps est compté en an
nées d'avant et après Jésus- 
Christ. Et les deux parties de 
ce temps ce sont fondues en 
une seule dans le Sein de Ma

rie. au moment ou Elle a dit 
son Fiat et accepté sa mission 
de Mère du Christ et de l’Egli
se.

Le jour de l’Annonciation, 
commence la seconde partie 
des temps après Jésus-Christ. 
Il est né d'Elle pour sauver le 
monde. Il est passé ici-bas e- 
troitement uni à fille et II nous 
a laissé sa Mere pour édifier 
les premiers jalons de l'Eglise

Notre-Dame a présidé l’As
semblée des croyants, consolé 
les apôtres, affermis ses fils 
dans la foi. les quittant plu
sieurs années après l’Ascension 
du Christ.

Son temps a Elle est-il ré
volu ?

L’Histoire nous prouve le 
contraire.

Au moment ou s'achèvent les 
derniers récits de la Révéla
tion. avec l’Apocalypse, St- 
Jeau. si discret au sujet de Ma
rie. nous la montre dans toute 
la gloire de sa Mission, au pre
mier verset du chapitre lüe : 
"Un signe grandiose apparut 
dans le ciel c’est une Femme 
revêtue du soleil, la lune est 
sous ses pieds et douze étoiles 
couronnent sa tète.”

La Bible. Histoire d'amour 
entre Dieu et les hommes, va 
donc se terminer comme elle 
a commencé : dans la présen
tation de Marie.

Pour passer de l’Ancien au 
Nouveau Testament. Dieu a 
d’abord fait paraître sur terre 
Celle a qui II voulait donner 
son Fils.
Avons-nous remarqué les der

niers mots de S Jean, dans son 
Apocalypse : cet appel déchi
rant adressé au Christ, pour 
qu’avec la parousie II revienne 
achever l'Histoire du monde 
actuel : “ Maratana ! VIENS.
SEIGNE1 R .il SUS ! ' tel est 
le cri que répète sans cesse 
l'Eglise, et avec Elle tous ceux

qui attendent le Royaume pro
mis.

Avant le retour du Seigneur 
Jésus. U faudra, comme nous 
l'a révéle S. Jean, que revien
ne d’abord la FEMME revêtue 
du soleil et couronnée d’étoi
les de la vision prophétique.

Elle vient...
Elle vient chaque jour, par 

le culte officiel que lui rend 
l’Eglise :

Elle vient par le mystère de 
sa maternité spirituelle dans 
les âmes.

Et chaque fois qu'Elle vient, 
le Christ la suit et commence 
son Règne.

Mais pour qu’arrive la gran
de parousie générale, il faut 
d’abord préparer le règne de 
Marie et y travailler sans re- 

Hâche ...
Car, a la lumière de la Ré

vélation, nous constatons de 
toute évidence que le règne 
de Marie ne s'arrête pas* à Elle, 
mais qu'il prépare toujours ce
lui du Christ.

Si nous attendons sincère
ment. amoureusement impati
emment le règne du Christ et 
son retour glorieux sur la ter
re. NOUS NE POUVONS PAS 
ne pas d’abord préparer le rè
gne de Marie qui est toujours 
l'aurore de celui du Christ.

Dieu ne change pas.
Tels sont ses décrets éter

nels.
Il veut à jamais confondre 

les sages de ce monde en exi
geant qu'ils acceptent l’hum
ble Marie, la petite Servante 
du Seigneur, comme prémices 
de sa venue.

Annonciation 19R8 .. Auro
re de la venue continuelle de 
Jésus par Marie dans les mem
bres de son Eglise ...

Viens. O Marie, exquise Au
rore. préparer en nous le le
ver du Soleil divin.

Viens. Seigneur Jésus : ta 
Bien-Aimée est avec nous.

Marie-Thérè.se Chevalier.

Projets réalisés ou en 
bonne voie, sauf un

(extraits d'une lettre d'un mis
sionnaire)

BAKALA 'AIE* — Trois mois 
seulement se sont écoulés de
puis, c’est trop peu pour que 
vous trouviez aujourd'hui l’ex
posé de réalisations complètes. 
Je peux cependant vous dire 
ce qui a été accompli et ce qui 
reste à faire.

Le premier projet était l’a
chat d’un fourgon Peugeot de 
1.400 kilos qui me permettrait 
de transporter des matériaux et 
me servirait aussi de case am
bulante pour les tournées de 
brousse puisque les cases de 
passage n'existent plus dans les 
villages. C’est fait. Un confrère 
de Bambari m’amenait le véhi
cule flambant neuf qui fit l’ad
miration de la population de 
Rakala. On me félicita d’avoir 
acquis un si beau camion. Le 
menuisier de la Mission y a 
installé un lit et une table dé
montables et je suis parti faire 
une petite tournée

J'en suis revenu très satisfait 
J'ai pu m’arrêter dans trois 
villages chaque jour. Voici com
ment cela s’est passé. Je com
mence le matin à 6 heures : 
catéchisme, messe, avis divers, 
exercices de chant. Vers huit 
heures, c’est fini. Je pars alors 
pour le village suivant où les 
gens prévenus la veille m'atten
dent et où tout recommence. 
Cela mène vers 10 heures De
part pour le troisième endroit 
C’est le milieu de la journée et

la pleine chaleur. Le village est 
désert, les gens sont aux plan
tations et ne reviendront que 
dans la soirée. Moment de repos 
pour moi. Le camion est garé 
à l’ombre d’un gros manguier. 
Mon serviteur descend la caisse 
contenant le materiel de cuisine 
et prépare le repas. Je mange, 
je fais la sieste, je dis mon 
bréviaire, etc ... Vers 5 heures 
du soir, le* villageois sont de 
retour des champs. Les catéchu
mènes viennent se grouper au
près de moi et pour la troisième 
fois : catéchisme, messe, chants. 
Ensuite, ma* journée est termi
née, je n’ai plus qu’a me rendre 
au village suivant, distant de 
quelques milles, pour y manger 
et dormir. Mon arrivée noctur
ne prévient les catéchumènes de 
l’endroit qu’ils auront à se 
réunir près de moi le lendemain 
matin.

I^e deuxième projet était la 
construction de trois chapelles 
à l’aide de petits hangars mé
talliques. Quand j’ai parlé de 
cela à Monseigneur celui-ci a 
été tout de suite d'accord et 
c'est lui-même qui s'est chargé 
de passer la commande à une 
maison de Bangui. Aux derniè
res nouvelles le travail était 
presque terminé et j’espère que 
le camion de l'Archevêché ap
portera prochainement ce maté
riel.

Le premier hangar sera monté 
à Morouba. à 12 milles de Ba- 
kala. en remplacement d’une

chapelle brùlee par un feu de 
brousse, il y a trois ans. C'est 
une petite mission dédiee au 
Père Brottier, missionnaire spi- 
ritain et restaurateur de l'Oeu
vre des Orphelins d’Auteuil. 
mort en odeur de sainteté en 
1935. En 1949, alors que j’étais 
malade en France, sans espoir 
de retour en Afrique, je lui pro
mis de donner son nom à un 
poste de catéchiste s'il m'obte
nait de pouvoir repartir en 
Afrique. J'ai été exaucé, j’ai pu 
revenir en mission en 1950 et 
j'ai tenu ma promesse.

Le troisième projet étau l'a
grandissement de l’église de 
Bakala. Il faut attendre que les 
chapelles de brousses soient 
terminées ..

I.*1 quatrième projet, celui 
d'aider les jeunes gens à acqué
rir des boeufs pour cultiver la 
terre à la charrue, est en train. 
Pour commencer, il faut chan
ger la mentalité actuelle qui 
veut que la culture soit le der
nier des métiers, celui qu’on 
exerce à contre coeur parce 
qu’on ne peut faire autre chose. 
Je me suis donc rappelé qu’il y 
a à Bambari un prêtre français, 
l'abbé Dilé. (envoyé là par la 
J.A.C. justement pour cela) et 
je l’ai invité à venir ici. Tous 
les jeunes que j'avais convoqués 
étaient présents. Ils se sont 
intéressés à tout ce que l’abbé 
leur a dit. C’est pourquoi de 
prochaines réunions sont pré
vues".
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Jubilés de 
sacerdoce

Cette annee 1968 marque le 
vingt-cinquième anniversaire de 
sacerdoce de plusieurs prêtres 
de l’Archidiocèse de Québec 
ainsi que de quelques autres 
des diocèses voisins.

De ces confrères d’études au 
Grand Séminaire de Québec 
jusqu'au 19 juin 1943, jour de 
leur ordination par le cardinal 
J.M.R. Villeneuve, les uns oc
cupent un poste d'enseigne-j 
ment : MM. les abbes Yvon Roy 
a la faculté de Théologie de 
Laval, Louis-Emile Blanchet. à 
la faculté de Philosophie de 
Laval, Réal Fortin et Jacques 
Tessier, du Collège de Lévis, 
et Roch Duval, à la faculté des 
Sciences de l'Education de La
val.

D’autres sont pasteurs de pa
roisses: MM. les abbés Camille 
Giasson. curé de Saints-Anges, 
Beauce. Odina Poirier, curé de 
St-Samuel. Frontenac. Louis- 
Philippe Roy, curé de St-Ben- 
j a m i n. Dorchester. Pamphile 
Cloutier, curé de St-Nazaire. i 
Dorchester. Alphonse Tremblay, j 
curé de St-Camille. Bellechasse, ! 
Lorenzo Ménard, curé de Notre-j 
Came de Portneuf. Landry*; 
Chandonnet, curé de Cap-Santé. 
Portneuf. Roland Deblois, curé 
de St-Louis de Courville. Be
noit Fréchette, curé de St- 
Coeur de Marie. Mégantic.

A des fonctions diverses sont 
attachés quelques autres, MM. 
les abbés Laurent Desrochers, 
aumônier des Soeurs de St-Jo- 
seph de St-Vallier. de l’Oratoire 
rie Québec. Paul-Emile Girard, 
aumônier des Frères de l’Ins
truction chrétienne. St-Romuald, 
Marcel Legendre, aumônier mi
litaire à la Citadelle de Québec, 
et Maurice Fortier, chargé de 
l’Information religieuse au quo
tidien catholique FACTION.

A ces prêtres de Québec 
s'ajoutent leurs confrères jubi
laires de Ste-Anne-de-la-Poca- 
tière, MM. les abbés Charles- 
Eugène Lapointe, curé de St- 
Germain, Kamouraska, Roland 
Boulanger, du Collège de Ste- 
Anne, Jean-Paul Boulanger, 
desservant à St-Cyrille. L'Islet, 
et Maurice Raymond, aumônier 
militaire aux Quartiers Géné
raux des Forces canadiennes, 
Ottawa. De même, MM. les 
abbés Robert Fortin, de Gaspé 
et Robert Guay, de Mont-Lau
rier

Les abbés L. Desrochers. Ls- 
E. Blanchet, Maurice Fortier, L. 
Chandonnet, A. Tremblay et 
L. Ménard comptent comme 
confrères d’études au Petit Sé
minaire de Québec également 
jubilaires cette année. Son Ex- j 
cellence Mgr Jean-Louis Jobi- 
don, évêque de Mzuzu. Afrique, ! 
Père Lucien Chevalier, Provin
cial des Religieux de St-Vin- ; 
cent-de-Paul, les Pères Odilon : 
Leclerc et Antonin Métayer. | 
Pères Blanc, les abbés Gaston 
Gingras, Lucien Parent. Law
rence Tierney et Joseph Qui- 
rion. de Sherbrooke. Père Vin- 
cent-M. Nadeau, dominicain. 
Roger Fiset, trappiste et Lau
rent Beaubien, franciscain.

A tous ces prêtres jubilaires, 
le quotidien catholique l’Action 
présente ses plus chaleureuses 
félicitations ainsi que ses meil
leurs voeux d’un autre quart 
de siècle de fécond ministère.

Des Jésuites 
dans le quartier 
du désespoir

Le seul nom de "Kamgasa- 
ki" inspire une sorte de ter
reur aux habitants de Osaka au 
Japon. 11 s'agit d'un quartier 
de la ville où vivent des gangs
ters, des alcooliques, des éva
dés de prison, des désespérés, 
des oisifs, des criminels recher
chés par la police. "Désespoir” 
est le nom qui pourrait le 
mieux caractériser ce quartier. 
Là, il n’y a pas de famille. Les 
noms n’y ont aucune impor
tance. Seuls y vivent les hom
mes. dont il est difficile d’éva
luer le nombre, qui le matin 
affluent d'un peu partout à la 
recherche de travail, et le soir 
dépensent pour satisfaire leurs 
instincts primitifs les bas 
salaires de la journée avant de 
se retirer dans de minuscules 
chambres à un lit groupées 
dans des édifices gigantesques.

Deux Jésuites de Tokyo, le 
Père Américain Gallagher, et 
le Père Espagnol Contreras, 
ont voulu vivre au milieu de 
cette faune humaine, pour a- 
voir une expérience personnel
le de cette situation sans es
poir. Dans le quartier, il n’y 
a pas d’église. Les deux Jésui
tes vivaient eux-mêmes comme 
leurs compagnons d’infortune, 
dans deux petites chambres 
uniquement faites pour y pas
ser la nuit, et dont le mobilier 
consiste simplement en un ma
telas de paille et une méchan
te couverture. Le tout, aux 
prix de 130 lires la nuit.

La journée commence à 4h. 
30 du matin par la quête au 
travail, suivie d'un long traje* 
en camion. Il s’agit en général 
des travaux les plus pénibles, 
transports de sacs ou coltina
ges dans le port pendant huit 
heures consécutives. Puis le 
retour a Kamgasaki où l'on 
touche la paie suffisante poul
ie repas et pour la nuit. Il a 
fallu peu de temps aux deses
pérés du quartier pour com
prendre le motif levé qui pous
sait les prêtres étrangers à par-: 
ticiper à leur vie de durs la-1 
beurs. “Nous sommes persua
dés. disent les deux Jésuites, 
que tous les hommes sont frè
res et pour cela, nous voulons 
au moins durant quelque 
temps, vivre comme nos frères 
de Kamgarakt pour compren
dre leur situation véritable et 
pouvoir peut-être les aider". 
Naturellement suspects durant 
les premiers temps, très vite 
il est apparu que les deux Pè
res n’étaient pas des éléments 
per lieux. Un journal d'Osaka 

a est occupe de leur situation i

Q

H Seul Dominion vous donne le

0MINI0N

OjifJi

... qui vous garantit une satisfaction absolue !
*Au Domuuod. I* mtvk* tout ndmouai tn comptoa da» vundu. vaut dm qua vou» rat-vw 
un* Mtoiacnott totale M une valeur absolue pour votre doler dépense pour tat viend*. Votre 
transrge.- avec des experts au comptoir des viandes qui sont spécialement entraîner pour 
vous aider k choisir las arorreeux de vtandt que tous cxmnaassi ... de le viande da boeul 
tendre, de marque rouge ou bleue et garantie pour aa saveur et ta teedreté smon votre 
argent sst remis
U quelle viande! H a agit d’une mande de premiere quehti . . . inspectée par le gouverne 
ment . . et comprenant la garantie da settstaction absolue de Dommionl Vous pouvez 
choisir du boeuf de marque rouge et bleue, du veau du porc da ragneau des volailles, err 
sommes t7!> différents rnorceeut en fout évidemment toutes les dames ne peuvent pa- 
connaîtra ces nombreuses pièces Mais fbomme eu compteur des viandes du Dominion les 
eonru* et peut vous taire profiter de ton savoir et de sa compétence C ast une spécialité 
pour lui de vous aider k choisir la bonne viande pour Isa repas q^e vous désirez préparer

ÉMÉÜ

DEVANT de VEAU Mé lb
Ch air solide — Pas de perte — Désossé, tendre, délicieux ! — Inspecte par le gouvernement

79
SOCS DE PORC Rouies *
Jeune, tendre, désossé — Inspecte par le gouvernement

CUISSES DE POULET , 49* ROULES COTTAGE

65
lb 69

Frais, jeune, tendre — Faciles à frire ! Marque LEGKADK — Fumés — Cry-O-Vac

POITRINES DE POULET » 59* BOLOGNE EN MORCEAUX .. 39'
Prêtes à cuire — Préparées LEGKADE — Economique (1 • 2 ou 8 Ibs)

BACON SANS COUENNE .pïb 69 FILET DE SOLE lb 69
Marque LEGKADK Frais de l’océan — Délicieux !

CAROTTES fraîches Tendres 
Savoureuses

No 1 de la Californie (E.-U.) — Jeunes, croustillantes

5 59
PETITS N/iVETS Récolte du Québec p

(Canada) livres
no 1 ferme 29‘

CHOUX VERTS
No 1 de Floride (E.-U.) — Savoureux !

*12* BROCOLI FRAIS
No 1 de Californie (E.-U.) grosseur 14

pqt 29‘

ORANGES Gross. 100
De E’ioride (E.-U.) No 1 — Sucrées

Doux. 69C EPINARDS FRAIS 2
No 1 importé* — Nettoyés

sacs AÇk* 
10 ox

PAPIER de TOILETTE
SOFT RITE'

couleurs
assorfies 3

P„n , QQ

2 roui. O#

JUS DE TOMATES
LIBBY'

De fantaisie 
<48 ox 41e) 5 -- 95

SOUPES LIPT0N 3 .* 79
Nouilles et Poulet ou Tomates et Légumes

«JOMINiON
LIS CLIENTES DOMINION PEUVENT MAINTENANT St PNOCUDE»

[ENCYCLOPÉDIE 
DE LA FEMME 
CANADIENNE!

|i éWff- ifftfO:¥
; -fl SECTION

5
SECTION - np
UN seulement4 S('

Let Mttient dt (haqut 
•emame ittmaurtnt en vent* 
péndant feule la duzè*

___  le I ntlf»

| le guide pratique de Michelle Tisseyre répond aux quel- 
bons que se posent chaque tour la plupart des femmes 
canadiennes. Entre autres: budget familial, procréation 
dirigée, beauté, soins des bébés, étiquette... le tout 
est rédigé avec la praticipation de médecins et de spé
cialistes dans chaque domaine.

99(
NEIIUNI ¥AGNiriQU! DISPONIBLE 
POUR CONTENIR TOUTE IA COLLECTION

PAPIER CIRE 2 ÎSr 69*
"RAP RITE” — (Roui. 200’ 73*>

MARGARINE 3 Mb*

"MOM’S" régulière — Spécial

SHORTENING 3 Mb*
•MONARCH" — 3r de rabaf*

HUILE VEGETALE S, 65
"GATTUSO" — SPECIAL!

TOUT 1ST GARANTI !
Sou» nous renervon* le droit de limi
ter le* quantité* ! Prix en vigueur 
jusqu’à xamedi le 23 mar* à TOCS 
LES MAGASINS DE LA VILLE DE 
QCEBEC ET MONTMAGNY. P. Q.

inion
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!'Action économique
FONDS MUTUELS

MARDI — I» MARS

COTES
Toronto

DES BOURSES
< tJmr ta rr**** I aoadwuir)

ri i rk.s
Acad Uran 
Accra 
Acnne (iaa 
Advocate 
Aetna Inv 
Aetna Mg 
Agntco 
Akattcbo 
Am Larder 
Am Moly 
Ang ftuyn 
Ang UD 
Area 
Armort 
Arcadia 
At! C fop 
Atlas Yk 
Aunor 
Bankeno 
Bankfield 
Barnat 
Bary Expl 
B*Oqt! 
Belcher 
Belletere 
Bethlm 
Uig N’ama 
Black Bay 
BL Hawk 
Bounty Kx 
Bralorne 
Broul Reef 
Brunawk 
Bunker H 
Calmor IB 
ram Mina 
Camflo 
Camp Chlb 
l'arni> RL 
<• Tung 
C Lyno 

■
C l/encourt 
C Malart 
i' N 1sto 
t'andora 
Can-fer 
Captain 
Casslar 
Cent Pat 
Chevl * 
t'hlb Kay 
Chib M 
Chlmo 
Coch Will 
Coin Lake

MIAKIÜ

sente* haut hna terni.
lôoo » M-* tilt
3000 HVé HH HH
3000 1»
300 203 
100 36

3500 13
26M 160 
4700 34
2000 27
2X40 22
H30 90

11600 76
300 261 

lOloO 22
7300 22
3400 72
luoO 7 H
2600 335 340
1000 93 98
3000 HH 

10350 61
1500 42 H 42
200 14 14

1000 35
1000 20
2735 740 
1500 2H
4000 a

16 IB 
265 265
36 36
124 13

170 172
47
27
21
90
74

260
21
21
72

7H

53

33
20
'30
2k

Sti
5500 35
1606 21 
750 235 

3000 39 
1565 470 

65<Kl 1X»4
3333 114 
7000 40

IHOOO 573 
7060 925 
660 31 Vt 

1]400 266 
4200 225

:1 à
2000 13'■ 151a
3500 13 13

11000 50
1300 15
2000 115 
4500 15
1175 15
4600 1X0 

11000 22 
7000 14 14
3000 62
MJOO 174 
4225 145

35
20

225
3X

465
16

il»
39

535
645
30

256
220

7‘j

49
13 

105
15
h*;

1762*s
14 
59

162
143

200<1 21 'a 21
41520 63 59

53
27 
21 
90
76

261
21
22
72

7 H 
353

93
8 6 

55 
42
14 
35 
20

730
28 

6'6
33
21

233
38

i-, ■
18 ** 

Ht
39 

575 
925
31H 

260 
220 

7 4 
1514 
13 
49
15 

105
15
13

179
22
141,
59 

174 
143
21
60

Uon-Key .'iOOO 9 ■8% S’
C Shnw 1*166 26 23 23
C Bellek 61)00 15 15 15
C Callinan 4500 13 10 12
Con Fard y '2760 315 3ÔÔ 315
U Hall! 5830 67 66 66
C Mrbn 16870 655 620 650
C Morlsn 6200 293 280 280
Con Négus 1 48 42% 42'
t'on N Khol 1000 11 11 11
C Rambler 1000 80 • 79 79
C Red Rop 5WK> 24 23 23
Coproorp 1300 33 53 53
Cop Fields 1 “‘JO 123 lib 123
Cop Man 3500 2814 26 26*
coulee 1300 31 19 51
Craignit
Cstland
Crowp
Ouerlni:
ü'AraK"n
Deer Horn
D'KIda
Denison

1060 104 10'. 104 
4000 25'2 254 254

27300 12
7<NM) 11
6000 36
1000 02 

20000 N2 
2159 67

12
11

34 4 35 
■ 22

72 
66 Ij

73
67

Dicknan
nucovry
Dome
Donalda
Last Mal
East Bull
Endako
F'west T
F Mar
F Nat L’ran
Frobex
Ont Mai et
Otant Yk
Olenn Exp
Goldray
Goldrm
Gortd
Ordroy
Oranduc
Oreen Pnt
Gulch
Ounnar
Hastings
Headway
Heath
Hlgh-Bl
Holllrger
Hud* Bay
Hu-Pam
Hydra Ex
Int Blbls T
Iron Bay T
Iso
Jaye Exp 
Jelex 
Joliet 
pmsrnlth 
joutel 
jowsey 
Kam Kotig 
Kerr Add 
Kelly Dsd 
K Anacon 
Kid Coper 
Kirk Min 
Kirk Twns 
Kopan 
l»ab Min 
L Dufault 
Lakeheail 
Lake Lyn 
L Osu 
L Shore 
La Luj!
!«eltch 
LL Lac * 
l»rado 
Ixiuvlcrt 
Mara sea 
Macdon 
Mac L }!ah 
Madsen 
Malart Ic 
Man Bar 
Marchant 

la • 
Match 
Mattgml 
May brun 
Me Adam 
McW&t 
Mentor 
Merrill 
Meta Uran 
Mldrl 
Mln Or*
Mogul Min 
Monetu P 
Ml Wright 
Mull!-Ml 
Nealon 
New Ath 
X Bid 
New Cal 
Newconx 
N Ooldvua 
N Harrl 
N Hos 
N Imperal 
N Ke!
Newlund 
N Mylama

7940 460 410 456
440 155 150 153

6100 «7 61 66U
1000 13 13 15
1400 240 240 240
450 685 670 670
675 HH 11 H H

9500 14 12H 14
140 110
72 

335 
120

72 
335 
120 

11 12 
144 144

195 195
57

395
43

645
38
21

165
202

1900 140 
800 72 
514 345 
100 120 

1307 12
12500 15
7983 200 

18700 60
J 3600 410 
10000 45

825 645 
2500 38 

19000 24
1355 187 
1300 204 
8500 16 
5000 94

729 168i
1597 28
602 59

1200 25
2500 24
4520 60

SOS 365 
2000 166 
soon 15 
2000 25
5000 33 

31200 27
500 78 

1066 71 
450 284 

90*; 7 
1000 

33 
6000 
8500 1
3000 ]
7500 8 4 8 8

225 29», 294 29*4
800 104 104 104 

6000 32 32 32
1000 21 24 24

49tMH> 36 34 35
1005 450 430 !5o

225 13* j 151» 154
1640 960 960 060

vtf 
410 
45 

645
38
24

185 
203

151» 154
84 9H 

1«>, 16*« 
274 27 4
58 4 58 H
25 25
224 23
56 .56
■sn

163 
15

375
161

IS
25
33
221»
78
71

280

25
33
23
78
71

284
16% 15H 15%
16 16 16
60 60 60
67 65 65
15 14 14
13 12% 13

2840 333 
4000 104 
1000 12 
4550 190

320 335
104 104

12 12 
162 190

1000 214 21H 214
434 64 64 64
600 190 182 190
230 99 00 90

IOOO 22 22 22
300 66 66 66
300 20 29 29

9000 14 12% 13
1300 14% 14 14

Newnor 
N Que Ragl 
N Sen
N Rim
Nor Acme
Norbaska
Norbeau
Norgold
Norlex
Normetal
Northc&l
N Colds am
Northgat
N Rank
North fan
N Beauc
Xudu!
Obaska
Obrien
Opeinska
Orchan
Oatsko
Pamour
Paramaxj
Patino 
Pato 
Pax Int 
Pee Exp 
Peerless 
Pick Crow 
Pine Foinf 
Placer 
Pore Pay 
Preston 
robe M 
Pyramid 
Que Chib 
Que Man 
Q Malta 
Que Sturg 
Quemont 
Quonto 
Raillor# 
Rayrock 
Reeves 
Rio Algom 
Rio A If 
Rlx Athab 
Roman 
Rowan 
Ryanor 
8t Fabien 
8 Antoni 
Harlmco
Saif!
Sherritt
Sigma
Sllvrflds
SI! Miller
Silmq
Sisco
Steep R
Sud Cont
Sullivan
Sunburst

4000 12 11% 12 lenuMC 3550 25 24 25
800 680 653 655 aulftp* 5500 1»% 17% 19%

340*‘0 42 38 40
11500 l6Vs IS IS I'Ll KOI.En LI UV»

500 16 16 18 *
1220 65 65 65 Almlnex 1150 460 455 455
3500 38 33 »?! a Am l^duc 3000 16 18 16
2500 84
6000 14
5350 450 
8000 20 
1575 115 
8250 124 
2500 34 
1500 109 

40 41 
3000 184 

10700 9
2000 41
2522 945 
2400 340 
2500 58 
2550 270 
8000 10 
1961 186s
700 188* 17 '1X4

3000 11 11 11
36400 27» 265 265

3500 71 j 7 4 7 4

84 8H 
13 13

435 435
194 IW'a 

115 113
12H 124 
34 34

105 10»
41 41
17 17

e 8Vt 9 
41 41

900 910
315 325

57 58
235 270

»H 10 
184 ^84

1153 
680 
100 

6299 
2750 

13500 
"(NI II" 

4000 36

10200 
3250 
2295 
2000 
3800 | 
HlMHI 168
600 175 
881 aoi;

200 18 
766 204 

loooo
3000 124
500 22 

14900 24 4 
10600 22 

I

32
44
294
154
174
19

204
92
20
10
6

52

32 32
44 14
294 204 
14 154
174 174 
174 19

105 110
35
194
65
28

«90
6

51
160
165

35
204
85
28
10
6

52
160
165

304 304 
15 15
18
204

8
12 
22 
224 
20 
33 4

18
204

8
12•>*>
23
22
31

Asamera 
Banff 
Banff R 
Braisa 
Calvert 
C8 Pete 
C Debt 
C Delhi 
S Ex Gas 
C Grid oil 
C Homestd 
Cdn Sup o 
Cent Del 
Charter Ol 
Chieftan D 
S Ea»i Cr 
C West P 
Dynam 
Fargo 
French Pt 
Gr Plains 
Gt C Ollsds 
Ini Hell 
Midcon 
Mill city 
N Cont 
NC OIU 
NCO 
Northld 
Nu mac 
Numac 
Okfflta 
Permo 
Peruv 
Perol
Pinnacle P 
Place G 
Ranger 
Scurry Rn 
Spoon 
Triad Oil 
IT Canso 
U Canso 
Uh Reel P 
W Decalta

500 505 505 505
465 114 114 H4

36362 39 31 32
200 105 105

8000 204 20 
1025 265 265
626 480 

—. 3 52
900 550 
100 675 

1000 455 
1700 3»
4385 15

900 525 
660 695 
500 55
200 220 

14400 166 
200 570 

2250 485 
431 16
150 10

67527 150 
500 44

5600 13» 
1800 67

20 700 
320

C.IH» 'I
2806 460 
3600 121 

100 12 
6500 22

10O 210 
300 92 

8725 26.8 
I'>"ih> 149 
1100 380 

207 32
14100 123 

2200 236 
2940 430 

2900130 
15i61 ;i3
2880 816

475 
51 

580 
875 
455 
364 
H4 

510 
650 

55 
220 
152 
570 
460 
154 
io»; 

125 
44 

132 
64 

7»HI 
3sa* 38»* 

8
475 
117 

12
214 

210 
90 

255 
140 
355

32 
117 
230 
425 
125
33 

260

105
20

265
475

31 
580 
675 
«55
38H.
144

525
650
55

220
158
BVO
460

15»*
101*

127
44

135
64

TiKi
384

.8
475
120

12

210
92

255
143
355
32 

120 
230 
430 
125
33 

261

Andrea Equity 
All Cdn Com 
All Cdn Dtv 
AU Cdn ven 
American Growth 
Associate Investors 
Canada Growth 
Canada Security 
Cdn Gas Energy 
Cdn 1 nvestment t und 
Cdn Scudder Fund 
Cdn gee Growth 
Cdn Trusteed 
Cxnafund 
CoUecttve Mutual 
Commonwealth Inti 
Commonwealth In*l Lev 
Corporate Investors 
Diversified Income A 
Diversified Income B 
x-Dividend Shares 
Dominion Compound 
x-Dreyfus 1 
Entarea Investment 
European Growth 
Federated Growth 
Federated Financial 
x-Fidelity Trend 
Gis Compound 
Growth Equity 
Gls Income 
x-Keystone Cost s-1 
Harvard
Guardian Growth 
x-Keystone Cust S-4 
x-Lexington R«*«*rch 
Molson M Fund 
Mutual Accumulating 
Mutual Bond 
Mutual Bond Income 
Mutual Growth 
Mutual Incom*
Natrusco
Natural Resources 
x-One William Street 
Pension Mutual 
x-Putnam Growth 
Regent Fund 
Royfund
Prêt et Rev. Mutuel 
x-Tcch Fund 
Timed Investment Fund 
United Accumulative 
United American 
United venture 
Universal Savings Equity 5.33 
Western Growth 4.52
York Fund of Canada 3.48

x _ tond» américain»

3.33 
7.26 
8 08 
6 39
6.30 
4.43 
6 39 
453

11.47
3.68 

15.11
6 79
4.36 

49.03
5 88 
9.88 

11.51
5 29
1.31
4.32 
3.59 
4 01 

13 39
4 63 
7.29 
7.04 
5.03 

27.24 
8.47 
595 
3.73 

20 97 
10 65

7.37 
6.14 
9 73
4.45 
4
7 96 
4 79
5.77
5.45 

11.23
6.58

15.48 
6.21

11.58
9.09
4.68
6 57

5 64 
10 27 
2.55
4 29

364
7.94 
8.83 
7.02 
6.89 
4.42 
7.02 
4.98

12.57 
4 03 

15.11 
7 44
4.77

51.48 
6.39

10.83
12.61
5.78 
1.45 
4 76
3.94 
4.36

14.61
3.06 
7 97
7.69 
5.50

29 61 
9 26 
6 50 
4 08 

22.38 
11.64
8.06
6.70

I. 1.63
4.67 
3.35 
8.32 
501 
6.31 
5.96

II. 79 
7.19

15.48
6.79 

12.66
9.93 
4 83 
7.18

5.67 
11.22
2.79
4 69 
5.38
4.94
3 79

M A IK II t! ETKAM.IIt Change
2582 485 470 470 Spooner 5000 ISO • 126 126 Australie 1 dollar 1 SI.22%

700 640 630 640 Agnleo ' 500 200 200 200 Autriche 'schilllngi $0. :4Z3;)
3850 405 390 400 Dickenson 100 490 490 490 Belgique (franc* $0.02190
2020 15 14% 15 East Mai 300 250 250 250 Angleterre (livre* $2.61

11600 31 30 31 Northgata 1000 15 14% 15 Bulgarie ilev* $0.9245
2075 480 460 475 Steep K 200 615 615 615 Tchécoslovaquie (couronne. $ .1524
2560 590 586 590 Utd Keno 200 900 900 900 Danemark (couronner $0.14'2
6000 20 
1400 510

I'.*
495

20
510

YK Bear 1100 470 470 470 Fiance (franc*
Allemagne (mark*

$0.2213
$0.2732

6500 91i 914

7500 13
6900 62 
4500 46
5300 75 
3500 210 
8300 20

11000 96
59060 23

2150 425 
.>00 129 

is
3100 226 
1000 » 
7000 21 

22050 7
2000 25
2225 720 
3000 7
2000- 16 

1«'i<0 196 
3700 325 

■
9500 22 
3000 17

1214 124
58 61
44
73

206
19 
90 
22

400
120

18
219

9
20 
54

25
705

6
16

190
315

8

44
74

210
20
90
22

400
125

18
220

9
20
6

Teck Corp 950 495 475 460
Texmt 33750 74 66 73
Texore 5500 20 20 20
Torbrlt 1000 60 60 60
Tormont • INHI 6 6 6
Towag 500 34 34 34
Trlbag 2100 97 96 97
Trln Chlb ....1 9 i 9
Tundra 2500 33 30 33
U Mining 1000 31 >2 31% 31%
U Buffad 10200 86 64 64
Un Cmstk 5100 10 10 10

lllltr*. l.f.N fl.l > ACTIFX 
de la Bourse de Tomtit»

«Par la Presse (wnadlenne)

INDI HTKIEM

TITRES vente» haut bas ferm. rbung.
Ws A

.................... "" ’4
4

Th Np 6675 351»

13 12% 12% —
12% 12 % 12% —
14 13% 13% —
42% 41% 42
35% 34 34 —

720 
6 

16 
192 
315 

8
21 22 
164 164

Un Keno 
Un Mactig 
Upp Can
Urban Q 
veapar 
Waamav 
Wesf Min* 
White Star 
Wllco 
Wlroy 
Windfall 
Wln-Eld 
Wr Harg 
Yale Lead 
Yk Bear

1750 850

1 185 
1389 14
•-•500 384 
4130 125 
1400 240 
4500 30 
8100 31

81800 104 
100 17 

1500 14 
7285 320 
2500 21 
2620 470

825
13 

188
14 
35

122 
235 

29 
21 

100 
17 
13 

295 
20 4 

450

845
13 

191
14
384

125
235

29
31

104
17
131- 

320
204

480

MINES

Mn O 590 SO 23 
L Dru 49000 36

-
Pve E 36400 279 
N Snt 34080 42

34
59

265
38

35
60

265
40

PKTKOEhs

Int H1 67527 150 
Dm- 14100 166 
Spnr 14100 123 
Pic G 10800 149 
Pncl 8725 268

125
152
117

110
255

127
15s
120

113
255

—12
— 1

—28
—11

Montréal
iPar la Prenne t anadlenne)

TITRES

Abitibi 
Alcan 
Alcan 
A iguma 
Alum 
Axbfuton 
AU 8ug 
Bank Mont 
Bank NS 
Bumj CN 
Huni| PC 
Bell Phone 
Brazil 
B A DU 
B< ’ Forest 
BC Phone 
Brlnco 
Cae Induat 
Cal Pow 
Cnn Cernent 
Can Iron 
Cnn Mult 
('an Mujt Pr 
Can Perm 
Cdn Brew 
C Br Alu A 
C lmp Bk C 
CIL

Vente* haut ban terni.

1450 HSa 
1958 25

75 33 
103 164
430 37
725 164
MO s'«

• 10% 
3455 14 \

• 10
534 74

5386 42'4
413 13*.

4500 35»* 
1000 13
330 57

3321 340 
825 9 4

3960 19 *
377 25**
406 14 4
200 !«»* 
300 80
100 014

2195 7*«
1000 1 . 

TR)2U 12 S 
933 12

64
24%
33
164
37
184

H
104
H4
10

7*»
41*.
134
351*
13
561 » 

325
9

19 V* 
25».
14
16\ 
80 

9»* 
74 

13 4 
124 
12

64 
24 4 
33 
164 
37 
1H4 
8

104
11%
10*4
74

42*4
13»*
351*
13 
57

330
94

i»;a
23%
14
164
.80
9‘*
71s

134
124
12

C Int Pwr 
CI Pow Pr 
C Int Urban 
C Marconi 
CP Invest 
CPR 
CPR 
CPR 
Cdn P F'tna 

t A
ChsmceR 
Comlnco 
Con Bath 
C Bath 
C Bath

1040 31
200 16 
200 370
100 34
880 21 

3960 514 
100 8 

1100 94
5220 14»»

lOO 33 
450 64

1840 234 
2103 154 

SOO 245 
1400 18

30 4 304 
16 16 

370 370
54 54

21
50*»
8
9»*

H4
33

84
234
15*a

245
18

21
504
8
94

M4
33
64

234
154

245
18

Canmlienne
m vi im ».

rule- liant lia» Irrm.
1900 325 316 12.-.
1900 265 265 285
2200 306 300 300

, 410 405 405
1600 8% 8% 8%
1700 ISO 170 180

100 440 440 440
100 12 12 12
100 400 400 400
100 15 15 15
225 27% 27% 27%

2300 9» 95 99
100 80 80 HO
700 lOO 100 100
300 9% 9% «%

TIT 11 Es 
Am Met Ent 
Blue Bon 
C Security A 
Com mod 
Domco Ltd 
Fleet Mfg 
Grlssol 
Hubbard 
Imbrex 
Insplratn 
Kenting Av 
Kodiak P 
Lab Avcept 
Spartan 
Superpa'k

MINES ET PETROLES

Aga-Mz 102300 87 75 86
Alsof 500 7 64 7
Amg B B M 1300 9 9 9
Anlhon 14000 104 10 10

C Glas» 1600 12% 12% 12%
Crain KL 25 48% 48% 4$%
Corby 2i*0 26% 26% 2«%
Denault RK* «% 9% 9%
Denison 650 67 66 , 66 %
Dial Sc*ag 590 40% 40% 40%
D Bridge 1800 12% 12 12
Do fa.sco 3177 1.V% 15% 15%
Dofaaeo A 450 84% 84% 81%
D Glass Pr 300 12 12 12
Dosoo 1200 !»% 9% 9%
D Store» 820 15 14% 14».
Dorn Text 6690 12% 12 12%
Domtar 5535 S % 8% 8%
Du Pont 340 25% 25 25
Dupuis A 200 6% 6 6
Eagle Star 400 26% 28% 26%
Falcon 165 94% 91% 91%
Fam Players 35 43% 43% 43%
Fin Collect 250 12% 12% 12%
Fraser 500 17'. 17 17
Fr Petrol MH) 490 473 475
Glengalr 900 215 210 215

Arno 1000 4 4 4
Bateman 7000 8 8 8
Black Rivr 10600 6 6 6
Bruce Près 3500 8 K 8
Uruneau 1000 14% 11% 14 %
Hrunswk ICHN* 470 470 470
Burnt HUI 113(H) 74 70 70
Camflo 8*00 570 340 570
C Magsile 5500 25 21 21
Cannon 10700 35 33 33
C’arhec 58500 78 65 65
Chemalloy 940 380 360 370
Ch II* Cop 1000 5% 5' 5%
C canora UK K) 15% 13% 15%
C Manitoba .8000 64 62 62
C l’ershcrt 1033 40 40 40
C Que 8mel 10O0 225 220 225
C Virginia 1 *000 78 76 76
Con McKIn 1000 21% 21% 1 ‘
Corgemine 2200 50 60 >0
Credo 6000 32 31 32
Crbridge :.oo 15 15 15
Dauphin 6500 19 1' 19
Devils Elh 3000 26 2ô 25
Dolaan 22500 10% IV 10
Dumagami 1000 41 41 41
Dumont 3600 15 14% 14%
Duvan Cop 4500 11% 11 11
Eagle M 11524 390 350 390
Flint Ruck *00 11 U 11

' Ft Rellanca 38 37 38

OL Paper 
Hawker 8ld 
Home A 
Horn PF 
Hud Bay M 
Husky OH 
Husky D W 
Imp Oil 
Imp Tob 
Ind Accept 
Inglls
Int Nickel 
Int Pap 
Int Util 
Int Util A 
Int Ut Pr 
Intr Pipe 
Jamaica PS 
La ball 
1 .ubutt Pr 
I^aur Fin 
Levy Indst 
Lohlaw A 
l.ohlaw B
Loeb m 
MacLaren B 
MacMillan 
Mass Fcrg
McAllister 
Metchers 
Miron
Mitch R a 
Molson A 
Molson B 
Moore C’orp 
N B Tel 
Nfld Light 
Noranda

3124 
I IT 0

IlHI
;im* 

410 
1241 
800 

1102 
1S90 
835 
300 
785 
314 
910 
124 
413 

8035 
12500 

WS 
1300 

220 
250 
MS 

1375 
950 
100 

2450 
943 
100 
110 
(fH* 
150 

4057 
200 

5965 
N i 
100 

2222

16
325

20
295
59
18

950
61
124 
184 
11 

121 
29% 
36 >* 
364 
36 
17»* 
69 
14», 
18 U 

300 
30*4 
64 
64 

114
15 
184 
144
9

30*»
325

10**
16 
17'* 
26», 
134
84
484

15% 
300 

20 
285 
484 
17 4 

913 
59 * » 
124 
18»*
11

1194 
29», 
35 V 
364 
35%
17 V, 

67 
14V* 
18%

290 
29% 

6 4 
64 

H4 
15
18
144
9

304 
325 

10% 
15-4 
17 *4 
26
12 4 
«4

474

157»
300

20
265
59
174

915
594
12*4
18***
11

1194
29 »,
35 »i 
364
36 
•Tie 
«7 
14% 
184

300
30 
64 
6 4

114
15 
18
14 4
9

301, 
325 

10%
16
17 4 
36 
124 
84 

47 4

Nor Centr G 
N8 ïdght Pr 
OgUvle 
Oshawa A 
Pac Petro 
Pow Corp 
Price 
QN Gas 
Rio Algom 
Rio Alg 
Royal Bank 
Royal Trust 
St I Corp A 
Balada F 
Scott Las N 
Shell Can 
Shell In P 
Shop Save 
Slcard 
Simpsons 
Simpsons S 
Sogcmlnes 
Southam 
SS Steel 
Steel Cun 
Slelnhg A 
Texaco Can 
Tor Don*
T C Corp 
Tr Can PL
Tr can p p
Tr Gen C Pr 
velcro Indus 
Walk GW 
W Coast Tr 
West Pac Pro 
Weston A 
zeller S

a

285 
1401 
260 
345 

1070 
450 

3130 
■200 

1025 
175 

8387 
320 

Pr 25 
115 
575 
613 
400 

1200 
100 

2545 
50 

300 
10200 

100 
3312 
1631 

150 
720 
100 
330 
50 

100 
1215 
2900 
1360 
425 
150 
405

114
84

17
2»%
17 
6% 
9 4 
US 

31 
91
M4 
15 
71 

1»'* 
>54 
27 4 
264 
11
lx*, 
31 '* 
26 
124 
104 
6

184 
16% 
26 4 
13 
7% 

24% 
41
214
40
32».
204

•180
13
404

114
8*2

17
28**
164
«%
9
9»» 

30* » 
91 
134
15 
71
94

154
26'-
264
11
154
304
28
12%
404

6
17%
16 V* 
26 
12%
74

244
41
21 Vs
39 
324 
20

460
13
40

Fox Lak# 
Glen Lake 
Guardian 
Int Norvalle 
Int Dredg 
jantes Bay 
K Desmond 
Keltic 
Ktenu 
Lingslde 
Ltth Corp 
l<ouanna 
Massval 
Matach Cn 
Mldepsa 
Mlstango 
Molybden 
Mt Pleast 
Native M 
New Forma 
New G lac 
Nw Mt Coat 

■Mr*
open* Kxp 
Put Silver 
Peace River 
Pennbec 
Peso Sllve. 
Phoenix Can 
Pitt Gold 
Que Ascot

500 
500 

2200 
500 

3500 
450U 
1000 
500 

20800 
500 

2000 
110**0 

1750 
64500 

978 
4400 
1000 
1190 
11*00 
'll *00 

13900 
1500 
4000 

16000 
4500 

120 
13000 
3340 

200 
2000 
1100

7 
240 
50 
11U 
6

73
16
12*.

135
*4

14
13
7 

75
225

17
170

12
g
4

29
26%
27
26
26

430
8

238
340

6
44

7
240

50
114
5 

71 
16
12 V, 

105
44

14
13

7 
65

215
16

165
12

8 
4

26
25
26
25
28 

430 
7 V» 

235 
340

6
4%

7
240

50
114
5 • 

73 
16
12 Va 

135
44

14
13
7 

65
225

17
165

12
8 
4

29
26*,
26
25
26 

430
7 4 

238 
340

44

Que Explora 
Que Chib 
Queenston 
Rancharla 
Red Crst 
R A Petrol 
Kuxty Lake 
SU Colum 
Supawe 
Sitwngn Ms 
Silver Reg 
Sdver Sum 
Silver Town 
S Dufault 
Stairs Expl 
Sullivan 
Surluga 
Tache 
Talisman 
Tazm 
Terrex 
Titan 
Transtere 
Un Obalski 
Walt* Unfit 
Westairs M 
West Tm 
West Hill 
Wlwonsln 

Inlal de* 
ai»; Mine*

5500 20
4500 36 
2500 24
I IKK) 13 

15(M)0 3
50.» 103 

IT.m* 111 
Jem MO 

5000 7
4300 34 
5000 15

19000 16
' 5000 46
15066 20
2000 15

300 505 
1000 264

2000 30
42500 23 
353 R 68

651*0 11%
500 16

1»
35
224
13

3
103

9
150

X1 j
33
15
15
44
19
15 

505 
263

7
30

66
11
16 

120
20 
101, 
10 4

7200 130 
lOOO 20 
300 10%
500 10%

6000 26 
14350 27 

vente*: Industries: 
et PCtrfHes: 735 363.

28

20 
35 
22 4 
13 
3 

103
94

150
8*»

34
15
15
45
19',
15 

505 
283

30
23
67
M%
16 

120
20
I0>,
I0V»
25
26
30».-

Hongrie iforlenti 80.0937
Italic- Hire* $0.001750
Mexique (peso* $ .0874
Norvège (couronne* $0.1325
Pologne (zloty) $0.2719
Roumanie (lev* $0.1812
Espagne ipesetos) $0.0158
Suède (couronne) $0.2103
Suisse ifranci 80.2518
Etats-Unis (dollar* $1.08%
Vênézuéln ibolivar libre) $0.242'i
Yougoslavie (dinar) $0.0870

Cotations en dollars canadiens.

Les grains
WINNIPEG 

marche a termes

11%
8%

17
28%
17
6%
9%
9».

30%
91
14
15 
71
9%

15%

26 %
11
I 8 % 
30% 
28 
13% 
40% 
6

17%
16%
26
12%
7%

24»;
41
21‘,
39 
32% 
20%

465
13
40

Oriv. Haut Bas Ferm.
LIN
Mai 3.44% 3 14% 3.43% 3.45%
juillet 3 46% 3.46% 3.43% 3.45%
Oct. 3.38 3 38 3.37% 3.37%

GRAINE
Mars

DE ÇOL7.A
2.25 2.23 2 24% 2 24 M

Mal 2.27% 2 27% 2.27% 2.27%
Juillet 2 29% 2 29% 2.29% 2.29%
Nov. 2.32 2 32 2.31% 2.31%

AVOINE
Mai 95% - — 95%
Juillet 95% 95% 95», 95%
Oct. — — — 95%

ORGL
Mai 1.27% 1.27% 1.27% 1.27%
Juillet 1.27 ___ ■ — 1.27
Ict. 1.27% 1 27% 1.27% 1.27%

KLIGLL
Mai 1.35% 1.36% 1.34% 1.36%
Juillet l.3:t% 1 33% 1.32% 1.33%
Oct. 1.35% 1.33% ;.33<» 1.33%

M A lt< HE AU COMPTANT

AVOINE 2 Cw 9%: Ex 3 Cw
92%; 3 Cw et Fx I fourragère 92%;
1 fourragères 90*a: 2 fourragères 83*a; 
3 fourragères 80%; fourragère mé
langée $7.

ORGE - l et 2 Cw 6-rang et l Cw 
2-rang 1.25%; 2 Cw 2-iang. 3 Cw 
6-rang. 3 Cw 2 rang et 1 fourragère 
1.23%; 2 fourragères 1.21%: 3 fourra
gères 1.16%.

SEIGLE 1 et 2 Cw 1.35%; 3 * » 
1.30Z; 4 Cw 1.18»,; ergotée 1.07%. 
rail 1.34.

LIN 1 Cw 3.39V»; 2 Cw 3.35%; 
3 Cw 3.09'«; iaL 3 39%.

CHAINE DE COLZA No 1 Cdn
2 24%: No 2 Cdn 2.'»%.

Toronto
TORONTO (PCI — Les auri

fères ont repris du terrain eu 
dernière minute hier à la Bour
se de Toronto.

1.'indice des aurifères, qui 
avait perdu 31 points vendredi 
et lundi, a quelque peu récu
péré en fin de journée. Il a 
repris fl.63 points, s’immobili
sant à 216.03. Dome Mines a 
gagné 4 3-8. passant à 66 1-2 
sur un échange de 6,000 ac
tions.

New- York
iPsr is Pres»r Csnadiennr)

TITRER vente» haut bs* ferm.
ACF Ind 2 20 » 42 41% 41%
Addre» 1.40 69 37% 56% 37%
Admlrl 33g 19' « 18% 18%
Alcan Al 1 112 23% 22% 22%
Al leg C 20g 46 14% 14% 14%
Allt* Chai 1 275 32% 31% 31%
Amerad 3 59 79', :$% 78%
A Airlln 80 134 26 25% 23%
Am Can 2.20 78 49% 48% 49
A Cyan 1.25 238 23% 22% 22%
A Home 1.20 31 32% 51% 31%
Am Mot 652 11% 11 11%
Am Smel 3 29 72% 71% 72'»
Am Std 1 72 ri 31 «1
AT T 2 40 644 49% 49% 49%
Am Tob 1.90 06 31», 31 II
Ampex Cp 75 29% 29% 29'«
A std 2 40 16 55 34% 54%
Anacon 1 30 89 45% 44% 45
Arntrn 3 80 48 47% 17%
Arm C 1 V>a 81 39% 58 NHfc
Avco 1 20 143 43% 42% 47%
Avon 1 60 69 121% 119% i:«%
Rabck 1 36 50 ♦0% 40% 40%
Beech Air 1b 8 43% 4.1 43
Bell H 30 39 T0% 68% 68%
Henf 160 125 32% 3% 32%
Heth St! t 60 170 29% 28% 29
Bolng 120 95» 74% 74 74
B..rdn 1 20 74 30 29% 29%
Borg Wa 125 37 27% 27%
Rn» Ed 2 0# 15 38% 38 38
Hrlstv Mv la IRQ 67% 64% 64%
Brunswk 287 14% 13% 12%
Burv 120 .44 22% 22% 22%
Burl Ind ! 20 113 41 40 40%
Burrghs 1 185 177% 172% 172%
Calu H 120 30 41% 40% 40%
Omp RL 45a 194 33% 32 33H
Cmp Sou 1 20 38% 38 28%
Can Dry 30 • 17 33% 32 32
Cdn Brew 40 2 7% 7% 7%
Cdn Pac 1.43e 13 32% 30 50
Caoe II 42 U', 14% 14%
Cat Tr 1 20 lift 38% 37% 37%
CeUne«e 2 39 . 35% 33%

« 46 62 «2% 62%
Chri*Crft la R 30*, 30', 30%
Crhyalr 2 346 V'% 54% 34%

Cities Sv 2 107 46% 45% 46
Clark E 1.20 48 24% 23% 34%
Cl#vite 2.10 38 38% 56 36
Coca Col 2.10 37 133% 133% 133%
CBS 1 40b '.94 4% 43% 44%
C Solv 1 20 20 34% 34 34
Com Sat 62 49% 47% 47%
Con Eds 1.80 130 32% 32% 32»,
Contain r 140 37 28% 27% 28
Cont Can 2 86 47% 46 46 V,
Cnr Data 94.; 118% 114% U3»k
Copw S 1.2u 11 22% 22% 22%
Corn P 1.70 251 37% 36% 37%
Crane 1.60 63 43% 44% 44%
Cr zell 2.20 21 43% 42% 43%
Crue SU 120 23 30% 30 .10
Curtls Wr 1 22 22% 22’, 22',
Deere 2 103 48% 47% 47%
Denn Mf .60 84 52% 31 32%
Det SU 60 83 19% 18% 18%
Dome M 80 244 62 36% fiO%
Dow C 2 4») 115 no'; 79% 79%
DuPont .125e 60 153 151% 151%
East K 1 60a 109 137'', 1X3% 136%
F.Hn Ya 1 25 M 28% 27% 27%

'0 431 34% 32% 52»i
El P* NG ! 94 18% 18% 13%
Elt 1 26 30 % 29 % 30%
ESB 1.20 25 26 23% 26
Ka*ex W 1 17 «1% 41% 41%
Ethyl Cp .60 47 29% 28% 28%
Evishp 37 15 14% 14%
ExCel 130 «61 31% 29', 29%
FrCam ..'>0g «1 31 30 '•0%
Fire** 140 61 51 30 30%
FVIC cp 75 97 32% 32% :i2»è
FMC Df 2 23 1 52% 32% ••2%
Ford 2 40 15 30% 49», 49»,
Frueh • 10 x48 34% 33% 33%
Gen Dvn 1 2 34 33% .34
Oen Etc 2.60 369 87% 86% ri».
G Fd» 2 40 71 68% «7 r.7
Gen In L08f m 49% 48 48
Gen Mills .80 60 35% 3.M* 35%
G MC 83e 332 75 74% 74'',
GP Om .80 17 13% 13% 13%
G Prec 80 30 38 37% 38
O Tel E I 40 119» .19% 39% 39%
G Tire 80 97 23% 24% 24%
Ga Pac 1b 36 61% 61% 41%
Gdrlch 2 40 87 60% 39'4 60”,
Odvr 133 51 43% «7% 47%
Grand U 60b 60 23% 23% 23»k
Gt AP 1 30t* 43 28t« 28 v. 28%
Gt No Rv 3 24 53% 52% 33%
Gulf Q 2 80 62 «9% 69% 69%
Hein, 1 40 18 43% 42% 43
High volt 119 25% 24% 24%

Hmstk .80 266 69% 65% 69»,
Honywl .110 11*9 102% 100% 100%
House Fin 1 93 35% 34», 35
H Bav 340a 1 62% 62% 62%
111 Cent 1.5o 23 55 54 35
Ing Rand 2 89 41% 41 41
lnB Na 2.40 r.w 34% 53% 53%
tntlk St 1.80 10 29% 26% 29
IBM 5.20 106 592 581% 381%
Int Harv î.80 118 31% 31»b 31%
1 Nick 2.80a 44 n2>/« 109 109»,
I Pan 1.35 19& 27% 27% 27»,
JaMan 2 20 47 59% 58% 59
Kays Ro «0 39 31% 31 31
Kellogg 1 40 13 39». 38% 39
Kennec 2 201 41 ». 41», 41»4
Krcsgf 9.1 34 82% 81 81%
Kroehler .15e 2 22% 22% 22%
Libb McN 22 16»; 18 16
Litton 2.631 338 .63 63 V« 63%
Ux-k a 2.20 124 43% 42 42’,
r.ocws .R>h 223 33% 51 » 4 51%
Mnd S Gar 33 9% 9 9
Magvox 80 188 43% 43% 43%
Marathn 140 95 421, 41% 41%
Mar Mid L5o 37 33% 33% 33%
Marq Cm «0 23 14 !3% 13»,
Marsh Fld 2 10 39». 59% :*9',
Martin M 1 86 18% 18% 18%
Mas F 1 52 S3», 15% 15%
McDon .81 f 33 78% 76», 78
Mc Or H 80a 85 40% 39% 39%
Mclntyr 2.30 1 90 90 90
McKee 1.50 8 38 37% 37%
Merck t «Os 107 77*« 76 78»,
MOM 1 20b 37 41% 39% 39»,
Midi R 1.40 31 30% 3 », 30».
MMM 1.43 94 86% 851, 85».
Mohaaco 1 113 27*» 26% 26»,
Mnsan !.6Bb 131 43», 42% 42»,
Mont Wd 1 *54 26% 26% 26%
Motorola 1 133 114% 112 112%
N Cash 110 54 111% 110% 110',
N Dairy 1.30 P'4 35% 35 35%
N DM 1.80 40 37», 37 37'»
Nat Ovp* 2 49 45% 4*3 45
Nt Lead 75e 50 61 60 61
NorPsc 260 20 51% 51 51
Northrop 1 33 3 3 32% 32»,
Outb Mar 1 A3 30 29% 29»,
Pac Pet 15g 132 15% 15% 15»,
PanAm 40 203 20% 20 2 %
Parke Da I 81 24% 23*4 24
PenCen 2 40 396 62*4 60», 61%
Pep*l Co 90 60 38% 37% 37»,
Perkin El 47 37% 37% 37»,
Pfizer Li9a 06 *39% 39% 59*4
Phlp* 340 148 64 63 63

Phil Mr 1.40 14 48%. 47% 47%
Pit Bo 1.20 92 .■(«% 55% .56' j
Pit Pi 2.60 38 64% 63% 64%
Polaroid n 32 230 96% 93% 93»,
Proc G 2 40 26 855, 64». 84%
Filma 2.80 14 47», 47% 47%
RCA 1 171 48% 47% 47%
Ralst P .60 186 22% 22% 22%
Rep St 2.50 82 4*% 40 40
Hcxal .30b 120 26 27% 27%
Rev T 2.20 102 43% 43 43%
Rich M l.3o 70 77% 77 77%
Rr.v D 4 271 141 44 43% 43%
Hu bind 96 2 32*4 32% 32%
Schenl 180 796 64 62% 63 %
Scherg 120 18 37», 57% 57',
SUM o.b Hi 43», 42% 42».
Scott Pau 1 133 2.'!% 23% 23%
Srars R t« 81 60», .59% 39» 1
Shell Oil 2.3 952 59 . 38 38%
Slnclr 2 80 183 7*4 76% 77
Sou Pac 1.60 118 26% 27», 28
Sner R 20c 531 47 4.i% 45' •
Std Be 1.40 24 37% 36», 33%
St cl Cl 2 70 202 39% 58», 58».
Std Ind 2 10 172 32», .52% .52%
Sid Nt H3c 333 68», 68% 68%
Studc w 1 73 32», 51% 51'.
Sun OH 1b It 63% 62% «2%
Swift 1.20 591 26% 2.1 25%
T- 1 ! 2 791 316 1 4», 100», 100»;
Tenco 1 28 165 75 25», 25%
Txco 2 80 167 74». 72% 73%
Tex G Si .4(> 160 123 120% 120%
Textr .8? »■-< 45 44% 44»,
Thiok 40 73 16% 16*, 18%
Time 1.30b 3 88», 88», 88%
Timken 1 80 26 36», 36 % 36%
Trnsltrn 87 15 14», IS
Twnt C 1 223 30». 29% 29%
Un Carb 2 476 H • 41*4 41»,
Un Tank 2 50 12 «4 63 •4
Un C«rb 2 476 41»; 41% 41».
U Air 180 31 69*, 68», 6»',
Utd Cp «ne '*9 11% II 11%
u mut 1 40 83 48 V, 47% 47»,
US Frt 125 38 39». 38% 30»,
US Gypa 3» 44 70 69 69
US Stee: 2.4o 206 39% 38% 38%
vanity F j 4 30% 30*5 3” ,
varian A* 8» 23». 23% 23*,
Walk H I 20a 5 29», 79% 29»,
Warn Lm 1 88 «2 41 41
Woolwth 1 137 22% 22% 22»,
xerox 1 40 145 241 . 236%
**n R 1.20a 35 39», 58*4 39%

Total de* vente» ; 7.410,IFO

.Américaine
(Par la Pre*M Caaadlenae)

TITRE H yeale. haat ba, fern»
Arvco in 8% T% 7%
.Vsamera O 4'. 4 9-16 4 9-16
Brazil I 91
Br A Tb .Mr 1

12», 12% 12»,
12% 12% 12»,

Bunk Ram 174 12 12*4 12»,
Camp Ch 368 105, 0 5-16 10%
Cs Pel* 25 2% 2*. 2%
C Javelin » 9-4 8», 8»,
C Marc .10 10 .5% 5% 3»*
Cn Çdn F 3 3*s 3*4 3',
Creole 2 60b 12 26», 28% 26»,
Crown Pe« so 12 21% 31 21
Dome Pet 33 44», 43*4 44
Doaco 19 10% 10», 10%
Domtar A) Tl 9% 9% 9%
Ford Can 3 z90 ■ 1465* 14*",
Giant Y1 40 283 12% 12 13%

Goldfield 128 8% • 8%
Hollgr 120 12 29% 28*4 29%
Hnt Ch A .22 11 335, 33 33
Imp Oil 2» 4 56 .55'4 53’4
Jup Cp 1 5*. S% »4
L Shore 140 3 4*, 3
Merrill I 159 3*3 25, 2»,
Moiyb C 33 I 9-16 1 7-16 1 7- IK
Molyhd 8 33». 33 33
N Cdn Oil* 60 6 15-16 6 3-18 6*4
Pac Pet wt 586 % *; ‘4
Pe! rider 12 14»* 14% 14*4
Pow Can .44 3 1% 7% 7‘.

Prat L 10 a 3 38% . 38».
rraton .28e 2 17 17 17
Rlo Alg 40 1 29». 19», 29%
Scurry Rn 6420 29% •O’
Svntex .40 92 38% 38% 38’,
Techcoi 4t> 92 58’, * -6».
Tm* Lux 60b 4 23% 22». 23
Unit A.*b 07g 43 5*4 5 7-16 S 7-10
Ulan Id 60» 2 14 13», 14
Wr Harg 517 3 7-16 3 3 7-18

Tout des ventes . 2.630.COQ.

Après avoir chuté de 7 points 
lundi. Campbell Red Lake et 
Giant Yellowknife ont gagne 
chacun r 1-4. passant à 31 1-4 
et 12 Kierr Addison a perdu 
5-8. passant à 15 7-8.

Les valeurs de moindre im
portance ont affiché une tenue 
variable.

Le nombre des transactions 
a etc le plus petit enregistre 
cette année alors que les in 
dustrielles ont accuse une bais
se remarquable.

Les pétrole» et les métaux 
bruts ont également perdu du 
terrain.

I nc o a mené la tendance n* - 
gative chez les industrielles, 
perdant trois points pour s'im
mobiliser à 118 1-4

International Utilities et 
Simpsons ont perdu chacune
1 1-8. passant de 35 3-8 et 30 
1-4 CPR et Oshawa Wholesale 
ont perdu 1 point chacune, mar
quant 50 1-2 et 27 3-4.

Southam Press a gagne 1 1-2 
pour s'immobiliser à 40 1-4

Sur la liste des pétrolières 
Imperial a perdu 1 1-4. passant 
à 59 3-4: Canadian Superior 
a perdu 1 point, passant à 38 
1-2 et International Helium a 
perdu .28 a 1.27.

Chez les métaux bruts. Hol- 
linger a perdu un point, pas
sant a 27 1-4: Campbell Chi- 
hougamau a gagné .75. mar
quant 9.25.

L’indice des industrielles a 
perdu 1.67. passant à 146 80: ce
lui des pétrolières a remporté
2 45. affichant 170.60 et celui 
des métaux bruts. 74. passant 
à 98.54.

Le volume d’échange s'evt 
élevé à 2.070,000 actions au re 
gard de 2.085.000 actionr. lun
di Les pertes l'ont emporte 
sur pis gains par 306 contre 
159.

Montréal Cours des Le dollar
MONTREAL 'PO — Les in

dustrielles venaient en tete a la 
fermeture, à la suite de tran
sactions modérément actives, 
mardi, à la Bourse de Mont
réal. Aux transactions locales, 
les déclins ont surpassé les 
avances par 88 à 32. alors que 
les prix étaient généralement 
fractionnaires dans tous les 
secteurs.

denrées
MONTREAL (PO — Cours 

des denrées transmis a Mont
real par le ministère fédcrafde 
l’Agriculture

Beurre : arrivages courants. 
92 .62. 93 63. Prix de vente 
du Bureau de la stabilisation 
agricole : .63

Dans la liste des industriel
les. R.L. Grain a perdu 1 1-2 
points à 48 1-2, Southam Press. 
1 3-8 à 40 1-8 Simpsons 1 1-4 
à 30 1-4 et CPR. 1 à 50 1-2. 
Ogilvie a gagné 2 à 17.

Parmi les pétroles impor
tants. Imperia! a perdu 1 1-4 a 
59 1-2. B-A, 3-4 a 35 3-4, Hus
ky. 3-8 a 17 7-8 et Texaco. 1-4 
à 26. Pacific Petroleum a per
du 1-8.

Home Oïl A a gagne un 
point à 20.

Inco a perdu 1 3-4 a 119 1-4 
et Cominco. 3-4 à 23 1-4. Fal- 
conbridge. 5-8 à 94 1-2 et No
randa. 1-2 à 47 1-2 Hudson Ba\ 
Mining a gagné 1-2 à 59

Parmi les services public». 
N.B. Telephone a glissé de 1 
1-4 points à 12 1-2. Calgary 
Power. 1-2 à 19 1-2 Bell a ga
gné 1-8 a 42 1-8.

Les uranium» étaient mixtes. 
Rio Algom a perdu 1-2 a 30 1-2 
et Denison Mines a gagné 3-4 
a 66 3-4.

Fromage : livré à Montreal, 
ciré, arrivages courants, qué
bécois blanc en gros 44, colo
ré 44 1-4

Poudre de lait écrémé : pro
cédé par vaporisation, no 1 en 
sacs : 18 à 22: procédé par
rouleau, no 1 en sacs : 18 1-2 
a 19 12: autre catégorie pour 
nourrissage 14 à 14 1-2

Poudre de lait de (jeune 
beurre nourrissage 14 à 14 1-2. 
poudre de lait 6 1-4 à 6 3-4

Pommes de terre : prix de 
gros: Québec. SI à $1.10 les 
50 livres. LP. E. S2 à $2 10 
les 75 livres. SI 40 à SI 45 les 
50 livres: .37 à 38 les 10 li
vres; N.-B $1.10 à' $1.15 les 
50 livres; 28 à 30 les 10 li
vres.

Oeufs : prix moyens en 
carton d'une douzaine vendus 
par les grossistes aux détail- 1 
lants. A-er.tra-gros 47.9: A- 
gros 45.2: Ar-moyens 43.3; \- 
petits 35.8.

parmi les mines et les pe
tioles spéculatifs, Carbec Mines 
a perdu 15 cents à 65 cents et 
Matachewan Gold. 11 cents à 
65

Eagle Mines a grimpe de 15 
cents à S3.90 et Agassiz, de huit 
cents à 86 cents.

New York
NEW YORK <AFP> — La 

tendance s’est à nouveau alour
die mardi à Wall Street en rai
son des inquiétudes persistan
tes au sujet du dollar et de la 
livre.

Le président du Conseil de 
la réserve fédérale. M. Wil
liam McChesney Martin, a qua
lifie l’établissement du double 
prix de l’or, décidé dimanche 
à Washington nour isoler les 
réserves officielles de la spé
culation. de "gadget monétai
re" destiné i gagner du temps 
La baisse avait été amorcée (lès 
lundi matin après une flam
bée de hausse qui avait salué 
les mesures conservatoires an
noncées la veille par les mem
bres du pool de l’or. Le mou
vement s’est poursuivi toute la 
journée malgré la publication 
du budget britannique qui al
lait permettre d'évaluer la* so
lidité de la première ligne de 
défense du système monétaire 
international. Il est intéressant 
de noter à cet égard que le» 
cours des principales valeurs 
britanniques cotées à Wall 
Street telles qu’Unilever et 
Electric and Musical Indus
tries ont clôturé inchangées 
tandis que Woolworth qui a 
d'imnortants intérêts en Gran
de-Bretagne clôturait en bais
se de 1-8 de point. D’autre part 
les mines d’or se sont nette
ment raffermies Dome Mines 
est remontée de 6.6 pour cent 
et Benguet Consolidated de 5.4 
pour cent et ont été pratique
ment le seul compartiment en 
hausse. Les baisses ont été 
deux fois plus nombreuses que 
les hausses. Parmi les compar
timents les plus affectés ont 
figuré les ordinateurs, les té
lévisions en couleurs et les 
compagnies aériennes. Les 
baisses ont également dominé 
parmi les automobiles. les 
aciers, les métaux non ferreux, 
les nétroles et les banques d'é
pargne.

Parmi les valeurs canadien
nes. Dome Mines a progressé 
de quatre points. McIntyre Por
cupine d’un point. Granby Mi
ning de 5-8 et Walker Gooder- 
ham de 3-8 Mais Canadien Pa
cifique a cédé deux points. In
ternational Nickel 1 5-8 et Dis
tilleries Seagrams 1-8

\ I,, Bourse am *rlcaine. où 
les titres ont en général recu
lé, Preslon a fléchi de 1-4. 
Scurry Rainbow de 3-8. Molyb
denite et Fargo de 1-16 chacun.

F.n clôture, l'Indice des in
dustrielles s'inscrivait a 832 99 
en baisse de 7-10 points et 7,- 
200.000 actions avaient change 
de mains.

Les reculs l’ont emporté sur 
les gains dans une proportion 
de 803 à 418

Fruits et légumes
MONTREAL PO —Prix 

payés aux producteurs et aux 
grossistes en fruits et légumes 
jusqu'à 9 heures ce matin au 
Marché central métropolitain. 
Ces prix sont .'ournis par la 
division des productions horti
coles. section de l'Inspection, 
du ministère de l'Agriculture 
et de la Colonisation, 201 Est. 
boulevard Crémazie. à Mont
réal.

Pommes : McIntosh $2 75 a 
$3 le boisseau: 2 po. 1-4 et 
plus. SI.75 à $2: commerciales. 
SI.15: Wolfe River. $1.50 a 
$1.75: Russet. $3.50 à $4; 
Cortland. $1.75 à $2 le bois
seau.

Betteraves: $1.50 a $175 les 
50 Ibs: $1.75 les 12 cellos de 
2 Ibs.

Carottes: S4.25 a $4.50 les 
50 Ibs; $4.75 à $5 les 24 cel
los de 2 Ibs ou 10 cellos de 5 
Ibs.

Choux verts: $1.50 à S2 les 
50 Ibs.

Oignons : jaunes, gros. $4.50 
les 50 Ibs; moyens. $3.75 à $4 
les 50 Ibs: $4.50 les 24 cellos 
de 2 Ibs: rouges, $2.75 à $3 
les 50 Ibs.

Pommes de terre : SI a $1.10 
les 50 Ibs.

Panais: $2.50 à $2.75 les 12 
cellos: $2.75 le boisseau ou 24 
cellos de 2 Ibs.

Poireaux : gros $2.25 a S.-.5U 
la doz.; moyens, $1.75 la do/..

Rutabaga: No 1. $1.25 à
S 1.40 les 50 Ibs: No 2. .’5 les 
50 Ibs. cl SI.75 le minot.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC.
DISTRICT DE QUEBEC 

No 150-99!)
nXNS IA COUR SUPERIEURE
Trt»*fll<- Corporation
ot CmtAd» I.lmltrd.

demanderesse
v»

Irrimiid Vaehon fl
l.onlsr Fsfanlt,

défendeurs
AVIS LEGAL

AVIS PUBLIC est par le présent 
donné que les bien? meubles et of- 
fets des lits défendeurs saisis en | 
cette cause, seront vendus en jus
tice. par encan public, le 30e Jour 
de mars 11.68. à 10 heures de l'avant- 
midi. à 20. 3e Avenue. Québec

Lesdit biens consistent en : per
ruques. postiches, etc.

I>e tout sera vendu suivant la loi. 
Québec, le 20 mars 19<i8.

K ml lien MILLER, H.C.S.

CANAL A.
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC

No 21-829
DAN'S I A COUR PROVINCIALE ;

GORDON MAI.Kl.
demandeur

va
JEAN-Gt'Y MrOKNNIS.

défendeur '
AVIS LEGAL

AVIS PUBLIC est par le présent ' 
donné que les biens meubles et ef- j 
fets du défendeur saisis en cette j 
enuso, seront vendus en justice 'par 
encan public le 30e jour de mars ! 
1968. a 10 heure- di l'avant-mldl. 1 
;i (iKB. Côte Ste-Gcnevlève. Québec 

l,e,i|it* bien* conalslenl en : 1 sel
de cuisine 1 bureau. 1 divan, etc , 

Le tout sera vendu -ni'ant la *ol ! 
Québec, le 26 mars 1968.

Iran-Marlr PAYEI R. H CS

Marché des bestiaux
MONTH KAL 'PO Les

prix de* presque toutes les ca
tégorie» de bertifiux ont été 
stables mardi, comimrés à ceux 
de la semaine de*n'ère sur les 
marchés moni'é.tlais La rie- 
mande a été bonne et les tran- 
saetions modérément actives 

Les arrivages ont été de 207 
holes ii cornes. 'Î58 veaux. 1-5 
pores, cinq agneaux et mou 
tons.

t,n$ bouvillon.1 de choix se 
vendaient de S26.50 à $27 Kl. 
ceux de qualité moyenne, de 
S24 25 a $25.. ceux de qualité 
commune, de $20.60 à S24 

Les taure* de bonne qualité 
se vendaient $23 celles de 
qualité moyenne, de $21 à $22 - 
50, celles de dualité commune 
de $17.25 à $20.75

Les vaches de bonne qualité 
se vendaient de SIR 25 à $20. 
celles de qualité moyenne, de 
$17 a $18.50. celles de qualité 
commune, de S15 25 a $16.75, 
tandis que les animaux desti
né* à la mise en conserve se 
vendaient de $11.75 a $15.75.

Les taureaux de bonne qua
lité se vendaient de $22.50 a 
S23 25. ceux de oualité commu
ne ou moyenne, de SI R 25 a $22 

Les veaux de lait se ven
daient de $38 a $44. ceux do 
qualité moyennt, do HO* a 
$37.50. ceux de qualité commu-, 
ne. de $19 à $33,

Les porcs de categorie A se 
vendaient $26.75. les tniies. 
$17.50.

I.es agneaux de bonne quali
té se vendaient $25 50 les cent 
livres et les moutons de bon
ne qualité, $16.50 les cent li
vres

AVIS
Avis est |mr les iirfsenie» (lutine. 

< nnfnrtiiéiiM-tit n l'artlele 1571-1* 'II* 
eu*ip civil ib In Province 'le Que 
1*0. q»l* SEPT-II.K8 EXPRESS INC., 
tlnni Is prl»>- baie pinee d'affalree 
d me .a Province de Qiifbv’ est *i 
tuée dan. If district hldlcliilre de 
QUEBEC a ti unsporté toutes «ex 
crèitn •es et cuinpte* de livra* actuals 
et futur* a La H.mciuc Provinciale 
du Canada a titre de ^.ii iiitlc liai 
acte (Mirtant la dale du 27c jour 
•lu mois de df'euibre It*a7 et enre 
Bistré au Bureau de la «tlvlnion d'en- 
rc istrentent de QUEUE*' r '•(• lout 
•lu iiui.i de ié\ rlei IMS •••□» le nu
méro 62.’.*196 au Iturr.ii de la dt- 
vlalnn d'en ••uistrenient de MONT 
REAL, le te « tir <*!i nudn de mar- 
lini» -ou, le numéro 2.01*1 ♦»» au 
Bureau de lu dlvlslnb d'enreictslie 
meut du SAGUENAY, le |:!p Jour 
BU mot* de tè.riei liai' -«m» |,- mi 
niérit au 176 et nu Bureau de la di 
viaioti d'en e)ii,trpiMfnt de SEPT' 
ILES, le 12e Jour du mois de levrlei 
196» «■aie le numéro 7 12u

Male * (il IRM . ce Me t»nr du 
mid* de uiar» l»6M

I % K \ SOI I OltMV IM I 4M 
■ H < \ V VI» \

C A N A !' A 
PROVINCE DK QUEBEC 
DISTRICT DK QUEBEC

No 162-1153

l> % S* 1.4 l Ol K «I PI Kl I I ID

IKANNINK ABgP.AI. ouvrière 
epounc coiwmmo en bien» de 
Georief* Nadeau, sans enib'ol 
des cité et district de Qtiébe< 

DEMANDERESSE

GEORGES NADEAU 
7KO. Ht-Valller est, Qtiebei

DEFENDEUR

ORIMIN S 4 M I

Il e»t ordonné au défendea* de 
cumparaPre dans un délai d'un mois 
A compter de U demutre ptiblk-allon 
du présent ordre dans : le journal 
l'Action le Journal The Chronicle 
Teleitraph

PP.E.NEZ AVI* qu'une copie du bref 
et de I, déclaration a été déporte 
au Greffe

BUREAU DU PKOTONOI \IR>
QU EBE*' le II mare |»i>»

• O* 4 I 4 M • I 4 IN
PAT.S.DQ I

COPIE CONFORME 
Turgeon, Aniyot Choquette A Lfsa*e 

Proc, de la déni

MONTREAL 'PO - La de- 
\ise américaine, par rapport au 
dollar esnidien. a subi un dé
clin de 1-16 à $1.08 5-16.

La livre sterling est demeu
rée inchangée à $2 60 1-2.

NEW YORK 'PO — Le dol
lar canadien a enregistré une 
hausse de 7-32 à 92 21-64. par 
rapport à la devise américai
ne. La semaine dernière, il 
cotait à 92 5-64.

La livre sterling a enregis
tre une hausse de 7-64 à $2 40 
39-64.

Dividendes
Par la PRESSE CANADIENNE

Banque de la Nouvelle-Ecoa- 
se. 15 cents l’action ordinaire, 
1er mai. Inscription le 30 mars.

Dominion Fabrics Ltd., 4 
cents l'action ordinaire; 8 cents 
l’action de second privilège. 1er 
mal InacripUon le 12 avril.

Maclenn-Hunter Publishing 
Co Ltd T 1-2 cents l’action, 
29 avril, inscription le 17 avril.

Maple Leaf Gardens Ltd.. 
15 cents l'action ordinaire. 15 
avril, inscription le 29 mars.

CANADA.
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DF. QUEBEC 

No 293-449
DAN'S LA COUR DE MAGISTRAT 

Br Paul-Emile BERTRAND.
demandeur

v»
Maurice PELLETIER.

defendeur
AVI* LEGAL

AVIS PUBLIC est per le preeent 
denné que le» biens meuble* et 
effets du défendeur ul»ls en rette 
cause. seront vendus en ju,t!re. 
pat encan public, le 30t Jour de 
mai» 1968. à dix heures de l'avant- 
midi. u 1330. Franco!, let. Québec 

Lesdlts biens consistent en ; té- 
lévlRton sets de salon, table, etc 

Le ’out sera vendu suivant la loi. 
Québec le 20 mars 1968

A. BLAIS, HCR.

CANADA.
PROVINCE DE QUEBEC.
DISTRICT DE QUEBEC 

No 151-814
DANS LA COUR SUPERIEUR*

Le» Industrie» Samson Ine..
dentandereaae

y,
Trani-Uanada Combustion In*., 

défenderesse 
AVIS LEGAL

AVIS PUBLIC est par le préoent 
donné que le» bien, meuble* et 
effets de la défenderesse aatal, m 
celte cause, seront vendus en Jus
tice. par encan public, le 30e Jour 
de mars 1868. à dix heures d* l'a
vant-midi. è 40. rue Raelne. Loret- 
tcvtlle

1 /csdils bien, consistent en : ma
chine à écrire et à additionner, 2 
bureaux. 4 chaises, filière et j ra
mions Chevrolet v» tonne, etc.

Lo tout sera vendu suivant la loi 
Québec. 1, 2o mars 1968.

A. BLAIS. H.CB

CANADA,
PROVINCE DE QUEBEC.
DISTRICT DE QUEBEC 

No 15-875
DANS LA COUR PROVINCIALE 

GORDON MALKY,
demandeur

v,
ALINE BEDARD.

défenderesse 
AVIS LEGAL

AVJs PUBLIC est par le présent 
donné que les biens meubles *1 ef
fets dp la défenderesse saisis en 
cette cause, seront vendus en Justi
ce. par encan public, le 30e jour 
de mars 1968, à 10 heures de l'a- 
vant-midi. à 684 Côte Ste-Genevlè- 
ve. Québec.

Lcsdlts bien* consistent en : 3 ré- 
frlgérateurs, poêles, horloge électri
que. ustensiles de cuisine, vaisselle, 
verrerie, etc.

l e tout sera vendu suivant lu loi. 
Québec, le 20 mars 1968.

A. BLAIS, H.C.S.

CITE HE SIIXERV

DEMANDE DE SOUMISSIONS
La Cité de Sillery demande des 

soumissions pour faire fonctionner 
ses deux i2i incinérateurs.

las personnes Intéressée, pourront 
»e procurer un* copie de la formule 
de soumission au bureau du Greffier 
de la Cité. 1445 avenue Maguir*.

Aucune soumission ne sera conal 
dérée à moins qu'elle soit ;
1 — Faite sur une formule officielle.
2 — Remise au soussigné avant huit

heures et trente i8.30> heure, 
du soir, hindi. 1» 1er avril 1968. 
à l'Hfttei de Ville de SUIerv 
1445 avenue Maguire.

Tontes le» soumissions seront ou 
vertes publiquement i compter de 
buh heures et trent« (8*)i heures 
du soir, le 1er avril 196e, au coûts 
d une séance générale -lu Conseil de 
Ville de la Cité de Sillery. 1445 ave
nue Maguire. Sillery.

Chaque soumission dcvi, etc* dé
posée dans une enveloppe cacheté* 
portant la mention ; ''.Soumission 
pour l'opération des incinérateurs”.

La Cité de Sillcrv ne s'engage A 
accepter ni la plu» basse ni aucune 
des soumissions.
SILLERY, 18 mar, 1968.

Le Greffier.
GEORGES GRAVE!..

CITE DE SILLERY

DEMANDE DE SOUMISSIONS
la« Cité d* Sillery demande des 

MHimlaslont pou* . undulre l'autobua 
du Service des Lotrirs de % Cité.

Le» personnes Intéressées pourront 
• mU( (Cl une copie de % formul* 

rb numlssion au bureau du Greffier 
di 1.1 Cite 144.» avenue Maguire 

Aucune soumission ne sera consi- 
dérêe moins qu'elle soit

Fniti sui une formule officielle. 
- Remu* ,11 M»u**icné avant huit 
h in- ci 11 etile 18.3(11 heure* du 
-oil lundi, le lei avili 1968. à l'HA- 
*C1 d' Ville de sillery '445 avenue 
Maguire

Truite* •( • soumissions sciont ou 
'••'t* publiquement a complet d*

■ ul heure, et trente *8 30> heure* 
d le le* avril !9i>« au coure
d n • ■••.ou' générale du Conseil de
Ville de l.i CRé de Hillriv 1445 ave- 
'ne Maqulre. Sillery 

Chaque «oumiiwinn devra être dé 
po •••■ dim* une enveloppe rachetée 
poitanl •• mention Soumission 
pour conduire l'autobus''

I Cité d* Sillery ne s'et.t.ige é 
aneptii ni I., plu, ha» e ni aucune 
de» raiimiiolon»
SIM F.RY 18 mer» !»*•«

I r Greffier 
GEORGE» GR4VBJ

flTF DF SIM FRY

DEMANDE DE SOUMISSIONS
Ijt Cil* d» Slllei v neinaride oes 

soiimtaslons pou* r*iitr»tie„ d» 1* 
pelouse dans le perr* et ie* lerrain* 
de Jeux de >a Cité

t«e» personne* in'éie»M»eji pourront 
-e procurer une copie de la formule 
de m>umission au bureau du Greffier 
de Oté. ni) avenue Maguire 

Aucune soumission ne "♦f** cou ai
der** h moins qu'elle »oR

faite ou* un* formule officielle
t

heure» et trente 8 30' heure» du soir.
: mdl • '( ivnl lia. 1 ., 'Hôtel de
Vill, de Slllei > 144) avenue Maguire

Toute» e. soumission* seront ou
verte* publiquement .< compter d* 
huit heure, et trente heure*
du 'ou. le 1er avril 19>>8. au cours 

I ou **a K',, générale du ( «»n«etl de 
Ville de Ri CiL de ‘Hllery l4«ft ,v-p- 
nu- Maguire. Sillery 

C aque *01111 - «'lo. devra être dé
pose d,.' un* en v oppe ra helé* 
nor ml I., 'i.enMon "Soumlkrion
pour l'entretien de u m•lo^l»e,,• ngage A
••" epti ni il plu» ha e „l aucun# 
de» MiurnlMlons.
SILLERY 18 ma * R*S8

I r Greffier 
GIORGI* GRA5 1L

/
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['aménagement des chutes Churchill

Un stimulant à I economic canadienne

L'Action, Québec — Mercredi, 20 mors 1968 Page 17

CHÔMAGE
MONTREAL — L'amenage- 

jnent hydro-électnqne des chu- 
«ea Churchill apporte a l’écono- 
îï11*» . ^ana<la un stimulant
dont elle avait fort besoin. A 
longue échéance, il passera sans 
doute pour l'une des entrepri- 
»es les plu» considérables de 
notre histoire. Telle est l’opi
nion émise par M. Donaid Mc
Farland, président de Churchill 
Falls (Labrador* Corporation 
Limted, devant le Canadian 
Club de Montréal.

"Ce gigantesque projet en 
cours de réalisation au coeur 
du Labrador, a-t-il dit. vient a 
point en ce moment pour sti
muler l’économie du Canada et 
relancer son activité commer
ciale.

"Quant à ses avantages a long 
terme, i!| pourraient fort bien 
•e révéler aussi importants que 
ceux» qu'ont apportés la cons
truction du premier chemin de 
fer trans-canadien et l’aména
gement de la Voie maritime du 
St-Laurent.”

M. McFarland a annoncé que 
Churchill Faits fera bientôt des 
appels d’offres pour l’excava
tion de La future centrale sou
terraine Celle-ci sera la plus 
vaste 4u genre dans le monde 
entier.

"Ce contrat, a poursuivi M. 
McFarland, l’un des plus impor
tants du projet, représentera à 
lui seul un montant compara
ble à celui qu’a exigé la cons
truction des grands immeubles 
commerciaux du centre de 
Montréal ou. disons, deux fois 
à pen près les sommes dépen
sées pour construire l’hôtel 
Reine Elizabeth."

Actuellement, plus de 1,500 
hommes travaillent déjà cons
tamment aux chantiers mêmes 
de Churchill Falls et dans ses 
dépendances, y compris les tra
vailleurs de la construction, et 
le personnel technique et ad
ministratif.

On estime qu’un nombre de 
personnes équivalant à la moi
tié de cet effectif est occupé 
d'autre part dans les services 
connexes du projet, tandis qu u- 
ne nombreuse main-d’œuvre 
travaille également à la cons
truction du materiel d’équipe
ment.

A i’epoque ou les travaux 
battront leur plein, soit à la fin 
de 196» et en 1970. 4,500 hom
mes environ seront employés 
aux chantiers proprements dits.

M. McFarland a souligné éga
lement 1 effet modérateur 
qu’aura sur les >rix de revient 
industriels la production par 
Churchill Falls >1 une immense 
quantité d’énei^ie à peu près I

a l'épreuve de l’inflation.
En effet, l’énergie hydro

électrique n’est pas sujette a 
l’escalade des prix de revient 
qui menace toujours les autres 
sources d’énergie. Une fois les 
installations construites, ces 
prix restent à peu près fixes en 
raison de la modicité des dé
penses d'exploitation et d'en
tretien.

"A une époque où les prix 
de revient augmentent sans ces
se, a souligné M. McFarland, on 
ne saurait trop insister sur l’im
portance que revêt un tel ap
port d’énergie à bon marché 
pour le développement écono
mique et la situation concurren
tielle de l'industrie de cette pro
vince."

L’Hydro-Qufbec sera le plus 
important acheteur du courant 
de Churchill Falls. La centrale 
une fois terminée, en 1976, au
ra une capacité nominale de 5, 
225.000 kW, soit plus de 7.000. 
000 de HP. Les premières li
vraisons de courant débuteront 
en 1972.

M. McFarland a décrit l'ame
nagement des chutes Churchill

comme ‘‘un bel exemple de ce 
que peut accomplir au Canada 
la collaboration de divers inté
rêts tant gouvernementaux que 
particuliers, travaillant de con
cert à l'exploitation d'une de 
nos grandes ressources naturel
les, pour le plus grand bien du 
pays.

"A une époque où la dette 
publique, à tous les échelons, 
augmente si rapidement, nous 
voyons une compagnie comme 
Churchill Falls, propriété de ses 
actionnaires, assumer sa part du 
fardeau de la mise en valeur 
de nos ressources naturelles.

"Nous avons là une indication 
très nette du rôle important qui 
revient à l’entreprise privée 
dans «jette mise en valeur de 
nos ressources naturelles. Com
me dans le passé, ce rôle im
portant continuera de s’exercer 
dans l’intérêt du pays, grâce à 
des entreprises sainement con
çues. 'conduites avec un sens 
avisé des affaires et inspirées 
avant tout de bon sens ration
nel quant aux huts à atteindre 
et a la manière de les attein
dre".

CHIFFRES MENSUELS

Février

1
classe ouvrière

Bhhm

Le chiffre d’affaires atteint plus de 
1200 millions à la Cie de Papier Abitibi

• PLUS HAI T TAUX DE CHOMAGE EN QUATRE ANS — 
Les chômeurs canadiens étaient au nombre de 482,00(1 en 
fé.rier, soit au plus haut niveau depuis mars 1964. Ce chiffre, 
représentant 6.4 pour cent de la force ouvrière, était en 
hausse de 18,000 par rapport à janvier et de 86,000 plus 
élevé qu'en février 1967. (Graphique PC)

tes leaders de l’économie européenne étudient 
une nouvelle forme de ' internationale

PARIS, i PA). — Dix leaders 
de l'économie européenne se 
sont rencontrés à Paris, ven
dredi, tentant d'en venir a un 
accord qui obligerait la France 
à prendre une part active dans 
la création d’une nouvelle for
me de monnaie internationale.

La décision finale sera prise 
à l'occasion d'une rencontre de 
Dix le 29 mm à Stockholm 
Membre du groupe des Dix. le 
Canada est en faveur d’un tel 
accord,

I^i nouvelle monnaie pour
rait prendre la forme de "droit 
spécial de retrait" émis par le 
Fonds monétaire international 
— un droit qui est quelque fois 
appelé or de papier. Il aidera 
au financement du commerce 
mondial et des investissements 
lorsque surviendrait un man
que d'argent parmi les nations.

La question principale qui 
suscite un certain désaccord 
entre la France et les autres 
est la suivante: on se deman
de jusqu’à quel point ce pays 
est prêt à accepter la nouvelle 
monnaie en paiment des dettes 
commerciales contractées par 
les autres pays, d'autant plus 
que la France considère que 
l'émission des droits de retrait 
n’est pas nécessaire.

Une source de la conférence 
a fait cette révélation: "Les 
Français veulent une dou
ble porte de sortie: ils 
veulent avoir le droit de vote 
lors des rencontres et avoir le 
droit de se retirer de l’accord 
si les choses ne vont pas bien. 
Le compromis qui est présente
ment à l'étude les ferait rester 
et accepter au moins 50 pour 
cent de leurs obligations".

Informations financières
• ' «. -r — _ 7

Ventesfecords pour Volvo (Suède)
INSC RIPTION 

ADDITIONNELLE

Un bonus Ile dividende de 
SI .4 million l été payé aux ac
tionnaires I'»' Volvo Suède. 
Par le faitjnième, la Compa
gnie annomfit une année re
cord de vffies, $716 millions 
pour 1967.

Les vent4 de Volvo au Ca
nada. pouij an dernier, ont to
talisé 5.38*>t les ventes à date, 
cette anna sont de 57% supé
rieures p^r la même période 
l’an derr

Karl Kohler, président de 
Volvo (Canada) Ltd., a prédit 
un total de vente à près de 
7,000 unités pour 1968.

D'après M. Kohler le record 
mondial de S716 millions est 
de 12% supérieur à 1966, lors
que les ventes ont atteint S639 
millions. U* profit net pour 
l’année était de $18.7 millions 
compare à $13.7 millions pour 
1966.

REGIE DES ALCOOLS DU QUEBEC

AVIS
Avis est par la présente donné qur les p( rsonnes 

ès mentionnées ont jait une demande de permis
Régie des alcools du Québec :

ADRESSE CATEGORIE
OMTE JEAN-TALON

lan dame Jackie, 
20inie St-Jean, 
QiJbee.

Bar (projet) 
(entrée 30. rue 

St-Jean)

\fihieu, Raymond.
(Tlinsiert de Roger Gagnon), 
39. «le du Pont,
Qjobet

Salle a manger 
Bar

OMTE LIMOILOU

B4ldi 
• Tram 
1795, 
Quel

J.-Alcide.
?rt de Aurélien Lachance), 
►ont-Gravé,

Hpicerie

MTE ST-SAUVEUR

Lecor
104.
Quél

\ie. Mai liai, 
Trudel.

Salle à manger 
<Bar (projet)

O’Nei
(Chai
1175,
QuéN

Desmond.
Hnent de local' 
ul. Charest-Ouest,

Taverne

MTE LOUIS-HEBERT

Brunit. Louis.
969. f>ute de l'Eglise.
Ste-Fr.

Bar (au lieu tîe 
salle a manger)

Trottr. Mme Gabrielle-P.
2020/-oui. Charest-Ouest.
Ste-fy (cité).

Salle à manger 
Bar

IO.MTE CHAUVEAU

TiiifHe. Gilles.
23WXH1]. Talbot.
ViM Notre-Dame des Laurent ides

Hestaurant

p(Jpault. André.
C^wsfert de Arthur Bourassa'
3(f rue Notre-Dame.
Ve Notre-Dame des Laurent ides

Hôtel
SalTe à manger 

Bar

j COMTE LEVIS

iwnleau, Denis.
(fansfert de Gérard Carrier)

Epicerie
1

INTERNATIONAL UTILI
TIES CORPORATION : —
11,091,800 actions ordinaires de 
la compagnie ont été inscrites 
sur la liste des valeurs de la 
Bourse de Montréal. En vertu 
d'une entente concernant l’ac
quisition de General Water
works Corporation par Inter
national. datée du 13 novem
bre 1967. et amendée le 11 
janvier 1968, IUUS Corporation, 
une filiale en propriété exclu
sive d’international, a été fu
sionnée avec General Water
works*.

Selon cet accord, chaque ac
tion du capital-actions de Gene
ral Waterworks <a l’exception 
des actions privilégiées $4.40, 
comportant le droit de vote), 
émise et en circulation immé
diatement avant la date effec
tive 'à l’exclusion des actions 
du Trésor, ainsi que des ac
tions possédées par la Corpo
ration. par sa filiale en proprié
té exclusive et une autre fi
liale de General Waterworks, 
dont les actions seront annu
lées), pourra être échangée et 
convertie en actions de la Cor
poration. reconnues comme en
tièrement payées et non impo
sables. à raison d'une action 
ordinaire de General Water
works pour 1,875 actions du 
capital-actions spécial de la sé
rie "A" (accumulatif, converti
ble. ne comportant pas le droit 
de vote, rachetable après 1977), 
de la Corporation et chaque 
action des autres catégorie 
d'actions sera échangeable en 
une action d’une classe sembla
ble de la Corporation.

Il est entendu que cet accord 
a été dûment approuvé par les 
actionnaires de la Corporation 
et par ceux de General Water
works lors d'assemblées spécia
les tenues le 27 février 1968. 
Le dit accord est entré en vi
gueur. jeudi, le 29 février 1968. 
Le nombre précité d'actions or
dinaires de la Corporation est 
inscrit, comme réservées pour 
fins d’émission lors de la con
version du capital-actions spé
cial de la série "A" et des au
tres catégories d’actions privi
légiées. convertibles et aussi 
par suite de l'exercice d'options 
en cours sur des actions de Ge
neral Woterworjcs qui ont été 
assumées par la Corporation.

AVIS

rue Commerciale.
Ile St-Davld de l’Auberivière.

Quiconque désire formuler des objections à l'émis 
fri de ces pirmis doit le fane par écrit, dans h s 
+m:e jours de la publication du présuit avis.

L'écrit contenant les raisons de l'objection à foc- 
t* d'un permis doit être signé et envoyé dans le délai 
dessus, par poste recommandée au :

NATIONAL D R U G AND 
CHEMICAL COMPANY OF 
CANADA LTD — L entrepo
se a fait savoir à la Bourse de 
Montréal qu'en vertu d'une ré
solution du comité exécutif du 
conseil d’administration, datée 
du 1er février 1968. des options 
additionnelles ont été consenties 
à 13 employés seniors, en vertu 
du plan d’option sur des actions 
ordinaires de la compagnie, leur 
permettant d'acheter un total 
de 4.000 actions ordinaires à 
$8 00 chacune, susceptible d’être 
exercée dans les 3 ans selon 
les clauses du plan précité.

EXERC IC E D’UN 
ENG AGEMENT FERME ET 

D’UNE OPTION

BUREAU DU GREFFIER

REGIE DES ALCOOLS DU QUEBEC
CASE POSTALE 2027, QUEBEC 2 P Q.

TERREX MINING COMPA
NY LIMITED: — La Bourse 
Canadienne a été notifiée que. 
conformément à un accord en 
date du 14 novembre 1967. l'en
gagement ferme se rapportant 

‘ÎOO.OOO actions de la compa
gnie à 25e chacune, ainsi que 
l'option sur 100.000 actions de 
la même compagnies, a 30c 
chacune .ont été exercés. 1^ 
dit accord est donc complète.

L'urgence de la création 
d’une telle monnaie s’est ac
centuée récemment, à la suite 
de nouvelles pressions exer
cées sur l’approvisionnement 
mondial en or.

Même si l'or de papier ne 
serait pas mis en circulation 
avant un ou deux ans. la prise 
u’une telle décision aurait sans 
doute pour effet d’adoucir la 
demande sur le marché de l’or 
et la fuite des ressources des

Etats-Unis et de la Grande-Bre
tagne.

La veille du meeting de 
Stockholm, les adjoints des mi
nistres des Dix se rencontre
ront encore pour préparer la 
proposition finale. Après l’ap
probation de l’entente par les 
ministres, celle-ci devra être 
soumise au Fond monétaire in
ternational pour ensuite être 
ratifiée par les 10 pays mem
bres.

MONTREAL (PC' — La Com
pagnie de Papier Abitibi Ltee 
a annoncé qu’en 1967, son chif
fre d’affaires a atteint $209.- 
303,000 contre $211.167,000 en 
1966, soit 1 pour cent de moins 
que le chiffre record de l’an 
dernier.

Les bénéfices nets se déga
gent à $12,452,440 contre $15.- 
927.921 en 1966. soit une baisse 
de 22 pour cent. Quant aux bé
néfices par action ordinaire, ils 
s'établissent à 71 1-2 cents con
tre 91 1-2 cents en 1966.

La provision pour amortisse
ment et épuisement se chiffre 
à $12.284.000. ce qui représente 
une augmentation de $685.000 
par rapport à 1966. Comme 
pour les exercices précédents. 
Abitibi a constitué une provi
sion pour le montant total des 
impôts sur le revenu, qu’ils 
soient payables immédiatement 
ou différés.

Le chiffre d’affaires et les 
bénéfices sont consolidés. Ils 
englobent les résultats d’inter 
City Paliers Limited pour les 
quatre derniers mois de l’exer
cice. En effet, à la fin d’août, 
Abitibi a acquis une participa
tion majoritaire dans cette im
portante société canadienne de 
distribution de papiers fins 
d'imprimerie: l’offre que la 
compagnie a ensuite fait de ra
cheter les actions minoritaires 
lui a permis d'acquérir la pro
priété quasi exclusive de cette 
nouvelle filiale.

Exportations
•Malgré une légère augmen

tation de la consommation de 
papier-journal aux Etats-Unis 
en 1967, les expéditions cana
diennes vers ce pays ont décli
né. En Grande-Bretagne, la 
consommation a baissé, et la dé
valuation de la livre sterling à 
la fin de l’année a rendu la ven
te plus difficile encore. Au Ca
nada, la demande de papier- 
journal a augmenté le 3 pour 
cent environ, soit à peu près

autant que pour les années pré
cédentes. Pour sa part. Abitibi 
a livré moins de papier-jour
nal qu’en 1966.

Par contre, les livraisons de 
papiers fins, de papiers d’im
primerie et de papiers spéciaux 
de pâte mécanique ont aug
menté pour la neuvième année 
consécutive: elles ont atteint 
164.000 tonnes contre 158.000 
tonnes en 1966. soit une avan
ce de près de 4 pour cent.

Le marché ayant été instable, 
les ventes de pâte Kraft ont 
décliné: mais la production to
tale de ce type de pâte a pres
que atteint le chiffre de 1966, 
les usines de papiers fins de la 
compagnie en ayant absorbé de 
plus grandes quantités.

Abitibi Corporation, filiale 
américaine spécialisée dans les 
matériaux de construction, a ob
tenu les résultats les plus favo
rables de son histoire. Au Ca
nada, le chiffre d'affaires réa
lisé sur les matériaux de cons
truction a souffert des incerti
tudes de la conjoncture écono
mique nationale. Dans le do

maine des contenants en car
ton ondule, la compagnie a rea 
lise une avance plus élevée que 
la moyenne de l’industrie.

A la clôture de l’exercicf 
1967, le fonds de roulement sc 
dégageait à $57.412,000, soil 
$11,920.000 de plus qu’au début 
de l’exercice Les dépenses ef
fectuées en 1967 sur les proprié 
tés foncières et l’équipement 
se sont chiffrés à $17.218.23F 
contre $24.572.294 en 1966.

La compagnie publiera en 
mars son rapport annuel aux 
actionnaires, qui contiendra le- 
états financiers complets et le 
rapport du conseil d’adminis
tration

V. C. PosHiume
La reine d'Angleterre a dé

cerné à titre posthume la Vic
toria Cross la plus haute dis
tinction pour bravoure, au ma
jor Peter John Badcoe. 33 ans, 
originaire d'Australie, mort au 
champ d'honneur au Vietnam.

Plan d’amaigrissement 
Recette à domicile

Il est facile de perdre rapide
ment, chez soi, des livres de 
graisse disgracieuse! Etablissez 
vous-même ce plan de recette. 
C'est très facile—et c’est peu 
coûteux. Allez simplement chez 
votre pharmacien et demande/, 
quatre onces de Concentré 
Naran. Versez ceci dans une 
bouteille d'une chopine et ajou
tez assez de jus de pamplemousse 
pour la remplir. Prenez-en deux
cuillerées à soupe par jour, selon 

>ule besoin, et suivez le plan Naran.
Si votre premier achat ne vous 

montre pas un moyen simple et 
facile de perdre la graisse super- 
due et ne vous aide pas à retrou

ver la sveltesse de votre ligne; si 
les livres et les pouces réd uisibles 
de graisse superflue ne dispa
raissent pas du cou, du menton, 
des bras, de 1s poitrine, de 
l’abdomen, des hanches, des 
mollets et des chevilles, retour
nez simplement le flacon vide 
pour vous faire rembourser. Sui
vez cette méthode facile recom
mandée par les nombreuses 
personnes qui ont essayé ce plan 
et retrouvez votre ligne. Notez 
comme legonflementdisparaitra 
vite—combien vous vous senti
rez mieux. Plus alerte, plus 
active et d'apparence plus jeune.

EXCELLENTE QUALITE, 
EXCELLENTS PRIX,
TOUT EST EXCELLENT

FRUITS & LEGUMES FRAIS

BETTERAVES SUCREES

GAUVIN 24 onces

MELANGES A GATEAUX ASST.

DUGAN HINES 19 onco*

.35
m

HUILE VEGETALE

CRISCO 38 once»

DENTIFRICE ORDINAIRE ou MENTHE

CREST Géant»

.99

.59
BEURRE D ARACHIDES

PLANTERS JARRE FRIGIDAIRE 49T 6 once» 1

MOUTARDE

HEINZ
lé once» >2^^

SPAGHETTI AU BOEUF

HEIHZ ISoncM /.49
SOUPES PRETES A SERVIR

HEIHZ 8/798 onces / I V

BISCUITS CHOC CHIPS, CHOC NOIX GLACEES

CHRISTIE .49
JAMBON

LEGRADE $159
iTj livro *

FROMAGE TRANCHE CANADIEN

KRAFT .69
RIZ FRIT A LA CHINOISE

DAIHTY 12 once» i39
MACEDOINE

LA FERLAHDIERE 4/.69
SAUMON ROSE

CLOVER LEAF Bonco» .39
VIANDE A SANDWICH

CORDON BLEU 7.„„2/.69
DINER

CORDON BLEU 21 onco» .53
SAUCE HOT CHICKEN

GAZA 2143
14 onco»

NOURRITURE A CHIENS

TOPS 4/ 4515 once» / W

PAIN DT VIANDE

FREM 12 onco* .53
BEURRE CARAMEL

VACHON 2 livro* 155
SAUCE A LA VIANDE

BLEU 15 onco» 7.59

D
[)

DETERGENT 
LIQUIDE

POUR LA VAISSELLE 
24 once»FLORIDE

2/ETATS-UNIS

CHOUX VERTS .13CALIFORNIE, ETATS-UNIS
8 once*

VIANDE DE CHOIX
Produits Legrade en vedette CONFITURE FRAISES 

OU FRAMBOISES

MARQUETTE
24 onces

$>

GRAISSE 
PUR LARD

LEGRADE
3/

T livre

PARTI

PART FEVES AU LARD

CLARKDU SOC SAUCE I0MATES(PALERON)
19 onces

4/BACON V. PACK LEGRADE

FOIE DE LARD TRANCHE

PAIN DE POULET
TtANCNC au MOéCtAU

T

J

8095

54



L Action, Québec — Mercredi. 20 rnors 1968

Serge Bernier compte encore 
mais les As cette fois perdent

Retour à Québec et repos jusqu^ dimanche
BALTIMORE <dc notre envoyé spécial Jeon POULIOT' — Terry Reordon a misé juste en décidant 

de faire confiance a Joe Doley pour son importante rencontre contre les As et le cerbère récemment retourne 
par les Pingouins de Pittsburgh a b'oque 38 lancers pour conduire les Clippers o une importante victoire de 3 
a 2 sur les As. Baltimore s'approche donc a cinq points du Providence avec trois parties en mams. Tom Mc
Carthy, Sandy McGregor et Jimmy Bartlett ont marqué les buts des vainqueurs alors que Serge Bernier y allait 
de sa seconde performance de deux buts en autant de joutes pour 
Rivard 
tu
devront règle

DEUXIEME PERIODE

le sa seconde performance de deux buts en autant de joutes pour les As. Al Minar qui remplaçait hernand 
tivard blessé au genou a effectué 20 arrêts. Les As conservant trois points d avance sur Cleveland et cmq 
ur Buffalo. Les Barons ont toutefois une partie en mains et les Bisons trois. Les hommes ac Vie Stasiuk 
levront régler le cos des Barons dimanche et mardi à Québec pour s'assurer une place dans les senes Colder.

PREMIERE PERIODE

Les Clippers ne prirent pas 
de temps à se mettre a l’oeu
vre et Torn McCarthy réusait à 
se cacher derrière les défenses 
des As où il reçut une passe de 
Marshall. Un coup de patin 
vers la droite et un re\rrs dans 
le filet assurément le premier 
hut

A mi-chemin dans la période. 
Sandy McGregor décrocha un 
lancer voilé de 15 pieds pour 
porter le comte 2-0. Tout le 
monde semblait attendre le lan
cer plus tôt. mais une hesita
tion de McGregor prit l’adver
saire hors-balance

Les As n’obtinrent leur pre
mier lancer qu’à la 15e minute, 
aoit après la fin d’une punition 
à Guidolin. Les As avaient évi
demment lancé avant cela, mais 
Ils rataient la cible, souvent de 
peu

Serge Bernier attrapa une 
punition pour avoir retenu en 
amenant un adversaire dans '.a
chute.

caine revint du mauvais côté laissé seul. Millar eut un autre
du filet pour sui prendre toute gros arrêt en s’allongeant de- 

Les As tuèrent sans trop de la défensive des As. |an| L®5 As forcèrent
difficulté la fin de la punition l^s As réduisirent la marge a e Jeu et Morrison se signala 
a Bernier, mais les Clippers 3-2 pendant une punition a lorsqu il brisa une échappée a
fuient plus menaçants durant Ted Lanyon. C’est de nouveau trois joueurs des Clippers en
une mineure à Paiement. Bernier qui expédia dans le enlevant le disque a Willie

Il ne fallut que 17 secondes filet le retour de Simon Nolet. .uaisnau. 
au jeu de puis>ance des As pour Daley empêcha Sarrazin d ega- . -Millar se retira en faveur 
produire durant une punition liser avec une mitaine sortie d un avant supplémentaire alors

- d’on ne sait où. («ue .le J®u «tait encore en
Les As dominèrent totalement marche mais les As ne purent 

la période avec 20 lancers con- P«s en profiter. En fait les 
tre 5.

à Bartlett. Jim envoya le dis
que derrière le filet, d’où 
Gendron l’envoya a Nolet. Da
ley bloqua le lancer de Simon, 
mais Bernier expédia le retour 
dans le but.

Une punition a Boutin faillit
tourner à l’avantage des As. ____
lorsque Johnson s’échappa avec fantastique en se jetant devant

TROISIEME PERIODE

Daley continua son travail

Paiement, mais Daley sauva de 
la mitaine sur le revers de 
Jimmy. Daley fut puni pour 
avoir fait trébucher Bernier, 
mais il tint le coup durant 
ce jeu de puissance.

Meissner rata la cible sur 
une échappée, quand Millar 
avança pour couvrir son angle 
Mais la chance sourit à Bart
lett quand un lancer de Le-

Gendron seul à la cinquième

Clippers eurent la meilleure 
chance vers le filet désert et 
Hanna s’improvisa en cerbère 
pour sauver.

Lï» ALIONlMKNTs

^^WEBEC^ - aUTS Mülar; DKUjrtîllUrUMi MTIII a ICI V FIPVcJPQ . Cl..11 ^r*

minute. Le cerbère des ( Uppers sWeyn. Pelletier'; avÀntsT^droiet" 
eut toutefois besoin de tout Sarrazin. Boutin. J on!) son. Wright
«on arsenal de chance, lorsque 
sur le même jeu Johnson 
frappa la barre transversale et 
sur le retour Paiement attrapa 
le poteau.

Puis ce fut au tour de Millar 
de se signaler en jetant ses 
jambières devant Dillabough

Paiement
Racettc Bvmiet Gendron, Nolet,

< v- v æJUR;,

Di

Poussez pas les boys!...
Toute la presse française loue les at

traits du hocke> depuis sa ’’decouverte", 
à Grenoble, lors des Xe Jeux Olympiques. 
Le coup de foudre ne garantissant pas 
souvent une passion durable, reste à voir 
maintenant si ce sport se popularisera 
outre-mer, à l’ouest du rideau de fer, aver 
plus de rapidité que le soccer au Canada.

Certains journalistes européens sem
blent en tout cas fortement impression
nés par ce jeu frénétique, a un tel point 
que leur emballement se traduit par des 
expressions et des termes outranriers que 
nous n'oserions jamais employer, même pas 
René Lecavalier. Ainsi, dans un long ar
ticle consacré aux J.O. et écrit spéciale
ment pour Paris-Match, voilà comment 
s'est extasié son auteur en parlant du 
hockey :

"Ainsi, tous les soirs, dans les vocifé
rations et les rumeurs d’arènes, le public 
retrouvait avec délices le coup d'envoi des 
arbitres-zehres, les charges de bibendtims 
véloces tissonnant furieusement de la 
crosse contre les balustrades, s’éteignant 
après chaque but ou décrivant des courbes 
renâclantes jusqu’à la prison où, désignés 
du doigt comme des vilains, ils allaient 
mastiquer amèrement leur chewing-gum 
jusqu'à la remise en liberté”.

Sans farce, ce que vous venex de lire 
est textuellement reproduit du No 985 
de Paris-Match.

Devinant que plusieurs lecteurs sen
tiront le besoin de consulter un diction
naire pour connaître le sens de certains

En souplesse...
• < .V ,

mots, sauvons-leur du temps en fournis
sant immédiatement ees renseignements :

VOCIFERATIONS : paroles dites en 
criant et avec colère.

COUP D’ENVOI : premiere mise au 
jeu.

ARBITRE-ZEBRE : arbitre portant un 
gilet rayé, comme la peau d'un xèbre.

BIBENDUM : personnage ventru et 
difforme (traduction libre car ce mot 
n'existe pas dans le Larousse).

VELOCE : agile .rapide (pas nécessai
rement un coureur cycliste ...).

TISONNER: attiser le feu... avec un 
tisonnier, genre de tige métallique droite 
ou recourbée, pour activer la flamme 
ou extraire les cendres ...

CROSSE : bâton pastoral d’un evéque, 
ou partie inférieure de la monture d’un 
fusil, ou partie de l’affût d'un canon qui 
repose sur le sol, ou région recourbée 
rie l'artère aorte ... ou BATON utilisé 
dans le Jeu de crosse ou de hockey.

BALUSTRADE : rangée de balustres 
(petits piliers), couronnée d’une tablette 
ou cloture à jour et à hauteur d'appui.

RENACLER : faire du bruit en reni
flant (se dit des animaux seulement).

VILAIN : autrefois un habitant d’une 
ferme. Aujourd’hui : synonyme de mai- 
honnête et méprisable, méchant, infâme.

MASTIQUER : mâcher lentement cha
que bouchée.

Pourvu que Jean-Maurice Bailly ne lise 
pas cet article. Ça serait catastrophique...

ni
• A Aspen, la cite montagneuse du Colorado ou viennent de séjourner les 

meilleurs skieurs au inonde, il y a encore plusieurs facades de maisons criblées 
de trous causées par les balles tirees jadis, a la belle époque du Far West, bur une 
plaque on lit même ced : "Du temps ou les pistolets à six coups étaient encore 
autorisés dans notre ville, les accidents étaient nombreux. Skieurs, pensez a ceux 
qui ont passe ici avant vous ...”

• Si les Jeux de Mexico ont lieu (?), deux sports seront greffés au pro
gramme. mais à titre de démonstration seulement, comme ce fut ie cas du curling 
à Squaw Valley. Cette fois, il s'agira du tennis et de la pelote basque, un jeu devenu 
familier aux Canadiens... de Miami.

• La manie des "poules" s’étend maintenant dans le ski. mais cette fois avec 
le privilege d'option, comme au cours classique. Ainsi, avant l’épreuve de descente 
disputée à Aspen, les numéros des concurrents ont été vendus aux enchères. Le 
détenteur du dossard gagnant devant recevoir 35'< de la mise totale. Tout le monde 
voulait avoir le numéro de Killy et c’est le roi du pétrole de (’Oklahoma qui se 
l’adjugea pour $5.000. Le Français s’elant classe seulement au 3e rang, il fit perdre 
de l’argent à son riche supporteur qui ne récupéra pas tout son argent. C’est une 
femme qui empocha le plus gros montant. File avait payé $1.700 le numéro de 
l’Autrichien Gherard Nenning qui triompha, rapportant ainsi près de 86.000. les 
35'r des $20.000 de cagnotte. Si Joachim Buily apprend ca. on va le voir au pied 
des pentes de ski l’hiver prochain ...

• Contrairement à la rectification de Tele-4. c’était bien Al Millar et non 
Fernand Rivard qui gardait les filets des As. hier soir. Jean Pouliot present a 
Baltimore était le mieux place pour le savoir. A moins qu’il s’agisse d’une vulgaire 
erreur de traduction devant les cameras de la rue Myrand nu l’on s’efforce de 
maintenir le bilinguisme à 100'r dans les bulletins sportifs...

• Les Lions de (jucher ayant été écartes en dernière minute du tournoi 
pre-wee de Dnnnacona. sans que l’nn sache pourquoi, ce sont les porte-couleurs de 
la paroisse de St-Esprlt qui 1rs remplaceront, sous la conduite dr Noel Guérin 
dont les protégés entreront en action demain soir, a 9h...

% Dans le but de consolider les fonds de la Zone de ski de la Valler du St- 
Laurrnt. une dégustation de vins et de fromages aura lieu demain soir à l’Auberge 
des Gouverneurs. On attend beaucoup de monde... et beaucoup de gourmands. 
Tous les membres des équipés officielles de la zone seront présents, dans leur 
tenue de competition. Nancy Grrrnr serait ravie de pouvoir être la egalement car 
Il parait qu’elle raffole du camembert . . .

• Tous les joueurs des As, leur épousé (ou leur compagne» seront les botes 
de la brasserie Lahatt. vendredi soir prochain. Cette réception a été organisée par 
Claude Boll.v. un fervent partisan de l’équipe québécoise. Philippe Barbeau en 
profitera peut-être pour demander a Vie Stasiuk d’appuyer la demande de franchise 
de Labatt au profit de Vancouver...

• Le vote unanime que viennent de prendre tous les deputes de la 
Colombie-RHiannique ne pourra pas laisser indifférents les politiciens fédéraux 
au sujet de l’américanisation du hockey canadien. Les arguments invoqués par 
le premier ministre Bennett sont vibrants et vont agiter la corde la plus sensible 
qui soit au pays. Les principes inxoques ne manquent certes pas de poids et res
semblent à ceux exprimé dans l’Action... il y a deux ans.

• De plus en plis remarquable. Francois Latigne et Real Deblois ont réussi 
une troisième partie parfaite en conjuguant leur adresse. Ce nouvel exploit leur 
a rapporte $2.645 et creuse un autre trou dans le budget de l’émission dominlcaV 
du canal 10. à Montréal ..

• Il a elé brièvement question de l’éventuel ministère des Loisirs et des 
hports. hier après midi à l'Assemblée législative de Québec, lorsque le députe 
Gilles lloude a demandé au gouvernement de faire la lumière su rses Intentions 
à ce sujet. Aux dernières nouvelles, l'urgence de cette “nouveauté* ne serait plus 
prioritaire comme on l'avait prétendu il y a quelques mois...

I

BALT1MOKE _ BUTS: D«ley DE
FENSES: Lanyon. Hunt. Polano. Gul- 
doltn Chevrier; AVArsTS : DUUbouab 
BiirUelt. LtCalne. Marshall. Meisner. 
McCarthy, Cunningham, McGrogor, 
Cossette. MacQucen.

Arbitre : Bryan Lewis; Juges de U- 
«nr* ; Joe Brosekcr et Lou Miller.

SOMMAIKK

Première période

1- Baltimore. McCarthy
■ Marshall, Mcissnen 2.43

i—Baltimore, McGregor
iCossctte, Cunningham' 9.48

Dans l orbite de la joute
0 Fernand Rivard s'est essaye dans la pratique mais son genou 1 a fait 

grimacer a deux reprises : d'abord sur un lancer de prés par Onil oouiiu. ensuite 
en essayant le grand écart.

• Larry MrKillop a été blessé à un pied à Cleveland, mais il devrait etre de 
retour dimanche.

• C’était la première présence d’AI Millar dans les filets en six semaines, 
et il était important de s’assurer s’il était prêt à toute urgence dans les séries Calder.

• La joute était présentée sur un poste de télévision de Washington, mais 
comme très peu d’appareils à haute fréquence de Baltimore peuvent la prendre, 
ce n’étalt pas la principale raison pour 1a faible assistance.

• Les propriétaires des Clippers. Zan Krieger et Jake Embry, ont tenu 
une réunion spéciale avec les joueurs avant le match.

• Vu la situation désespérée des Clippers qui doivent remporter unites leurs 
joutes locales pour espérer rejoindre Providence, Terry Reardon avait pris la chance 
de costumer tous ses blessés et malades.

• Jean-Marie Cossette était à peu près le seul joueur des Clippers qui ait 
ete au-dessus de tout reproche durant la série de défaites du Baltimore.

• L’arbitre Bryan Lewos a dû renverser une décision des juges de lignes 
quand Guidolin resta sur le seuil du pénitencier pour éviter un déblaiement refuse.

• Les universités américaines sont sur le point d’adopter la mise en échec
dans la zone d’attaque, ce qui n'est que justice pour les étudiants qui veulent se 
lancer cher les pros après leurs études. J,P.

La Côte de Beaupré veut 
avoir aussi un ARENA

■iaa
Am«rlc»ia*

Quèbcr a. Balumor. t

Lieu* Junior A 4« Qurfcf,
Filiale 4 g*)

Drummond ville t. Sha\nmi«*n « 
'ShawlnlMn mène *-!>

Ligue Junler B
Semt-flnalee a g* |

Donnacona g. c.S S a
»èrle «gale 1 à t »

Ste-Foy a. C.T.R t 
' *èrie égale 1 à 1»

Litue Junler A g'Ontarte 
Quart-ge-finale

Montréal 6. St Cathannw l 
Montréal mène a-O-’.)

Toronto 3 Kitchener g 
'Kitchener mène S-i)
Hamilton 4. London a 
'Hamilton mèn* 3 à l>

ArjorsD'Rro

L»«ue Américaine

Providence à Buttai*,
Baltimore g Herahe?

l.iffae Vatlonalt

Toronto à Montréal 
Philadelphie à Oakland 
Vew York A Chicago 
St-Loola à Pittsburgh 
Mlnr.eiota g Loa Angela

LES CLASSEMENT*

LIGUE AMEBICAIKK

nirlalan EST

PJ G r N PP Pt PI*
Her«h#y 63 33 34 t 252 316 74
Springfield «fi 29 29 8 225 343 rifi
Providence «7 n 31 9 219 354 «3
Baltimore 64 LH 30 10 211 3T» 39

ni, Itlon OUEST

PJ G r N PP PC ru
Rochester M 23 24 9 230 210 73
Québec 68 30 rr 11 236 223 71
Cleveland 07 27 20 14 221 229 «f
Buffalo 08 27 20 12 213 211 fifi

LIGUE NATIONALE 

Olrlalen EST

Punitions 
nier 19.21.

Guidolin 12 52, Bei-

Druxiemr period*

S- Québec, Bernier
'Gendron, Nolet» . 5.22

4—Baltimore. Bartletj
'LeCatne, Hunt) ...........  16.32

j—Québec, Bernier
• Nolet, Hanna' 10.21
Punitions; Paiement 2.17. Bartlett 
5.U5. Boutin fi.37. Daley, purgée 
par Bartlett, 10.09. Lanyon Ifi.lO.

troisième période

Aucun but 
Aucune punition.

"Il fout un oréno sur la 
Côte de Beaupré et nous 
l'aurons", a communiqué 
le Dr Gaston Tremblay, dé
puté du comté de Montmo
rency, lors de la remise de 
trophées de la saison 67-68 
de l'association de hockey 
de la Côte de Beaupré.

Cette remise de trophées 
o eu lieu à Montmorency,

le vendredi dernier 8 mars 
1968 et y assistaient, en 
plus des 400 joueurs de 
l'association, les représen
tants des conseils munici
paux de toute la Côte de 
Beaupré.

Nous remarquons, a 
ajouté le Dr Tremblay, que 
nos jeunes manquent de 
formation dons le hockey

Lancer» ;

Quebec 
Baltimoi e

!» 20 
9 5

ASSISTANCE 4.612

Séries nulles dans 
la ligue junior B

comparativement a ceux 
d’autres provinces et ce fait 
est dû pour une bonne part 
à notre manque de glace 
artificielle. L'aréna est une 
nécessité sur la Côte de 
Beaupré et les municipali
tés devront s'entendre en
tre elles pour le choix d'un 
emplacement et le mode 
de financement de ce bâti
ment Le Dr Tremblay a 
également remercié les di
rigeants de l'association de 
hockey de la Côte de Beau
pré, pour le travail effectué 
auprès des jeunes.

pj O P H PP PC PU
Montreal ■ 39 20 10 216 147 88
Boston 69 35 24 10 241 201 80
New York « 34 22 12 204 188 80
Chicago * 32 21 19 201 191 79
Toronto 67 28 29 10 184 168 6*
Détroit 6» 25 22 11 225 333 fil

Divalen OUEST

PJ G P N PP PC PU
Philadelphie «e 21» 28 11 163 184 G(*
I.o* Angeles 68 29 31 8 181 209 fifi
Minnesota fifi 25 30 13 171 208 63
St-Louia 67 24 28 15 180 171 63
Pittsburgh 67 22 33 12 171 201 5fi
Oakland 70 15 40 15 143 202 40

Liât'E UUKENTinF.
PJ » P N PP PC Pt»

Chez Roland 19 • 3 2 119 82 ::o
G. H Roy 19 « 8 2 104 83 20
Giffard 19 \ 11 1 70 126 15Mlmorencv 19 • 19 1 72 •4 11

Tournoi de 
balle au mur

Un Tournoi Régional de Bal
le au Mur en simple et en dou
ble aura lieu les 22, 23 et 24 
mars, à l’Académie de Québec.

Ce tournoi est ouvert à tous 
les amateurs de Balle au mur 
de la Région de Québec.

Les inscriptions seront prises 
au Bureau du Centre sportif et 
culturel de l’Académie de Qué
bec. La date limite pour s ins
crire est fixée au 21 mars 1968.

Dotinacona et le CTR ont éga
lisé la série 1 à l dans les se
mi-finales 2 de 3 de la ligue 
Junior B de hockey grâce a 
leur victoire remportée hier 
soir au Colisée.

Les joutes décisives auront 
lieu jeudi soir au Colisée à 
partir de 7H.30. Dans la pre
mière partie, Donnacona a cau
sé une forte surprise en bat
tant le CSS 6 à 3. Pour une 
deuxième partie d’affilée, les 
gars de Claude Papillon ont 
du bon hockey pour niveler les 
chances.

Denis Roy a mene les siens 
au gain à l’aide de deux buts. 
Michel .Tobin, Donald Gauthier,

Michel Brière et Robert Belan
ger ont complete le pointage. 
Ont compté pour les perdants : 
Donald Carette, Richard Gré
goire et Denis Bélanger.

Un but de Jean Marcotte, 
moins de quatre minutes avant 
la fin de la joute, a aidé le 
CTR à vaincre le Ste-Foy 3 à 2 
dans une fin de partie exis
tante. Marcotte a marqué alors 
que son club jouait à quatre 
contre trois. Steve Monroe et 
Réjean Tremblay avait réussi à 
compter auparavant pour les 
vainqueurs.

Jean Guay et Raynald La- 
nouette étaient les auteurs des 
buts du Ste-Foy.

Drummondville : 2 
Shawinigan : 0
SHAWINIGAN (PC) — Les 

Rangers de Drummondville ont 
blanchi les Bruins de Shawini
gan 2-0 hier soir en prenant 
une avance de 3-1 dans la série 
finale de la ligue Junior A du 
Québec.

Michel Archambeault et 
Jacques Gagné ont marqué les 
buts des vainqueurs.

Dans l’Anéricaine
LES CO MU'EUR S

B A Ptr
Lacroix. Qué 41 46 87

Nolet, Qué sê 59 86

Barlow. Roc s» 44 8S

Gendron, Que 2* 52 80

Nykoluk, Her 16 62 78

Paterson, Cle e 39 75

DeJordy, lier i 35 76

McCarthy, Bal a 43 76

M

I l
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STATU QUO
POUR LES SEALS

(également pour Vancouver)
NEW YORK fPA-PC) __ Les directeurs de la ligue Nationale de hockey ont decide hier que la franchi

se des Seals d'Oakland demeureraient dans la region San Francisco-Oaklond. Toutefois, le conseiller de I équi
pé a dit qu'il était "possible, en fait probable" qu'on ferait prochainement une demande dans le but de vendre 
lo franchise à une brasserie canadienne et de la transférer à Vancouver, si bien que, si j étais un resident de 
Vancouver, je demeurerais optimiste d'obtenir le transfert", a ajouté Me Frank Totum, qui représentait le pro
priétaire Barend von Gerbig à l'assemblée des gouverneurs de la LNH. Il a précisé que Labatt était pute a 
verser la somme de $700,000 due à la ligue par les Seals.

Far contre, U a nie que La
batt ait déjà acheté les Seals 
ou que la ligue se soit déjà 
engagée d’une façon ou d’une 
autre au sujet du déménage
ment à Vancouver.

Cette déclaration de Tatum 
est venu partiellement en con
flit avec celle déjà faite par le 
président Clarence Campbell, 
qui avait dit :

“D’abord, le Bureau des gou
verneurs n’a reçu aucune de
mande de transfert de proprié
té.

“Deuxièmement, aucune de
mande de transfert de fran
chise a été faite.

“Troisièmement, le Bureau 
des gouverneurs a clairement 
réaffirmé que la franchise de 
la LNH demeurerait dans la ré
gion de San Francisco-Oakland

telle qu’accordée originalement 
selon les termes de l’expansion.

•‘Quatrièmement, le Bureau 
des gouverneurs a répété sa dé
claration antérieure voulant que 
Vancouver soit un des premiers 
choix d’une future expansion 
des cadres quand celle-ci sur
viendra.”

Possibilité

Ces déclarations permettent 
la demande de transfert avant 
la séance de repêchage à 
Montréal en juin. Selon la 
constitution de la LNH. on doit 
faire cette demande avec préa
vis de 10 jours et les 3-4 des 
votes des 12 proprios de la 
LNH sont nécessaires pour ap
prouver le transfert.

En dépit de la déclaration 
de Campbell, Tatum a dit

qu'un transfert de franchise 
n’était pas ‘‘lettre morte.” Nous 
n’avons pas fait de demandes 
de transfert de propriété et de 
franchise à Vancouver, mais je 
ne crois pas qu'il soit juste de 
dire que les gouverneurs de la 
LNH vont juger d'avance une 
demande future”.

On sait que Labatt a révélé 
jeudi dernier qu’elle avait 
complété les négociations afin 
de s'assurer la majorité des 
actions des Seals à condition de 
les déménager à Vancouver

Campbell a révélé que les 11 
gouverneurs présents, William 
Jennings étant en vacances en 
Floride, avaient discuté le trans
fert Oakland-Vancouver pen
dant plusieurs heures en émet
tant de nombreuses opinions 
différentes.

LES POLITICIENS S'EN 
MÊLENT À VANCOUVER
VICTORIA PC — C’est a l'u

nanimité que l’Assemblée légis
lative de la Colombie-Britanni
que a adopté, lundi, une réso
lution exhortant la ligue Natio
nale de hockey à sanctionner 
one franchise pour Vancouver.

La résolution a été présentée 
par le premier ministre W.A.C. 
Bennett et appuyée par le re
présentant libéral pour Vancou
ver-Point Cirey, W. Pat McGeer.

F.n soumettant sa résolution. 
M. Bennett a déclaré: “Je ne 
veux pas faire de menace, niai» 
je tiens à affirmer que, si noua 
voulons l'unité nationale dans 
ce pays, et la fédéralisme coope
ratif d'une rive à l’autre, cela 
doit s'appliquer à toutes les fa
cettes de notre vie. y compris 
ce grand sport qu’est le 
hockey”.

La résolution mentionnait 
egalement “qu’en reconnaissan
ce de la contribution histori
que et soutenue des Canadiens 
à l'égard du développement du 
hockey, et en raison de l’inves
tissement des fonds publics 
pour les installations et pro
grammes du hockey, l’Assem
blée législative approuve l’é
mission Immédiate d’une fran
chise à Vancouver par la Ligue

national de hockey”.
Déplorant le grand nombre 

de franchises aux centres “non 
canadiens”, M. Bennett a ex

horté la L.N.II. a donner la 
priorité aux villes canadiennes 
lorsque viendra le temps d’ac
corder d'autres franchises.

Le» gouverneurs ont egale
ment discuté la date possible 
des séries éliminatoires, mais 
n'en viendront à aucune deci
sion avant de connaître les 
rangs des équipes à la fin du 
calendrier régulier.

Ligue de l’Ouest

Lors de son adresse a la 
presse, Campbell a dit que les 
gouverneurs avaient reçu un 
télégramme de la direction des 
Canucks de Vancouver, de la li
gue de l’Ouest,” les avisant 
qu’ils n’avaient pas pris part 
aux négociations Oakland-La- 
batt, qu’ils ax'aient l’intention 
de respecter leurs engagements 
envers la LHO et qu’ils dési
raient eux-mêmes obtenir une 
franchise de la LNH pour Van
couver”.

Campbell a lui-même répété 
que le meilleur moyen d’obte
nir une franchise à Vancouver 
serait d’attendre une nouvelle 
expansion de la LNH. “soit en 
moins de cinq ans”.

Pour sa part. N. E. Hardy, 
président de Labatt, a déclaré 
à Vancouver qu’une demande 
de transfert des Seals à Van
couver était en voie de prépa
ration. ajoutant qu’il avait été 
heureux d’apprendre que les 
gouverneurs avaient décrit Van
couver comme un endroit idéal 
pour une équipe de la LNH.

L’agonie des Leafs pt 
prendre fin dès ce soir
Par la PRESSE CANADIENNE

Carold Vadnais a été rappelé 
du Houston, de la ligue Centra
le de hockey, afin de renforcer 
le corps défensif des Cana
diens, lequel est privé des ser
vices de Terry Harper et Ted 
Harris.

Harper est demeuré hospita
lisé à Boston à la suite de sa 
blessure à un oeil et Harris a 
subi des fractures à deux côtes. 
Par ailleurs, les deux gardiens

Lome Worsley et Rogatien Va- 
chon ont participé à l’entraine
ment du club hier.

Cependant, les Leafs de To
ronto* ne sont qu’à un point de 
l’élimination, soit pour la pre
mière fois depuis l’arrivée du 
pilote-gérant Punch Imlach. il 
y a 10 ans.

Si les Leafs cedent devant 
les Canadiens au Forum ce soir 
ou si Chicago triomphe des 

Rangers de New York, les dé-

L’incroyable fin de saison
PHILADELPHIE — Points : t>9 A jouer : t

Chei lui (2) : St-Louis, Pittsburgh
Ailleurs (4) : Oakland, Los Angeles. St-Louis, Pittsburgh

LOS ANGELES — Point»: 86
Chex lui (5) : Minnesota (2), St-Louis, 
Ailleurs (I) : Oakland

A jouer : 4
Philadelphie, Pittsburgh

MINNESOTA — Pointa : 63 A jouer : •
Chei lui (2) : Pittsburgh, St-Louis
Ailleurs (4) : Los Angeles (2), Pittsburgh. St Louis

ST-LOLTS — Point» : 63 A jouer : 7
Chei lui (2) : Philadelphie. Minnesota
Ailleurs (5) : Los Angeles, Oakland. Pittsburgh, Philadelphie. Minnesota

PITTSBURGH — Pointa : 56 A Jouer : 7
Chei lui (3) : St-Louis, Minnesota. Philadelphie 
Ailleun (4) : Minnesota, Los Angeles, Oakland, Philadelphie

Le monopole 
en surface au

de la LNH revient 
parlement d’Ottawa

OTTAWA (PCI - M John 
Turner, ministre des Affaires 
de la consommation et des so
ciétés. a déclaré mardi aux 
Communes que de» contrats 
signes dans le hockey prufes-

Les Pingouins 
vont changer 
de propriétaires

NEW YORK PC 
Le président Clarence 
CompbeW, de la L.N.H 
a confirmé hier qu'un 
nouveau groupe de neuf 
personnes se portaient 
acquereur de 80 pour 
cent des actions des Pin
gouins de Pittsburgh

Selon Campbell, afin 
d'établir la nouvelle 
équipe du circuit sur des 
bases financières plus so
lides, les 20 proprios ori
ginaux vendront 80 pour 
cent de leurs intérêts au 
nouveau groupe, mais le 
sénateur Jack E McGre
gor continuera de repré
senter le club au bureau 
des gouverneurs.

lionne! qui engagent des jeu
nes gens sont sûrement sujets 
à revision

M. Turner a ajouté qu’il ai
merait lui-méme posséder l’au
torité de reviser ces contrats. 
Il a souligné que selon des In
terprétations judiciaires son 
ministère n’a aucune juridic
tion sur les industries de ser
vice. Il a précisé que son mi
nistère peut enquêter seulement 
sur les monopoles dans les in
dustries qui produisent des 
biens.

I^e ministre a critiqué l’orga
nisation professionnelle de ho
ckey au Canada “qui engage de 
jeunes garçons à un club dé
terminé pour toute la durée de 
leur carrière.”

M. Turner a déclaré que. s'il 
possédait l'autorité requise, il 
manifesterait dans cet aspect 
du hockey professionnel “plus 
qu’un intérêt passager.”

En réponse à une question de 
M. Robert MeCleave PC-llali- 
fax, M. Turner a souligné que 
le parlement canadien serait 
habilité à conférer à son mi
nistère une juridiction sur 1rs 
industries rie service.

Soulignant que le conseil 
economique est actuellement 
engagé dans une étude sur ta 
loi fédérale sur les coalitions 
commerciales. M. Turner a dit 
qu’il serait Inapproprié qu’il 
anticipe les conclusions aux
quelles mènera cette étude

"Mais, a-t-il ajouté, étant 
donné que les «errice* corres
pondent actuellement à 35 pour

cent du produit national brut 
du pays, il me parait anormal 
que les Industries productrices 
de biens tombent sous la ju
ridiction de la loi tandis que 
les services en sont exempts.”

M. Turner a formulé ces 
commentaires aux Communes 
durant un débat sur des estima
tions supplémentaires de dépen
ses de son ministère

lenteurs de la coupe Stanley 
seront exclus des séries de fin 
de saison dans la ligue Natio
nale de hockey.

Imlach demeure toujours op
timiste toutefois, soutenant 
que, si les siens manquent le 
bateau, c'est parce qu’ils n'au
ront pas assez de joutes à 
disputer d’ici la fin du calen
drier.

D'autre part, Imlach a l’in- ' 
tention de s’en tenir au vété
ran Johnny Bower pendant ses 
sept derniers matches, même 
s’il l’a remplacé par Bruce 
Gamble à Québec, contre Phi
ladelphie dimanche soir.

Enfin, les Leafs ont rappelé 
Jim Pappin du Rochester, de ia 
LAH .afin de remplacer Floyd 
Smith, qui ne jouera peut-être 
plus cette saison en raison 
d'une blessure au genou.
NORTH STARS

Par ailleurs, Chicago et New 
York ont triomphé en fin de se
maine aion qu’Fnniie Francis, 
pilote des Rangers, a expéri
menté toutes sortes de chan
gements de trios afin de trou
ver une combinaison victorieu
se contre les clubs de l’Est

New York et Toronto évo
luent à l’étranger ce soir tan
dis que Philadelphie visite 
Oakland; St-Louis se rend à 
Pittsburgh et Los Angeles re
çoit Minnesota.

Incidemment, trois joueurs 
de l’équipe nationale du Ca
nada ont accepté de Joindre les 
rangs des North Stars, soit le 
gardien Ken Broderick, le dé
fenseur Barry MacKenzie et 
l’ailler Marshall Johnston, tous 
trois instituteuis oui complé
teront leur année scolaire 
avant de se rendre au camp 
d'ontrainement en septembre 
prochain.

Johnston a participé aux 
deux matches des Stars en fin 
de semaine.

Les Stars détiennent égale
ment les droits professionnels 
sur Gary Begg, Terry O’Malley, 
Danny O’Shea, Gary Dineen et 
Peul Conlin. de l’équipe natio
nale.

Par ailleurs, les Stars ont 
retourné André Pronovost à 
leur filiale de Memphis, de la 

LCH

Les Flyers devront détailler 
dans une ie de la LM

NEW YORK P C. — Les Flyers ont obtenu 
lo permission d'élire domicile dans une autre 
aréna du circuit pour les sénés éliminatoires si 
leur Spectrum n'est pas disponible Les Flyers 
prendront une décision dès jeudi, s'ils n'ont pas 
encore reçu alors la certitude de jouer au 
Spectrum.

Par ailleurs, Campbell a déclaré que le 
cas Lorry Zeidel n'avait pas été étudié par les 
gouverneurs en ce qui a trait aux remarques anti
sémitiques dont il aurait été victime Le président 
de la L.N H ignorait encore ce qu'il fera en l'oc
currence, car Philadelphie et Zeidel ont retiré 
leurs plaintes
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HORAIRE DES POSTES I OC AUX 
ET DES POSTES 

TRANSMIS PAR CABLE

Explications
La valeur humaine et clirétieuue du 

film est indiquée après le titre du film 
S’ajoute, quand il y a lieu, la conve
nance pour les jeunes; (E» enfants; (A* 
adolescents.

Les chiffres placés immédiatement a 
côté du titre réfèrent à la valeur artis
tique : (1) chef-d’oeuvre; i2) remarqua
ble; <3t très bon; '4) bon; moyen; 
(6i médiocre; (7) minable; <—) pas coté.

AUJOURD'HUI - MERCREDI
P.M.
6.00

6.05
6.15
6.20
6.25
6.30

6.40
6.45
6.46 
6.50 
7.00

7.15

7.30

8.00

8.30

9.00
9.15
9.30

O -Tèlé-Quebec 
O—Winter Edition
7— Music-hall miniature (*»
8— Wednesday 6 O’clock Movie 

10—Télé-Métro (*>
(D—Télé-Magazine
12— The Pierre Berton show
13— Papa a raison
3—Weatherwiae 
3—Newstime 

a> -Nouvelles du sport 
<s> —Nouvelles régionales 
3—CBC News. Walter Kronkite * 

O—Panoramonde 
O—Mothers in Law (*)
7—Troisième édition 
0—Téléjournal
12— Puise (•)
13— Actualités — Meteo — Sport
10—Sports-Images (*>
7—Météo — Edition sportive 
0—Aujourd’hui 
10—Télé-Métro (*)
3—Hazel 

O—Banque boni 
0—Dean Martin Show (*)
7—Derrière les barreaux 

10—Dernière heure (*)
12— Camera Call (*»
13— Cré Basile
10—Télé-Météo (*>

3—Lost in Space (*)
0—Le Fugitif (*>
7— Les arpents vert»
8— The Avengers 

10—Le Fugitif (*)
0—A guichet fermé
12— The Invaders (*i
13— Ma sorcière bien-aimee
0—Twenty Million Questions <•! 
7—D’Iberville <*)
0- D’Iberville t*)
13—D’Iberville (*)
3—Beverly Hillbillies (*V 

O -Real Giguére Illimité (*)
0—Bob Hope Special (*)
7—La soirée du hockey <*v 
H—Wednesday Night Movie 

10—Réal Giguére Illimité c*)
0—La soirée du hockey <*i 

Toronto à Montréal
12— Hockey Night In Canada C*i
13— La soirée du hockey (*)
3—Green Acres (•)
0—Provincial Affairs 

3—He and She <*)
0 -invitation : “Derrière le mi

roir” (3) Drame, avec James 
Mason et Barbara Rush. In
toxiqué par une médicament, 
un homme en arrive à vou
loir tuer son fils.

0—Mission impossible (*>
10—Les Incorruptibles

0—Panoramonde 
0—CBC-TV News 

8—News Final 
10—La ronde des sports (*)
12— The National News <*)

11.06 7—Supplément régional
0—Supplément régional
13— Actualité — Météo — Sport

11.10 3—Vermont Edition
11.15 0—Météo — Nouvelles du sport 
11.20 3—Alice and the Weather

0—Viewpoint 
7—Supplément régional

12— Puise (♦)
11.22 0 -Sauve qui peut <*•

13— Sauve qui peut (*)
11.25 3—Sports Final
rOù ?

Late Scores — Editorial 
11.30 3—The Late Show

0—Heure Equise : “A la manie
re de Sherlock Holmes '6' _
Drame policier, avec Henri 
Vilbert et Claude Sylvain. — 
Un inspecteur enquête sur le 
meurtre d’un usurier.

0—The Golden Era:
“Devil And The Deep”

7—Cinéma 7 
8—Joey Bishop Show (*)

11.43 12—Pajama Playhouse 
AM.
12.30 0 -Fin des emissions 

13—Nouvelles anglaises 
12.40 13—Fin des émissions 
12.45 3—Sign Off

0—Postlude 
10—Dernière édition 

12.55 10—Fermeture 
1.07 O—.Musique Marc Legrand 
1.17 O-Fin des émissions

DEMAIN - JEUDI
A.M.
6.00 3—Test Pattern
7.00 0 Mire et musique
7.05 3—CBS Morning News (•)
7.15 10—Mire — Musique 
7.20 0—Musique Marc Legrand 
7.30 0-Dessins animés 

7—Les Lè\e-Tôt 
10—Les P’tits Bonshommes 

7.45 0—A nous deux
8—Farm and Home t*>

10—Métro-Matin
7.55 3—Vermont Morning Report
8.00 3—Captain Kangaroo (•>

7—Première édition — Sport*
8—Your Breakfast Serial

8.15 0 Toast et café (Vl
8.30 7—Rue pipe de pla'ie 

8—Bugs Bunny
8.45 10—36 - 24 - 36
9.00 3—Romper Room

7— Toast et café <**
8— Popeye

10—Toast et café (*)
12—Sound Qf 12 

9.10 0—Test Pattern and Music
9.15 O—Ciné-Roman 

12—Newsroom 12
9.28 ©—Opening
9.30 3—Ed Allen 

0-En forme
0—Quebec School Telecast i*)

8—Bachelor Father 
0—Mire et musique
12— University qf The Air
13— Mire et musique

9.45 0—En Matinée : “Le triporteur ’
<5> — Comédie, avec Darry 
Cowl et Beatrice Altariba. — 
Un garçon - livreur part en

P.M.
10.00 3—Jonathan Winters Show (*)

7—Les Cailloux <*)
10—Les Cailloux (*)
0—Les Cailloux (*)

12.0(1

10.16 13—Les Cailloux (*)
0—Festival ; “India My India"

10.30 10—Deux pianos (*) 12.1512—The Sports Hot Seat (*»
10.45 7—Téléjournal

10—Dernière heure et méteo (*)
12.250—Téléjournal

13—Téléjounial 12.30
10.55 0—Old Mining Camps
11.00 3—Eleven O’Clock Report

2.00

2.30

2.50
3.00

3.25
3.30

3.55
4.00

7— la boite a surprises <•)
8— Bewitched

10 —Zoo du capitaine Bonhomme • 
0 la boite a surprises <•)
12— Family Theatre
13— Le boite à surprises PO

4.55 0—M Jet 
3.00 3—Secret Storm

0 Cartoons
7— Sentinelles de l’air <*>
8— The 5 O’Clock Report 
0 -Thierry-la-Fronde
13—Thierry-la-Fronde

5.25 0—Super Héros i*
5.30 3—Evening Report

0—Let’s Go
7— Zorro
8— ABC Evening News <•)

10—Maman Bagnole 1*1
0 Bidule et Tarmacadam 
13—Popeye avec oncle Claude

triporteur pour Nice afin 
d’assister a une joute de foot 5.35 3—Newsfilm Flashback*
ball. 5.50 3—World oi sport*

9.58
0—Quebec School Telecast 1*'
0-Aujourd'huit a CBVT

5.55 0—Ou ?

10.00 3—Candid Camera
0—Canadian Schools
7—Télévision scolaire

6.00 O- Téle-Quebec
0—Spring Edition
7—Au gai Rancho <*>

8—The Baby Game 
10—Voix de femmes 
0 -Télévision scolaire

“Promenade dans la nature” 
•12—Romper Room (*)
13—Télévision scolaire

10.25 8—The Children’s Doctor P")
10.30 3—Beverly Hillbillies (*)

0—Friendly Giant
7— M. Surprise présente (*)
8— This Morning (*)
0—M. Surprise présente (*1
12— Magic Torn <*>
13— M. Surprise présente <*)

10.35 10—Edith Serei
10.45 O—Chez Helene

7—La souris verte 
10—L’école du bonheur 
0—La souris verte 
13—La souris verte

11.00 3—Andy of Mayberry
0—L’école du bonheur 
0—Mr. Dress Up 

7—Les grands voyages (*)
10—Voix de femmes 
0 -Les grands voyages
12— The Mike Douglas show
13— Les grands voyages

11.15 0—Jouez a 4
7—Un Français au Japon <*) 

—Un Français au Japon 
13—Un Français au Japon

11.25 © Pick Of The Week
11.30 3—Dick Van Dyke

7—Ton-Ton Bon-Bon 
10—Etemel amour 
0—Long métrage; “Des quintu

plés au pensionnat” (6) Co 
médie. avec Valentine Tes
sier et Armand Bernard. — 
La directrice d’un pensionnai 
de jeunes filles élève en ca
chette des quintuples.

13—La poulette grise
11.45 0 Palmarès 

11.55 0—CBC-TV News

12.45

1.00

1.03
1.15

1.25
1.30

4.30

3—Love oi Life »*)
7— Mi ni ïama
8— Dr. Joyce Brothers (*)

10—Première édition
13—Les aventures de MaJuron
0 Actualité — Editorial
10—Ciné-Roman
13—Les petites annonce»
5—CBS News (*)
3—Search for Tomorrow <*)
0 -De tout, de tous
7— Deuxième édition
8— Treasure Isle 

10—Ciné-Midi
12— The Little people
13— Télé-Matinée

3—Guiding Light (*)
7—Météo — Edition sportive 
3—One O’Clock Weather 
0—Qui suis-je ?
7— Avec André Guy (,1)
8— The Fugitive

12— Photo Finish
3—Across the Fence 
3—Channel 3 Présenta 
0 -Ci ne-Feuilleton

“Mensonge d une mere ’
13— Les plus beaux films 
©—Voix de femmes
3—As the World Turns P*)
0 -Long métrage : “Monsieur 

Fabre" '4-A) Film biographi
que. avec Pierre Fresnay et 
Eiina Labourdette. Vie, tra
vaux et tribulations du cé- 
ceble entomologiste J.-Henri 
Fabre.

12—The Big Spenders i*i 
3—Love is a Many Splendored 

Thing (*)
0 -Entre nous, les 2 font la paire
7— L’école du bonheur
8— Newlywed Game (•)

10—Ciné-Jeudi
12—In Town 
3—Houseparty <*)

0--Te»t Pattern A Musir
7— Lui, elle et vous
8— Girl Talk (♦>

12—People In Conflict 
0 -Prelude
3—To Tell the Truth <•)

O -Take Thirty
7— Femme d’aujourd’hui
8— General Hospital *♦>

0 Femme d’auj^urd’lnii
12— Magistrate's Court
13— Femme d’aujourd'hui 
3—CBS News (*)
3—Edge Of Night (*'
0 Hé. les Gars (*)
0 Edge Of Night (•
8—Dark Shadows <*>

10 -A vous de jouer 
12—It’s Your Move <*>
0 —Zoo du capitaine Bonhomme * 
3—Mery Griffin Show 
0 Bonnie Prudden Show (*»
7— Bobino
8— The Dating Game <•»

10—I^es hommes volant»
0 —Bobino
12— The Buddies (•)
13— Bobino
0 Upside Town

8—Thurday Six O’Clock Movie 
10—Téle-Metro t*)
0—Télé-Magazine
12— The Pierre Burton Show
13— Jeunesse “13 op”

8.05 3—Weatherwise — Newstirae

8.20 0--Nouvell<-s du sport
825 0—Nouvelles régionale»

6.30 3—CBS News (*)
0—Paramonde 
0—Garrison’s Gorillas <*)
7—Troisième édition 
0—Téléjournal
12— Pulse (*>
13— Actualités — Meteo — Sports 

10—Sports-Images (*)
7—Metéo — Edition sportive

6.40

6.44

700

9.30
10.00

10—Tele-Metro 
0—Aujourd'hui

3—Rifleman 
O Police des plaine*
7— Bonsoir copains ('•‘i 

10—Dernière heure (♦»
12— The Flying Nun (*>
13— Les arpents verts

7.15 10—Téle-Mctro (*>
7.30 3—Cimmarron Strip (*)

0 - Un peu beaucoup 
0—Gentle Ben (*)
8— The Second Hundred Year» • 

10—Un peu beaucoup (♦)
a> —Hebdo-Sport
12— Star Trek (•)
13— Aventures d’outre-mer

8.00 O -Mon Martien favori <*)
0—Hogan's Heroes (*l
7— Commando du désert <*>
8— The Flying Nun (*)

10—Mon Martien favori
0 •Commando du désert (•)
13—Commando du desert (*)

8.30 0—Cinéma Kraft
“Paris Blues” i*>

0—Telescope (*)
7—A la seconde (*)

10—Cinema Kraft <*)
0—A la seconde
12— It’s Happening e*»
13— A la seconde

9.00 3—Thursday Night Movte P») 
0—The Baron
7— L'homme a la valise
8— That Girl <*)
0— Au coeur du temps (+)
12— The Dean Martin Show <*>
13— L’homme a la valise 
8—Peyton Place (*i
0—Secret bien gardé ("t 
0-F.B.I. <*>
7— Tirez au clair t*>
8— Ski Trails 

10—Secret bien garde (,l)
0 Tirez au clair
12— Mannix (*)
13— Tirez au clair 
0—Caméra-vérité

8—Small World (*>
10—Chez le père Gédeon (*>
10—Dernière heure et météo 1*)
3—Eleven O’Clock Report 

O—Panoramonde 
0—CBC-TV News
7— Téléjounial
8— The 11 O'clock Report 

10—La ronde des sports i1»
0 Teléjournal 
13—Téléjourna)
12— The National New» !♦*
3—Vermont Edition 

10—Cinéma
3—Alice And The Weather 
0 Late Scores A Editorial 
7—Supplément régional 
0—Supplément régional
12— Puise <*)
13— Actualités — Meteo 
3—Sports Final
0—Ou ?
0 contact 
0 La méteo 
3—The l,ate Show 
0- Meure F.xqutse ; “Deux soué 

de violettes” i4j Drame, avee 
Dany Robin et Michel Boiy 
quel. Après maintes déchéan
ces. une jeune fille retrouve 
son fiancé qui l'a attendue.

7—Caméra 7 
8 —Joey Bishop show <•)
0 Cinéma . "I>e Saint mène la 

danse" <5> Comédie policière, 
avec Felix Marten et Jean 
Desailly. — Un milliardaire, 
menacé de mort, est sauvé 
par Simon Templar, surnom
mé “le Saint”.

13 Nouvelles du sport*
13—Ciné-Soir 
12—Pajama Playhouse

10.30

10.45
11.00

11.10
11.15
11.20

11.25

11.28
11.30

11.37
11.43
A.M.
12.30
12.45
12.55

1.00
1.04
1.10

1.15 
1 26

0 -Postlude 
10—Dernière edition 
10—Fermeture 
0—Musique Marc lyegrand 
3—Sign Off 
O—Fin des émission*
O -Fin des émission*
13—Nouvelles anglaise*
18- Fin des émission*
(•> — programme» en eonleof*



Poge 20 L'Action, Québec — Mercredi, 20 mars 1968

Le championnat mondial de curling 
débute aujourd'hui à Pointe-Claire

MONTREAL «PO — Une 
seule équipe a remporté le 
championnat international de 
curling plus dune fois et le 
skip écossais Chuck Hay sait 
très bien qui il doit vaincre 
pour remporter le titre deux 
fois d’affilée.

"Le Canada et les USA se
ront dangereux et il ne faudra 
pas oublier la Suède."

La compétition débutera à 
2h. p. m. aujourd'hui et elle op
posera huit pays dans un tour
noi à la ronde pendant trois 
jours. Les détenteurs des 2e 
et 3e rangs, après les premie
res rencontres, s’affronteront 
en demi-finale vendredi soir et 
le vainqueur rencontrera les dé

tenteurs du 1er rang en finale 
samedi.

Seule, le skip Ernie Richard
son, de Regina, a remporté le 
titre plus d’une fois dans l'his
toire de neuf ans du tournoi. 
Il a d’abord remporté la pre
mière compétition en 1959 et 
a répété son exploit en 1960, 
1962 et 1963.

Hay a gagné le championnat 
dans sa ville natale de Perth 
l’an dernier.

Son plus dangereux rival se
ra probablement Ron Northcott, 
de Calgary, champion canadien 
qui tentera de remporter son 
deuxième titre, l’ayant gagné 
en 1966.

Un autre champion, l’Améri-

V

SPORT
CHEZ LES

JEUNES
, Le hockey amateur en est à sa phase la plus excitante 

de la saison, un peu partout au Canada... C’est la saison 
des éliminatoires, et les amateurs qui prennent la peine d’aller 
voir nos jeunes à l’oeuvre en ont pour leur argent, si évi
demment ils ont à débourser pour leur admission.

Nos équipes junior en profitent souvent pour effacer leur 
déficit de la saison, ce qui leur permettra de recommencer à 
neuf l’automne prochain... C’est entre autres le cas des 
Maple Leafs de Trois-Rivières ... La Justice leur a accordé 
un sursis en leur permettant de participer aux éliminatoires 
de la Ligue Provinciale, et tel que prévue, ils n'ont pas fait 
vieux os contre les Rangers de Drummondville, les grands 
favoris pour représenter le Québec dans les éliminatoires de 
la coupe Memorial... Mais les Leafs ont réussi à attirer de 
bonnes foules en deux joutes éliminatoires à domicile, et nul 
doute que leur budget ne s'en portera que mieux.

— oOo —
Les exploits récents de George Knudson, notre meilleur 

golfeur canadien, font penser que le golf reviendra sous 
peu... Au Québec, la maison Pepsi-Cola, par l’entremise de 
scs embouteilleurs, a décidé d’appuyer nos jeunes à fond et 
commanditera le championnat provincial, qui sera disputé au 
club Mummerlea ... Quant au championnat national, on sait 
qu’il sera disputé au club Ki-8-Eb de Trois-Rivières, vers la 
fin du mois d'août.

— oOo —
C’est l'époque de l’année où les dépisteurs du hockey 

professionnel font leur recrutement en vue de la saison 
prochaine... Les parents des joueurs les plus prometteurs 
recevront une attention toute particulière, et surtout, pro
messe sur promesse... Il est recommandable que les parents 
jx-nsent d’abord au bien-être de leur fils en s’assurant que 
celui-ci pourra poursuivre ses études tout en jouant au 
hockey... Il est bon aussi que les promesses soient mises 
sur papier... Que de jeunes ont négligé leurs études en 
faveur du hockey, pour ensuite se retrouver devant absolu
ment rien dans la vie.

— o O o —
“Après Nancy Greene, rien ! ” nous disent les pessimis

tes ... Eh bien, qu’ils se détrompent... Il est une petite 
Québécoise de la région de Hull, du nom de Betsy Clifford, 
âgée de 14 ans seulement, qui vient de faire la tournée 
d’Europe avec l’équipe nationale, et qui a acquis une expé
rience incalculable aux Jeux Olympiques de Grenoble... 
Déjà, elle livre une chaude lutte à Nancy lorsqu’elles s’af- 
frontent... Il est aussi une autre petite Québécoise de 14 
ans. Diane Pratte, de Rouyn-Noranda. à qui on promet un 
avenir fulgurant... Mais contrairement à Mlle Clifford, ses 
parents n’ont pas toujours les moyens de la promener un 
peu partout au Canada et à l'étranger... Il faudrait que 
quelque mécène s'en mêle et lui permette de se produire là 
où il le faut pour prendre de l’expérience.

— o O o —
Le troisième des quatre tournois approuvés par l’As

sociation de hockey mineur du Québec est en marche au 
centre Paul-Sauvé, de Montréal, et se poursuivra jusqu’au 
dimanche, 24 mars. Il s’agit évidemment du Tournoi interna
tional bantam, qui en sera a sa septième reprise... Il ne 
restera plus ensuite que le Tournoi moustique de Montréal- 
Nord, qui sera présenté en fin de mars.

— oO o —
Une année olympique produit toujours une effervescence 

chez nos amateurs... Le monde de la natation où le Canada 
connaît de grands succès sur la scène internationale, en 
profite pour stimuler ses adeptes par toutes sortes de com
pétitions... Récemment, c’était l’Opération Mexico, menée 
un peu partout à travers le Canada ... A Montréal, quelques 
jeunes se sont tout particulièrement signalés ... Mentionnons 
Mike Clifton, 10 ans. de Cornwall, gui a décroché quatre 
victoires dans sa catégorie... La nouvelle organisation grou
pant les meilleurs nageurs des piscines de la ville de Mont
réal, les Pingouins, a fait belle figure au cours des rencontres, 
décrochant même quelques victoires inattendues.

— o O o —
La Ligue de baseball Nationale junior, sous son nouveau 

président, M. Gérard Beaulac, se réorganise et vient d’ad
mettre trois nouvelles formations dans ses cadres... Il 
s’agit des clubs Terrebonne. Pointe-Claire et Pointe-aux- 
Trembles, qui rejoignent St-Jean. Sorel, Verdun et St-Lau- 
rent ... Il est possible qu’une huitième équipe vienne com
pléter le circuit, qui n'admettrait que des équipes ;i l'exté
rieur de Montréal, par respect pour la ligue Montréal junior. 
Bravo !

cain Bud Somerville tentera 
également de répéter son ex
ploit de 1965.

Le concurrent dangereux 
dans ,1e tournoi pourrait bien 
s’avérer le Suédois Roy Ber- 
glof.

Autres équipés

Le gouverneur général Ro
land Michener présidera à la 
cérémonie d’ouverture.

Les autres équipes inscrites 
sont pilotées par le skip Franz 
Marti, de Suisse. Thor Ander
son. de Norvège. Pierre Boan, 
de France, et Werner Fischer- 
Weppler, de l’Allemagne de 
l’Ouest.

En première ronde, l’Ecosse 
affrontera l’Allemagne: la Fran
ce rencontrera la Suède; le Ca
nada recevra la Suisse et les 
USA seront opposés aux Norvé
giens.

Dans la deuxième ronde à 
8h. p. m., le Canada affrontera 
les USA; la Suisse rencontrera 
la Norvège; l’Ecosse sera oppo

sée à la Suède et la France 
disputera la victoire à l’Alle
magne.

Les matches seront disputées 
à l’aréna de Pointe-Claire, en 
banlieue de Montréal.

C’est sur Pierre Boan. que 
reposeront les espoirs de la 
France ce skip qui suit une tra
dition canadienne a formé son 
équipé avec des membres d’une 
même famille. Il a gagné le 
championnat français en 1965

et en 1966 mais n’a pas réussi 
a le faire l’année dernière. Les 
autres membres de l’équipe 
sont François Parodi, troisième 
joueur, Guy Parodi. deuxième 
joueur, et Martino Parodi. pre
mier joueur. I^s trois frères 
ont aidé Boan à battre un re
cord complet au championnat 
français qui s'est déroulé à 
Lyon. Dans les finales. Boan 
a battu le Jet Club de St-Ger- 
vais 7 à 4.

Compétition de clôture 
des cours de ski midget

Bonspiel féminin

L’équipe de Carmel McCann 
du club de curling Cambrai a 
remporté en fin de semaines les 
honneurs du bonspiel féminin 
invitation Shamrock disputé sur 
les glaces des clubs Cambrai et 
Jacques-Cartier et auquel parti
cipaient trente-deux équipes.

Carmel McCann, qui jouait 
avec Jeannette McCann, Doris 
Germain et Lili Asselin, a 
triomphé de l’équipe de Solange 
Larouche de Dolbeau par 10-7 
pour gagner le trophée “Rour- 
ke”.

Dans la finale de la compéti
tion B pour le trophée "Domi
nion Corset’’, la victoire a été 
remportée par l’équipe d’Elea- 
nor Duggan du Jacques-Cartier 
qui a triomphé de l’équipe de 
Shirley Paul du club Ville 
Mont-Royal par 12-5. Dans la 
finale de la compétition “C” 
pour le trophée “Birks’’, l’équi
pe de Chris Currie de Thornhill 
a battu l’équipe de Julie La- 
brecque du club Bel-Air par 
12-7 tandis que l’équipe de 
Jackie Caron du Winter Club 
a battu l’équipe de Denise 
Drouin du Etchemin par 14-11 
dans la finale "D’’ pour mériter 
le trophée "Transport Paradis’’.

Dans la finale pour le trophée 
“Pichette Amusements”, l’équi
pe de Marg. Laroche du club 
Iroquois Falls a remporté une 
victoire de 11-7 contre l’équipe 
d’Alice Hamel du Cambrai. Il 
s’agissait du dixième anniver
saire de ce tournoi Shamrock.

En collaboration avec l’en
trainement midget de la Zone 
de Ski de la Vallée du St-Lau- 
rent, le club de ski Stoneham a 
organisé des cours de compéti
tion pour les jeunes skieurs dé
sireux de perfectionner leur 
technique de compétition.

Une quarantaine de skieurs 
ont participé à ces classes. Dix 
cours de deux heures chacun 
furent dispensés par des moni
teurs dévoués et dimanche le 17 
mars, un slalom spécial couron
nait leurs efforts.

C’est sous le regard amusé ou 
inquiet de nombreux parents 
que cette compétition s’est dé
roulée dans la piste no 2 de la 
station de ski de Stoneham. 
Groupés en deux classes, gar
çons et filles se sont livrés une 
lutte chapde, mais amicale.

Chez les filles âgées de 13 ans 
et moins, les honneurs vont à 
Andrée Drouin, suivie de près 
par sa soeur Claire Drouin. 
Anne Drouin a triomphé dans la

Tennis
Le calendrier de la ligue de 

tennis intérieur O’Keefe tire à 
sa fin et les quatre dernières 
équipes ne sont pas encore 
assurées de détailler. Seule la 
Rive-Sud est pratiquement sûre 
de prendre part aux éliminatoi
res du printemps.

Des victoires récentes de Li- 
moilou. Beauport et A.E.C. ont 
repoussé les porte-couleurs du 
Winter Club dans la cave. Les 
derniers matches seront très 
importants pour ces derniers.

Voici le classement ainsi que 
les dates des prochains mat
ches.

EQl IPES Pj Pts Moy.

Rive-Sud ............  13—88—6.75
Limoilou- ............  13—77—5.92
Beauport ............  15—88—5.86
A.E.C.....................  13—76—5.84
Winter-Club ....... 14—79—5.64

CEDULE

MERCREDI, 20 mars — Limoi- 
lou vs Rive-Sud.

JEUDI. 21 mars — Limoilou vs 
A.E.C.

SAMEDI, 23 mars — A.E.C. vs 
Q.W.C.

MERCREDI, 27 mars — Q.W.- 
C. vs Beauport.

classe des filles de plus de 13 
ans.

Kenny Fydell a gagne chez 
les garçons de moins de 13 ans, 
tandis que Robert Laroche l'em
portait dans la classe des gar
çons de plus de 13 ahs.

Voici, en détail, le résultat de 
cette course :

FILLES

MOINS DE 13 ANS

Andrée Drouin 22.6 23.4 23.0
Claire Drouin 24.0 26.0 25. J
Geneviève Girard 27.5 27.0 27.2
Sandra Bcaudet 28.4 29.4 28.9
Lina Bernier 30.£ 28.5 29.0
Sonia Tavara 31.3 42.1 36.7
Josette Gagnon 310 55.1 43.0
Josée Brochu 62 0 24.4 43.2

13 ANS ET PL LS

Anne Drouin 20.3 19.4 19.8
Lucie Drouin 22.0 20.1 21.0
Marie Gagnon 21.5 21.2 21.3
Charlotte Grenier 27.1 25.4 2,’.. 2
Marie Drouin 23 3 31.1 27.2

1

s

(j ARÇONS

MOINS DI. 13 ANS

Kenny Fydell 22.1 303 21 2
David* Garrard 22 1 21.0 21.3
Pierre Falardeau 22.4 22.0 22.7
Jean Michaud 24 3 22.0 23.2
Pierre Laroche 24 0 25.4 24.7
Cari Jessop 25.0 24.4 24 7
Eric Vallières 27 4 26.3 2:1.8
André Couture 31.2 36.1 28.6
François Girard 36.0 27.2 31.1

13 ANS ET PLIS

Robert Laroche 20.0 20.0 20.0
Louis Michaud au 20.0 2' .5
Jean Dorion 23.4 19.4 21.4
Gilles Dclisle 22.3 21.0 21.G
Murrav Couture 22.0 25.1 23.5
Cari Tavara 255 32.0 28.2

• Ca va balayer dur. mais pas de la même façon, lors du 
championnat mondial de curling débutant aujourd'hui à 
Pc;nte-(’lalre. d.ms la banlieue de Montréal ou huit équipes 
nationales \:int s’affronter drrant trois jours, l.es Nord-Amé
ricains utiliseront une sorte de balai, celle qu’on («muait 
bien, tandis que les Européens poliront la glace devant leurs 
pierres avec des brosses. Sur la photo on aperçoit le skip 
canadien Ron Northcott et Thor Andresen, le capitaine de 
l’equipe norvégienne. (Téléphoto UPI)

LES COMPTEURS
B A IMs

Mikita. Chi 38 41 79
Esposito, Bos 32 44 7(>
Râtelle. NY 31 45 76
B. Hull, Chi II 31 75
Gilbert, NY 29 46 75
H owe, Dct 36 37 73
Ullman, Tor 34 33 67
Bucyk. Bos 30 35 65
Delvecchio. Del 21 44 f,!>
Béliveau. Mtl 30 33 63
Wharram. Chi 24 39 ' 3
Stanfield. Bos 19 44 63
McKenzie. Bos 26 35 61
Goyette, NY 21 35 56
Rousseau. Mtl 13 42 55

Une autre expérience concluante 
en faveur des classes de neige

Coquetel sportif
GOLF

AUGUST A (PA) — Les 
Cm cü-ns George Knudson 
et AI Laldi’g, de Toronto, 
ainsi une le Sud-Africain 
Gary Player dominant une 
liste de 20 golfeurs étren- 
ger*- invité, au tournoi des 
Maîtres en 1968,

BOXE

OTTAWA (PC) — La boxe 
est demeurée sur la liste noi
re du Conseil de la Santé 
physique et des Sports ama
teurs qui ne recommandera 
a"c*jn subside aux boxeurs 
amateurs. On attead. en 
juin, le rapport du Dr W.A.- 
R. Or‘:an, de l’Université 
d'OUowa, chargé d’enquêter 
sur la boxe amateur à tra
vers le pays, avant de pren
dre une décision finale à ce 
sujet.

HOCKEY

TORONTO <PC) — Foster 
Pewitt, la voix anglaise du 
hockey au Canada de nuis 45 

a révélé hier ou’il avait 
l'intention d'abandonner la

description r a d i ophunique 
des matches dominicaux des 
Leafs dès l'an prochain, 
m- i.s il continuera de décrire 
les matches des Leafs les 
me"r edi e( samedi soirs, à 
la télévision.

OLYMPIQUES

PNOM PENH (AFP) — 
Le Cambodge ne participera 
prs aux Jeux olympiques de 
Mexico pour des raisons 
d’^rd’^e intérieur a annoncé 
hier le président du comité 
olympique Khmer qui en 
a avisé le comité organisa
teur mexicain.

CURLING

MOOSE JAW (PU) — 
Jack Little, de Québec, a 
remporté hier son premier 
gain en troisième ronde du 
t^' riioi de curling de la Lé
gion canadienne en trinm- 
phant de la Nouvelle-Ecos
se 14-7.

L’Alberta et l’Ontario 
sont demeurées les deux 
seules éouines invincibles 
dans le tournoi après trois 
rondes.

ST-DONAT, Qué. «PO— Les 
instituteurs portent le “blue 
jean” et les collines boisées 
des Laurentides servent de 
classes.

Pour une centaine de jeunes 
Montréalais, l'école a pris un 
air de fête.

Comme passe-temps, on peut 
regarder le professeur faire 
une chute imprévue et les rè
glements de l’école n’existent 
plus pour les garçons qui par
ticipent au camp de neige, par
rainé par la Commission des 
écoles catholiques de Montréal,

Les garçons sont âgés de 12 
à 16 ans. Ils forment l’un des 
quelques groupes d’élèves de 
l'école Lacordaire de Montréal- 
nord qu’on a envoyés passer 
une semaine dans une colonie 
de vacances des Laurentides.

La matinée y est consacrée aux 
cours réguliers et l’après-midi 
se passe dans la neige.

La journée commence dès 
6h.45 du matin : au lever, les 
garçons font leur toilette et 
leur lit et passent 20 minutes 
dehors à la gymnastique avant 
le petit déjeuner.

La même règle s’applique 
tant aux 9 instituteurs qu'aux 
100 élèves. Les professeurs qui 
se lèvent en retard ratent le 
déjeuner.

Après le repas, on va en 
classe, où le travail s’organise 
par groupes de cinq. Cette 
structure d’équipe assume la 
discipline interne des étudiants 
tout en réduisant la tâche du 
professeur.

La seule pause de la matinée 
est une courte récréation à l'ex-

TERRY ET LES PIRATES
v CTMadamr Mar- yAttends, Terry Lee 

rhe a penaé • tout ! Le général 
Brassard pourrait devenir une Im
portante carte cachée lor* d'une pe
tite conversation entre quatre yeux.

«VLjJN __ ____
'1 une Miit I i

F —J aura perfectionnéK tlflcatlon !... alI =^1! f.U . .. !

Ouais : La t'emme-Dra» 
ion cat bien capable de 
(aire disparaître Snapper 

Imposteur 
sa mys- 
elle la

par George Wunder
Toul cela n’est que speculation!... 
Excepté que si J'ai vu Juste. Il y a 
deux Snapper Brassard dans cette
b°Ue 5 |^*4*P"TWt a ir^iA

térieur. "Nous les entraînons 
dehors aussi souvent que pos
sible, dit Louis-Mauriee Serre, 
principal de l’école. Ils n'ont 
jamais le droit de flâner à 
l’intérieur”.

CAMP DE NEIGE

Un encouragement a aller 
dehors : le règlement du camp 
permet aux étudiants de fumer, 
mais seulement à l’extérieur.

L'idée d’un "camp de neige” 
est née l’automne dernier lors
que M. Serre permit à deux 
enseignants de l'école Lacor
daire de tenter l’expérience.

Leur tâche ne fut pas mince : 
trouver un campement appro
prié. dresser un programme et 
trouver à financer le projet de 
$7.000. Les instituteurs enthou
siastes y arrivèrent en quaire 
mois.

Les étudiants de 8e à lie an
née partagent cet enthousias
me. Ils sont précisément à l'âge 
où il n'est guère considéré de 
mise d'admettre qu'on aime 
l’école ...

Comme l'a expliqué un gar
çon de 12 ans. essoufflé durant 
une partie de ballon-balai : "Ce 
n’est pas vraiment l’école. Tout 
le monde est si juteux".

Le programme comporte di
vers sports allant du hockey 
sur glace aux promenades en 
raquettes. Les professeurs af
firment que même le risque 
de se geler les oreilles ne 
décourage pas les garçons.

• DON OLYMPIQUE — “Quoi éclatant lancement pour no
tre campagne de souscription" a déclaré James Worrall (à 
d oite), président de l’Association Olympique Canadienne, en 
acceptant un chèque de $5«),(’l)0 des mains de M, Thomas 
Quhtn (a gauche), vice-président et directeur de la commer
cialisation a la compagnie Kraft Foods Limited. La compa
gnie Kraft avait promis d'échanger $1.0» contre 50 cliquet
tes de produits Kraft, déposées dans les magasins d’alimen
tation. “Les ménagères, les organismes publics, les éduca- 
tevrs et les associations de jeuir'sse, tous ont participé avec 
riitb'M sias.r.e partout au Canada" a déclaré M. Quinn. On 
•nercoit au centre de la photo M Frank Shaughnessy, chef 
de mission, de l’équipe canadienne aux Jeux Olympiques 
d’hiver de 19G3. Les responsable s de l’AOU ont déclaré que 
le programme Kraft représente le “genre d'appui dont nous 
avons besoin du monde des affaires".

LA FAMILLE TETEBECHir
Kotalrr. J'ai ^ 
an Inlvrc»- ' 
»ant petit lew ^ 
a te montrer

par Chic Young
^1^.1» naît... c>*t on ^

de me* petit* Jeux t
}>rmv (•Implement 
let ytmx «I ouvre■E h » -1

vide :
portefeallle.

Les Astres Lbèrenî un receveur
au profit des Indiens de Québec

L’excellent receveur Victor 
Davis se joindra à la prochaine 
édition des indiens. Davis, qui 
vient d’obtenir sa délibération 
des Astros de Houston, est fort 
d’une expérience de six ans 
dans le baseball professionnel.

Cet athlète de 24 ans a im
médiatement été mis sou» con
trat avec les Indiens par l'en
tremise de Tony Pacheco, au 
camp des Astros, à Cocoa en 
Floride.

Victor Davis est un gaillard
de six pieds et deux pouces.

pesant 175 livres, qui a évolué 
dans la ligue des Carolines au 
cour» de» deux dernières sai
sons. Dan» la classe A", il 
a porté les couleurs des clubs 
Kinston. Cocoa et de l'équipe 
Estrellas de la ligue d'hiver, en 
République Dominicaine.

Avec ces derniers. Davis « 
partagé le travail avec liai 
King l’espoir no 1 des Astros. 
Davis, qui n'est pas reconnu 
comme un frappeur pour la 
moyenne mais, plutôt pour la 
distance, a neanmoins des fi

ches intéressantes de 267 
.285 dans la Classe ' A". }■
Ion les rapports, il excelle si 
tout à la defensive et son br 
est des plus précis. En pl 
de gober des balles. Vict 
Davis, qui porte également 
surnom de "Bobby”, pour 
aussi patrouiller le champ t 
térieur.

Plusieurs autres noms c 
été soumis aux Indiens et apr 
une étude sérieuse, le chr 
sera fait et les joueurs sera 
engagés au camp des Asti 
de Houston.

- *

Ligue de grosses 
quilles Molson

Ne restant plus que 8 pro» 
grammes d’ici la fin de la sai
son. les positions d'équipes se 
ressenent de plus en plu*. 
Avec un match nul de 4 à 4 
avec le Restaurant Cendrillon. 
l'équipe Restaurant Le Petit 
Bonheur ne détient plus que 8 
points en tête du classement 
de la ligue sur l’équipe Les 
Entreprises de Peinture Lévl- 
sienne. qui eux. avec la per
formance de Bill Harding qui 
réussit un triple de 623 pour 
se mériter le Prix Molson de 
la semaine pour le triple, a 
aidé son équipe à remporter 
une victoire de 6 à 2 aux mains 
de l’équipe L.-P. Beaulieu Auto 
même si pour cette dernière. 
Olympio Daniel s’est signalé 
avec des parties de 228, 245 et 
149 pour un triple de 622.

L'équipe Nouvelle Mode 
Masculine et G.-J. Lemieux 
Ameublements avec sa victoi
re de 8 à 0 aux dépens de 
l'équipe Doré &• Archambault 
Ass. s'est approchée à 9 points 
de la 2e position et maintient 
toujours son avance de 2 points 
sur l'équipe C.-E. Charland et 
Hôtel Paul Baillargeon qui elle 
aussi, a remporté une victoire 
de 8 à 0 aux dépens de l’équi
pe Auberge de la Colline. Cette 
dernière ne détient plus qu’un 
point sur l'équipe Restaurant 
Cendrillon,

Avec l’aide de Jos. Bell qui 
a réussi une partie de 257 
pour se mériter le Prix Molson 
pour le simple et que son 
triple a été de 599, l’équipe 
Pêcheries St-Laurent a rempor
te sa première victoire depuis 
les 6 derniers programmes par 
le compte de 6 à 2 aux dépena 
de l’équipe BelleVille Electri. 
que.

Au cours de ce programme, 
20 parties de plus de 200 fu
rent jouées tandis que 16 quil- 
leurs réussirent un triple de 
plus de 550. A remarquer aussi 
que 4 équipes ont réussi un 
triple de plus de 2,700.
Equipes (|ul ont roulé 3.HOO et plus:

Restaurant Cendrillon ................ 27li
Restaurant Le Petit Bonheur ... 2714 
C. E. Charland &
Hôtel Pau| Baillargeon 27o9
Les Entreprises Peinture Lév. 27i>4 
L. P. Beaulieu Auto Inc. 2678
Nouvelle Mode Masculine &
g. j. Lemeux xui

quilleur» qui ont Joue MO et plus :

BiU Harding .......... ................. .... 623
Olympio Daniel ....  ........  .... 622
Jos. Bell .......... ~~ —• —. 499
Lucien Gros-Louis ................. 5iH
Mike Osborn ...... « ................» Ô63
Jean-Paul Savard ............. .... 479
Robert B«‘dard ............................. « 478
Jules La liberté ............................... Ô72
Pierre Métlvier ..........    574
François Butcau .......................... Ô68
Marcel Dellsle .............................  36i
p. e. Verre) ................. ô6I
Jacques Lefebvre .... „.. ..........  358
Paul Ferron ............................  „.. 557
André Masse ............. . .... —. 554
Yves PcMerin ...........................- — 551

POSITION DEH EQITPEB

PU
1— Restaurant Le Petit Bonheur 139
2— Les Entreprises Peint. Lév- 131
3— Nouv. Mode Masculine &

G. J. Lemieux ................ »....... 138
4— CE. Charland A

Hôte] Paul Baillargeon ~~ _ 124
5— Auberge de la Colline ._ .... 99
6— Restaurant Cendrillon 98
7— Pêcheries St-Laurent .......  91
8— L. P. Beaulieu Auto Inc. »4
9— Belleville Electriaue «»4

14—Doré & Archambault Ass....... 50

MEILLEl'REB MOYENNES

1 — Goston St-Pierre .... _ 190.18
2— Jacques Lefebvre .......... .... 186.37
3— Jean-Claude Massé...... .. _.. 185.04
4— Jacques Bouchard .... -~ ~~ 182.38
5— Paul-Emile Verret .... — 182 27
8—Yves Pellerin ............... .. 182.
7— Lucien Dufour .... ... ... 180.38
8— Lionel Plante .... -............   180.09
9— André Masse 180.09

14— Jos. Bell 17!» ><)
11—Paul-Emile Richard .......... 179 2»
12 François Buteau .......... 179 24
13—Roger Routhler .........  „„ 179.20
14 Y van Denis .... — 179.14
15— Phll. Lamontagne .... „ 178.63
16— Tom Gleason ..........  — 178.38
17— Paul-Henri Paré ....... - ... 178.18
18— Paul Giroux ........  178.10
19— Lionel Baillargeon 177.21
20— GillCfl Poliquin ....... - — 177.08

l’Actinn
l I.AHM ment des i qlipi.ii 

1ère KONui. — Ql ART DE FINALS

PG PP Pin» Pta
Marcel Lnuointe 3 " 1968 S
Jean-Marie Côté 3 0 1852 8
Edmond Richard 3 2 2959 1
Gilles Pelletier 3 2 2706 a
Jean-Marc Godln 2 3 2953 3
Jean-Loul* Giroux 2 a 2732 a
J.icque» Martineau 0 3 1799 •
Paul Mnrcoux 0 S 1429 •

CLASSI MENT IMrlVIDt EL

HOMMES

Pina 1Moy.
1- Marcel 1^pointe 442 180*
2 Gaétan Noreau 541 180.1
3 Jcm-Mnrle Côté 196 1630
4 Jean-Lout* Giroux 796 159.1
5- Edmond Richard 750 150 0
« -Jacqia - Lautrnée 434 144 2
7 Gilles Pelletier 718 143.3
8—Miche) Rood 430 143 I
0 Jacques Dallaire v* 1394

lO Michel St-Hilaire 608 139.1
Il—Jacques Martineau 408 134-1

FEMMES

1—Mme Alfred Métlvier 388 129 1
2—Mme Jean-Ma rie Côté 564 1124
.V Mlle Fernande Glgnac 548 1099
4■ -Mlle Marguerite Caron 321 107 0
5 Mme Marcel Lapointe 323 1042

Mlle Diane Huot 304 101 S

Plu* haut simple d'équipe
Equipe Jean-Marc Godln 884

Plu* haut simple masculin
Edmond Richard ~m — 234

Plus haut simple féminin
Mme Alfred Métlvier 1»!

si.RIE HEMI-FINALE 3 DAN* 8

U N'DI SOIR — U MAR*
7h se — Hal|c »t-R«.h

Jean-Marie Côté v» Marcel La pointa 
Edmond Richard va GUlen Pelletier.

i
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Vers 1975, selon les prévisions

Le complexe Manie-Aux-Outardes 
fournira plus de 7 millions de c.v. p i

!

Far Richard A.N’CO
MANICOUAGAN. Que. » PC» 

-— Installée a Montréal, au 
eoeur d’une région industrielle 
active, l’Hydro-Quebec, société 
d'Etat pourvoyant a l’énergie 
électrique provinciale, est allée 
quénr dans la région boisée et 
rocailleuse de la rive nord du 
St-Laurent la source de plus 
d’électricité.

L'aménagemenk au *coût de 
$1.2 milliard, de' sept barrages 
sur la Manicouagan et la ri
vière aux Outardes fournira 
vers 1975 à l’Hydro-Québec une 
énergie supplémentaire de plus 
de sept millions de chevaux- 
vapeur

Le centre d’énergie, situé à 
quelque 500 milles au nord-est 
de Montreal, fournit déjà de 
l'électricité, portée sur une li
gne de transmission de 735,000 
volts, le plus haut voltage ron> 
mereial au monde, jusqu'aux 
régions de Montréal et Quebec.

Deux autres lignes du mémo 
genre entreront en service pro
bablement en 1969 et 1971. tou
tes trois dirigées vers Montréal 
comme point final.

Ingénieurs et économistes pré
voient déjà que l’énergie addi
tionnelle transmise de la région 
de Manicouagan ne pourra suf
fire à la demande anticipée 
pour la prochaine décennie.

Les restes de Churchill 
L’Hydro-Québec estime que la 

demande d'électricité de la pro
vince double tous les huit ou 10 
ans. La capacité de production 
était de 8.3 millions rie chevaux- 
vapeur en 1963, Ce chiffre sera 
porté à 14.93 millions en 1972 
et 21.86 millions en 1977. D’ici 
1981, on prévoit que la capacité 
de production atteindra les 29,- 
630,000 chevaux-vapeur.

Une entente en négociation 
permettrait de récolter les sur
plus d’énergie des usines gigan
tesques des chutes Churchill, au 
Labrador, dont l’aménagement 
devrait être parachevé en 1972.

D'autres lignes de transmis
sions de 733,000 volts, plus lon
gues encore que celles partant 
du secteur Manicouagan-Outar- 
des, seront aménagées pour la 
transmission de l’énergie des 
chutes Churchill sur une distan
ce d'environ 800 milles jusqu'à 
Montréal.

Consciente de la demande 
croissante et encouragée par les 
réalisations sur la Manie, l’Hy- 
dro-Québec effectue des études 
Intensives pour découvrir d'au
tres emplacements possibles 
d'usines d'énergie sur les riviè
res qui se jettent dans la baie 
James, la baie d’Hudson, la baie 
d’Ungava, l'océan Atlantique et 
le St-Laurent.

On prévoit que d’ici 1985. le 
Québec aura tiré profit de tou
tes ses réserves d'énergie hy
dro-électrique. D'ici là. l'énergie 
nucléaire sera peut-être renta
ble : l’Hydro-Québec envisage 
cette possibilité en construisant 
la station nucléaire C.entilly, à 
Bécancour, en face de Trois- 
Rivières.

Aspect français 
Le développement de la riviè

re Manicouagan. longue de 350 
milles, et de la rivière aux Ou
tardes, longue de 270 milles, a 
donné lieu à la plus importante 
mobilisation de cerveaux, de 
main-d’œuvre et de matériaux 
jamais vue au Québec.

Partout se retrouve un senti
ment d'orgueil des aspects de 
génie et, plus que toute autre 
entreprise précédente, celle-ci 
affiche un cachet canadien-fran- 
cais distinct.

Des ingénieurs francophones 
québécois ont été engagés au 
projet dès sa conception; le 
français est la langue de tra
vail; l’essentiel des documents 
imprimés est en français; enfin, 
les explications aux visiteurs se 
donnent en français, bien que le

personnel de cadre puisse par
ler français et anglais.

"Sur le plan du genie, la di
versité du travail accompli dans 
les vallées des deux rivières est 
étonnante, a affirmé un porte- 
parole. On érige d’immenses 
barrages de pierres jectisses; 
on sculpte dans le granit un 
barrage de béton, un barrage à 
arches multiples et des tran
chées profondes. On construit 
une usine d’énergie sur le flan 
d’une falaise; une autre est 
taillée dans une montagne”.

La construction de routes et 
le transport de matériaux et 
vivres dans la région se sont 
effectués avec une précision 
militaire depuis le début de 
l'entreprise en 1959.

I^a Manie et la rivière aux 
Outardes prennent source sur le 
plateau du Bouclier laurentien 
et coulent parallèles l’une à 
l'autre dans le St-Laurent, dis
tantes d’une dizaine de milles 
près de Baie-Comeau. à 255 
milles en aval de Québec.

Manie 5
On construit trois centrales 

électriques sur la Manicouagan 
dont la déclivité totale est de
2.000 pieds jusqu'au St-Lau
rent et le bassin hvdrogranhi- 
qu couvre 17,000 milles carrés. 
Trois autres centrales sont éri
gées sur la rivière aux Outar
des. qui descend de 1.730 pieds 
et dont le bassin couvre 7.260 
pieds carrés.

Le principal ouvrage est Ma
nie 5. plus grand barrage à ar
ches multiples au monde. Les 
dernières couches de ciment 
seront coulées ce printemps au 
sommet de l’arche principale 
et des 13 arches latérales qui 
s’étendent sur 4,310 pieds a 
travers la vallée, à 135 milles 
au nord de Baie-Comeau.

L'accumulation de l’eau der
rière le barrage a commencé 
en 1964 et l’on prévoit que. dès 
1970, le niveau sera suffisam
ment éleve pour commencer a 
actionner les premières turbi
nes de la station hydroélectri
que de 1,800,000 chevaux-va
peur. en aval. L’on prévoit ins
taller la dernière turbine deux 
ans plus tard et les eaux rete
nues par le barrage formeront 
éventuellement un lac d’une 
superficie de 800 milles carré»s.

Manic 1 et 2 ont été para
chevés tôt l’an dernier près de 
l'embouchure de la rivière.

Munie de trois turbines. Ma
nie 1 a la plus petite centrale, 
qui produit 240,000 chevaux- 
vapeur.

Manie 2. d'une capacité de
1.360.000 chevaux-vapeur, fut 
la première des sept centrales 
proposées, à fournir de l’élec
tricité au réseau provincial.

.Merveille architecturale 
Cinq de ses huit turbines tra

vaillaient déjà lorsque la pre
mière ligne de transmission 
provenant de la région fut 
inaugurée en novembre 1965.

Sa centrale électrique est. 
merveille architecturale, vue 
saisissante lorsqu'on l’aperçoit 
du pont Situé juste au sud. Sa 
façade est couverte de pan
neaux de ciment préfabriqué 
aux dessins en relief représen
tant des pyramides. Dans la 
salle des machines, de longues 
et étroites fenêtres de verre 
coloré donnent une allure da 
cathédrale.

Manie 3 sera le dernier bar
rage complété et produira 1.5 
million de chevaux-vapeur. Les 
ententes avec l’usine des chu
tes Churchill ont réduit l'ur
gence de l'année-Limite, d'a
bord fixée à 1974.

Manie 4, conçu comme bar
rage intermédiaire au sud de 
Manie 5, a été éliminé grâce à 
certaines modifications appor
tées au grand barrage.

La rivière aux Outardes 
coule juste à l'ouest de la Ma
nie, mais les montagnes qui

de• Le principal ouvrage du complexe hydro-électrique de .Manicouagan - Aux-Outardes est sans contredit le barrage 
Manie 5 qui constitue le plus grand barrage à arches multiples au monde. Les dernières couches de riment seront coulées ce 
printemps au sommet de l'arche principale et des treize arches latérales qui s'étendent sur 4,310 pieds à travers la vâllée.

l’entourent sont plus hautes et 
plus difficiles d'accès.

A Outardes 4. le réservoir 
sera formé par plusieurs bar
rages : deux de terre et de pier
res jectisses; trois plus petits 
faits de roc; quatre petites di
gues de terre jectisse et un bar
rage d'évacuation de béton. Le 
réservoir devrait atteindre une 
superficie de 252 milles carrés.

Le barrage principal est long 
et de 2.087 pieds et haut de 437 
et a nécessité 9.6 millions de 
verges cubes de matériaux rap
portés.

Un tunnel

Le barrage numéro 2 a 2.383 
pieds de long sur 356 de haut 
et a nécessité 8.1 millions de 
verges cubes de matériaux.

Les quatre générai»-ir>Ae d’Ou- 
tardes 4 commenceront à fonc
tionner l'an prochain avec une 
capacité de 864,000 chevaux-
vapeur.

A treize milles en aval se 
trouve Outardes 3. barrage de 
béton haut de 250 pieds relié 
à une station hydroélectrique 
construite dans le granit du 
sous-sol. La station comprendra 
quatre génératrices et mesure
ra 414 pieds de long sur 70 de 
large et 140 de haut.

Un tunnel de 1.440 pieds de 
long sur 40 de large et 33 de 
haut mène à la station. L’eau 
atteindra les génératrices de
puis le réservoir à travers des 
canaux et un conduit souterrain 
long de 1,488 pieds et d’une 
déclivité de 73 pieds. La station 
devrait commencer à produire 
ses 1,034,000 chevaux-vapeur 
dés l’automne 1969.

Le travail a été entrepris en 
1966 a Outardes 2, a l’embou
chure de la rivière. La centrale 
électrique y sera au-dessus du 
sol et ses trois génératrices 
produiront 612,000 chevaux-va
peur apres complétion, vers 
1971.
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PROVINCIALE AYANT PLUS DE 

250 MAGASINS POUR VOUS SERVIR

zJhiJxm.SïSi
M 5

eosn
MICOtJA

>>OSN 
t AU»» *t'Dt S 
MATION

eosn
OUVf »*«AV 

, fTAMO»

2
rosTt
MANICÛt AOAfe
STATv
VI 1

•osrr
ifvts
STAUOfc

AQSTf 71* *V O *v SUaSTATKM*

CINTRAI ». C7 C«*! «-TING STATION
•OSTI
BOUCHt RVHtf 
STATION STNtm TfPNI * 7» *v —

wKm
TJÇ fcV StNUlt C»Hr< rtf *

r'

MAICHC \ 
DAUMENTS

Pria en vigueur jusqu e samedi I* 33 mars 1961

BOEUF CANADA CHOIX (MARQUE ROUGE)

RONDESTEAK de
|TRANCHE|
COMPLETE ORANGES

FLORIDE ETATS-UNIS NO 1 
GROSSEUR 126

douz.

LA LIVRE

SAUCISSE FUMEEROTI DE CROUPE «•h*
1 livraSwirl Pramium

SAUCISSE
pur port Swift PramiufT

POIRES
Amau fantaiiit

ROTI DE POINTE CELERI
CoMorme itots Uni» no 1

celle 
3 livre»

boife
1 livre

ECHALOTESPflü MDDODK FPAIS
v flot» Unis ne 1( ■lift'Aigfof

n#ll«y#

SIROP D'ERABLE 
CITADELLE PUR „ 

bouteille 16 oi •00

LAIT EVAPORE
/"carnation 2916 oi

EAU MINERALE ST-MALO 
bouteille

30 oz ■ £■«,$

POIS VERTS GREEN GIANT 
boîtes 
14 oz SOUPE

CATELLI PATE A DENTS CREST
f-irmot 
géant

MARGARINE TI-BO
contenant 
1

P*'1 - •f
léfumee

PAPIER SARAN-WRAP
12 pouces q

rouleau 50' f
OIGNONS MARINES CORONATION

2 jarres QA
12 oz iObJ

DETERGENT JET BLEU
cello f39

5 livres

OLIVES FARCIES CORONATION
|arre 
15 oz

SAVGII DE TOILETTE 
VENUS

BISCUITS CHRISTIE chocolat

.49chips ou 
choco oui noix 
Soc 1 livre

GERBER
T 2 morceoux

HISTOIRE 
DU MONDE

PRIME 
DE LA SEMAINE

CONFITURE FRAISES 
OU FRAMBOISES PECTINESHORTENING

FLUFFO
PAPIER TOILETTE
CASHMERE

offre spéciale:

Petit dictionnaire 
de poche^.49

blanc rabais Jarre 24 oz
freductien t'entai» 
cmfle’e •*e« prerien 

et «en Veleu' réel 
1 S*4 3

rouletui ■

Vtrluma, 
7 a 16 

1 î*

SPECIAL

MIX 0 
EAU DE JAVEL

POUDING 
ROYALl

eOn ron*»mlt trois rrntralrs rlrrtriqurs sur la Manicouagan dont la déclivité totale 
est de Î.000 pieds Jusqu’au bt-I.aurent et le bassin hydrographique couvre IT.Onn 
pieds carre». Trois autres centrales seront erlgee» sur la rivière arx Ou‘.ard?s. q.ii 
descend de 1.730 pieds et dont le bassin couvre 7,260 pieds carres. Le principal 
ouvrage est Manie 5, plus grand barrage à arche» multiples au monde.

”0n prendra soin de vous chez TranshKébec”
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LISEZ ET UTILISEZ LES < ANNONCES CLASSÉES POUR D'EXCELLENTS RESULTATS !

Animaux perdus
îtVKZ B*rit*-r répondant
au nom de "Butter perdu A Québec 
te 14 mars: fort* récompense proml- 
•* Pour Informât tons; Tél. ; 523-77RV.

4S92 20-3 <« fs» 11

Argent à prêter
UNE SEULE DETTE 

UN SEUL PAIEMENT
AUCUN cas refusé, Juspu’â $5,000. 
Consultes SécurltA Budget Enr.. 3M, 
du Roi: 523-502f>, oe n'est pas uns 
cotnpsanls de finance.

4346 7-3 U mal 15

N EMPRUNTEZ pss ailleurs avant de 
noue consulter Compares nos condi
tions. notre service sur première et 
deuxième hypothèque. 1 H. D. Inc., 
1655. Hélène Boullé. Québec 8; Tél.: 
083-2751.

4135 29-2 (1 mil 15

ARGENT A PRETER en première hy
pothèque, résidentiel ou commercial, 
eur Immeubles, dans la Cité de Qué
bec et banlieue Baillargeon de Carrier, 
notaires. 38. Desjardins. Québec: Tel : 
525-4637. demandez M André I^pase.

4236 4-3 (1 ma) 15

PARTICULIER. Je serais Intéressé A 
prêter en ire et 2e hypothèque, par 
tranche de $2.000 A $20,000 aux taux 
bancaires, achèterais créances. Je peux 
donner rne réponse le même jour. Ap
peler en tout temps : 626-4196.

4511 16-3 <1 mer. s. au 13-&» 15

Brûleurs à l'huile
NETTOYAGE de brûleurs et fournal 
ses distributeurs, carburateurs. A.P. 
et pompes, aussi distributeur des brû 
leurs Lynn, Kémar Boston, Breeze. 
Ajustement de carburateurs. Seul 
dépût de Service autorisé. A.P. 4 Qué
bec Service rapide. L. Parent, lèt 
3e Avenue; Tél.: 534-4990

4525 19-3 <1 mar 35-A.

Chambres et pension 
demandées
KEMME Agée, prendrait une chambre 
et pension, prix raisonnable. Pour In
formations; Té!.: 337-7121, 8t-Ray
mond. Co. Portneuf.

4564 20-3 (2 fs» 47

Chalets à vendre
LAC ST-OHARLE8 20' x 24', cons
truction récente, meublé, foyer Inté
rieur et extérieur, terrasse; terrain 
95' 113'. aubaine $4.500.00 Pour In
formations ; Tél.: 867-2738. le soir.

4447 15-3 (1 ms» 51

Clavigraphes

PRETS SUR GAGE
95 a $1.000.1)0 consentis Immédiate
ment: TEL.; 693-2751.

4234 4-3 (1 ms» 15

A vendre — Divers
LISIERES de trtcolette jersey. ro»y- 
propylène. S'adresser: 2«. NOTRE- 
DAME DE KAT1MA LO rtETTE VIL
LE P.Q.: Tél.: 442-1576,

4073 21-2 <1 ms) 21

ACHAT, vente, échanre. entreposage 
de meubles. appareils éle»'triques; 
aucun comptant. jusqu'à 36 mois. 
« ENTRE D ECONOMIE DES FU
TURS MARIES Croteau Lté*. 77. St- 
Valller est. Québec: Tél.: 525-9426.

3943 29-2 (1 ms) 21

LIVRES tout genre. Achat, vente. 
Can ad lana Aussi échangeons romans 
d'amour, marabouts, photo-romans, 
comics. COMPTOIR DU LIVRE. 29 
tue St-Valller Est _ Tél.: 525-6402.

3979 22-2 (1 ms) 21

Cl-AVIGRAPHE8 PE TOUTES MAR
QUES A IXJUER $7.50 pae mois 
ou 3 mois pour $19.00. GERALD 
MARTINEAU. 4>0. DORCHESTER, 
Québec. — Tél.; 525-5154.

4401 12-3 (1 ras) 60

E. LACOUUNE INC.. 530 CAt* d'A- 
braham, Québec. — Tél. ; 522-1539, 
Agent exclusif clavigraphe OLYMPIA. 
Vente et service. Location machine t 
additionner. Ameublement de bureau 

4237 4-3 (1 ms) 60

UNDERWOOD
AGENTS exclusifs CLEMENT A 
CLEMENT Inc. 555 est boul. Oie 
rest: Tél. : 529-9244 - Location $7.50 
par mois ou $16.00 pour 3 mois. Ré
parons vendons machine* de toutes 
marques, rubans, carbone, fournitures.

4043 22-2 (1 ms) 60

l’Action
5224771

TARIF DES ANNONCES CLASSEES

AUTOMOBILES
ACCESSOIRES-PIECES 

REPARATION - SERVICE

Aulos à vendre

riaacaillts. prochain* marUges, dé
cès services anniversaire!, grand'mes
ses messes de requiem, remercie
ments pour «ympatflte $1.50 par in
sertion selon la formule ordinaire et 
chaque mot additionnel, trou cents.

Les avis de fiançailles st prochains 
mariages sont publié* sous la rubrlqu* 
appropriée en page féminine, les 
autres dans l'avant-dernlère page.

Reconnaissance ou remerciements 
pour faveurs obtenues: SO rents.

Toute antre annonce clarsée
Une Insertion de 25 mots ou moins. 

50 cents par insertion, six Insertions 
consécutives pour le prix de cinq, cha
que mot additionnel — dépassant 23 
mots — deux rents du mot par inser
tion. En-téte en noir. 25 cents addi
tionnels P6> insertion: titre caractère 
plus gros que le 6 points — mnxlmuir 
10 points, chaque ligne comptant uu 
titre.

Annonce au mots, quatre fols M 
prix de six Insertions pour 28 inser
tions consécutive* moins 109$.

Surcharge nour le* annonces clas
sées avec vignette, double tarif.

I*t annonças composées dans un ca
ractère autre que le 6 points et appa- 
ralMaot dan* les pages des annonce*

classée* «ont enargee* a la ligne
agate et comme suif 

1 insertion . 12 cents la ligne agate: 
6 Insertions consécutives ; 10 cents la 

ligne agate;
36 insertions consécutive* ou plus : .09 

cents ia liene agate.
Le* un nonce u rs n'auront droit qu'à 

un seul changement de copie par se
maine

Les annotées provenant de la cam
pagne et réclamant un casier, devront 
être accompagnées de 6 cents pour 
frais d'expêdlllqn du courrier

Toutes les annonces doivent être 
données la veille, é l'exception des 
avl* d* décès que nous acceptons jus. 
qu'a 11 heurss a.m.. pour publication 
le même jour

Nous n'acceptons aucun avis de 
fliUKSilics OU mariages, communiqué 
par la poste ou le téléphone ;ll en 
est de même pour les avis sans nom 
responsable

lies annonces provenant du denors 
de la ville «ont strictement payables 
d'avance.

Tous les entrepreneurs de pompes 
fi;.ièbres d* la ville et de la banlieue 
acaeptent pour notre Journal les avis 
de décès qu’on veut faire publies

TURMEL AUTOMOBILES
1967 Renault R-10 Major, $1350.; 
1966 Volkswagen Fataback •'1600’*, 
$1350.; 1986 Parisienne Pontiac; 1966 
Volvo; 1965 Envoy: 1965 Volvo; 1965 
Triumph convertible; 1964 Renault 
Caravelle; 1964 Ford: 1964 Volvo: 
1964 Dodg .* ; 1964 Corvalr, $875.;
1964 Volkswagen, $475.; 1963 Acadian. 
TURMEL Auto, 1385. Dorchester- 
Nord. Québec; TEL.: 522-2793.

4155 27-2 (1 ms) A.V.

HUDON AUTOS ENR.
1966 Oldsmoblle; 1965 Chevrolet Super 
Sport: 1965 Pontiac; 1965 Chevelle 
station wagon; 1964 Station Wagon 
Ford; 1964 Cadillac décapotable; 1984 
F.pic; 1984 Buick; 1964 Falcon; 1964 
Mercury; 1964 Plymouth; 1964 Che
vrolet: 1964 Acadian; 1963 Dodge; 
1963 Galaxie décapotable; 1963 Olds
moblle; 1963 Acadian; 1963 Chevro
let; 1962 Falcon; 1962 Pontiac; 1961 
Chevrolet convertible; 1961 Cornet; 
1961 Ford; 1961 Panel Thames: 1960 
Oldsmoblle; 1959 Dodge: 1059 Plck-up 
D-K-W; 1958 Camion 1 tonne. Aussi 
plusieurs au*res. 1400 DORCHESTER- 
NORD, COIN L’ESPINAY. QUEBEC: 
TEL. ; 525-476».

4128 24-2 (1 ms» A.V.

R INFRET AUTO 
VENDEUR VOLKSWAGEN
1966 Slmca; 1965 Volkswagen; 1964 
Volkswagen de luxe; 1362 Volkswagen 
1500; 1962 International Scout. —
176. 8T-GEOROE8, LEVIS — Tél.: 
833-2133 .

4523 19-3 11 ms. A.V.

HUDON AUTOS
ACHETONS COMPTANT. Hudon Au
tos Enr.. 1400, Dorchester-Nord. coin 
de PEspInay; Tél.: 525-4769.

4527 20-3 (1 ms» A.V.

Cébosselage et peinture
BEAULIEU h Fl LION Liée. Dêbos- 
selage. peinture vitrage. 1600. Dor
chester: 522-2256 ou 683-9998.

42SO 6-3 (1 ms» D.P.

Ressorts d'automobiles
RESSORTS d'automobiles. Alphonse 
Blondeau Liée. 145. Boul Des Cèdres; 
626-6941

4286 8-3 (1 ms) K.D. J.n.o.

FIANCES occasion formidable, ven
drais ameublement complet, encore 
entreposé, neuf, cause, rupture, pour 
«ondulons. Pour Informations; M. 
FRANCOIS; Tél.: 626-1102.

4132 27-2 (1 ms» 21

A BAS PRIX
AMEUBLEMENT et équipement usa
gé* de restaurant, poêle 4 patates 
frites etc. Les Entreprises St-Lau- 
rent. 1194. rue 8t-Jean, Québec 4.

4184 29-2 (1 ma) 21

FUTURS MARIES
CONTINUEZ les termes, $21.53 par 
mois, pour ménage neuf, 21 morceaux, 
encore entreposés gratuitement. Visi
ble 4: MEUBLES INFORMATIONS, 
239. St-Valller Ouest Québec; ouvert 
tou* tes soirs; Tél.: 523-3760.

4321 6-3 (1 ms) 21

•A VENDRE — SYSTEME chauffage, 
«Ir chaud, eau chaude. Pour infor
mations: TEL.: 872-9520.

4464 20-3 (1 ms» 21

Commerce à vendre
MOTELS HOTELS, maison de cham
bres. restaurants, épiceries, ou tout 
autre commerce, aussi commerces de
mandés. Consultez: COURTAGE 1M- 
MOBIMKR. V \ e» GERMAIN LTEE. 
321 St-PauL Québec; Tél.: 529-8121.

4041 22-2 (1 ms) 66

EPICERIE licenciée 4 vendre, cause 
santé, ou local a louer, pouvant ser
vir pour différents commerces. S'a
dresser: 321. RUE CARON. QUEBEC.

4271 2-3 (1 ms) 66

HOTEL TOURISTES
PRES ChAteau Frontenac, 38 pièces; 
Comptant $35 000.00, Balance 15 ans. 
Pour informations; Tél.: 522-8596.

4273 2-3 (1 ms) 66

A NOS ANNONCEURS !
Nos annonceurs sont Invités à bien vérifier leurs annonces dès fa 
premiè»e insertion, de façon i pouvoir nous signaler sans retard toute 
erreur qui se serait glissée dans les textes ou instructions 
Nous voulons bien reprendre une Insertion d’une annonce contenant 
des erreurs mais ne pouvons malheureusement accepter de respon
sabilité pour une erreur non signalée dès la première insertion, pas 
plus que nous ne pouvons être tenus responsables de dommages pour 
un montant excédant la valeur de l’annonce.

Le Service de Publicité de L’ACTION.

Accessoires d autos Réparation d'autos

DEMAIN, DANS LA STRATOSPHERE

PARTIES D'AUTOMOBILES, neuves 
et mitigées, d* toutes marque*. Aussi 
WINCH «Grues) USAGEES. Achetons 
chars usagés, accidentés et "«craps''. 
LUDGER FERLA ND ENR.. 661. 1ère 
AVENUE. Québec; Tél.: 524-2920.

4288 9-3 (1 ms» A.A.

Garaoe — Service
PEUGEOT ALOUETTE AUTOMOBI
LES INC., Vente-Service, 332. Ave 
St-8acrcment. Québec; Téi.: 683-2967.

4259 1-3 (1 ma) G.S. j.n.o.

BOUTET & FILS 
MAINTENANT A

20. RUE HERMINE, coin Boulevard 
Charest. toujours 4 votre service. Pour 
informations; Tél.: 523-3370.

3722 2-2 <1 mer. v. au 23-3) K.A.

Cours privés
COURS PRIVES

FRANÇAIS, anglais, etc . . ., rattra
page 1ère .1 7ème année. Pour Infor- 
matlone; Tél.: 883-1467.

4566 19-3 ( 3 fs) 72-A.

Ecoles

RESERVOIR 10.000 gallons, 4 vendre. 
Pour Informations; Têt.: 872-2455.

4464 20-3 (1 ms» 21

COFFRE-FORT de toutes sortes, pu
pitres pour étudiants, filières, chai
ses. etc Monarch Safe; 522-3306.

4235 4-3 (1 ms) 21

ENCHERES MARCEAU ENR.
VENDONS meubles et tout autre ar
ticle. Nous avons le plus grand choix 
de meubles neufs et usagés. 4 bae 
prix. 110. rue ST-PAUL; Tél.: 692- 
0317.

4407 15-3 d ms) 21

VOLUMES CANADIENS
NEUF mille volume» canadiens, an- 
elens. Editions épuisées. Pour Infor
mations: Tél.: 529-S324.

4356 8-3 ( 2 ms» 21

VENTE ds machines 4 coudre Sin
ger et autres marques. 4 partir de 
$19.95. Ole Singer du Canada, 324, 

«St-Joseph Est, Québec: Tél.: 522- 
8128

4503 15-3 (1 ms» 21

■T RI COLETTES. lisières de Jersey, 
couleurs assorties, a très bas prix; 
Livraison si désiré. S'adresser 4: *8, 
rue Leclerc, Notre-Dame des Lauren- 
tldes; Tél.: 849-8728.
• 4468 14-3 (1 ms) 21

HENRI TURCOTTE LTEE 
BONS CHOIX, BONS PRIX
'MEUBLES ei appareils ménagers 
neufs, mobiliers de chambre, bureaux 
commodes, garde-robes, mobiliers dé 
cuisine et dinette, chesterfields, dl- 
van-llts, fauteuil.» de repos, cuisiniè
res électriques, pour courant 110 ou 
220 volts, réfrigérateurs, lessiveuses, 
sécheuses lave-vaisselle, fournaises 4 
l'huile lits continentaux, lits super- 
posés, lits pliants, matelas 4 ressorts 
et sommiers-caisses, chaises berçan
tes. ïampes de table et de plancher, 
radloe-stérlos, téléviseurs. Bae prix 
garantie. Examiner, comparer. Faci
lité de paiement, pas de comptant 
requis, si désiré. Jusqu'4 36 mol* 
pour payer. Alton* voue chercher et 
vous reconduire en voiture, gratuite- 
ment, sans aucun engagement. Henri 
Turcotte Liée, 330. de la Couronne 
Québec: Tél.: 529-3365

4508 16-3 (6 fs) 21

INSTITUT DENYS
JOUR. Soir. PAR CORRESPON
DANCE. Cours de la 6e à la 12e an
née. commerciale et scientifique. 
(Examens du ministère de l'Eduea 
tloni. Conversation anglaise comp
tabilité supérieure, sténo-dactylo, 
préparation 4 l'Ecole Technique, 
mathématiques. 722. Cote 8te-Gene- 
viève. Québec; Tél.: 529-3751 —
681-2800.

4405 15-3 (1 ms) 81

Ecole de danse
ECOLE de danse YVON MARTEL 
ENR.. cour* privés cours en groupe, 
cours pratique. Pour Informations; 
Tél.: 523-3592

20-3 (3 fs» 81 -A.

Femmes, filles deman.
PP.OMOTION assurée, devenant con- 
aelllère de* cosmétiques Beauty Con- 
selors de renommée Internationale. 
S'adresser; Thérèse Proulx, 145. Boul. 
Charest Ouest; Tél.: 523-2851.

4496 15-3 (6 fs) 90

TELEPHONISTES demandées pour 
travail à domicile, très intéressant 
et enrichissant. Pour informations, 
TEL: 683-3086

16-3 16 fs) j.n.o.

Hommes, femmes dem.
HOMMES ou femmes demandés, pour 
la vente de nécessités domestique», 
partiel ou 4 plein temps. Pour infor
mations; Tél.: 839-6485.

20-3 (3 fa» 106

Immeubles
AVONS nombreuses demandes pour 
commerces et propriétés, dans le* 
quartiers Montcalm, 8t-Sacrement et 
Llmollou. Courtage Immobilier. Yves 
Germain; TEL.: 529-8121.

4290 9-3 (1 ms) 111

VENTE DE MEUBLES, surplus de 
marchandises neuve» et usagées RI
CHARD MEUBLES ENR.. 5. ru* 

farmin', Québec; Tél.; 523-9804 
^ 4520 19-3 (1 m»» 21

LAVEUSE ■•Electrolux ", avec 7 
lau ache ment s récent modèle. très 

garantie 1 an Prix $25 00. 
^ntr informations: Tél : 667-0258.

4544 19-3 16 fs» 21

WACHINE 4 coudre '•8!nKe^•, $9.95. 
'•ectrlqus $14 95. Pour Informations; 
4Cé> . 524-9767

4524 19-3 (1 mai 21 j.n.o.» ■■.
i^IANTEAU d'hiver tweed brun, état 
ÿle neuf, grandeur 14 an». adole»cen- 
1»»», Prix $12 00 Pour Informations; 
frêl,: 6.V6-9297
■ 30-3 <3 fs» 21

KuQLTPEMEN'T «le restaurant neuf et 
âisagé grills-pain Toast-master. Silex. 
Jtable chaude Modern Kitchen, poêle 4 
(hot-dogs et hamburgers Garland, poêle 
m» patates mu» Moffat, trabeheusé, 
*peleu»e d* patates, malaxeur, laveuse 
Tde vaisseIls Garanti* VICTOR BUT- 
T»’HERR' SUPPLY INC . 775. CDte

>l'Abraham. Quêbev TEL : 522-4315
4243 16-3 (l.mer.s au 13-3) 21

instruments de musique
Bottenes

$75.00 
el plus
ST-CYR & FRERE me.
754, St-Josepb Est, Québec 

Tél. 522-1233 • 522-1234
4048 26-2 (I. mer. ». au 23-3) 116

logement à louer
CHARLE8BOURG, appartement» de 
luxe. 3 et t plèie». épreuve du feu, 
ascenseur, 595 00 4 $145.00 Toutes
dépense» Incluses. Pour informations: 
Tél.: 527-3564

. 4367 8-3 t!2 fs) 118

ÎA vendre ou échanger

5
BO10CHATEL. propriété 4 vendre ou 

à échanger, serai* prêt 4 donner un 
retour. De BoIschAtel 4 Québec Pour 
• informations; Tél.: 822-2690

«458 13-3 (t ms» 23

PROPRIETAIRES
COMMUNIQUEZ *%ec Habitat Bcrvl- 
«•*. 368. du Rot. Québec. Pour la lo
cation de vos logements; Tél.: 
523-4121. P 8. Service gratuit au 
propriétaire.

4345 6-3 (1 ma) 118

Jl. MCMAHON 3 »-i pièce», chauffé, 
poète et réfrigérateur. $127 00 Tout 
meublé $140.00, libre le 1er mal. 
Pour information*: Tél,: 681-6151 ou 
527-2814

4179 28-2 (1 ms» U8

A vendre — Divers
PIÈCES et RÉPARATIONS

LAVEUSES el SÉCHEUSES
AUTOMATIQUES et AUTftIS

QUÉBEC SBiVICE DE LAVEUSE ~
213, 3e Avenue — Tél. : 529-8479

(J

circulai^

Austin - MG - llraly
AUSTIN. M.G.. Healy, représentant, 
vente et service. Garage O. Gosselin 
Inc., 185, avenue St-Sacrement, Qué
bec: 681-0525.

4518 20-3 tl ms» G.8.

Service d'automobiles
^SPECIAUX DU PRINTEMPS 

W H.kSU AtiKV 
Peinture complete

$60.00
ESTIME GRATUIT

Lapin de Pâques J0S lahoud auto

Logements à louer On demande travail
CHARLESBOURG logement 4 louer, 
trois petite» pièce*. 220, entrée seule, 
2e étage. Prix $42.00 par mol*. Pour 
Informattona; Tél.: 626-5186.

4128 20-3 (12 fa) 118

Logements meublés 
à louer

PEINTURE/ écifKimiiiuemcnt votre 
maison » l’Intérieur. Appeler “PIE
TRO". peintre Italien d'expérience. 
Pour Informations; Tél,; 681-7096, en
tre midi et 1 heure le soir.

456» 20-3 (12 fs) 156-A.

Marchandises sèches

34, Dorchester; 529-9051
4255 5-3 (14 fs) 8.A.

"Honda & Datsun"
VENTE et service Lemieux * Chêne 
Autos Ltêe 645. rue Montmartre; 
Tél.: 683-1425.

4521 19-3 <1 ms» S.A.

FORD. Ouvrage garanti, mécanicien* 
experts, pièces authentique». W, Mar
tin Limitée Rond-Point. Lévis; 837- 
8801.

3859 8-2 (3 ms> Services d'autos

.uspension

DES ERABLES, 3 pièces chauffé, 
meublé, libre le 1er mal, pour per
sonne sérieuse. Pour Informations; 
Tél. : 523-9968.

4565 19-3 (6 fs) 118-E.

Logements demandés
LOGEMENT de 5 ou 6 pièces, dans 
Courvllle, Villeneuve ou Montmoren
cy. Pour information, Tél.: 663-6227.

10-3 (6 fs) 119

Local à louer
LOCAUX 4 louer. 1500 pieds, entre
posage autos camion», meubles, etc. 
Peut servir de boutique, fabrication 
ou réparation. Terrain 100.000 pieds. 
Pour Informations; Tél.: 683-1523.

4282 5-3 (1 ms» 119-A.

Maisons à louer
MAISON 6 louer, 5 pièces, eau cou
rante. électricité, grand terrain, pas 
de bain, $35.00 pur mois. St-Mlchel, 
Co. Bellechasse: Tél.: 884-2860.

4567 20-3 (6 fs) 120

Maisons à vendre
DIRECTEMENT du propriétaire. 2 
maisons. A St-Pascal ave Mnufila. 
8 logement* $36,000.00. ave Champ- 
fleury. 2 logements $14,000.00. Mai
son Ville Vanter, ave Proulx, 4 loge
ment* $18.000.00. Casier Postal 1451, 
Québec 2.

4091 21-2 (1 ms» 127

NOTRE-DAME DES LAURENT! DES, 
rue George Mulr. 7 pièces, chauffé, 
plain pled, grand terrain. Comptant 
requis $3.000. RAYMOND BELAN
GER. NOTAIRE; TEL.; 523-5352.

4284 8-3 (1 ms) 127

LINGERIE GENERALE 
ATTENTION !

MARCHANDS COLPORTEURS, JOB
BERS. Acheter votre stock du prin
temps et d'été au orlx du manufactu
rier. Paletots, habits, parkaa, panta
lons. robes, manteaux, costumes, li
terie de maison, sous-vétements, 
chaussures. Demandez catalogues gra
tis. Satisfaction garantie- ou argent 
remis. LA CIE ASSII INC., 842. St- 
Joseph Est. Québec.

4289 9-3 (1 ms) Mdses sèches

MARCHANDS COLPORTEURS
PORTEZ ATTENTION. Demanded no
tre nouveau catalogue illustré, en
voyé gratuitement, vous démontrant 
assortiment au complet de marchan
dises sèches, vêtements et chaussu
re* pour dames hommes et enfants. 
Aussi marchandise» 4 la vc'sr et 
coupons. Une visite vous convaincra 
de l’immense choix 4 îles prix défiant 
toute compétition. MONTREAL JOB
BING LIMITEE, 857-85», rue St-Jo- 
seph est, Québec, P.Q.

4408 15-3 (1 m») Mrtses sèches

MANUFACTURE D'HABITS
MARCHANDS ET OOLPORTEURS. 
achetez directement du manufactu* 
nr»- Habits, paletots, trerwh», ves
ton» sports, pantalons, etc., pour 
hommes et garçons. Avons 3,000 ha
bit» en stock, 4 de» prix de la ma
nufacture. Une visite vous convain
cra. ST-LA WRENCH clX)THINO, 95 
Rat St-Valller, Québec.

4526 20 3 (1 m») Mdse* sèches

Psychologie
COURS DE YOGA — Relaxation 
psychique, détente mentale, phobie, 
alcoolisme, fumage invétéré, manqua 
de concentration, lucidité cérébrale. 
Centre de r»ychologle et d'hypnothê- 
rapte pratique. 750 eat, St-Joseph, 
Québec; Tél.: 524-5849.

(522 19-3 <1 ms» 179-A.

VILLE 9TE-FOY. 6, 7. 8 pièce». W. 
LEO A RE INC. 2835, Chemin Oomin; 
TEL . 653-3183 ou 653-4945.

4229 4-3 (1 ms» 127

Matériaux de consl.
MATERIAUX neufs et usagés, de 
toutes sorte*, tel* que bol* .le tou
te» sort» i. plomSrrif. etc. Prix d'au 
batne. Modem Plywood Reg'd, 74, 
BOUL. PIE XL Vlll* Bélalr; TEL:! 
842-1911.

4287 $-3 (1 ms) 137

Réparations de laveuses
REPARATIONS de :aveu*e de toutes 
marques, ordinaire et automatique. 
Avons pièces en stock, pour un mell- 
leu- service Ouvrage garanti. FOYER 
.»BS LAVEUSES ET MEUBLES. 144 
St-Valller ouest. Tel 529-9648.

4044 23-2 (1 me) 188-A.

\

Regardez s’éclairer les yeux 
de votre petit quand il verra 
ce lapin chéri, il ne pourra s’en 
séparer. Facile à faire. Faites- 
lui ses oreilles en feutre ainsi 
que l’expression du visaee.

Demandez le patron 7368 avec 
directives.

Envoyez .50 en bon de poste 
Les instructions sont en anglais. 
Les timbres ne sont pas accep
tés.

Ecrivez lisiblement vos nom 
et adresse ainsi que le numéro 
exact du patron. Adressez le 
tout au Service des Patrons, 
“L’Action”, 3, Place Jean-Talon. 
Québec 2, P.Q

Ces patrons ne sont pas 
échangeables. On doit compter 
environ 3 semaines entre la'
date de commande et la récep
tion du patron.

Ci-inelus .50
i(Les timbres ne sont pas i

acceptés) J '
ilNo du patron ............................ i
l

Mesure désirée .....................  J

Nom ............................................. »,
i

.............................................................   t
i

Adresse ..........................................
jl

Téléviseurs a vendre
LOT d* télévision» garanties 1 an, 
réfrigérateur*, poêles, laveuses, excel
lente* conditions terme* faciles. Ache
tons. vendons, échangeon*. locations 
de télévision, $12.00 par mois. R. M. 
ELECTRONIQUE. 430, BT-VALLIKR 
Ouest; Tél : 521-3522.

4404 15-3 (1 ms) 209-B.

SPECIALITE bushing de dix roues. 
Roch Auto Spring In»'.. 81, Route
Kennedy. Lévis: 837-2733. 837-3774.

4238 4-3 (1 m») Suspension.

Produit national
Le produit national brut de 

l'Afrique du Sud a augmenté 
de huit pour cent entre 1956 
ci 1966

Canadiens au Japon
Le nombre de touristes cana-j 

riieiiv *<- rendant au Japon • 
auRmenté de 500 pour cent en1 
10 ans.

A l'eau
Plus de chasseurs de cerfs 

meurent chaque année par 
noyade que par accidents de 
tir.

Construction
Une nouvelle technique dei 

construction qui consiste à| 
construire au fur et à mesure 
que les plans sont établis a 
permis de réduire les frais de 
construction d’un hôpital sué
dois de 34 millions de dollars 
et les délais de 57 semaines.

Terres

Roulottes
A VENDRE, tmupèau de race Hols-1 
teln pure sang au complet; 22 |*(»*| 
dont 13 vache». Pour Informations;. 
Tél.: 837-0013.

4546 19-3 ( 3 fs» 211-A.

4223 1-3 (I. mtr. v. au 29 4) 211

Matelas — Réparation
LOUIS ROUSSEAU remboureur. Bpê- * 
rlaltté; réparation de matelas et meu
bles. VK). 17e RUE. Llmollou. Québec 
3. — Tél.; 524-1480

4157 29-2 <1 ms) 136»

Médecins
DR CHS, RLNfRET Voles urinaire», 
médecine générale, maladies véné- 
rtrnne» «as est. me St-Joaeph. Qué
bec 10 a 11 heures et 2 $ 4 heures 
Le »c:r. lundi mercredi *1 vendredi, 
de 7 « t b?ure« Té» $24 4(16.

«042 22-2 (1 ms) 140.

CLAUDE Varhon. location de roulot
tes Enr,. 3461. de* Platane*. Ormin- 
ville: Tél.: 626-3589.

4165 18-2 (1 ma» 192-A.
Terres à vendre

Représentants demandés
COMPAGNIE AGEE DE 63’ ANS

Requiert représentant dan* la région 
de Québec, pour la vente de la ligne 
d'étanchéité GOuDYKAR. le program
me complet île ('ENTRETIEN de* 
PAVES NOIRS et autre* endulta tn-1 
dustrtels spéciatlKés. Ecrivez A D P. 
DF.1TZ Président. . . Consolltated 
Palm ê Varnish (Canada) Ltd. . J 
P O Box 39, Roaemont, Montréal, Ca
nada.

4507 19-3 <0 fl) 193 A

LORETTEV1LLE. beau grand terrain 
avec de beaux arbre*, nouvelle rue 
asphaltée, service aqueduc et égout*. 
$1200. dont $600. comptant. Bali.nc# 
paiemenu facile*. Pour Information*; 
Tél.. 681-1495

4434 12-$ (1 ms) 212

Terres demandées
ACHETERAIS petite terre, avec ou 
»*n* bâtiments, ou terre A hols. ou 
abandonnée Proximité 25 mill*» de 
Québec Pour Information» Tél 
527-9191. après 5 heures

4547 19-3 (6 f») 2131

L'heure est venue 
pour les Indiens 

de collaborer 
avec les Blancs

MONTREAL (PC» — Le Chef 
André T Delisle, président de' 
l'Association des Indiens du 
Québec, a déclaré que l’heure 
était venue pour les Indiens de 
cesser de se plaindre et de col- 
lobarer avec les Blancs.

Répondant à la conférence de 
presse des chefs de la Confédé
ration des Iroquois tenue la 
veille el où ces derniers avaient 
réaffirmé les droits historiques 
que détient cette Confédération 
sur les terres indiennes du 
paya, il a dit que les prêts hy
pothécaires ne peuvent aboutir 
à une expropriation au profit de 
non-indiens, parce que c'est la 
Banque collectivement qui en
dosse l'emprunteur.

Ce dernier engage donc sa 
propriété vis-à-vis de la Ban
de

Toutefois, ces montants peu- 
\ent devenir rapidement consi
dérables si l'on regarde les 
chiffres mentionnés privément 
par M. C.ene Lahachc. qui est 
précisément en charge du pro
gramme de construction domici
liaire dans le réserve de Caugh- 
nawaga.

Depuis le début de février, 
39 Indiens de cette réserve ont 
postulé des emprunts pour un 
montant global de $165,000.

Or. le solde créditeur de la 
Bande à Ottawa serait de l’or
dre d<* $250.000

M Lahache a souligné que la 
forte demande de crédits pour 
construction dans la réserve 
était un indice indiscutable de 
l’attachement des Indiens pour 
celle-ci. qui demeure vraiment 
leur foyer spirituel.

(“est cet attachement auquel 
a d'ailleurs fait allusion le Chef 
Delisle quand il a reooussé les 
accusations portées contre lui. 
la veille au sujet de l'integri- 
té de la réserve.

l’Action
1. Plaça |«an-Talon, Quebec, C.P 1727 — Tel.: 522-4771

L ACTION, quotidien catholique a ète tondè en 1907 
L’ACTION est membre de la Presse Canadienne, de l'Asso
ciation des quotidiens du Canada et l’Audit Bureau ot 
Circulation
Les employés de I'ACT ION, journal et imprimerie sont 
membres du Syndicat National de l’Imprimerie do Quebec 
(C.S.N ) Inc., affilié à la Fédération Canadienne de l’Im
primerie et de l’Information C.S N ^
Le ministre des Postes a Ottawa a autorise l'attranchisse» 
ment en numéraire et l’envoi comme objet de deuxieme 
classe de la présente publication

TARIF D'ABONNEMENT A L ACTION
Livraison par porteurs aux endroit* ti-dessous ;

Beauport, Cap Kougv Champigny, 
C'harlesbourg, Chxrny. Courvllle Gif- 
fard. Grog-Pin. Lac St-Charlés. An- 
clenne-Lorette. Le* Saule* Lévis Lo- 
retteville, NeufchAtei. Notre-Damr-ile*. 
Laurentldes. Orsalnville, Québec Ville 
Vanter 8t-Davla St-Emlle S'e-Foy. 
Sl-Romuald, élllery, Village Huron. 
Ville de Montmorency

40 cent* par semaine ou $17.00 par 
année; $8 75. 6 mois: $4 50. 3 moi*, 
pour nos abonné* qui payent directe
ment A nos bureaux ou | l ui» de no* 
représentant*

uan* tes autre* centre* ou ia tta-
trlbutlon se fait par porteur* 35# 
par semaine ou $15.00 par année; 
$7 75 6 mol*. 84 25 3 mots

Iran» le* piuvlnre» de Quebee 
et dn Nnuvrau-Biniikwtrb «

I an $12.00: 6 mois $ 6.25
3 mois. $ 3.50

I an $15 i»0; 6 mot*. $ 7.75
3 mots S 4.22

4tilt1 nrt an iaitau» 
t.t*t»-l ni» et pn>* étranger* t 

1 ar $25 00 6 mois $12 50

Congrès des psychologues
La Corporation des psycholo

gues de la province de Québec 
tiendra son congrès annuel la 
semaine prochaine, soit les 28. 
29 et 30 mars, a l'hôtel Bona- 
venture, dans la métropole. Le 
thème de ce congrès sera : “Le 
développement des ressources 
humaines au Québec”.

La soirée d’ouverture sera 
marquée par deux conférences 
publiques. La première sera 
donnée par M. Robert Cliche, 
leader québécois du Nouveau 
Parti démocratique, et portera 
sur le sujet suivant : “Vers une 
politique de mise en valeur des 
ressources humaines au Qué
bec”. La seconde, donnée par 
M, Arthur Tremblay, sous-mi
nistre de l’Education du Qué
bec. portera sur “Les ressources 
humaines en éducation : besoin 
et prévisions”.

Durant la journée du lende
main. le vendredi 29 mars, qua
tre commissions siégeront si
multanément et réuniront tant 
des invites ou des représen
tants du public que des mem 
bres de la Corporation des 
psychologues. Leurs travaux 
porteront sur le développement 
des ressources humaines au 
Québec, en regard des problè
mes particuliers suivants: la 
santé, l’éducation, la justice et 
le changement social qui cons
tituent des problèmes priori
taires dans notre société

L’assemblée générale de la 
Corporation aura lieu le samedi 
30 mars et le banquet de clô
ture. qui aura lieu dans la 
soirée, sera rehaussé par la 
présence de l’honorable Jean- 
Paul Cloutier, ministre de la 
Santé, de la Famille et du Bien- 
Etre social du Québec.

LES ECHECS
CHAMPIONNAT DE LA VILLE

Le championnat de la ville connait une fin de tournoi 
excessivement contestée. En 6e ronde. Bernard Ouimet a 
porté un dur coup aux espoirs de Serge Lacroix de conserver 
le titre pour une troisième année, lorsqu’il a eu le dessus 
sur lui dans une partie de 90 mouvements. Le champion 
n’est pas éliminé toutefois, mais il est devancé par un point 
par quatre adversaires, Dion. Gourdcau. Héhert et Ouimet. 
Jacues Faille est dans le même cas ue lui. mais il a l’avantage 
de rencontrer trois des meneurs dans les rondes ui restent. 
Demain, en ronde 7. les appariements sont les suivants : Faille 
—Hébert, Dion—Gourdeau, Ouimet—Ross. Couture—Lacroix. 
Angers—Musial. Dans la Classe B : Lallier—Meisels. Tessier 
—Paré, Houle—Morin, Bernier—Robitaille, Chantai—Côté, 
Weiss—Vaillancourt, Bourguignon—Grogan. Pageau—Gosme, 
Grenier—Bouchard, Gingras (repos).

Résultats de la 6e ronde : Classe A : Hébert T4-2» 1. 
Angers (2'é-312) 0: Musial 13-3» Id. Couture (1-5» Od; Lacroix 
• 3-3) 0. Ouimet <4-2i 1; Ross (l^-4«i) 0. Dion (4-2) 1; 
Gourdeau '4-2) 0. Faille (3 3) 1. Classe B : Meisels '6i 1, 
Tessier <4) 0; Houle '4) 1, Bernier <3'2) 0; Vaillancourt <3' Od, 
Robitaille i3» ld; Paré (4) 1. Chantal '3) 0; Morin '4* 1, 
Grogan (3) 0; Bourguignon (2,'2> 0, Lallier i4» 1; Pageau 
(2Vis) Ms, Côté (3> Gingran (2) 0, Weis t3) 1; Bouchard 
(1) 0, Gosme (2^) L
No 190368 p.H.N,

MOTS CROISES
Problème No 10 

HORIZONTAL

1 —Ti'aRsPlantatton chirurgica
le opérée par le docteur 
Barnard — Premier.

2— Buffle sauvage des monta
gnes de l’Inde — Dispute.

3— Ville de Grèce — Art. 
contracté — Peur que l’on 
éprouve au moment de pa
raître en public.

4— Note de la gamme — Fil
le de Cadmus — Principal 
organe de la circulation 
du sang.

5— Docteur rendu célèbre 
pour la greffe du coeur —
Note de la gamme.

6— Préfixe — Ville des Etats- 
Unis.

7— Adj. possessif — Dialogue 
de Platon — Pronom per
sonnel.

8— Fer d'aiguillette, de lacet 
— Etui de métal

9— Ville d’Italie — Négation 
— Interjection.

10— Mise en possession d’une 
dignité ecclésiastique.

11— Sorte de boite qui sert a 
conserver un objet — Ca
nard sauvage.

12— Du verbe ramener — Uni
que,

VERTICAL

1— Coup aux échec» — Con
jugaison.

2— Jésuite espagnol né a Ta- 
lavera — Prénom féminin.

3— Note de la gamme — Ter
rain. édifice consacré au 
culte d’une divinité.

1234 56789 10 11 12

4— Organe enfermé dans un 
fruit. qui en germant 
donne naissance à une au
tre plante — Tache natu
relle sur la peau.

5— Symbole chimique — Choi
si parmi plusieurs.

6— Bercer de vaines espéran
ces (Fg) — Ville de Bel-

• gique.
7— Ane. nom du hêtre — Dé

négation de ce qu'un au
tre affirme.

8— Interjection Mélange
de seigle et de froment.

9— Adouci. VOilé Kgi _ \dl
possessif.

10— Epoque — Soupçon, mé
fiance.

11— Personne qui écoule un 
discours.

12— Mortification, grangrene 
d'un tissu — Fidèle (Vx).

PROCURrZ-VOUS A La Librairie «la
1 ACTION la Clé rte» Mots Croisés.
2 à 13 lettres. Définitions exactes
PRIX ; $2.09 — et la Nouvelle clef
de* mots croisés »2. 3 lettres» —
PRIX : ((.'.60
SOLUTION du problème No 9

2 3 4 5 6 7 8 9 10 11
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Avantage économique 
d'une route Québec- 
Maine-N.-Brunswick
FREDRRÏCTOM <P.C.t—S«lon 

M Don Dennison, president du 
comité de la route Nouveau- 
Brunswick - Québec, les entre
prises canadiennes auraient sans 
doute intérêt a construire des 
usines le long de la route qui 
doit relier te Quebec au Nou
veau-Brunswick. en passant par 
le Maine.

Au cours d une réunion du 
comité, section des Martimes, 
M. Dennison a affirmé que les 
industries canadiennes pour
raient emprunter du gouverne
ment américain à des taux d'in- 
térét beaucoup plus bas que ce 
quelles obtiendraient en em
pruntant cher des Canadiens.

Dans le Maine, a-t-il ajouté, 
la route apportera une belle con
tribution à l'économie, surtout 
dins la région de Lincoln, du
rement frappée par la récente 
fermeture de deux moulins de 
pâte et papier.

Le comité a suggéré la pré
paration d'un mémoire à sou
mettre a l’assemblée de lundi 
prochain, à laquelle doivent as
sister le gouverneur de l'Etat 
du Maine. M. Kenneth Curtis, et 
les premiers ministres des trois 
provinces maritimes ou leurs re
présentants.

La St-Patrice
C'est en 1912 que furent in

troduites pour la première fois, 
aux Etats-Unis, les premières 
cartes de voeux pour la St-Pa
trice commercialement impri
mées.

Que dos...
La main de l'homme compte

27 os

l L C .OLVfcH'NEMfcN. 1

OUÈBEO

Appel d'offres

Ministère de la Voirie
Projet Q.G.-54
Terrassement et gravelage d un 
chemin de service au sud de 
la route Transcanadienne, entre 
les chemins du 2e Rang et Ra
pide Plat Sud. dans les parois
ses de Sainte-Rosalie et Saint- 
Hyacinthe Le Confesseur, com
tés de Bagot et Saint-Hyacinthe. 
Longueur de 1.63 mille.
Sont admis à soumissionner 
ceux qui ont leur principale 
place d’affaires dans le Qué
bec.
Un versement de $10.00 non 
remboursable, à l’ordre du Mi
nistre de* Finances, est requis 
pour obtenir les plans et devis 
nécessaires.
Chèque visé ou cautionnement 
de soumission exigé: $13,000.00. 
Clôture des soumissions à 3 
heures de l'après-midi (h.n e.), 
mercredi le 10 avril 1968.

Pour ce projet le» documents 
néresKairen sont obtenu» au 
ministère de la Voirie. Bureau 
E-5. Hôtel du Gouvernement. 
Québec, ou au ndnlairre de la 
Voirie, bureau de la route 
Transcanadienne, 8440. boule
vard Saint-Laurent. Montréal.

Projet 71-67
Le ministère de la Voirie dé
sire aviser les entrepreneurs 
pour ce projet, concernant la 
construction d’un pont en béton 
armé sur la rivière Le Bras 
dans la municipalité de Saint- 
Henri de Lauzon, comté de 
Lévis, que l’ouverture des sou
missions qui devait avoir lieu 
le 20 mars 1968. a été reportée 
à mercredi le 17 avril 1968, à 
3 heures de l’après-midi 'h.n.e.). 
Sont admis à soumissionner les 
entrepreneurs avant leur prin- 
cioale place d'affaires dans un 
des comtés à l’Est des comtés 
d'Abitibi. Laviolette. Champlain. 
Nicolet, Arthabaska, TVolfe et 
Compton.
Un versement de $25.00 non 
remboursable, à l’ordre du Mi
nistre des Finances, est requis 
pour obtenir les plans et devis 
nécessaires.
Chèque vise ou cautionnement 
de soumission exigé: $16,000.00.

Projet 74-67
TyC ministère de la Voirie de
sire aviser les entrepreneurs 
pour ce projet, concernant la 
construction d'un pont en heton 
armé sur la rivière Vlcontent. 
dans la municipalité de Saint- 
Nicolas-Sud. comté de Lévis, 
que l'ouverture dos soumissions 
qui devait avoir lieu le 27 mars 
1968, a été reportée à mercredi 
le 17 avril 1968. a 3 heures de 
l'après-midi th.n.e.».
Sont admis à soumissionner 
ceux qui ont lem principale 
place d'affaires dans un des 
comtés de Chauveau. Jean-Ta
lon. Lévis. Limoilou. Louis- 
Hébert. Lotbinière et Saint- 
Sauveur.
Un versement de $10.00 non 
remboursable, à l'ordre du Mi
nistre des Finances, est requis 
pour obtenir les plans et devis 
nécessaires.
Chèque visé ou cautionnement 
de soumission exigé: $5.000.00.

Projet 78-67
Le ministère de la Voirie dé
sire aviser les entrepreneurs 
pour ce piojet. concernant la 
construction d'un pont en béton 
armé sur la rivière Etehemln. 
dans la municipalité de Saint- 
Anselme. comte de Dorchester, 
que l'ouverture des soumissions 
qui devait avoir lieu le 27 mars 
1968. a été reportée a mercredi 
le 17 avril 1968. à 3 heures de 
l'après-midi «h n e.'.
Sont admis à soumissionner 
ceux qui ont leur principale 
place d'affaires dans un des 
comtés À lEst des comtés 
d'Abitibi. laviolette. Chi'm- 
plain. Nicolet. Arthabaska. Wol
fe et Compton.
Un versement de $25.00 non 
remboursable, à l'ordre du Mi
nistre des Finances, est requis 
pour obtenir les plans et devis
nécessaires
Chèque visé ou cautionnement 
de soumission exigé: $23.000.00.

Pour ce» projets tes documents 
nécessaires sont obtenu» au 
ministère de la Voirie. Bureau 
E-5. Hôtel du Gouvernement.
Québec.

Le Âous-Ministre 
K.ddy Monette. Ing.

AVIS AUX COHTItltUAH.ES 
POUR EXAMEH OU ROIE 

D'EVALUATION
Prorince de Québec 
Commission Scolaire 
Régionale Orléans

Avis public est, par le pré
sent, donné a tous les proprié
taires de biens-fonds et habi
tants tenant feu et lieu du terri
toire de cette Régionale.

Que le nivellement des rôles 
d’évaluation fait par ordre des 
Commissaires d’écoles de cette 
Régionale pour les municipalités 
de Boischatel, Beauport. Beau
pré, Château - Richer. Giffard, 
Ste-Brigitte de Laval. St-Pierre. 
I. O.. St-Laurent, I. O.. Sainte- 
Famille. I. O., et Ste-Thérèse-de- 
Lisieux. est déposé dans mon 
bureau où il peut être ?xaminé 
par les intéressés pendant trente 
'30' jours à compter de cet avis; 
durant ce temps, tout contribua
ble intéressé peut portef plain
te. par écrit, au sujet de ce rôle 
qui sera pris en considération 
et homologué à une session des 
Commissaires qui aura lieu au 
siège sodal de cette commission, 
U), rue de l’Académie, à Beau- 
port. le d'x-seotième M7ième> 
jour d'avril 1968, à vingt '20) 
heures.

Donné a Rrauoort ce treizième 
<13lème) Jour de mars 1968.

PAR : Le Secrétaire-Trésorier 
e» AdmiivMrateur, 
Gérard GRENIER.

VENTE PAR LE 
SHERIF DE QUEBEC

Fieri FsrU* ée Terris

Quebec- g savoir :
Cour Supérieure,

No I44-9W
ROBERT JOBIN. plombier. St-Au- 

gu*Mn. comte de Portneuf. district de 
Québec, contre PAUL. MARLOUX, 
hrttelller, 1534. Route Nationale, An- 
clenne-I.orette, district de Québec, et 
MONSIEUR le REÜISTRATEUR de 
la division d'enregistrement de Qué* 
bev. mi»-en-c«u»e.

’‘La subdivision trots du lot origi
naire cent cinquante et un «151-3> du 
cadastre officiel de U paroisse de 
l'An vienne-Lorette, avec bitlsses des
sus construites, circonstances ét dé
pendances'*.

Pour être vendu su bureau d'enre
gistrement de Québec à Québec, le 
TROISIEME jour d'AVRIL 19«8. à 
Dix heures de l’avant-midi

l.e Shérif-Adjoint 
ALBERT F. KACETTE. 

Bureau du ShérU.
Québec, le mar* 19i>0.

VENTE PAR LE 
SHERIF DE QUEBEC
Fieri Farias de Bonis et dr Trrrla

Québec, g savoir :
Cour Supérieure,

No. 151-285
XAVIER ALI. AI RE INC., corps 

politique légalement constitué ayant 
une place d'affaires dans les ctt*s et 
district de Québec, contre PLACE 
ST-TITE INC., corps politique et 
Incorporé, légalement constitué ayant 
une place d'affaires à Beauport, Qué
bec. district de Québec.

"La subdivision un «lu lot cent 
• lOO-l» au cadastre officiel pour la 
paroisse de St-Tlt* des Caps. Mont
morency.

Les subdivisions un, deux, trois du
lot quatre-vingt-dix-neuf 2. 3.1
au même cadastre.

Les subdivision;, un. deux, trou du 
lot quatre-vingt-dix-huit 198-1. 2. 3.) 
au même cadastre.

Les subdivisions un, deux, trois du 
lot quatre-vingt-dix-sept (97-1, 2. 3.) 
au même cadastre.

Le* subdivisions un. deux, trois du 
lot quatre-vingt-qulnie '®8-l, 2. 3.) 
au même cadastre.

Les subdivisions un, deux, trois, 
quatre du lot quatre-vlngt-quatorie 
'94-1, 2. 3. 4.) au même cadastre.

Avec toute* les servitudes de passa
ges et autres mentionnées en faveur 
desdits ;mmeub!es stipulées A l’acte 
du 5 novembre 1983 .sous le no: 11717 
d«*s minutes de Me. Ci Taschereau, 
notaire, enregistré no. 48284.

Avec toute» bâtisses y érigées et 
tout équipement et ameublement que 
les parties déclarent immeubles par 
destination" ^

Pour être vendu au bureau d'enre
gistrement de Montmorency. A Châ- 
teau-Rlcher. comté de Montmorency, 
le QUATRIEME Jour d’AVRIL pro
chain A DIX heures de l'avant midi.

Le Shérif-Adjoint.
AIR». RT F. R.VCETTI. 

Bureau du Shérif,
Québec, le 2> mar» 1968

VILLE DE NEUFCHATEL
COMTE DE QUEBEC

APPEL D'OFFRES
PROJET AE-2396

La Ville de Neufchàtel. comté 
de Quebec, demande des sou
missions pour la prolongation 
des réseaux d’aqueduc et 
d’égouts sur le boulevard Chau
veau, entre les boulevards
St-Jacques et l’Ormlère.

Les plans, devis et formules 
de soumissions s'»nt disponibles 
au bureau des ingénieurs-con
seils Piette. Audy. Lépinay.
Bertrand & Lemieux. 1134.
chemin St-Louis, S i 11 e r y 
moyennant un dépôt de VINGT 
DOLLARS <520.00» qui sera en
tièrement remboursé aux entre
preneurs sur remise des docu
ments en bon état dans un délai 
de dix jours après l’adjudica
tion du contrat. Le dépôt des 
entreprfneurs qui ne présente
ront pas de soumission ne sera 
pas remboursé

Pour être considérées, les 
soumissions devront être pré
sentées en duplicata sur les 
formules préparées a cette fin 
et transmises sous enveloppe 
scellée, sur laquelle ser* lisi
blement écrite la mention 
•’SOUMISSION — PROJET 
AE-2396”. Les soumissions de
vront être accomnaenées d'un 
chèque visé par une banque ca
nadienne fait à l'ordre du pro
priétaire. pour un montant 
e à 10'r du montant global 
de la soumission.

Les soumissions seront reçues 
par le soussigné jusqu'à 5 heu
res de l’anrès-midi le lundi 1er 
avril 1968. au bureau de 1* 
Ville, ou jusqu'à 8 heures 
p.m., à la Salle de TOT.J., 
boulevard Martel, pour être 
ouvertes publiquement a la 
session du conseil, a huit heu
res le meme jour

Ces soumission» sont deman
dées tout reserve des approba
tions du règlement décrétant 
ces travaux, adopté par le con
seil de la Ville de Neufchàtel.

Le propriétaire ne s'engage 
â accepter ni la plus basse, ni 
aucune des soumissions.

Le secrétaire-trésorier,
Charles Falardeau.

L'Action, Quebec -— Mercredi, 20 mors 1968 Page 23

CONTRAT %*
Par Louisette-F. PARADIS Maître Br.

MERCREDI. LE 20 MARS

LE RYTHME DANS LE JEU 
DE LA CARTE. (Suite)

Vous désirez faire un appel 
de préférence ? Ne faites pas 
comme beaucoup trop de 
joueurs, parfois excellents et 
pleins d'expérience. Ils réflé
chissent longtemps et présen
tent solennellement leur carte 
haute ou basse attirant ainsi 
l'attention du partenaire qui, 
peut-être, n'y aurait pas atta
ché trop d'importance. Cette 
carte doit être présentée com
me une autre, il faut simple
ment espérer que le partenaire 
comprendra. N'en déplaise ce
pendant à de nombreux maîtres 
de bridge de toutes nationali
tés. il arrive que la plupart des 
appels de préférence se font 
avec beaucoup de solennité...

N’hésitez pas sur une carte 
adverse quand vous n'avez pas 
de problème. Si votre adver
saire jouant avec le mort, pré
sente par exemple un 10:

XXX
A V x

N
O E

S
“10 “

tume que j’évoque cette der
nière situation. En effet, l'an 
dernier, j’avais à ma gauche 
une bridgeuse âgée et peut- 
être un peu distraite. Sur mon 
10. elle hésita, et je fis et man
quai mon impasse a la Dame. 
Surmontant mon désappointe
ment. je lui dis aimablement 
qu’elle aurait dû s'excuser de 
son hésitation. Quelques don
nés après, (chose assez surpre
nante, je jouai encore un 10:

D x x
A V x

XXX

R 10 9 8
(ma main)

L'adversaire hésita puis mit 
un petit en s'excusant. Je pris 
de l’As et je jouai le Valet du 
mort et... l’adversaire fit sa 
Dame... Triomphant elle me 
dit: "Cette fois-ci, je me suis 
excusée!"

A ce moment, la mémoire me 
faisant défaut, je ne puis plus 
certifier avoir use de la même 
amabilité...

Ne faites pas non plu» ce 
genre de coup que j’ai déjà vu 
exécuter avec une précision 
d’orfèvre:

n hesitez pas si vous avez trois 
petites cartes. Vous allez le 
trompez. Peut-être peut-il faire 
l’impasse à la Dame dans les 
deux sens :

XXX
A V x 

N
O E 

S
“ R 1(T 9 X

Si, par erreur, vous avez hé
sité, excusez-vous, montrant 
ainsi que vous n’aviez aucune 
raison d’agir ainsi. Vous allez 
faire prendre la Dame de vo
tre partenaire, mais vous au
rez réparer votre involontaire 
incorrection.

C’est avec uqp certaine amer-

A 8 5
* 6 4 2

N
O E

S
~V 9 3

4» RD 10 7

C'était un contrat de 3. S. 
Atout par Sud. Environ à la 
troisième levee Est prit la main 
et joua le 7 de Trefle. Le ta
lentueux adversaire réfléchit 
très longuement et produisit le 
90 prit de l’As et. tombant dans 
le piège, donna le coup à l’ad
versaire en jouant une autre 
couleur.

IL NE FAUT ABSOLUMENT 
PAS HESITER SI VOUS N’A
VEZ AUCUN PROBLEME 
DANS LA COULEUR JOUEE.

Enquête sur les projets 
d'orientation : 600,000

documents sont envoyés
En prévision de l’enquête 

sur les projets d'orientation des 
finissants de lie et 12e an
nées qui a lieu cette semaine, 
le ministère de l'Education a 
procédé à l'expédition de quel
que 600,000 documents : gui
des, répertoires, questionnai
res, formulaires d'inscription.

Pour éclairer les élèves sur 
toutes les possibilités d'orien
tation après soit une lie an
née, soit une 12e année, le bu
reau d’orientation, avec la col
laboration de la direction gé
nérale de la Planification, a 
préparé comme par les années 
précédentes un répertoire des 
cours et des institutions. Ce 
répertoire comprend outre les 
différents cours accessibles aux 
élèves, les conditions spécifi
ques d’admissibilité, la nature 
des cours, de même que In lis
te et les adresses des institu
tions spécialisées dans tel ou 
tel type d'enseignement de ni
veau collégial — soit l’ensei
gnement général et profession
nel. public et privé, francopho
ne et anglophone.

La direction générale de 
l’enseignement collégial a pour 
sa part publié un guide pour les 
finissants des 12e années : C\- 
P.E.S.. Secondaire V. Belles- 
Lettres qui se dirigent vers un 
cours collégial public. Dans ce 
guide, on retrouve les qualifi
cations requises pour être ad
missible à l’entrée dans un col
lège: la liste des options qui 
seront offertes aux collégiens 
en septembre 1968. De plus, le 
guide offre quelques exemples 
de la composition d'un champ 
de concentration ou d’un 
champ de spécialisation. Ainsi

yf Québec 
Jlniourdliui

\' J \

Convocations
SOCIETE PHILATELIQUE 

DE QUEBEC — réunion au 
Centre Audio-Visuel. 1158 rue 
Bourlamaque à 20 il. 30. Il y 
aura conférence par M. Georges 
April.

SOCIETE DE GEOGRAPHIE
— à 20 h. 30 a l'amphithéâtre 
de la faculté de Médecine, dia
positives avec conférence par 
M. Paul Bussières. géographe, 
"Sur la route des vins de Fran
ce".

CENTRE DlROCHER a
20 h. 30 table ronde sur : “Les 
garderies d'enfants".

HOTEL DE VILLE DE DU- 
BERGER — a 20 h. assemblée 
de la Fédération des Ligues de 
Propriétaires et de Citoyens de 
la région de Quebec.

REGIONALE ORLEANS — 
reunion a 20 h.

C. G. A. — diner chez Marino 
a 18 h. Conférencier invité M. 
Fernand Grenier. "L'Université 
et développement économique".

Arts
EGLISE DES SAINTS-MAR- 

M HS ( INADII Ns H 2(1 h 
30 récital d'orgue par M. Robert 
Girard, élève au Conservatoire 
de Musique de Quebec.

GALERIE D'ART LOUIS 
JOLLIKT — exposition des hui
les de soeur Jeanne Vanasse.

PALAIS MONTCALM — l'Es
toc présente "Le Chandelier" 
pièce d'Alfred de Musset a 20 
h. 30

ECOLE NORMALE LAVAL 
— Hommage au cinéma cana
dien. à 20 h "Départ sans 
adieu'1 film de Don Owen.

on illustre dans un tableau 
le cheminement qui devra sui
vre l’élève qui se dirige vers 
des études universitaires en 

’sciences. Dans un autre ta
bleau. on indique quels cours 
devra suivue celui ou celle qui 
se destine à une carrière en 
électricité.

Après une etude approfon
die de ces documents, les élè
ves, aidés de leurs parents, du 
conseiller en orientation, du 
spécialiste en information sco
laire et professionnelle seront 
en mesure d’indiquer sur leur 
questionnaire leurs projets d'o
rientation pour septembre pro
chain.

Une formule "demande d'ad
mission” est également distri
buée a chaque finissant qui 
pourra l'adresser immédiate
ment à l'institution de son 
choix.

Des documents auxquels s’a
joutent une lettre du sous-mi
nistre. M. Arthur Tremblay, et 
des directives pour l’adminis
tration de l’enquête, seront dis
tribuées à quelque 125,000 fi
nissants dont 100.000 de langue 
française et 25.000 de langue 
anglaise au début de la semai
ne du 18 mars.

On boit "bien” 
dans la province

(J.D.) — Au Québec, on ne 
semble pas consommer plus de 
boissons alcooliques qu'ailleurs. 
On ne boit peut-être pas sou
vent. mais il parait, toutefois, 
qu'on boit mieux!

C’est ainsi que l'on pourrait 
résumer le rapport annuel 
1966-67 du président de la 
Régie des Alcools du Québec. 
M. le juge Marc Lacoste, dé
posé hier à l’Assemblée lé
gislative par le ministre de 
la Justice. M. Jean-Jacques 
Bertrand.

Le rapport note en effet 
que le nombre de permis con
sentis par la RAQ ne s’est 
accru que de 0.45'c, compa
rativement à l'année d'opéra
tion précédente. En 1965-66, 
l’augmentation avait atteint 
6 3.Vfc, tandis qu'en 1966-67, 
elle fut portée à 7 9?c.

Le juge Lacoste souligne à 
ce propos que le nombre de 
permis ne semble pas aug
menter sensiblement la vente 
de boissons alcooliques. 
C'est plutôt", indique-t-il. "la 
façon dont est administré l'é
tablissement et la qualité du 
personnel employé qui sont 
susceptibles de favoriser l’In
tempérance

Il faut faire exception évi
demment pour la durée de 
l'Expo '67. alors que 80 permis 
avaient été consentis pour la 
vente de boissons alcooliques.

I,a RAQ, poursuit d'autre 
part, le rapport, a appris avec 
un vif Intérêt le projet visant 
a classifier les hôtels. Consi
dérant qu'il y a une situation 
d'urgence, la Régie estime que 
des normes pourront ainsi être 
établies, qui serviront les in
térêts généraux., d'autant plus 
que la Régie êt le Service de 
I'HoteHeHe doivent, d’une cer
taine façon, selon le président, 
travailler en collaboration.

En terminant ses remarques, 
le juge Lacoste souligne que 
"la Régie espère que les de
mandes de permis ne seront 
faites que lorsqu’un commerce 
aura fait ses preuves, qu’une 
étude sérieuse des besoins du 
public aura été démontrée et 
que l'établissement qu’on en
tend établir soit rentable à 
tous pointa de vue

SERVICES
SPÉCIAUX

ENTREPOSAGE
FOURRURES

VENTE — REPARATION

VAILLANCOURT
& FRERE

246, des Oblsts - 524-3747
4593 20-3 U mer. i. au S.A.

Décès du Chanoine 
Emile Guimont

v «E

Le 4 mars 1968, à sa residence 
de Trois - Pistoles, est décédé 
subitement ie Chanoine J.-Emile 

• Guimont. Il était né le 9 octo
bre 1899 à St-Arsène, comté de 
Rivière-du-Loup.

Il fit ses études classiques 
et théologiques au Séminaire de 
Rimouski. Il reçut le sacerdoce 
le 17 mai 1913.

D’abord vicaire à Sayaboc, 
puis à la cathédrale de Rimous- 
ki et à Grande-Rivière, il devint 
tour à tour curé de New-Carlisle. 
de Ste-Adélaïde de Palms, des
servant à Rivière-Trois-Pistoles 
durant 17 ans. puis nomme cure 
de L’Isle-Verte en novembre 
1938, poste qu’il occupait au mo
ment de sa retraite en 1965.

Le regrette disparu avait été 
élevé à la dignité de Chanoine 
titulaire à la cathédrale de Ri
mouski le 19 décembre 1952.

Le 6 mars avait lieu la trans
lation des restes à l'église de 
LTsie-Verte. Le lendemain, â 9 
heures, un premier service était 
chanté. Le même jour, à 3 heu
res p.m.. eurent lieu les funé
railles suivies de l'inhumation 
au cimetière de L'Isle-Vcrte.

Lui survivent ses soeurs : 
Mme Eugène Marchand 'Maria*, 
de Rivière-du-Loup. Alexine et 
Anne-Marie, de Trois-Pistoles; 
ses frères et belles-soeurs : M. 
et Mme Sylvio Guimont. Nelson 
Guimont. de Grand Falls. N.-B., 
M. et Mme L.-Claude Guimont. 
de Québec; et plusieurs neveux 
et nièces.

La maison Roger R tou. de 
Trois-Pistoles, avait la direction 
des funérailles. (**)

Décès du Révérend
Père Léon Laplante

», .*

Le* Révérend Père Léon La
plante. rédemptoriste. né le 13 
décembre 1892. à Saint-Germain 
de Kamouraska, est décédé le 
17 mars 1968. au couvent de sa 
communauté. 560. boni. Créma- 
zie. Montréal, âgé de 75 ans 
et trois mois.

Il fut ordonne prêtre le 18 
mai 1918.

Au cours de sa carrière, il fut 
à deux reprises cure ;« Sainte- 
Anne - des - Chênes (Manitoba), 
soit de 1933 à 1939. puis de 1951 
à 1956. Entre-temps, de 1939 a 
1950. il avait occupe le poste d • 
Provincial des Rédemptoriste» à
Salnte-Annc-de-Beaupri

Le début comme la fin de sa 
carrière fut consacré a la pio- 
dication de retraites, tant pa
roissiales que religieuses et sa
cerdotales.

Il résidait à Montreal depuis
1956.

Outre ses confreres, il laisse 
dans le deuil ses deux frères 
Louis et Gérard, et ses deux 
soeurs : Révérende Soeur Clai- 
re-de-Jésus 'St-Joseph de St- 
Vallier», et Mlle Germaine La
plante

Les funérailles auront Heu à 
Sainte-Anne-de-Beaupré. jeudi, 
le 21 mars, a 3 heures de I a- 
près-midi. L'Inhumation se fera 
au cimetiere de Samte-Anne-de- 
Beaupré.

avis de décès
BOURGET. — A Quebec, le 

17 mars 1968, à l’âge de SI 
ans. est decedc M. Paul Bourget, 
contremaître chez Pik Mills Co., 
demeurant à 970, Casot.

Les funérailles auront lieu jeu
di, à 9 heures.

Départ de la résidence funérai
re Arthur Cloutier & Fils Liée, 
46, St-Cyrille ouest, à 8 heures 
45, pour i'eglise de Notre-Dame- 
du-Chemin et de la au ^cimetière 
Belmont. 18-3 <3 fs)

CAMERON. — A l'Hôpital La
val, le 19 mars 1968, a I age de 
61 ans. est décédé M. George 
Cameron, ex-agent de la Sûreté 
Provinciale, époux de dame Ma
rie-Jeanne Delisle, demeurant a 
St-Basile, Co. Portneuf. Frère de 
Joseph. Wtlbrod. Marie - Anne 
(Mme Jos. Guillemette). Elvine 
(Mme Ernest Doré), Blanche 
(Mme Odmat Paquet), et Berna
dette.

Les funérailles auront lieu sa
medi. à 1 I heures.

Départ des foyers funéraires 
Laurent Leclerc & Fils Enr., 18, 
avenue du Parc, â 10 heures 45. 
pour l’église de St-Basile et de là 
au cimetière paroissial.

20-3 (4 fs)
DELISLE. — A Quebec, le 18 

mars 1968, est décédé M. Wil
liam Delisle. employé civil, époux 
de dame Mary Devlin, demeurant 
à 1354. rue St-Pascal

Les funérailles auront lieu jeu
di. à 9 heures.

Depart du foyer funéraire J. 
Bouchard & Fils Ltee, 1740, ave
nue Bardy (angle de la Canardié- 
re >. à 8 heures 50, pour I'eglise 
St-Pascal de Maizerets et de là 
au cimetière de Stoneham.

Le trajet se fera en automobile.
18-3 13 fs)

Le désert fait 
encore ses 
victimes

NIAMEY (A.F.P.) — Onze Ni
gériens et Algériens sont morts 
de soif et d’épuisement dans le 
désert du Tenere-Centre Niger 
et sept autres sont portés dis
parus, apprend-on à Niamey, de 
source sûre. D’autre part, deux 
autres ont été retrouvés vivants 
par une patrouille militaire ni
gérienne. l’alerte ayant été don
née par un Nigérien qui a réussi 
à parcourir, à pied. 125 milles 
de désert.

Vingt et une personnes. Nigé
riens et Algériens, avaient pris 
place à bord d’un camion qui 
avait quitte Agades. situé dans 
le Nord-Niger, le 2 mars der
nier. à destination de la Libye. 
A 80 milles de Dirkou, terme 
de la première étape de voyage, 
le véhicule s’arrêtait, les pneus 
éclatés sous l’effet de la cha
leur. et la batterie déchargée. 
Cinq jours plus tard, trois des 
passagers étant morts d’épuise
ment, les 18 survivants se di
visaient en deux groupes, un de 
11 et un de 7. après avoir égor
gé les derniers des 72 moutons 
emportes d’Agades.

Trois membres seulement du 
premier groupe ont survécu, le 
Nigérien qui a donné l’alerte et 
les deux hommes retrouvés par 
la patrouille militaire. Celle-ci 
a également retrouvé les huit 
cadavres des autres membres 
de ce groupe, le long de la piste, 
ainsi que les trois hommes 
morts près du camion. Les re
cherches se poursuivent afin de 
retrouver les sept membres du 
second groupe, mais U. y a peu 
d’espoir de les retrouver vivants.

Une cigarette 
p!us courte

TORONTO (PC.) —La com
pagnie Impérial Tobacco du 
Canada a présenté une cigarette 
qui aura un quart de pouce de 
moins que les cigarettes ordi
naires. Les officiels de cette 
compagnie ont déclaré que cette 
cigarette devrait se vendre au 
prix de detail environ 47 cents 
le paquet de 20 cigarettes, en 
Ontario.

Erosion
Les Etats-Unis perdent cha- 

,que année 150 million» de dol
lars par suite de l’érosion cô
tière.

Cadeaux
d'anniversaire

Pour marquer les cérémonies 
de son couronnement, le Shah 
d’Iran a amnistié des milliers 
de prisonniers, couvert les frais 
de mariage et donné une assu
rance-vie aux bébés nés le Jour 
même.

Décès de Mme 
Zoel Carneau

Mme Zoel Garneau, née A1- 
phonsine Moreau, épouse de 
feu M Zoel Garneau. est dé
cédée le 19 mars, a Québec à 
l’âge de 75 ans et 4 mois. Elle 
demeurait autrefois à 315 rue 
St-Jean.

Elle laisse dans le deuil ses 
enfants et belles-filles: Simone 
'dame Lucien Careau», M. et 
Mme Georges Garneau (Jeanne 
Bergeron ». M. et Mme Holand 
Garneau 'Juliette Chapman). 
M. et Mme Simon Garneau 'Yo
lande Fournier); ses soeur*, 
beaux-frères et belles-soeurs : 
dame Alexis Paquet 'Alexandri
ne), Mlle Lucienne Moreau, da
me J.-B. Martin (Marie-Laure». 
M et Mme Wilfrid Martin 'Cé
cile'. M « t Mm<- Raymond Gai 
noau (Juliette Charest), M. et 
Mme Zephirin Beaudet. ainsi 
que plusieurs petits-enfants, de 
nombreux neveux et nièces.

La dépouille mortelle est ex
posée a 35 est Grande-Allée.

Les funérailles auront Heu 
samedi le 23 mars 1968 en l'é
glise de Notre-Dame du Che
min et linhumation aura Heu 
au cimetiere St-Charles. La di
rection des funérailles a été 
confiée â la maison La Cie Hu
bert Moisan de Quebec.

DESROSIERS. — A Québec, le
18 mars 1968. à i’jge de 85 ans. 
est décédé M. Thomas-Damase 
Desrosiers, époux de feu dame Jo
séphine Julien, pere de Gérard et 
Marcel. Il demeurait à 1132, 2e 
Avenue.

Les funérailles auront lieu (eu- 
di, le 21 mars, à 10 heures.

Depart des foyers funéraires J. 
Bouchard & Fils Ltee. 1290, 1ère 
Avenue, à 9 heures 45. pour l’é
glise de St-François d'Assise et de 
là au cimetière St-Charies.

18-3 (3 fs)

DESAULNIERS. — A Ste-Foy. 
le 18 mars 1968, à l'âge de 17 
ans. est décédé Michel Desaul- 
mers, fils de- M. Roger Desaul- 
mers et de dame Cécile Hébert, 
demeurant à 3329. Place Radis- 
son. Ste-Foy.

Les funérailles auront heu ieu- 
di. à 3 heures.

Depart de la résidence, funérai
re Arthur Clouher £r Fils Ltée, 
1025. Route de l'Eglise, Ste-Foy. 
à 2 heures 45. pour I'eglise de 
St-Benoit-Abbé et de là au cime
tière Belmont. 19-3 (2 fs)

FORTIN. — A I Hôtel-Dieu de 
Levis, le 18 mars 1968, à l’âge 
de 74 ans, est décédee dame Ma
ria Cervais, épousé de feu M. J.- 
Arthur Fortin, mère de Viateur, 
Marcel, Thérèse (Mme Adrien 
Morin), Alphonse. Emile, Henri, 
Rosilda (Mme Aldéus Parenteaul, 
Eva (Mme Jos. Provençal), Ma
rie-Blanche. Soeur du Bon-Pas
teur. Elle demeurait à Charny.

Les funérailles auront heu jeu
di, à 9 heures.

Départ de la résidence funérai
re Claude Marcoux Ltée. 821, 
lOème Rue, à 8 heures 50, pour 
l'église de Charny et de là au 
cimetière paroissial.

18-3 (3 fs)

CARNEAU. — A Quebec, le
19 mars 1968, à l’âge de 75 ans, 
est décédée Dame Alphonse Mo
reau. épouse de feu M. Zoel 
Carneau, demeurant autrefois à 
315, St-)ean. Mère de Simone 
(Mme Lucien Careau), Georges, 
Poland et Simon. Soeur de Alex
andrine (Mme Alexis Paquet I, 
et Lucienne.

Les funérailles auront heu sa
medi, à 10 heures.

Départ des salons funéraires 
de la Cie Hubert Moisan. 35. 
Grande-Allée Est, à 9 heures 45» 
pour l'église de Notre-Dame du 
Chemin et de lo au cimetière St- 
Charles. 20-3 (4 fs)

CUIMOND. — A Cap St-
Ignace. le 17 mars 1968. à l’âge 
de 83 ans. est décédé M. Ferdi
nand Cuimond. ex-contremaitre 
du C P.R.* époux de feu Dame 
Evelyne Fournier. Père du Frère 
Roméo, Mariste au Lac St-Jean, 
Fernand, de St-Roch des Aul- 
naies. Napoléon, de Montréal, Sr. 
St-Ignace, du Couvent de Jésus- 
Marie de Lauzon (Thérèse), 
Mme Léon Carlos, de Lévis 
Marie-Anna). Mme Ernest Cui
mond de Québrt, Yvette, du Cap 
St-Ignace.

Les funérailles auront lieu mer
credi. le 20 mars, à 3 heures.

Départ de la résidence funé
raire Edouard de la Durantaye & 
Frère, à 2 heures 45, pour l’égli
se du Cap St-Ignace et de là au 
cimetière paroissial. 19-3 (2 fs)

JOBIN. — A Quebec, le 19 
mars 1968, à l’âge de 52 ans. 
est decede* M Charles Jobin, ar
penteur-géomètre, époux de Da
me Charlotte Caron, demeurant 
à 900, Bougainville. Père de 
Jacques, arpenteur-géomètre, Li
se. Claude. Jean, Marc et Guy. 
Frère de André, arpenteur-géo
mètre. Pierre et Louise. Cendre 
de M. et Mme Charles Caron,
arpenteur-geomètre.

Les funérailles auront lieu sa
medi, a 9 heures.

Départ du funérarium Lépme. 
300, Chemin Ste-Foy, à 8 heures 
45. pour l'église des Sts-Martyrs-• 
Canadiens et de là au cimetière 
Belmont. 20-3 (3 fs)

LEHOUX. — A l’Hôpital St- 
Sacrement, le 17 mars 1968. o 
l'âge de 64 ans, est décédée Da
me Marie-Jeanne Masson, épouse 
de M. Maurice Lehoux, demeu
rant à St-Alban. Co. Portneuf.

Les funérailles auront lieu jeu
di, à 1 I heures.

Depart des salons funéraires 
Cuy Denis, rue Principale. St- 
Alban, à 10 heures 45. pour l’e- 
ghse de St-Alban et de' là au ci
metière paroissial. 19-3 (2 fs)

LETELLIER. — A Quebec, h
19 mars 1968. à l’âge de ^6 
ans. est décéda M. Adrien Le- 
telher, emplove-civique, époux de 
Dame Rose-Eva Datgle, demeurant 
à 328, Marie-Louise.

Les funérailles auront eu ven
dredi. à 9 heures 30.

Depart des salons funéraires 
Sylvio Marceau Inc., 270, Maric- 
de-l’Incarnation, a 9 heures 15. 
pour I’eglise de St-Malo et de là 
au cimetière St-Charles.

20-3 (2 fs)

MALONEY. — A Montreal, le
17 mars 1968, à l’âge de 55 
ans, est décédé subitement M. 
Clifford Maloney, ingénieur sta
tionnaire, époux en premières no
ces de feu Dame Marguerite La- 
icunesse. et en secondes noces de 
Dame Marie-Ange St-Jean. Pera 
de Shirley. Kathleen (Mme Mi
chel RiopeD. et Doris. Frère de 
Percy, Herbert, Jacques. Doreen 
(Mme Alfred Verreaultl, Géral
dine (Mme Percy Brownell), 
Cilberte, Jacqueline (Mme Hu
ghes Berubé).

Les funérailles auront lieu ven
dredi. a 10 heures.

Depart de la résidence funé
raire Gilbert & Turgeon Ltee. 9. 
Commerciale, à 9 heures 45. pour 
I eghse de Bienville et de là au 
cimetière paroissial. 20-3 <2 fs)

MONTMICNY. _ A l’Hôtel- 
Dieu de Lévis, le 18 mars 1968. 
a l’âge de 53 ans. est decédee 
dame Clarina Arbour, épousé de 
feu M. Jean-Baptiste Montmigny, 
mère de Rejean, Jacques, Caston 
et Monique. Elle demeurait à St- 
Raphaël. cté de Bellechasse.

Les funérailles auront lieu ven
dredi. à 10 heures.

Depart de la résidence funérai
re A. Laçasse Enr., St-Raphaël. à 
9 heures 45. pour l’église de St- 
Raphael et de là au cimetière pa
roissial. 19-3 <2 fs)

MOREAU. — A l’Hôpital St- 
François D’Assise, le 18 mars 
1968, o l’àge de 82 ans, est dé
cédé M. Orner Moreau, époux 
de Dame Clara Friend, demeurant 
à St-Nicolas.

Les funérailles auront lieu jeu
di. à 10 heures.

Départ des salons funéraires 
Marcel Cingras, 1400. Mane- 
Vicforin. St-Nicolas. à 9 heures 
50, pour I’eglise de St-Nicolas 
et de là au cimetière paroissial.

20-3 (1 fs)

MORIN. — A Montmagny. le
18 mars 1968, a l’âge de 89 ans, 
est décédé M. Edouard Morin, 
époux de feu dame Alice Thi
bault.

Les funérailles auront lieu ven
dredi, à 10 heures a.m.

Départ des salons funéraires 
Marcel Ruelland, 31, avenue de 
la Fabrique, Montmagny, à 9 heu
res 45. pour l’église de St-Thomas 
et de là au cimetière paroissial.

19-3 (3 fs)

ROY. — A Québec, le 17 mars 
1968. â l’àge de 54 ans. est dé
cédé M le Dr Edgar Roy, méde
cin, époux de dame Elianne Gue- 
nette. demeurant à 3045, rue Ho- 
chelaga. Ste-Foy.

Les funérailles auront lieu jeu
di, à 9 heures.

Départ de la résidence funérai
re Arthur Cloutier & Fils Ltee, 
1025, Route de l’Eglise, à 8 heu
res 45. pour l’église de St-Denis 
et de là au cimetière de St-Anscl- 
me de Dorchester.

Le trajet se fera en automobile.
18-3 (3 fs)

ROUILLARD. — A Quebec, le 
17 mars 1968, est décédée dame 
Lydia Flamand (dit Ladrière), 
épouse de feu M. J.-Edmond 
Rouillard, demeurant à 1342, ave
nue Duquet, Sillery.

Les funérailles auront lieu jeu
di. à 9 heures.

Depart de la résidence funérai
re Arthur Cloutier & Fils Ltée. 
975. Marguerite-Bourgeoys. à 8 
heures 45, pour I’eglise de St- 
Charles-Carnier et de là au cime
tière Belmont 18-3 13 fs)

VAUDREUIL. — A Quebec, le
1 g mars 1968, à l'âge de 52 
ans, est decédée Dame Carmelle 
Caumond, épousé de M. Benoit 
Vaudreuil. demeurant à 2200,
de la Ronde.

Les funérailles auront lieu ven
dredi, le 22 mars . à 9 heures 30.

Départ des salons funéraires 
Sylvio Marceau Inc., 224, St-Val- 
lier Ouest, à 9 heures 10, pour 
l'église de St-Pascal et de là au 
cimetière St-Charles. 20-3 (2 fs)

ARTHUR THIVIERGE & FILS."
EPICIERS-BOUCHERS — GROS et DÊTAd

198 HertnineEcoin Mazenod)Tél. 522-3804
Soupe poil. leg. Hab. 2/.49 
Jut tom. choix. 19 os 6/.99 
Ble d'Inde cremc. 19 ot 5/.99 
Fevet |ju. coup., 19 os 5/.99 
Thon blanc, bfc 7Vi os 2/.59 
Saumon ro»e, os 2/.75
Hareng, morue, turbot talé 
Petite morue (chcn.) 2/.29
Fèves lard Clark, 28 os 3/.93

Sirop Mathieu, bout. .59
Serviette (an. Kotex 2/.89
Essuie-tout. 2 roui. .49
Mir, 2 bout, pour .79
Confiture fraiset nouvel. .39 
Pari» pite, bte 7 os 2/.59

BISCUITS DION
BitcuiH asi., 3 Ibt .99
Jelly Sponge, pqt 1 Vt lb 2/.79 
The Royal, cait. 18 Ibs .28
C.ar.gfit Floride 125. 2 dos .89 
Pample. Floride 56. 8 pr .69 
Pomme Mclnt., fancy. 5 Ibt .59 
Pom. Lobo. chois. 20 lb> 1.25 
Salade Californie. 24. 2 pr .39 
Bananes Tropical, 2 Ibt .25 
Patates Quebec, 50 Ibt 1.09 
Patates Quebec 10 Ibt .35 
Ceieri Californie 25
Echalottet. radis, 3 pr .29

Oeufs Canada, Categorie "A" 
grosseur gros, 2 doux. 1.09 
Langue de veau, la lb .65 
Cuisses de poulet, la lb .47 
Poulet Canada. Catégorie 
Utilité. 4 a 6 Ibs. lb .55 
Bacon tranche, la lb .59
Foie lard, la lb .35
Patte d« tard, lb .19

Creton français. 8 os £*Q 
Tête à fromager, 8 os 
Boeuf haut-c6te. la lb .49 
Boeuf bas-côte la lb .27 
Steak ronde, la lb .95
Saucisson. 3 Ibs et plus .35
Lard épaule, le lb .45
Poule Canada Categorie "B"
4 à 6 Ibs. le lb .39
Lard sale entrelardé, lb .49 
Saucisse fumes, la lb .49 
Jambon haché, 16 os .S5
Base de poulet 2 Ibs 2.49
Sirop de table es. érable 1.95
Blé soufflé, minot .85
Cire Cristal. 46 os 1.65
Bonbons satinette. 2 Ibs .45 
Oeufs Pâques doux. .50- 1.00 
Chocolat inst., 2 Ibs .89
Vinaigre Schwarts. 136 os .69 
Nourr. chien Healto. ds. 1.35 
Pris spéciaux â la caisse.

Acceptons commandes de le campagne accompagnées de mandat
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EN BREF
OTTAWA (PC) — Le *ou- 

▼ernement n'a pa» l’intention 
du moins dans l'immédiat, de 
▼erser une pension à M. Léo 
Landreville, qui a résigné se* 
fonctions de Juge de la Cour 
suprême de l’Ontario le 7 Juin, 
quelques heures avant que le 
Parlement n’entreprennent une 
procédure destinée à le desti 
tuer.

— oOo —
ST. JOHN’S. T.N <PC> — 

Le premier miniatre Joseph 
Smallwood a révélé hier qu’il 
avait invité le ministre de la 
Justice, M Pierre Elliott Tru
deau. a porter la parole devant 
l’Assemblée législative terre- 
neuvienne lorsqu'il visitera St. 
John's au cours de la semaine 
prochaine.

— oOo —
OTTAWA (PC) — Le pre

mier ministre Lester Pearson 
a annonré hier la nomination 
de ,M. Pierre Juneau au poste 
de président du Bureau des 
gouverneurs de la radiodiffu
sion.

Agé de 45 ans. M. Juneau 
anccéde a >1. Andrew Stewart 
dont la démission comme chef 
de cette agence de réglemen
tation des réseaux de radio et 
de télévision est entrée en vi
gueur lundi.

— oOo —
HALIFAX (PC» — M. Eric 

Kierans. candidat au leadership 
des libéraux fédéraux, a décla
re hier à Halifax que les Ca
nadiens devaient investir dans 
leur pays s’ils voulaient le voir 
poursuivre son développement.

Au cours d’une conférence 
de presse, il a révélé que les 
Investissements américains au 
Canada pourraient diminuer a 
cause du fardeau de la guerre 
au Vietnam, de la course a la 
suprématie nucléaire et de cel
le de l’espace.

— oOo —
OTTAWA (PC) — M. Fer

nand Guindon. ministre d'Ktal 
dans le cabinet ontarien, a dé 
claré hier soir que “la grande 
unité administrative est deve
nue une priorité aujoufd’hui" 
et laissé entendre “que le gou
vernement versera des subven
tions d’une façon globale” aux 
commissions scolaires une fois 
que le regroupement aura été 
réalisé.

Un regroupement des commissions scolaires 
des écoles bilingues envisagé en Ontario

Par BENOIT HOULE
OTTAWA (PC — Les délégués au 24ème conlrès de l'Association des commissions des écoles bilingues d'Ontaric seront 

appelés a se prononcer sur le regroupement des commissions scolaires, "l'avenir appartenant oux grandes unités administratives". Réunis 
en congrès dans le cadre de la semaine française qui se déroule à Ottawa du 1 8 au 23 mars, les commissaires d’écoles bilingues d'Ontario 
devront en effet "prendre des décisions essentielles pour le bien des enfants, le succès et l'avenir du système scolaire " dans cette province.

Bourses d'études 
pour l'anglais 
et le français

TOKONTO (P.C.) — M. Char
les-Edward Rathe, directeur du 
Service des échanges culturels 
et éducatifs du ministère de 
l’Education d’Ontario, vient 
d’annoncer que le gouvernement 
ontarien a lancé un programme 
de bourses d’été pour l’étude du 
français et de l’anglais, au Que
bec et en Ontario.

Dix bourses de $150 chacune 
seront attribuées aux ecoles es
tivales de langue française, 
soit : l’école organisée à Ste- 
Therèse pour le perfectionne
ment des instituteurs chargés 
d’enseigner le français en On
tario; l’école de français que 
tient chaque été à Trois-Pisto- 
les l’université Western de Lon
don. en Ontario; et l’école de 
français dirigée aux îles Saint- 
Pierre et Miquelon par l’Univer- 
sité de Toronto. Ces bourses 
sont destinées à des étudiants 
ontariens qui veulent se perfec
tionner en français.

Vingt autres bourses, égale
ment de $150 chacune, seront 
mises à la disposition du minis
tère québécois de l’Education 
pour l’attribution à des finis
sants d’écoles normales qui dé
sirent venir en Ontario perfec
tionner leur anglais.

L’université Queen’s de Kings
ton offre depuis quelques an
nées un cours destiné aux étu
diants francophones. L’Univer
sité de Toronto projette d’éta
blir un programme similaire. 
De plus, le gouvernement onta
rien a offert deux bourses a des 
étudiants de St-Pierre et Mique- 
•on qui voudraient se perfection
ner en anglais en Ontario du
rant l’été.

Ce programme d’échanges a 
pour but d’encourager l’entraide 
dans le développement du bi
linguisme entre les réglons fran
cophones et anglophones du Ca
nada. ainsi qu’avec les lies fran
çaises de St-Pierre et Miquelon, 
près de Terre-Neuve

CALENDRIER
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S. Cuthbert. év. et conf. 
Les marées de mercredi le 20 
Basses: 5.05 a.m. — 6.05 p.m. 
Hautes: 10.15 a.m. — 10.55 p.m. 

Demain :
S. Benoit, abbe et ronf. 
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Haute: 11.15 a.m,
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Nou.clla lune le 2* * 5 h 4« p m

Ai B. — L'horaire indiqué e*t 
d'apréa l'heure normal* de •'■et

"Chaque matin, 
l'homme doit se 
lever avec une 
nouvelle provision 
de vaillance, 
d'allégresse, 
de bonne humeur."

( Paurhet >

(Ann payee par H. P.>

Telle est la conclusion qui se 
dégage de la première journée 
d'étude au cours de laquelle 
MM. Vincent Gauthier, admi
nistrateur de l’association et 

^Jerald Poulin, secrétaire-tre.si»- 
rier de la Commission scolaire 
d’Orleans, ont exposé le pro
blème aux délègues.

L ’ A C E B O représente 180 
commissions scolaires comptant 
des classes françaises sous leur 
juridiction

S'adressant aux secretaiies- 
tréoriers des commissions sco
laires M. Poulin a déclaré que 
“le système d’éducation se mo
difie et nous devons constam
ment nous adapter “aux cir
constances nouvelles.

“Le grand branle-bas actuel 
dans le domaine de l’éducation, 
c'est la tendance aux grandes 
unités administratives. La pe
tite commission scolaire n’est 
plus rentable. Elle est dépas
sée pour des raisons nombreu
ses et diverses et. depuis quel
ques années, on la remplace 
graduellement par des grandes 
unités administratives.’

M. Poulin estime que la pre
sence de secrétaires à temps 
partiel, “qui ne donne qu’un 
intérêt à temps partiel” à son 
travail a empêché le progrès 
souhaité en éducation.

“11 est difficile, dit-il. d’atti
rer des personnes bien quali
fiées dans des emplois à temps 
partiel. La adécentralisation a

outrance des commissions sco
laires ne pouvait que produire 
cette situation."

M. Poulin croit que le re
groupement permettra “d’assu
rer une éducation d’égale qua
lité pour tous de développer 
pleinement leurs aptitudes”.

Il existe déjà au Québec des 
commissions scolaires régiona
les En Ontario, quelque 1.600 
commissions scolaires disparaî
tront le 1er janvier 1969 pour 
faire place à 100 “Boards of 
education’’.

Quant au sort des secrétai
res à temps partiel qui per
dront leur emploi par suite du 
regroupement. M. Poulin estime 
qu'ils pourront. s5ils ont les

qualifications voulues, trouver 
un meilleur emploi, plus rému
nérateur et plus intéressant 
dans des conditions plus nor
males leur assurant perma
nence, stabilité et assurance, au 
sein des grandes unités admi
nistratives.

M. Gauthier a déclaré pour 
sa part que le regroupement 
des commissions scolaires don
nera “des chances égales pour 
tous en éducation”.

Il a néanmoins souligné qu'un 
des inconvénients du regroupe
ment serait l’abandon, pour 
plusieurs commissions scolaires 
composées exclusivement de 
membres de langue française, 
ou de membres de langue an

glaise. de leurs juridictions res
pectives aux mains de commis
sions scolaires mixtes.

“Du contrôle exclusif que 
certaines commissions françai
ses avaient sur leurs écoles, 
nous en viendrons à un parta
ge de représentation et de 
pouvoir.”

Face à cet inconvénient se 
trouverait toutefois l’avantage 
longtemps désiré de l'égalité 
financière.

“Le système d'éducation est 
appelé à changer, conclut le 
conférencier. Il est évident que 
les ressources nous ont fait dé
faut pour accorder à nos en
fants les services spécialisés, 
mais un regroupement aiderait

à solutionner ce problème. Le 
besoin d'adaptation à l’inten
tion de se dépouiller graduelle
ment de son autorité en ma
tière de programme scolaire 
pour confier cette responsabi
lité à la commission scolaire"

“Les élèves recevront ce 
qu'on voudra et qu’on pourra 
bien leur donner.”

Le congrès se termine mer
credi par l'adoption des résolu
tions. les amendements à la 
constitution et les élections 
d’un nouveau conseil.

Le conférencier au banquet 
de mardi soir sera le ministre 
d'Education dans le cabinet de 
M. John Roharts, M. Fernand 
Guindon.

Les Communes ajournent leurs travaux 
cette semaine jusqu'à la fin d'avril

OTTAWA <PO La session 
fédérale doit suspendre ses 
travaux cette semaine et jus
qu’au 23 avril, aux termes d’un 
avis de motion inscrit mardi 
par le gouvernement en appen-

Un député ontarien loue l'attitude de 
de Gaulle, Johnson et Roharts

TORONTO. — (PC). — Un 
député liberal à la législature 
ontarienne a vertement criti
qué les remarques formulées 
par le premier ministre du 
Canada. M. Lester B. Pearson, 
à l’occasion de la visite au pays 
du général Charles de Gaulle. 
M. Elmer Sopha. libéral-Sud- 
bury, a qualifié les remarques 

de M. Pearson de "rudes et 
brutales”. D’autre part, il a 
loué le président de Gaulle, 
le premier ministre Johnson 
et le premier ministre de l’On
tario. M. John Roharts. Il a 
également attaqué le ministre 
des Affaires extérieures M. 
Paul Martin.

“Je veux qu’il soit très clair 
que je parle strictement en 
mon nom", a dit le député li- 
béral qui a suggéré qu’une 
nouvelle constitution soit pro
clamée "au nom du peuple 
souverain du Canada" et rem
place les titres et les tradi
tions d’inspiration britannique

M Sopha a ajouté que la 
presse anglophone du Canada 
avait créé un climat hostile à 
la visite du général de Gaulle.

Parlant du “Vive le Québec 
libre” lancé par le général de

Gaulle. M. Sopha soutient qu’il 
ne faut pas interpréter ces pa
roles comme étant un appel en 
faveur du démembrement du 
Canada.

11 a ensuite reproché au pre
mier ministre Pearson d’avoir 
rappelé au président de la Ré
publique française que des Ca
nadiens avaient donné leur vie 
pour la France au cours des 
deux guerres mondiales. “La 
France a perdu de ses meil
leurs citoyens au cours de ces 
guerres et elle n’a pas échappé 
aux horreurs de la guerre”.

Par ailleurs, le député libé
ral a déclaré que le premier 
ministre John Hobarts avait 
observé une attitude fort loua
ble en prenant la voie de la 
raison durant cette vague 
d’hystérie.

Selon M. Sopha. il était par
faitement naturel que le prési
dent Charles de Gaulle soit ac
cueilli chaleureusement et af
fectueusement au Québec. "Il 
est grand Français, a-t-il dit, 
il personnifie son peuple”.

Il s’est dit d’accord avec le 
premier ministre Daniel John
son au sujet de la nécessité 
d’une nouvele constitution.

dice au feuilleton de la Cham
bre.

La date exacte de l’ajourne
ment de la session n’est toute
fois pas encore connue.

La motion parrainée par M. 
Allan Matl’achen. leader parle
mentaire du gouvernement, dé
clare que la Chambre ajourne
ra ses travaux immédiatement 
après la sanction des mesures 
financières et fiscales “et de 
toutes autres mesures”.

Le choix de la date du 23 
avril pour la reprise des tra
vaux parlementaires, après Pâ
ques et après le congrès libé
ral pour le choix d’un nouveau 
chef, tient compte de la pro
babilité que l’actuel premier 
ministre. M. Lester B. Pearson, 
cède officiellement son poste à 
son successeur élu le 22 avril.

On note en effet que le 22 
avril prochain marquera, jour 
pour jour, le cinquième anni
versaire de l’assermentation de 
M. Pearson au poste de pre
mier ministre. Le nouveau chef 
du parti doit être choisi par 
un congrès libéral à Ottawa 
le 6 avril.

Les leaders parlementaires 
des divers partis représentés 
aux Communes ont entame 
hier, en privé, des discussions 
quant à une date à laquelle les 
Communes devraient ajourner 
leurs travaux.

Les néo-démocrates insistent 
pour que l’ajournement n’in
tervienne qu’après l’adoption 
du bill C-190. qui vise à ré
duire les prix dans l’indus
trie pharmaceutique.

Ce projet de loi, parrainé

par M. John Turner, ministre 
des Affaires des Consomma' 
teurs et des Sociétés, ne ren
contre aucune opposition chez 
les néo-démocrates qui accepte
raient de l’adopter sans autre 
débat, et peu de critiques chez 
les progressistes-conservateurs, 
qui l’appuient généralement, 
mais il se heurte à une opposi
tion de députés de rangs mi
nistériels.

Il a déjà été accepté par les 
Communes en deuxième lectu
re. Il devrait encore franchir 
l’étape de l’examen en comité 
plénier, de al troisième lectu
re, et celle du Sénat avant l’a
journement si les néo-démocra
tes obtiennent gain de cause 
dans les discussions entre les 
leaders parlementaires des di
vers partis.

Martin se le demande

L'arrêt des raids sur le 
Nord amènerait-il les 
négociations de paix ?

Par Gerard ALAFîE
OTTAWA. (P.C.) — Le secrétaire d’Etat canadien 

aux Affaires extérieures. M. Paul Martin, a déclaré lundi 
aux Communes que si seulement on obtenait une infor
mation sûre quant à une date où des négociations se
raient entamées en vue de suspendre la guerre au Viet
nam après une cessation des bombardements américains 
contre le Nord Vietnam, ceux-ci cesseraient et les parties 
se réuniraient autour de la table de conférence.

M. Martin a passé en revue la situation courante au 
Vietnam durant l’examen aux Communes des estima
tions supplémentaires de dépenses de son ministère.

Il a déclaré que le gouvernement canadien. a>ant eu 
des rapports directs récents avec le gouvernement du 
Vietnam du Nord, ne peut souscrire à l’opinion de U 
Thant, secrétaire général des Nations unies selon laquelle 
une cessation des bombardements américains contre le 
Nord-Vietnam serait suivie de négociations en l’espace 
de deux semaines.

En réponse à une question de M. T. C. Douglas, chef 
néo-démocrate, M. Martin a déclaré qu’il lui semblait 
que U Thant avait développé cette opinion à la suite 
d’un entretien à Paris avec un porte-parole du gouver
nement nord-vietnamien “qui n’a pas grande autorité".

“Le gouvernement canadien, a ajouté M. Martin, a 
eu des négociations directes avec le ministre des Affai
res extérieures du Nord-Vietnam qui n’a donné aucune 
assurance quant à toute date à laquelle des négociations 
devraient suivre une cessation des bombardements amé
ricains”.

NORAD DESUET
M. Martin a dit que s’il était possible de situer avec 

certitude une date pour des négociations suivant une ces
sation des bombardements, des négociations pourraient 
vraisemblablement être entamées.

“Nous aimerions, a-t-il ajouté, pouvoir partager l’op
timisme de U Thant, mais les informations que nous pos
sédons de sources directes de nous le permettent pas"

Par ailleurs, durant ce même débat, le chef progres
siste-conservateur, M. Robert Stanfield, a lancé un appel 
pour que le Canada contribue mieux que maintenant à 
établir une économie ordonnée dans les pays du tiers 
monde.

“L’aide extérieure, a dit M. Stanfield, n’est pas de 
la charité. C’est un investissement à long terme dans 
la stabilité et en faveur du développement des pays sous- 
développés”.

De son côté. M. Andrew Brewin. N PD de Toronto- 
Greenwood. a critiqué l’accord Canada-Etats-Unis sur le 
NORAD. Il a dit que le Canada y investissait annuelle
ment $140 millions en vue de protéger le continent nord- 
américain contre une menace qu’il n’existe plus.

C’était celle d’une attaque de bombardiers pilotés. 
M. Brewin a soutenu que la menace d’une attaque de 
bombardiers pilotés étaient aujourd’hui dissipée comme, 
a-t-il dit, l’avait déjà reconnu en 1964 le ministre de la 
Défense d’alors, M. Paul Hellyer. dans son livre blanc sur 
la Défense.

Le gouvernement tente vainement d'exclure Cowan de ses comités
OTTAWA. — Le gouverne

ment fédéral a vainement ten
té mardi de faire accepter par 
les Communes une motion vi
sant à exclure le député Ralph 
Cowan, de York-Humber, exclu 
du caucus libéral vendredi 
dernier, de cinq comités par
lementaires.

Après un débat d’une heure 
entière sur cette motion, le 
leader parlementaire du gou
vernement. M. Allan MacEa- 
chen, a proposé et fait ac
cepter sur-le-champ une mo
tion pour que ce débat soit 
suspendu “pour donner aux 
députés le temps de réfléchir".

La coutume parlementaire 
aurait voulu que, normalement.

la motion pour substituer le 
nom d’autres députés libéraux 
à celui de M. Cowan comme 
membre de cinq comités par
lementaires soit adoptée

Le débat, qui a duré une 
heure avant d’être suspendu 
brusquement parce qu’il ne 
semblait mener nulle part, a 
été provoqué par M. Gilles 
Grégoire, indépendant-Lapoin- 
te, qui s’est employé à faire 
rire les Communes durant au 
moins une demi-heure.

M. Grégoire a soutenu que 
la motion pour exclure M. 
Cowan des comités parlemen
taires dont il est membre était 
une mesure “anti-démocrati
que” du parti libéral fédéral.

Et pour étayer son point de 
vue, il a fait grand cas. en ci
tant de larges extraits, d’un 
article que faisait publier en 
1963 dans la revue Cité libre 
le ministre de la Justice, M. 
Pierre Elliott-Trudeau, qui à 
l’époque n’était ni ministre, ni 
député, ni membre du parti 
libéral.

M. Ralph Cowan, le député 
cité, qui siège maintenant aux 
Communes parmi les députés 
Indépendant!, occupant L'an* 
cien siège de M. Maurice Al
lard, ex-député indépendant de 
Sherbrooke qui a démissionné 
pour être nommé juge, a eu 
lui-même son mot dans ce dé- 
h-'t.

“Je déplore en particulier, 
a dit M. Cowan, d’être exclu 
du comité parlementaire du 
restaurant des Communes, par
ce qu’en 1963, j’ai eu la res
ponsabilité de collecter les 
comptes totalisant $6,8(M). De 
ce montant. $800, que j’ai fait 
payer, étaient dûs par un mi
nistre libéral et $1,100 par le 
président du caucus libéral”.

M. Cowan a été exclu du 
caucus libéral en particulier 
parce qu’il a demandé, dans 
une intervention aux Commu
nes. le retrait du projet de loi 
portant sur une surtaxe de 3 
pour cent sur le revenu des 
particuliers et les bénéfices

A NOS ABONNES...
St, pour une raison ou 
pour une autre, vous 
aviez à vous plaindre 
du service, vous nous 
obhgerie? en communi
quant par téléphone au 
numéro

522-4771
à votre service de 8.30 
A M. jusqu a 7 00 P M 
du lundi au vendredi 
et jusqu'à 1.00 P.M. le 
samedi.

L’ENSEKNE ECONOME
Prix en vigueur jusqu'à samedi le 23 mars 1968
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